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FLORE POPULAIRE 



SALICARIEES 



LYTHRUM SALICAIUA. (Linné.) - LA SALICAIRE. 

salicariay lat. du moyen â^e, Diefenbach. 

haslaregia, lat. du xv« s., J. Camus, Livre d'heures. 

lysimachia purpurea, lysimachia spicata purpurea, lysimachium purpu- 

reurriy pseudo-lysimachium purpureum, anc. nom., Bauh. 
salicaire, f., franc., Dict. de Trévoux, 1752. (Selon le D. de Tr.^ ce nom 
français aurait été donné à la plante par Tournefort. Je ne le vois 
nulle part; appliqué au Lythrum salicaria, avant cette époque. On le 
trouve plus anciennement servant à désigner le Lysimachia vulgaris, 
— Les feuilles de cette herbe ressemblent un peu à celles du saule, 
Salix.) 

salicaire à épi y f., Chenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 

salikéze^ f., Montreuil-Bellay (Maine-et-L.), r. p. 

salicà, m., Saint-Georges-Lapougc (Creuse), r. p. 

soulërikéno, f., Moustier-Ventadour (Corrèze), r. p. 

soliritty m., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par 
les herboristes de la localité.) 

lysimaque rouge, f., franc., Nemnich, i793. 

lysimachie rouge, f., franc., Bastien, 1809. 

vioUetée, f., franc, du xv* s., J. Camus, Livre d'heures. 

erbo roudzoj f., Brive (Corrèze), Lépinay. 

rougette, f., Dagny-Lambercy (Aisne), c. p. M. L. B. Riomet. 

plutnet rose, m., Aube, Des Etangs. 

ortie rouge, i., Le Locheur (Calvados), Joret. 

rotch' oûrtéy\ f., wallon, Fëller. 

li%op fol. m. (= hysope sauvage), Tarn-et-Gar., Lagréze. 

pécher, m., Anjou, Desvaux. 

lignoto, f., Le Buisson (Dordognc\ r. p. 

TOME VI. \ 



PEPLIS PORTULA 



crèsUi dé gai J. y Montpellier, Planchon. 

cïYsto dé gaou, (., Avignon, Palun. — Arles, Laugier. 

couu iÎÊ ratty f., Ussel (Corrèze)!, Lépinay. 

tiiû de rnar, f., Mayenne, Dorr. — Vendée, c. p. M. Ph. Telot. 

méca dé piott (caroncule de dindon), f., Montpellier, Planchon. 

tiUttUF, f., Vendômois, Martellière. 

savouaîie^ f., FougeroUes (Mayenne), r. p. | cette herbe trempée dans du vin 
blanc fait avorter.] 

thé stiibatgé^ m., Aude, c. p., M. P. Calmet. 

Ihe stioubatjé, m., Auvillar (T.-et-G.) c. p. M. G. Lalanne. 

the di paouré ( thé des pauvres ) , Avignon . Palun. — Montpellier , 
Planch. 

thé roufjé dé valat (= thé rouge de ruisseau), erba daon ciérgé^ f , Mont- 
pellier, Planch. 

herbe aux coliques, Nièvre, Gagnepain. 

trtm dèy' ciérgiy f., Apt (Vaucl.), Colignon. 

a'tff) df' ciértyé, f., Lot, r. p. — Castres, Col'Zinié. 

et ho ifF ciro, f., Forcalquier (B.-Alpes), c. p. M. E. Plauchud. 

ionnontho{= quenouille), f., Albi (Tarn), r. p. 

p'nûttfj\ pi., Haie-Fouassière (Loire-lnf.), r. p. 

duid (të marâ (= duret des marais ; la lige est dure), m., Maillezais (Ven- 
dée), c. p. M. Ph. Telot. 

iimuco^ f , Var, Amic. (Corruption de lisimaco ? ) 

ijroiw, f., Laguiole (Aveyron), r. p. 

mat f branche, f., Marais-Vernier (Eure), Robin. 



PKPLIS PORTULA. (Linné.) 
pépouiù folo (= pourpier sauvage), Tarn-et-G., Lagrèze. 



EPILOBIUM SPICATUM 



ONAGRARIÉES 



EPILOBIUM SPICATUM (Linné.) - L'OSIER FLEURL 

sancti Antoni herba^ lat. duxvi* s., Bauhjn, De plantis, 159t. 

onagray lysimachia siliquosa^ lysimachia purpurea, pseudo lysimachion^ 
antonianOy filius ante patrem, chamaenernoriy delphinium buceinum, 
epilobium, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

impia, nomencl. du xvi« s., Mattirolo. 

laurier de Saint- Antoine, laurier Saint- Antoine ^ français. (Je n'ai pas trouvé 
d'exemple ancien du mot.) 

herbe de Saint- Antoine, Vosges. — Départ, du Nord. — Belgique wallonne. 

erbo dé sànt-Antoni, Bouches-du-Bhône, Honnorat. 

osier de Saint- Antoine, Manche, r. p. 

laurier rose de saint- Antoine, antoinette, neriette (i), franc., Saint-Ger- 
main, 1784. 

^aux laurier, faux laurier rose, laurier nain, antonin^ antonine, neriet 
anlonin^ neriette antonine, franc., E.-A. Duchesne, 1836. 

petit laurier rose, m., Chenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 

lôrètt' sanV (= petit laurier saint), f., Poncin (Ain), r. p. 

laurier rouge, Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. 

laurier sauvage, Colonges (Côte-d'Or), r. p. 

olivier fleuri, franc., Buisson, 1779. 

osier fleuri, franc., Saint-Germain, 1784; etc., etc. [Je n'ai pas trouvé 
d'exemple plus ancien du mot. — Les feuilles de cette plante res- 
semblent à celles de l'osier et ses fleurs sont grandes et d'un beau 
rouge, tandis que celles de Tosier sont très peu apparentes.] 

oouzyè dé ribièyro, m., La M alêne (Lozère), r. p. 

osier, m., Naintré (Vienne), r. p. — Cercy-la-Tour (Nièvre), r. p. 

dgfté, m., Pont-Charaud (Creuse), r. p. 

tatè, m., Nérondes (Cher), r. p. 

ôiia, m., env. de Rennes, r. p. 



(i)C.-à-d. pttit nerium ou petit laurier. 



EPILOBIUM SPICATUM 



bimé dé trélho, m., Le Boisson (Dordogne), r. p. 

himé, m., Auvillar (T.-élrCi-), e. p. M. G. Lalanne. 

ooubarèl (= petit saule), m., Brive, Lépinay. 

plemenstey f., Beaufort près Albertville (Savoie), Ghabert. 

ëyè sôvage, m., Samoreau (S. -et- M.), r. p. 

hriyère sôvage, f., Fougerolles (Mayenne), r. p. 

flourvioulô, m., Saint-Georges-Lapouge (Creuse), r. p. 

fiamè, t., env. de Valence (Drôme), r. p. 

vandoUj fém., Ruffey, près Dijon, r. p. 

dlyo, f., Laguiole (Aveyron), r. p. 

a9,perge^ f., Coulomme (S.-et-M.), r. p. [Les premières pousses de la plante 

ressemblent à des asperges et peuvent être mangées comme elles.] 
àmpouléta, f., doucéla d'ày*ga^ (., Montpellier, Planchon. 
fausse boursetle^ env. de Domfront (Orne), c. p. M. AuG. Chevalier. 
doucéto d'ày*go, f., Aude, Laffage. — provenç., RÉGUis. 
doucette de fossés, f., Dagny-Lambercy (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
douçatte de fontaine, f., douçotte de fontaine, sôvége douçatte,\os^es^ 

Baillant. 
douçatte de hày\ f., djotte de pouô(= herbe de porc\ f., Ban-de-la-Roche, 

Oberlin. 
salarda de lèvra (= salade de lièvre), f., fribourgeois, Savoy. 
rêpeûsse, f., Montsauche (Nièvre), r. p. 
arbouche^ Cornimont (Vosges), Thiriat, Catalogue. — Vallée de la Moselotte 

(Vosges), Clément.— La Bresse (Vosges), Kirscmleger, 1862, III, 396. 
vèrjujë, m., Champlitte (H'«-Saône), r. p. 
couone de chiëv\f.y biè d'vèche, m., Vosges, Baillant. 
fôyes di gade (= feuilles de chèvre), Outerwarche (Prusse wallonne), c. p. 

M. J. Feller. 
coss, m., Pierrefonds (Oise), r. p. 
fleur tourbe, f., Marquion (Pas-de-C), r. p. 
p'hône, f., Gérardmer (Vosges) Baillant. 
oreillettes^ f. pi., Baute-Marne, c. p. M. L. Aubriot. 
vi de leu, m., Grupilly (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. — Marne, c. p. M. 

E. Maussenet. 

<' On jonche le chemin de ces fleurs le jour de laFcte-Dieu ; la cérémonie 
passée, on en ramasse quelques brins qu'on rapporte à la maison. 
Chaque fois qu'il tonne on en jette dans le feu. » Poncin 
(Ain), r. p. 

« Celui qui monte sur un bateau, portant sur lui la fleur de cette plante, 
est sûr de ne pas se noyer.» Naintré (Vienne), r. p. 
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OENOTHERA BIENNIS 



« Un bouquet de cette plante, mis par un jeune homme, extérieurcmenl 
à la fenêtre d'une jeune fille, indique symboliquement qu'elle court 
après lui, mais que lui n'en veut pas. » Ruffey, près Dijon, r. p. 

EPILOBIUM HIRSUTUM. (Linné) 
feu sauvage^ Saint-Vaast (Manche), Joret. 

OENOTHERA BIENNIS. (Linné.) - L'OENOTHÈRE. 

lysimachia lutea corniculata, lysimachia virginea, anc. nomencl. Bauhin, 

1671. (Cette plante originaire de Virginie en Amérique a été cultivée 

pour la première fois en Europe, à Padoue, en 1619) (i). 
onagra, onothera, anc. nom., Guinter. 1532. [Onothera (= âne sauvage) 

est la vraie forme ; œnothera est une corruption ; voir à ce sujet ; 

Saint-Léger, Onothera ou œnothera, Paris, 1893, in-8*, 22 pages]. 
rapunculus^ onagra, œnothera, lat. des officines, Rosentbal. 
onagra latifolia, lat. du xyiii" s., Ecole du fleuriste^ 1767, p. 283. 
jambon, m., franc., Ecole du fleuriste. 1767, p. 283. (On mange cette plante 

en salade comme les raiponces; elle est, dit-on, d'un goût approchant 

de celui du jambon. Ecole du fl.) 
jambon des jardiniers, onagre, herbe aux ânes, franc., Saint-Germain, 

1784. 
raiponce rouge j f., franc., Tollard, 1838, p. 361. 
grande raiponce, Normandie, Joret. 
rougèto, t., Avignon, Palun. 
mâche rouge, lysimachie jaune, jambon de Saint-Antoine^ franc., E.-A.Du- 

CHESNE. 1836. 
bétouéna saouvadya, f., Le Vigan (Gard), Rouger. 
taba bathâ (avec th angl. ; = tabac bâtard), fribourgeois, Savoy. 
œnothère, i., franc., Bon jardinier pour 1811. 
belle de nuit, f., Vexin français (S.-et-O.), c. p. M. J. Camus. 
biâné, m., Saiut-Georges-des-Groseilliers (Orne),r. p. (Nom employé par le? 

herboristes de la localité. Corruption du mot biennis.) 
nacrabé, m., jargon de Razey près Xertigny (Vosges) r. p. 



0) Quelques botanistes ont prétendu quo celte plante était connue anciennement en 
Europe. (Voir à ce siifjet un article de C\. Lemaire, dans Illustration horticole, Gand, 



TRAPA NATANS 



aiRGAEA (Genre), (LemÉ) — L'HERBE AUX SORCIERS. 

Rirce. hL <lii mo)\ Api, Makc, QueUen d. teutsch. Liter.y 1830, p. 286 ; 

GirtnaniQ. Um, p. 3Ui. 
circeu dintti^ lai. du iiiay, âge, Mowat, 
bnineîa. Ut. du xv" s.^ J- rnAiiis, /j^re d'heures, 
vircam tuiHmna, mncli Stqyhani hertat, herba divi Stephani, ocymastrum 

verrurarium , unjmaairitm rt'rrut^osum ^ atic. nomcncl. , Bauhin , 

be jtifintix, ITiUl, 
kri^ne sylvestre, hehirte fiîinaiilïa, lappa sylvestris, anc. nomencl. 

BAuam, tfîTl- 
UéTCiy tr Maîn(î-el-LoiiL\ Bastard, Supplém. à la Flore, Angers, 1812, 

p. 52. 
çarial\ f., Sûine-Georges^dr^s-Cros^siUifîrp (Orne), r. p. (Nom employé par 

]es herhijihiti^ du Ui [ucnlitè. 
herbe Saint^Etienne, htrht des matjiciennes^ herbe enchanteresse, sorcière^ 

franc H Saint-Germain, 17X4. 
erba Je fient- Ei^têiff, T, Montpeliicr, [*i,anchon. 
erbo Rfint^E^tiéni, f. . Var, Awif, 
herbe aux mrciers^ français. 

érbo déif »ourct^, (., Forcalquier (B.-A) c. p. M. E. Plalchud. 
iéi'pf^ d' sQrciel'', f.^ Valem^iennes, HÈ*;aiit. 

kerbf ûu^ nmcilêtjeSj Ua^ny-Urnlicrçy (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet- 
iarhf rfi diûle, l., Yîigney 'Voi^geii. Maillant. 
évhtt i t'tidet/ '= h* aux vaudds = sorciers), fribourgeois, Savoy. 
bruneifey L, fiaiiç. riu xv s,. J. Casus, Livre d'heures. 

FUCUS! A MtIvNîîk). — (Linné). 

fuchsta ; iM'oiïôhCtfi! fiuin m., franc- 'Notn donné à cette plante par Plumier 

eu l'honiHMir du tjOlanbtu LÉi>!«AttD Fdchs). 
pti.iia, m., fut'ia. m., fraaçaisi pajnil. très répandu. 
fru.riaL m.. Dmnkml :Oriie). (;. p. M. AuG. Chevaliir. 
ptiidehfiHfy !.. ptnîiaHt tVûreilîe, in,, français. 
bomèiuto, t>rel. de Pleubian, c. p- M. Y. Kerleau. 

yy^'iri aataxs (Linké)- — la. macre. 

tribtffus iifpiaiicux, iaiJit du Bmîicomîei Stadlir. 

nm aquaticu^ tritwlas tjtjunticua, lui. Au moy. âge, Prjtz. et Jess. 



TRAPA NATANS / 

tribulus, cicer imperatoris, l. du xiii" s., Matthaeus Silvaticus. 

castaneolus, tribulus humidus y lat. du xv'c s., De Bosco, 1496, f» 42. [Tri- 
bulus humidus, par opposition au tnbulus siccus qui est le Tribulus 
terrestris de Linné.] 

castanea aquatica, lat. du xvic s.. Duchesne, 1544. 

tribulus lacustris^ anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

tribulverd, m., anc. franc., Guy de Chauliac, éd. Nicaise, 1890, p. 685. 

tribale aquatique^ f., anc. franc., J. Camus, Etudes: Rjchelet, 1710. 

trèbulle, f., franc., Bastien, 1809. 

triboule, f., franc., Saint-Germain, 1784. — wallon, Grandg. 

esturbon, m., fr., Louyse Bourgeois, Rec. de secrets, 1635, p. 165. 

chaussetrape. f., franc., J. Thierry, 1564. 

irape, f., Samoreau (S.-et-M.), r. p. 

castagno d'ày'gOy f., Forcalquier (B.-A.), c. p. M. E. Plauchud. 

Gascogne d'éoue, f., wallon, c. p. M. J. Feller. 

chastaiijne d'eau, anc. franc., A. Pineaus, 1561 ; Pena et Lobel, 1570 ; 
etc., etc. 

chastaigne de rivière, anc. franc., J. Thierry, 1564 ; etc., etc. 

châtaigne cornue, châtaigne d^eau, châtaigne de rivière, français. 

chastaigne de Ferrart, franc., Du Pinet, 1625, II, 165. 

chétèn\ f., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. 

tiathagne de tourbière^ pétyè d'éthan •= petit piquant delanjç}, m., fri- 
bourgeois, Savoy. 

treufle, treffle, anc. franc., Duchesne, 1544. 

truffe, anc. fr., Ch. Estienne, 1561 ; J. Thierry, 1564. 

truf/le d'eau, f., anc. fr., A. Pinaels. 1561 : Pena et Lobel, 1570; Linocier, 
1584. 

trèfle, f., Aube, Des Etangs. 

trufe, f., trufe d'eau, f., français. 

tête du diable, cornes du diable, Manche, Joret. 

corne, f. Centre, Jaubert. 

comuelle. f., anc. fr., Duchesne. 1544.— Berry. — Bourbonnais. — Bourgo- 
gne. — Champagne. 

corgnuèl\ f., Yonne, Jossier. 

cornouèVy f., Allier, c. p. M. C. Bourgougnon. — Nièvre, Littré, SuppL 

cornouaille,f., franc., Saint-Germain, 1784. 

corniole. (., corniche, f., franc., Nemnich, 1793. 

corniale, f., Morvand, Chambure. 

comiètte, f., Bléneau (Yonne), r. p. 

courgnëtte, f., Montaigu-le-Blin (Allier) . c. p. M. J. Duchon de l 
Jarousse. 
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cot'nu, m., corneUCy f., cornifle, f„ cornoufle^ f., yalurin, m., nowî c/'eaw, 

f., franc, dial., Lecoq, 1844. 
made^ f., anc. fr., Rabeiais ; P. Belon, Observ., 1553, p. 20; Dict. de 

Trév., 1752. 
macre^ f., anc. fr.. C. Gesnerus, 1542; Mûlinaeus, 1587. — Mayenne, 

DOTTIN. 

mâcre^ f., français. 

tnancrCf f., env. de Painproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Souche. 

mak\ f., Maine-et-L. — lUe-et-Vil. 

macre d'eauy f., français, Saint-Germain, 1784. 

chardon aquatique, anc. fr., L'Escluse, 1557. 

échardouy m. lyonnais, c. p. M. Ed. Edmont. 

ëscaribà^ m., Beaune (Côte-d'Or), Bigarne. 

ëscalibà, m., Chaussin (Jura), Grosj. et Br. — Dôlc (Jura), Marquiset, 

Statist. de Var}\ de Dole, 11, 19. - Verdun, Châlon (S.-et-L.), 

Fert. 
calibô, m., Nuits (C.-d'Or), Ph. Gaun. — Bresse, Cliàlon (S.-el-L), Cuille- 

MiN. — Petit-Noir (Jura), Rich. 
escharbot, m., anc. fr., A. Pinaeus, 1561 ; Pena et Lob., 1570. 
escarbot, anc. fr., J. Camus, Etude de Lexicol, bot., p. 23. 
achèrbà^ m., Broyé lès-P. (H.-Saône), Perr. — Autet (H.-S.), God. 
achèrbaou, m., Germigney (H.-Saône), r. p. 
écharboua, m., Montbéliard, Contejean. 
ipèrd, m., Thiers (Puy-de-Dôme), r. p. 
saligot, m., anc. fr., Duchesne, 1544; Pinaeus, 1561 ; Bretonnayau, Génér. 

de V homme, 1583, f. 138. — Poitou, Lévrier. — Bourbon -Lancy 

(S.-et-L.), Bernard-Langlois, Le cant. de Dourb., 1865, p. 226. 
saliyalé, m., Poitou, Lévrier. 
cabache, f., Verdun, Châlon (S.-et-L.), Fert. 
cabassey f., Louhans (S.-et-L.), Guillemaut. 
cailleboltes, f. pi., Bresse (Ain), Bossi. 

alliet, m.. Beaujolais, Brisson, ilfém. suivie Beauj., 1770, p. 177. 
boun^ouncoun, m., Marensin (Landes), c. p. M. l'abbé V. Foix. 
couanes di diâle (= cornes du diable), Luxembourg sept.,c. p. M. J. Feller. 
magl, breton, P. Grégoire. [E. E.J 

judekirschen ( = cerises de juif), Grosbliderstroff (Lorraine allem.), r. p. 
duyvelskoppen (= tètes du diable), flamand, Sentinelle des campagnes^ 

Liège, 11 sept. 1842. 

<£ C'est du sucre à prendre, C'est des macres à rendre, se dit de l'amour et 
de raccouchement.» Mayenne, Dottin. 






MYRIOPHYLLUM 



HALORAGEES. 



HIPPURIS VULGAIUS. (Linné.) — LA PESSE D'EAU, 

hippuris, ipariSy yporus, catida canina, lat. du moy. âge, Dief. 

italica, lat. du m. à., Gerrnania, 1874. (? — Le mot est trafl. par Vanc. haul 

ail. kaiunzagel.) 
equisetum palustre brevioribus foliis polyspermouy poltjijtmum ffEminu, 

polygonum fœmina semine vidua, sanguinalis fœtMitui, sdntjtuïbarîti 

fœmina, cauda aequina fœmina, limnopeuce, anc. nomeïJtJM Baii- 

HIN, 1671. 
pinastella, anc. nomencl., Nemnich, 1793. 
pin aquatique, franc., Matthioli, 1598, cité par J. Camlis 
pin d'eau, m., M.-et-L., Bâtard, 1809. 
pin d'étang, m., pece d'eau, (= sapin épicéa d*eau), f., irsiiiî,, BtrussoHg 

1779. 
sapin d'eau, m., Saint-Pol (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont* 
pesse d'eau, (., prêle d'eau, franc., Saint-Germain, 1784. 
queue de renard, Anjou, Desvaux. — Marne, c. p. M. E, M/lIssemet. 
verge d'eau, f., Pierrepont (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
trapyuss, masc, Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r [i. (Nom employé 

par les herboristes de la localité.) 
érba dé las cabras, f., Montpellier, Planchon. 



MYRIOPHYLLUM. (Genre). (Linné.) - LE VOLANT 
D'EAU. 

equisetum palustre longioribus setis, equisetum majm. hip}*uris majm\ 

anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
millefolium aquaticum, millefolium pennatum, anc, Ut. île*- officine», 

ROSEMTHAL. 



J 



iO MTI^IOPHYLLUM 

mlant d^eûu, m . frjinçais. Buisson, 1779. 
maiefeuitlf aquatique^ f., franc., Nemnigh, 1793. 
kenmil da^/go, m.» Gard» c. p, M. P. Fesquet. 
kéfiotitfélo d^àfjQO, P., Avîgiiod, Paldn. 

qurnoudifts, i. pi., *ifrv, ik^ Domfront (Orne , c. p. M. AoG. Chevalier. 
fU d>aUj m.y Mmtiilto, JonET^ 

rata tU no (^ stmria de ruisàtiau), f., friboiirgeois, Savoy. 
syiraiôm, m,, Suint-neorgcs-iies-Groseillicrs (Orne), r, p. (Nom employé par 
les hcrïiofisles Jls la bcalité, dérivé du lat. {myriophyllum] spica- 

adrcn^ == îî^Mirroi, f,. Maïqnion (Pas-de-Cal.), r. p. 
tfët'Jiiiy m*i Moftlreutl-fiellaj t^Maine-et-L.), r. p. 



L 



TAMARIX U 



TAMARISGINÉES. 



TAMARIX (Genre.) (Linné.) ~ LE TAMARIS, 

transmaricum^ lat. de Dioscoride, Stadler. 

tamaricum, tramaricium, lat. du iv'c s. apr. J.-C, Oder. 

tramaritium, grammarilium, tamaritium, tamaricium, tamarsium. tfima- 

ricuSj tamariXy tamarice, myrica, myrice^ miricos^ miricus, larxcf^ 

mirtice^ erice^ lat. du moy. âge, Goetz. 
tamarisctis, tamarisca, thamaristus, lat. du m. â., Dief. 
tramaricia, tamarissa, tamarix, tarfara, tarfe, l. du m. â., Du C. 
tamarix nostras, anc. nom., Cordus», 1535. [Tamariscus est arbor, s<îij fa 

nos caremus, idcoque cogimur loco ejus nostralis tamarici folii^ ut). 

CORDUS. — Le tamariscus dont parle Cordus est le tamarin, [liante 

médicale des Indes. Il est appelé tamaris d'Inde dans dé Pla^is 

Camp Y, Hydre morbi/ique, 1629.] 
*amanx, m., franc., Solerius, 154'J. 
tamarisc, n., anc. fr., J. Camus, L'op. sal. (xv s.) ; Fayard, 1548; Ottiihn 

des apoliquaireSy 1578; etc., etc. — anr. prov.,RAYN. 
tamarisque, m., franc., Buisson, 1779. 
tomorisco, f., La Malène (Lozère\ r. p. 
tamarist, m., anc. franc., Pierre des Crescens, Livre des prouffit^ rfutni- 

pestres, s. d. (vers H86.) 
tamariCy m., anc. franc., J. Camus. L'op. sal. (xv° s.); Pasquet de i.a !Uj- 

CBEFOUCAULT, Sept dialofjues, 1557, p. 48 ; Mathee, 1559 ; M MKUit- 

drac, Chy mie charitable, 1080, p. 3^7 ; etc., etc. 
tamarice, franc., Fayard, 1548. 
tamaris (prononcez tamariss), m., anc. prov., P. Meyer (dans liomania^ 

1903, p. 282) — franc., C. Gesnerus, 1542 ; etc., etc. — Bouches- 

du-Rh. — Hérault. 
tomarisSj m., env. de Châteauroux (Indre), r. p. 
tomorisSj m., Saint-Geniez (Aveyr.), r. p. 
tamarissa, f., Gard. — Hérault. 
tamarissOj f. , Gard. — Vaucluse. — Basses-A. — Bouches-du-Rh. — Tarn. 
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comorisso, f., Laguiole (Aveyron), r. p. 

tamadiss, m.. Agde (Hér.), c. p. M. Ed. ëdmont. 

tama-iss, m., Lodève (Hér.), c. p. M. Ed. Edmont. 

tamarioUy m., Pyr.- Orient., Companyo. 

tamarie, anc. fr., Laborde, gl. ; Lespinasse, Livre d. met., 1879. (On en 
faisait autrefois des barils de fu%, Lab.) 

tamari, m., franc., Ménage, 1750.— Aude, c. p. M. P. Calmet. - Fribourg, Sav. 

tamaril, m., Laroque des Albères (Pyr.-Or.), Carrère. 

tamari^ f m., Saint-Georges- Lapouge (Creuse), r. p.— Guillestre (H.-Alpes), 
c. p. M. Ed. Edmont. 

tamarin, m., midi de la France. 

tomori^, m., Vogué (Ardèche), c. p. M. Ed. Edmont. 

tamarin, anc. fr., J. Thierry, 156i ; Blaise de Vigenère, Images de Phi- 
lostrate, 1578, f"^ 80, recto. [Bl. de V. dit, f"^ 81 recto, que ce 
tamarin n'est pas celui des pharmaciens.] — français populaire dans 
tout le nord de la France. 

tamarrdi, m., Oulx (Piémont), c. p. M. Ed. Edmont. 

taharin^ m., Bernières-sur-Mer (Calv.), r. p. 

tabari, m.,Côtes-du-Nord, r. p. 

tàmbarin, m., La Teste (Gironde), Moureau. 

tanbrin, m., fribourgeois, Sav. 

damarisse^ f., Dagny-Lambercy (Aisne), c. p. M. L.-B. Biomet. 

nimarnuss, m., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Mot employé 
par les herboristes de la localité ; corruption de tamarinus.) 

myi'ique, f., anc. fr., Cotgrave, 1650. 

bruyère sauvage, fr. du xvr s., L'Escluse, 1557. 

banel, breton, Troude ; Crouan. 

tamargueira, tramagueira, portugais. 

« Les gobelets de tamaris se mettent du nombre des drogues médeciiiales ; 
le vin qu'on y laisse quelque temps prenant une qualité que l'on croit 
propre pour la guérison des maux de ratte.» Savary, 1741. 

« Pour se moquer des personnes qui craignent les cousins, on leur con- 
seille de se mettre à couvert sous un tamaris ; cet arbrisseau étant 
littéralement couvert de ces insectes, il est impossible de se tenir 
dans les endroits où ils croissent. » Aude, c. p. M. P. Calmet. 

TAMAHIX GALLICA, (Linné.) 

tamarisque de Narbonne, m., franc.. Buisson, 1779. 
tamarisco, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 



CUCURBITA MAXIM A t% 



CUGURBITAGEES. 



CUCUnUlTA MAXIM A. (De Candolle).— LE POTlROi>î, 

cîicurbita major rolunda flore luteo folio aspero, cucuriaîa intlicti, li^iurhn 
major rotunda^ citrullus major, pepo major ^ anc. nnmeurJ., llAtiitiN, 
1671. 

potiron, m., franc., Le jardinier françois, 1654 ; etc., etc. 

poitiron, m., Challes, Journ. d'un voy. aux Indes, 1721, U, 35.^, 

poturon, m., franc., Suite des dons de Cornus, 1742, 11^ 4ri7, — |jiiiisic!ri 
popul. — Lorraine. — Champagne. — Artois. — Lyon. — NijnnamUe, 

pôtwon, m., Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 

pâluroUy m., Loiret, r. p. — Aisne, c. p. M. L.-B. Riomkt 

paluroriy m.. Somme, Ledieu. — Ineuil (Cher), r. p. 

pèturoUy m., wallon, Grandg. 

pâtiron, m., Ghaussin (Jura), c. p. M. A, Briot. 

pètèroUy m., Perloz (Val d'Aoste), r. p. 

potron, m., pouatron, m., Gentre, Jaubert. 

cougourde ronde^ f., franc., Ouv. de Serres, Th'd'agr., lOLH.^ fi. 78L 

coucourde d'hyver, f., franc., Gdyon, Coh7's de médecine^ U\l'i. 

courge ronde, f., franc., Liger, 1714. 

courge d'Inde, courge d'yver, Du Pinet, 1660. 

grosso cougourlo, f., Gard, D'Hombres. 

boule jaune, f., argot, d'après un manuscr. du commenc. ilii s;[X^ s. 

On confond souvent le potiron avec la citrouille el tm \m donne ks 
mêmes noms; voir plus bas, pp. 14 et suiv. 

M On appelle jyo/iroAi roulant un cabriolet». Argot, L. HniAiif, 
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UaCUIiBJTA MAXIMA. (Var.) 

poîtron mesutnah^ courye de J/fMw*, franc., Naudin (dansi4nft. d. sc.nat.y 

l«5(i.j 
cùugûurttù métf'jfténé%Ot cougourdo méssinénco^ Var, Hanry. 

ilVnunBn.X ilLYl'EiFuUMlS. (J. Bauhin.) — LE 
TIKBAN. 

aUûhtrta, UiL (iii mnyr^n â^E, SLïïmkï.ler. (U s'agit trune citrouille, est-C€ 

bien de ÈcUe-fi ? i 
cucltrhita iuràca, ain nom,. UiOVtiUMS, 15G0, p. 518. 
meiopeptj viifpf^tfonuh^ pcpu t ttjj^ftilHn, cucumis clypeiformis, awc. nomencl., 

Rai'Hin, 1^>7| 
cucjtmpr terriens, jimi;. «iiTnttiiel » Mattirolo. 
Lour^jt' de Tiirquu*, tiirtfttiîk d? Turquie, franc., NicoT, 1606. 
pepon mrrasin, m., pi'pon iurqtfin, m., anc. fr., Calanius, Entretenement 

fie sfinlé, t j:uit pi ÏÏÎI v\ 
pûHron tourmmè, fraut,, M\luiiih («l;»iis Annales d. se nat., 1836.) 
turban, m,, franc 
turbin, m.^ Hiéneau (YiMin«:^ r. \k 
biiïin*^i turc, fmnçiiis. 

quf'tjiiurde dt Tanfuif*, l'r, din<vi« ^., J. Camus, Lirre d'heures. 
COittW ^^ Turquie^ fi^liç,, J. THJh;}ui\\ 1564. 

murut* tHrqittmf, fr. ilki ^vi" *., ,U*;'^i, deVAcad. de Nimes, 1882, p. 336. 
cucurbitt^ df Turquie, l'r , nuLHEs^K, 1544.. 

CUCIJHBÎTA f'MPO. {îhi Cakdolle.) — LA CITROUILLE. 
CHmrhiifi, vurturhila, rttrufhn^. f^trailus, cucumis, cucumer, pedo, lat. du 

foitifi'ttftm '.in ii\îin\iî\, tutifjerîfiium U* pi.), lat. du m. â., Diefenb. 

fmpynw*» lat, thi in* û.. riueu 

;)^pft obhmjust p^p*^ minjnm^ pspu mttjor, cucumis oblongus, anc. nomencl. , 

Baijui:^» 1071. 
t?ïi;^(irs^ ht , doLïimL-nt ihi xrv s. en Savoie, Revue savoisienne, 1902, 

p. tîit, 
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cueurbite, f., anc. fr.. Godefroy. 

coucourbe, f., franc., Philiathe, Trésor d. rem., 1555, pp. 51 et 1i5. 

coucourday f., eiiv. de Gap (H '-•-Alpes), Soc. d' études des Hautes- A. ^ 1883, 

p. 226. 
coucourdo, f., provenç., Solerius, 1549. — Forcaiquier (B.-A.), c. p. 

M. E. Plauchud. — Valréas (Vaucl.), Chastan, Chansons, 1858, 

p. 183. — Gilhoc (Ardèche), Cllgn. — Livron (Drôme), c. p. M. 

E.-H. SiBOURG — Die (Drôme), Boiss. — Charpey (Drôme), Bkix, — 

Briançon (H'»*-A.), c. p. feu Chabrand. — L'Argentière (H='*7A*J^ 

r. p. — Mens (Isère), r. p. 
coucourde^ f., franc., Le grand herbier en françoys, s. d. (vers lîiïOi ; 

CoTEREAU, 1552 ; J. Thierry, 15(U; etc., etc. — Dauphiné, SoLEftiu*, 

1549. 
coucordOy f., Avignon, Achard, 1785. 
coucourde d'esté^ f., fr., Guyon, Cours de médec, 1673. 
cocourde, f., anc. fr., Gouef. ; Aldebrandin, Livre pour la santé du rorps, 

(vers 1480). 
këcourde, f., Cellefrouin (Char.), Rev. ri. pat., 1892, p. 279. 
comiorgey f., anc. franc.. Gay, Gloss. arch., 1882, p. 31. 
coucoude^ f., d'Assolcy, Havissem de Proserpine. 1664, p. 25. 
cogorda, f., anc. provenç., Levy. 
cougourda, f., niçois, Sutterlin. 
cougourdo, t., Ampus (Var), r. p. — Var, Hanry. — Apt (Vaucl.), Col- — 

Aix-en-Pr., Boyer de F. — Marseille, Régis de la C. — Tarascon, 

Desanat, Coursos de la tar,, 1801. — Gras (Ardèche), r. p. 
cougourdiè (la plante), m., niçois, SiiTT. — Var, Ame. — Gras (Ardècli&J, 

r. p. 
cougourde, f., anc. fr., Oliv. de Serres, 1600 ; Godefr. 
cougorde, f., anc. fr., Pichon et Vie, Viandier, 1892, p. 83. 
cougourdiè (la plante), m., Tarascon, Desanat, Lou travail 1847, p. È. — 

Marseille, Régis de la C. 
gougourde, f., anc. fr., Dorveaux, LespL; Cotereau, 1552 ; Baret, Truiif* d. 

chevaux, 1645. — Centre, Jaub. 
cougouche^ f., anc. fr., Billon, Fort du sexe féminin, 1555, 1*^^ 77, r^ 
cougouardo, f. Toulon, Achard, l785. 
cocorna, f., anc. provenç., Levy. 
coucourba, f., Loire, Gras. — Haute-Loire, Vin.— Mezères (Haute-L.}, r. p. 

— Montpellier, Campana de Ma^alouna, 30 sept. 1898. 
coucurle, f., anc. fr., Canappe, Le guidon en françois, 1538, 

fet 64. r-. 
cocourlOy f., Thiers (Puy-de-D.), r. p. 
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quocurUf f., anc. fr., Vocabul. qualtuot^ linguar.., 1516. 

cogorla, f., provenç. du xive s., P. Meyer (dans Romania, 1903, p. 280). 

cougourla, f., Langeac (Haute-Loire), r. p. — Montpell., Catup. de Mag.^ 

1898. 
cougourlo, f., Haute-Auv., Derib. — Haute-Loire, VmoLS. — Pézénas, Ma- 

zuc. — Mende (Loz.), r. p. — Alais (Gard), Bouil-ahaisso, journal, 

vol. 11 (1842), no 67. 
cougorlo, f., Ëstandeuil (Puy-de-D.), r, p. 
cougourUy f., anc. fr., Cotgr., 1650. 
cougourliè (la plante), m., Lozère, Mém. de la soc. d'agr. de la L., 1837. — 

Gard, D'Hombres. —Montpellier, Camp, de Mag.y 1898. 
courgourlOj f,, Ambert (Puy-de-D.), r. p. 

cargoulà, f., Vinzelles (P.-de-D.), Dauzat. — Issoire (P.-de-D.), r. p. 
cargoulOy f., Limagne (P.-de-D.), Pomm. — Orcet (P.-de-D.), r. p. 
couhourde, f., cohourde., f.,cofiordej eohorde, cohourge^ coorde, anc. fr., GoD. 
cahourde, f., anc. f., P. Borel, Très, de rech., 1655. 
cahude, f., anc. wallon, Jean d'Outremeuse, éd. Borgn., III, 64. 
cahoûde, f., Namur, Stavelot (Belg.), c. p. M. J. Feller. 
cahoûte, f., cahoute,ï.j Meuse, Lab.;Varl.— Mons, Sic— Spa, Lez.— Fleu- 

rus (Belg.), Sem. — Braine-l'AUeud (Belg.), Li mestréy 5 janvier 

1895. 
cohôle, f., coheule, cahoule, cahote, cahole, cahône, cahoune, côhouàney 

cohiogne, kèhône, kèhoune, kèoune, cohouaney keyôle, gouille, gonille 

voéde, Vosges, Haill. 
cahône, f., Rosières-aux-Sal. (Meurthc), r. p. — Vandœuvre (Meurthe), c. p. 

M. R. FouRÈs. — Vosges, Haill. 
cohouôn\ f., Baccarat (Meurthe), r. p. 
cahô^gne, f., Rémilly (Pays messin), r. p. 
courhle, f., anc. fr., Godefroy. 

courbe, f., anc. franc., d'Esternod, Espadon saiyr., 1680. 
cortCy f., Nuits (Gôte-d'Or), Ph. Garnier. 
courty, f., Courcuire (Haute-Saône), r. p. 
couètra, f., kètra, f., franc- comtois, Dartois. 
caoûte, f., namurois, Pirsoul. 

courdou, m., Vallées vaudoises, c. p. M. Ed. Edmont. 
courda, f., Isère, Dev. — Haut-Dauph., Moût. — Annecy, Sallanches, 

Combloux (H»e-Sav.), r. p. 
corda, f., Isère, Devaux. — Thonon, Samoëns (H'^-Sav.), r. p. 
corde, f., Chaussin (Jura), c. p. M. A. Briot. 
cordi, t, Semons (hère), r. p. 
courdo, f., Ardèche, r. p. 
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courdCj f, anc. fr.. Leroux de Limcy, Prov.\Thresor de santé, 1607. — 

Nérondes (Cher), r. p. — Saint-Antoine (Isère), r. p. 
courde longue, f., franc., Dinet. Hiéroglyphiques, 16U, p. ?02. 
courdre, f., anc. fr., GoD.; Thresor de santé, 1607. 
kërda^ f., keurda, f., keûrda, f., Savoie et Haute-Savoie, Const. — 

env. de Genève, Humbert. 
curda, f., Coligny (Ain), Clédat. — ChâtiUon de Micb. (Ain), r. p. 
couarda, f., Gipoissiat (Ain), Phil. — Culoz (Ain), r. p. — LaThuile, La Motte- 

Servolex, Vimines (Savoie), r. p. 
coueurda, f., coueûrda, f., Aime, Flumet, Saint-Pierre-d'Albigny, Moutiers 

(Savoie), r. p. 
kieurda, f., kiew'daj f., Isère, ï>ev. — Bas- Valais, Gill. 
cudra, f., friboorg., Sav. — Bulle (Suisse), r. p. — Yallorbes (Suisse), 

Vall. 
cudre, f., Dompierre (Suisse), Gauchat. 
coudre, f., Jura, Monnier. 

codre, f., côdre,f., Saône-et-L., Fertiault ; Guillehim. 
kuèdra, !., fribourgeois, Savoy. 

courdyë, f., courthe, f. (av. th. angl.), env. d*Annecy, Cokst. 
courdyo, f., Uzès (Gard), r. p. 
couard%a, f., Nantua (Ain), Philipon. 

courdzo, f., La Courtine (Creuse), r. p. — Sainte-Colombe (Doubs), r. p. 
courd%e, f., Cousance, Poligny (Jura), r. p. 
courdii (la plante), m., Cousance (Jura), r. p. 
couérd%e, f., env. de Moû tiers (Savoie), r. p. 
coU'Orthi (avec th angl.), f., La Chambre (Savoie), r. p. 
counâ, f., Juillac (Corrèzc), r. p. 
courze, f., Bhétiers (Illc-et-Vii.), r. p. 
courge, f., franc., Laborde, Gloss., 1872, p. 230 docum. de 1391); Duchesne, 

1544; etc., etc. 
courge longue, f., franc., Oliv. de Serres, Th. d'agir., 1660, p. 781. 
courjo, f., Narbonnais, c. p. M. P. Calmet. 
corge, f., Côte-d'Or. — Indre. — H^"-Saônc. 
couorge, f., Thaon (Calv.), Guerl. — Bernières-s.-M. (Calv.), r. p. 
keurje, f., keure, f., anc. fr. du nord -est, Esgaluer. 
coure, f., anc. fr., Godefroy. 

gourde, f., anc. franc., Mowat; Aldebrandin, Livre p. la santé du cotys 
(vers 1480); Le Fournier, Décorai, d'hum. nat., 1530. —Env. de 
Paris — Orléanais — Tourainc — Maine — Poitou — Saiatongc — 
Berry — Bourgogne. 
gourda, f., Loire, Guas. — Montpellier, Gouan, 1762. 

TOME VI. 2 
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gourdo, f., Bouches-du-Rh., Vill. — La Malène (Loz.), r. p. ~ Champoiy 

(Loire), c. p. feu Dumas-Damon. 
gorda^ f., Laveissièrc près Murât (Gantai), r. p. 
gorde^ f., Saint-Martin-du-Puits (Nièvre), r. p. 
gourdMj f., Cheyiade (Cantal), r. p. 
gourtso, f., Dourgne (Tarn), r. p. 
gourge^ f., Orchamps (Jura), r. p. — Haumont-lès-la-Chaussée (Meuse), r. 

p. — Linas (S.-et-O.), r. p. — La Haye-Pesnel (Manche), r. p. 
gouorme, f.. Val d'Ajol (Vosges), r. p. 
courlty f., anc. fr., Rabelais; A. Pinaeus, 1561. — Annonay (Ardèche), r. 

p. — Lyon, MOLARD. 
curla^ f., anc. dauphinois, Devaux, p. 396. 
coWfl, f., Loire, Gras. — Lyonnais, Poitsp. — Jons (Isère), Rev. de philol. 

franc., 1890, p. 230. 
diorlùf f., env. de L'ArbresIe (Rhône), c. p. M. Ed. Edmont. 
courltty f., lyonnais, Puitsp. 
courlho, f., Laguiole (Aveyron), r. p. 
crëla, f., Jujusieux (Ain), Philipon. 
cotày\ m., (la plante), Bourberain (C.-d'Or), Rabiet. 
cott\ f., Bourberain (C.-d'Or), Rabiet. — Mirebeau (C.-d'Or), c. p. M. Ed. 

Edmont. — Haute-Saône, Perron ; Godaku. 
ooui^j f., Orchamps (Jura), r. p. 
coït/, f., Germigney (Haute-Saône), r. p. 
coudya^ f., Mont-sur-Monnet (Jura), r. p. 
cotidyo, t., Autoirc (Lot), r. p. — Tarn, Tarn-et-G., Lot-et-G., r. p. — Env. 

de Rodez (Aveyr.), r. p. 
coudjo^ f., Saint-Alpinien (Creuse), r. p. 
coutcho, f., env. de Foix (Ariège), c. p. M. P. Sicre. 
coudw, f., Beynac, Sarlat, Salignac, Le Buisson (Dordogne), r. p. — Brive, 

Tulle ((iorr ), Lép. — Davignac, Corrèze près Tulle, Moustier-Venta- 

dour (Corr.).r. p. 
coulso^ f., couizo, f., Albi, Dourgne (Tarn), r. p. — Lauzerte (Tarn-et-G.), 

r. p. — Gourdon, Lalbenque (Lot), c. p. M. R. FouRÉs. — Bréte- 

noux, Saint-Céré (Lot), r. p. — env. d'Agen, r. p. — Aubin (Avey- 
ron), r p. 
cogga, f., Montréal (Aude), doc. de 1321, Bull. hist. du comité, 1896, p. 483. 
cnjût f., anc. gascon, Arch. hist. de la Gir,, t. XI, au gloss. 
couja^ f., coujélt^ m., Luchon, Sacaze. 
coujoy f., toulous. du XVII* s., Goudelin. — Cassaigne, Montmorin (H'*-Gar.), 

r. p. — Auvillar(T.-et-G.), c. p. M. G. Lalanne.— H.-Pyr., Ariège, 

Aude, Aveyr., Corr., r. p. 
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coujou, m.. Saint- Ybard (Corr.), La Roche. 

coujè, m. (la plante), Montmorin (H.-Gar.)» r. p. 

coujièf m. (la plante), limousin. Echo de la Corrèie, 18i>3, n» 13, p. 4. 

cujo, f., Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous. 

cuf. t., Landes, Métivier. — La Teste (Gironde), MouR. — Libourne (Gir.), 

c. p. M. L. DURAND-DÉGRANGE. — Béarn, Lespy. 
coulhOy f. (avec th angl.), Meymac (Corrèze), r. p. 
couche, f., Héméreuce (Valais), Lav. 
coMîfl, f., Pleaux (Cantal), r. p. 
COMSO, f., Lanouaille (Dord.), r. p. — Sainl-Alvère (Dord.), c. p. M. R.Fou- 

nÉs. — Arfons (Tarn), r. p. - Saint-Hilaire 1. Courbes (Corr.), r. p. 
couië, f., Donzenac (Corrèze), r. p. 
caussCy f., anc. fr., Pinaeus. 1561. 
cossOy f., Arbois (Jura), r. p. 
coiie^ f., Bournois (Doubs), Roussey. — Damprichard (Doubs), Gramm. — 

Sancey (Doubs), Rev. de philol. franc ,, l'JOO. — Audincourt (Doubs), 

r. p. 
côtse, f., Vaudioux (Jura), Thévenin. 
cuêse, f., env. de Belfort, Vautherin. 
eoussa, f., Perloz (Val-d'Aoste), r. p. 
coûsse^ f.. Mesnay (Jura), Rev. de philol. franc, ^ 1900. 
couchëy f., Bourg-Saint-Maurice (Savoie), r. p. 
tyéûchëy f., Bagnard (Valais), Corno. 

goujay f., Bessan (Hérault), Campana de Magalounay 15 déc. 1898, p. 2. 
goujo, f., Campagnac (Aveyr.), r. p. — Gard. c. p. M. P. Fesquet. — Lot, 

AZAÏS. 

ijoud^Oy f., Saint-Geniez (Aveyron), r. p. 

goudje, f., goûdje, f., Vesoul, ViUers-le-Sec (H*«-Sadne), r. p. — Bournois 

(Doubs), Rouss. — Meroux, Bourogne (près Belfort), Vauth. 
gououdjey f., Combeau-Fontaine (H. -Saône), c. p. M. Ed. Edmont. 
gouèdje, f., Velorcey (Haute-Saône), r. p. 
goudia, f., Haute-Auvergne, Deribier. 
goudio, f., Eygurande (Corrèze), r. p. 
godi/, f., Saint-Loup (H.-Saône), c. p. M. Ed. Edmont. 
goujiOy f., Aurillac (Cantal), Vermenouze, Flour de brousso, 1896. 
gouiio, f., auvergnat, Bancharel, Grammaire, 1888, p. 22. 
coia, f., anc. prov., Raynouard. 
coye, f., anc. franc., Godefroy. 
couyOy f., Lanouaille (Dord.), r. p. — Mussidan (Dord.), Chastanet, 

Pertuà lou tems, 1890, p. 82. — Hautes -Pyr., c. p. M. J.-J. 

PÉPOUEY. 
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couy\ f., Casteide-Doat (B.-Pyr.), Palay, C'oi/nde», 1900. 
côy* f., Chef-Boutonne (Deux-Sèvres), Beauchet. 
cuyo, f., Lembeye (B.-Pyr.), r. p. 

cuye, f., anc. fr., Fayard, 1548. (Fayard était de Périgueux.) 
cuy\ f., Laluque (Landes), r. p. — Mimizan (Landes) , Beaurr. — Labou- 

heyre (Landes), c. p. M. F. àrnaudin. — Bayonne, Lagr. — Béarn, 

Lespy. 
couê, fém., Cozes, Gemozac (Char.-Inf.), P. Marcut, Bouquet, 1885. 
couâ, f., Mauzé-s-le-M. (D.-S.), r. p. 
coukelonece, f., fr. du xv« s., J. Camus, La f» traduct. de la chirurgie de 

Mondeville (dans Bull, de la soc. des anc. textes, 1902, n© 2.) 
pepon, m., anc. franc., J. Brohon, 1564; Gh. de Saint-Germain, Le méde- 
cin royal, 1655. 
popon, m., anc. fr.. Propriétés des simples, 1569 ; Benou, 1626. 
poponnier (la plante , m., Platine, De honeste volupté, 1528. 
poupon, m., anc. fr., Breydenbach, Pérégrinat. de Jérusalem, 1488, f«» 16, fo ; 

DoRVEAUx, Lespl. (xvi« s.) ; Epitomé de la maison rustique, 1605, p. 71 ; 

Le thrésor de santé, 1607, p. 541. 
pompon, m., anc. fr., Le jardin de santé, 1539; Brohon, 1541 ; Gesnerus, 

1542 ; SoLERius, 1549 ; etc., etc. 
pomponne, f., anc. fr., Liébault, Maison rustique, 1597, p. 227; Cotgrave, 

1650. 
melon-pompon, m, franc.., L'œuvre de Galien, trad. par J. Massé, 

1552. 
mélopépon, franc., Cotgrave, 1650. 
tuco, f., cévenol, Sauv., 1785. — Aveyron, Vayss. — env. de Béziers, 

J. Laurés, Lou campestre, 1878, p. 293. 
suça, f., mentonais, Andrews. 
citerolle, Touraine en 1537, DoRV., Lespl., p. 141. 
citrulle, citrule, f., fr. du xiv^ s., Dorveaux, Antidot., p. 55. 
citrole, f., franc, du xiii" s., Littré. 
citrouille, f., français. 
(Nous ne jugeons pas à propos de reproduire les formes patoises du mot 

citrouille ; d'ailleurs pour la plupart elles ne sont que du français 

patoisé.) 
citron, m., Montaigut-le-Blin (Allier), c. p. M. J. Duchon de la Jarousse. 
citrô, m., env. de Bennes, r. p. 
lanterna, ( , Archiac (Char.-Inf.), r. p. 
boue, f., Montsauche (Nièvre), r. p. (cf. le franc. 6ouée, objet qui se soutient 

au-dessus de l'eau.) 
barbèy*na,{., La Veveyse (Suisse), Savoy. 
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barbàyna, f., Vully (Suisse), Rridkl. 
babëne, f., Grémine (Suisse), Degen. 
coulourdrenn^ breton, P. Grégoire, [ë. £.] 
popacQj anglo-saxon du vui« siècle, Hessels, 1890. 

pepano, phedemOt petuna, pfeden^ pebenun, bàbenne, anc. haul ailem., 
Diefenb. 

On trouvera d'autres noms de la citrouille dans V Atlas linguistique de 
la France, par Gilliéron et Edmont, fascicule 7, carte 296. 

2. — Les semences de la citrouille sont appelées : 

éstivàyo, f., Digne (B.-Alpes), Honn. — Ardèche, Rev. de philol. ft\, 1800» 
p. 139. 

3. — Un lieu planté de courges est appelé : 

cuyèy m., Ghalosse (Landes), c. p., M. J. de Laporterie. 
cordirCj f., env. de Saint-Julien (H.-Sav.), Const. 

4. — La confiture, tarte ou pâté de citrouille, porte les noms de : 
carbassat, m., franc., Ouv. de S., 1600, p. 781. ^ 
earbaiat, m., franc., Le Bon, Etymol. franc., 1571. 

coucordat, m., carbassaty m., anc. fr., Séb. Colin, Rég. des fièvres^ 1558» 

p. 193. 
coucourdaty m., franc. d*Avignon en 1498, Mém. deVacad.de Vaucluse,i%%%, 

p. 27. — anc. fr., Cbanuel, Chasse-verole, 1610, p. 42. 
citrouillat, m.. Centre, Jaubert. 

5. — Dans les Etrennes d messieurs les ribautteurs, 1752, p. 9, on lit cette 

expression qui est une injure : a Cceur de citrouille fricassé dans la 
neige {^). » 

6. — (( Elle est très belle bacelotte Mais elle a la mamelotte Aussi grosse 

que la cahourde. » De Croy, Art de rhétorique, 1493. — « Elle répand 
des larmes grosses comme des citrouilles. » xvii« s., Fournier, Vût, 
litt., II, 326. 

7. — (( La courge = la tète.» Lyon,(7Atgno/ et Gnafron (journal), 2â juin et 

20 juin. 1878. — a La cosse = la tête. » Bournois (Doubs), Roussey, 



{}) Urne de Sévigné avait déjà employé cette locution dans sa correspondance. 



22 CUCURBITA PEPO 



— « Cap de cuye =tôte de citr., crâne affligé de calvitie, grosse 
tête, tête d'imbécile. » Béarn, Lespy. — « Cuye de hum = citrouille 
(pleine de fumée), grosse tête dMmbécile. » Béarn, Lespy. — «5a/c 
tête de citrouille =^ injure.» Pierrefonds (Oise), r. p. — « zucca = 
caboche ou teste pelée. » ital., DuEZ, 1678. 

« Citrouille^ f., citrouillard, m. = dragon (soldat). » Argot, Noter, 1901. 

8. — « Odépéou coumo d'estivaillo = il a des poux (nombreux) comme de la 

graine de courge.» Env. de Privas (Ardèche), Rev. de philol. franc., 
1890, p. 139. 

9. — « 11 a le teint pâle comme une citrouille. » Almanach bachique, 1681, 

p. 448. — « Et fermant ses gros yeux de bœuf Le teint pasle comme 
une courge II trespassa rond comme un œuf. » La Garenne, Les 
bachanales, 1657, p. 50. 

10. - On appelle, par dérision, grosse citrouille unefemme grosse et mal 

faite et bête. 

«... Une grosse citrouille de servante...» Conférence des avocats ^ 1636, 
(Dans Ed. Fourn., Var. hist., I, 315). 

<( Cougourdo = fille de joie, terme de mépris. » Provence, Achard, 1785. 

« Nas coume un cougourdoun = nez comme une petite citrouille, nez 
enflé, nez énorme.» provenç., Amiil. — « A lé naz coumo uno coujo. » 
H.-Gar., c. p. M. P. Fagot. 

11. — « Coujo-plumatt = qui a la tête rase comme une courge, chauve. » 

Lauraguais (H.-Gar.), c. p. M. P. Fagot. — « 11 n'a pas plus de 
cheveux que sur une citrouille. » xvii* s., Cyrano de Berg., éd. 
Jacob, p. 206. 

12. — Le mot citrouille signifie imbécile. — « Une coye = une femme stu- 

pide. » Deux-Sèvres, Souche, Prov. 

« Bochcrs, vous estes sourds et plus froids que citrouilles. » Barante, 
Les fées ou conte de ma mère Voye, comédie, 1697, p. 21. 

« Je suis une franche citrouille, 
Une cruche, une bête, un veau 
D'avoir donné dans ce panneau. » 
Gayot de PiTAVAi, Lart d- orner Vesprit, 1728, II, 246- 



^^^^ 
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« Cest une gourde = c*e»t un niais. » Locution française. 

« Il a la teste aigiie comme une gourde. » Amours du fidèle Du Pont^ 
1620, p. 5. — a On n'est pas des gourdes = on n'est pas des 
imbéciles. » A. Lebreton, La frangine^ comédie, 1899. — « Quelle 
gourdée ! = quel imbécile ! » Daramtiére, L'hôtel du lac bleu, 
vaudeville, 1898. 

« Cougourlo = imbécile. » Gard , D'Hombres. — t Coujasso = grosse 
citrouille, grosse bête.» loulous., Visner. — a Es ensipide couma una 
cougourda. » Mice, Toselli. — Le cougourdiè est Tbomme vain, pré- 
somptueux, menteur, ignorant, creux comme une courge.y> Marseille, 
RÉGIS de la Col. — « Fat coum ue cuye = fat comme une courge qui 
étale sa panse luisante et rebondie. » Béarn, Lespy. 

« Djoouer corne one cahoûde = jouer comme une citrouille. » wallon, 
c. p. M. J. Feller. — « franc comme une citrouille = faux, traître. » 
Aisne, c. p. M. L.-B. RiOMET. 

13. — « S'emffrassàeoumo dos cogorlos == s*embrasser de tout cœur. » Gard, 

D'Hombres. — « S'emhrassar coumo douei cougourdos = s'embrasser 
comme deux courges. Se dit probablement de deux grosses figures 
banales qui s'embrassent. » Provence, La Tour-Keyrié.— nEmbroho- 
cougourlos = niais, imbécile. » Pézénas, Mazuc. 

14. — « Has plo virad la couja — tu as certainement tourné la citrouille, 

c.-à-d. tu es idiot. » Limousin, Bombal, Conte de Champalibau, 
1893, p. 40. 

15. — tt S'éncougourdà = s'encourger, acheter une courge croyant que c'est 

un melon ; au figuré se méprendre, se tromper, se mal marier, etc. » 
Provence, AzAïs. — « Vavem fat avala uno bello cotigourdo = nous 
lui avons fait avaler une belle courge, une belle bourde. » Marseille, 
RÉG. DE LA Col., p. 26. — h Van abéoura coumé un cougourdiè = on 
Ta abreuvé comme une courge, c.-à-d. on lui en a fait accroire. » 
Provence, Avril. 

16. — « Auras de cougourdo = tu auras des courges, fruit de peu de valeur, c- 

à-d. tu n'auras rien. » Prov., Mistral. — « Dà cuye == donner des 
courges, renvoyer quelqu'un sans lui accorder ce qu'il demande. » 
Béarn, Lespy. — « Hà minyà euye = faire manger des courges à 
quelqu'un, se dit du prêtre qui lui refuse Tabsolution. » Landes, Foix, 
1902, p. 67. — « Cougourdo ! exclamation de refus. » Gras (Ardèche), 
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r. p. — « Zuccke ! même sens. » ital., Oudin, 1681 . — « Son tutte %uc- 
che = ce sont toutes choses frivoles. » ital., OuD., 1681.— aMescolar 
iucche con lanterne = mêler de belles choses avec de laides.» it., 
OuD., 1681. 

17. — « Coujo = poire à poudre. » cévenol, Sauv., 1785. 

18. — n A la descendudo ley cougourdos li van - à la descente les courges 

y vont (toutes seules); c.-à-d. à la descente tout est facile. » 
Provence, Achard, 1785. 

19. — « 5e donner quelque chose comme de la courge c'est en prendre avec 

excès.» Autet (H»»-Saône), Godard. 

iO.^^Bienottropat es lou que te lo sal encougeo, bien attrapé est celui qui 
tient le sel en courge. On dit à celui qui se marie : tu sauras ce que 
c'est de tenir sel en courge : (il est d'usage de tenir au sec le sel dans 
des calebasses suspendues à Tâtre du foyer), tu sauras ce que c'est 
que de pourvoir à toutes les dépenses. » Aveyron, Duval. 

«.Mettre saou en goutjo = mettre du sel dans la calebasse, c.-à-d. se 
marier. » Gard, c. p. M. P. Fesquet. — « Zucca di sale = 1° une 
salière faite d'une calebasse ; 2^ une tète bien faite, un homme pru- 
dent. » ital.,OuDiN., 1681.— liAver sale in %ucca= avoir de la pru- 
dence.» ital., Oudin, 1681. 

21. — « Celui quiprend une cosse, c.-à-d. une courge^ le diable en rit = c'est 

un vol insignifiant, » Franche-Gomté, Perron. — « Qui pane cuje lou 
diable que-u s'enarrit = qui vole courge le diable se rit de lui. » 
Béarn, Lespy. — « Qui pane couye pane aygue. » Bigorre, c. p. 

M. J.-J. PÉPOOEY. 

22. — « Filias e cougourdaSy ou mai un ou gardai ou pus paou vaou = les 

filles et les courges plus on les garde, moins elles valent. » env. de 
Gap, Soc. d'études rf. Hus. Alpes, 1884, p. 380. 

23. — « En un cougourdié resté uno cougourdo dé sèt quintaou = dans un 

champ de courges on en a bien oublié une qui pesait sept quintaux ; 
on a beau agir avec soin, on oublie toujours quelque chose. » Provence, 
Mistral. — « A resta aou cougourlié = elle est restée au champ 
de citrouilles, se dit d'une fille qui n'a pas trouvé à se marier. » 
cévenol, Sauv., 1785. 
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24. — « Greffer citrouille sur pommier = faire une chose inepte. « tJ moulin, 

Echo de la Corrè%e, 1893, n« 13, p. i. — « Faire fleurir ki5 cilnjuil- 
les à Pâques ou à Noël, se dit d'un hâbleur. » Blaisois, Tiusai^lt, — 
« La cougourda non fa d'ananas. » Nice, Toselli. 

25. — « Las coujos se fan pas coumo lous barlèls = les citrouilles rve sr ffiTit 

pas comme les barillets. » Bas Limousin, J. Roux. 

26. — « Citrouilles semées à la Saint-Marc Deviennent grosses ctunnie des 

quarts; Semées aux Rogations Deviennent grosse s co m me tlKï!^ poinçon a 
{esp. de tonneaux) ; Semées au l'''" mai, Deviennent grosses cuinme des 
cuviers. » Loiret, r. p. — «Pour avoir une bonne citrouilh'c: {rév. de 
citr.) Il faut que mai la trouve levée. » Beauce, Ca^pisEAL'f 11^ 
314. — « Las COUJOS doou mes dé héourèy Aou loc d'am en 
aouan van en arrè — les' courges de février au lieu ifaHer en 
avant vont en arrière. » Comberouger (T.-et-G.), c. p. M. A. Pebborc 
— ft Pour que les citrouilles deviennent énormes il faut 1< s semer le 
samedi saint et avoir le doigt en terre, prêt à enfoncer \ii sctnence, 
au moment où les cloches reviennent de Rome. » Vern (lUt^-et -V.), n 
p. — tt Semées le samedi saint au moment du retour des cloches, 
les citrouilles deviennent grosses comme des cloches. ?> Miiveimef 
DoTTiN. — « Entre Georget (fôte de S'-Georges) et Marquot (fcle de 
S*-Marc) Il est un jour seulet Où on sème citrouillet. >] Normruniiu, 
Soc. d^archéol. d'Avranches, 1885, p. 127. 

27. — « Pour avoir d*énormes citrouilles il faut les faire semer par quciinu un 

qui a un gros cul. » Ineuil (Cher), r. p. — w Le semeur à i^ni^se Lclo 
aura de grosses citrouilles. » Limousin, J.-J. Juge, p. 13H. — ■■ Pour 
avoir une belle récolte de citrouilles il faut débiter beaucoup ilt; iiit^n- 
songes en les plantant. » Le Gros-de-Vaud (Suisse), c. \k M. 0. 
Châmbaz. 

« Si Ton veut avoir de grosses courges il faut en planter la ^rain^ 3eu3 
dessus dessous. » Furet., 1708. 

28. — «c On craint pour les jeunes courges Tinfluence du mauvai:^ ci«il i ti*.i 

cougourdo craignoun lei guignado. » Marseille, Rég. de la Cor. 

29. — « Contre mur florissent courdes. » Prov. du xiii® s., LeroIt?!^ ge LiNQ". 

30. — « Nadà en très coutyos = nager avec trois courges, être lotit â fait à 

son aise, n'avoir rien à désirer.» Tarn-et-G., ApR. Pages, p. 11)7, 



f 
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31. — « ÀikUÏQti iùU cùUifourliè = arroser les courges, s'enivrer. » cévenol, 
Saiiv,^ llHit — <^ Encouffourdà — ivre, saoul. » provenç., Avril. — 
» Hoîtfî iwiiwf une citrouille — ivre. » La Gaudrioky 1892, p. 6. — 
M Eminasnu votitno uno cougourlo rempli de vin comme une 
euitrge, ivr*?. a cévenol, Sauv., 1785. 

3f. — '* Ei prtmmpf coumo un bouillon de cougourdos = il est prompt comme 
un |if>tjîlliin (Jt: courges, se dit ironiquement d'un indolent. » Mar- 
scilJe, îlkû. iiK T.A Col, — «La soupo de cogourdo porto sèt pas. « 
î*rovence, Misthal. 

33. — « .1 In hmtjft. dis lou rouré aou cougourdié = à la longue, dit le 
chôtitï à U courge. » Provence au wii© s., Bngado prov. 

31. —M A l'aubo dey cougourdous lous ubacs souleilhon. » Prov. provenç. 
dfl XTJt* 5., La Bngado prov, 

35. — il Mûî, je stiis venu dans le ventre d*une citrouille, répond un enfant à 

un uutn; qui Tinterroge sur le mystère de sa naissance. » Rouvray- 
S^-Deni5 (Èiirc-et-L.), c. p. M. J. Poquet. — « A un enfant qui 
ïlemandu Lmiimeot il est venu au monde, on répond qu'on Ta trouvé 
sous uni* feuille de citrouille. » T.-et-G., c. p. M. G. Lalanne; Le 
Groft-lû-Vaud (Suisse), c. p. M. 0. Chambaz. 

36, — (1 Si viius ^Hiless la faire naistre {la courge) grande, il faut la semer le 

samedy cl nif^tlre la pointe en bas et si la femme pas.se par dessus, 
a^tmt ton «nv fee, elle le perdra. » H arlequin, Nouveau jardin des 
ViîrHts de* herbus, 1624, p. 7. 

37^ _ Un mnyen d\'iifiorceler les gens, était, autrefois, de leur faire manger 
de la (iMirge dans certaines conditions. Voy. à ce sujet A. Chabert, 
Emploi popui^ des plantes sauv., p. 80. 

3IJ. _ iinna un (Çiaiid «ombre d'endroits on fait le récit d'un œuf de jument 
qui se brise vX dont il sort un lièvre. L'œuf de jument est une citrouille 
qui en dfivHiaiiL la côte a fait partir ce lièvre. Sur ce conte voy. 
MouLiÉRAS et Basset, Fourberies de Si Djeha^ 1892, pp. 41-42 et 

m. 

3l>. — ^ tiarbe-cuje -= barbe rousse, croque-mitaine dans les contes enfan- 
tftiM- )' B-'Vyr., Lespt. 



I 



CUCURBITA PEPO 27 

CUCURBITA PEPO. (Var.) - LA CITROUILLE 
DE TOURAINE. 

pompon tourangeau^ m,, anc. fr., Ronsard, Odes^ III, 21. 

palourde^ f., Anjou, au xyii^ s., Ann. de la soc. linn. de M.-et-L., 1850, 
p. 175. — Angers, De Candolle (dans Mém. de la soc. d'ayric. de la 
Seine, 1807, p. 273.) — Bàugé (M.-et-L.), Leclbrc-Thouin, i4(;ric. en 
M.-et-L, 1843, p. 342. 

citrouille de Touraine^ franc., Joum. d'agric. prat., 1855, p. 463. 

courge champêtre, M.-et-L., Ptimes d'honneur en 1869. 

tomhane, f., Broc (M.-et-L.), Marghal, Rech. s. Broc. (Cette c. sert à faire 
un excellent potage appelé la tombane. La graine sert à faire de 
l'huile. Pendant l'hiver toute la famille épluche les grains devant la 
cheminée ; c'est ce qu'on nomme le popinage. March.). 

CUCURBITA PEPO. (Var.) - LA SUCRINE. 

sucrine, f., Touraine, Rev. d. trad. p. 1883, p. 43. (Pour que cette var. de 

citr. réussisse bien il faut la semer à la Sainte-Eutrope.) 
sucrette, f., Lencloitre (Vienne), r. p. 

sucrine à la vanille, Sarthe, Soc. d'horl. de la 5., 1858, p. 28. 
sucrière du Brésil, franc., Naudin (dans Ann. d. se. nat., 1856.) 
pompon succrin, m., franc., Cotgrave, 1650. 
citrouille à vaches, Sarthe, Mayenne, Lecoq, 1844, p. 361. 

CUCURBITA PEPO. (Var.) - LE COURGERON. 

courgeron, m., vaudois, Gallet. 

courgeron de Genève, m., franc., Naudin. (dans Annales d. sciences nat., 
1856, p. 35.) 

CUCURBITA PEPO. (Var.). - LA CITROUILLE 
A VERRUES. 

citrouille à verrues, franc.. Saint- CiERMAIn, 1784. 

courge à verrues, f., franc., Ann. de la soc. d'agric. de Gand, 1817, III. 

p. i04. (Cette var. origin. du Levant a été introduite on Europe, en 

1658.) 
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giraumon hlanc, giraumon à ver rues j fr., Le bon jardinier pour Van XII!. 
lïépon ci vetf^eUr m , franç.^ Tollard. 
pépon lûHpeiir, m., franc.. Le prévoyant jardinier pour i78i. 
coloquinie ijaltitët^ Tratiç,^ Vjlhorim, Semis de fleurs^ 1851. 

ÙUCUBBÎTA PEPO, (Var.). -LE GIRAUMON. 

^^romon, m., franc,, CuiuDE d'Abbeville, Mission de Maragnan, 1614, 

\^^ &Sf versu, 
promon de Saint- Dominfju^, m., franc., Saint-Germain, 1784. 
giraumon, rn.^ franc*, Coppier, Voyage^ 1645, p. 91; L. B***, Traité des 

jardint, 1775. 
tféramon, m., Hoûtreuil-fieUay (Maine-et-L.), r. p. 

Une variété dy giraumon est appelée : 
paHiiiiûn'ffiraumûn^ s^.pl en toise (à cause de sa fertilité), franc., Le Pré- 
voyuni Jardinier pour Î78i. 

CUCURBITA PEPO, (Var.).- LE PATISSON. 

bùj^net d'électeur^ m., rmoç., Saint-Germain, 1784. 

pastixsûn, m-, franc., L. B***, Traité des jardins y 1775. 

pâtmon, m,, franf,%, TîAuDm [dans Annales des sciences nat., 1856, 
p. 4L) 

paUisaoUf m., flrlontpÊlUer, fiUUAN, 1762. 

piHé, m., françftîâ, Bâtard, 1809. 

artichaut de Jèntmîem, ru , artichaut d'^Espagne, m., franc., Poinsot, 
Uami des jardinières^ Ï804,. 1, 320. [La chair de ces fruits est cas- 
sante ; on la *:ou|>e ï>ar morceaux minces que Ton fait tremper dans 
du lait froid [^etidiint 3 ou 4 heures ; on les roule dans la farine ou 
on les enveloppe fh fmte pour les faire frire comme des beignets ; 
l6 ^oiit ca e^t agréalilû et imite celui de l'artichaut. Poinsot.] 

arlichaut aiinuet, frauç., ie bon jardinier pour 1781. 

pâtisson de Jérnsahrn. m,, fr.^ Thouin, Cours de culture, 1827, I, 123. 

potirm dEspufjn^.^ fr&iîç., L. R***, Traité d. jard., 1775. 

mélapépon^ franc., Bon jardinier pour 1811. 

timnet tfe presire^ m , kmv.j Le jardinier françois, 1654. 

hauné dé capéldn^ m., lioncljea-du-Rh., Villen. 

hounéit dé eaplàn, m.. Lauritguais (H.-Gar), c. p. M. P. Fagot. 

bonntt d^ turCf khm^ e. p. H. L.-B. Biomet. 



t 



CUCURBITA MOSCHATA 29 

bonnet turc, m., Loiret, c. p. M. J. Poqdet. 

arbouse d'Astrakan, f., franc., Naudin (dans Annales d. se. nat.y 1856, 

p. ii.) 
couronne impériale, franc., Fillassier, 1791. 
cornue, coupinbre de Jérusalem, Maillezais (Vendée), c. p. Ph. Telot. 

CUCURBITA PEPO, (Var.).~ L'ORANGINE. 

cucurhita arantii forma, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

fausse orange, franc., E.-A. Duchesnr, 1836. [Elle ressemble à Voratiç;^. ei 

sert à faire dfs plats d'attrape pour les desserts, Duch.] • 

orangin, franc., Le prévoyant jardinier pour 178 î. 
orangine^ franc., Nauuin (dans Ann, d. se. nat., 1856.) 
cougourdo-orangé, f., Var, Hanry. 
pomme d'amour, Pas-de-Cal.,c. p. M. Ed. Edmont. — Chenay (Marne), r. p. 

M. E. Maussenet. 

CUCURBITA PEPO. (Var.).— LA COUCOURZELLE. 

coucourzelle^ courge d'Italie, franc., Le bon jardinier pour 1897. (En\oyt& 
d'Itilie au duc d'Orléans, en 1820, et cultivée un peu partout dr^pius.) 

CUCURBITA PEPO. (Var.). — LA COURGE DE 
BARBARIE. 

concombre de Barbarie, franc., Saint-Germain, 1784. 
concombre de Malte, franc., Fillassier, 1791. 

courge à bandes, giraumon de Barbarie, franc.. Bon jardinier p. 18^7. 
citrouille de Barbarie, giraumon moucheté, franc., Bon jardinier p. îH05. 
artichaut de Barbarie, franc., Bastien, 1809. 
barbarine, franc.. Bon jardinier pour 1811. 
barbaresque sauvage, franc., E.-A. Duchesne, 1836. 
courge de Barbarie, fausse coloquinte, franc , Naudin (d. Ann. d. se. nat., 
1856.) 

CUCURBITA MOSCHATA. (Duchesne.) ~ LA COURGE 
MUSQUÉE. 

pepo muscatellus, anc. nomencl., Cohdus, 1561. 

courge musquée, courge muscade, courge berbère, courge bédouine, mfJo* 
née, franc., Naudin (dans Annales d. sciences nû/ur., 1856, p. 47.) 
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coutso mélouno, f., Tarn, Couz. — Lawzcrle (Tarn-et-G.), r. p. — Lalbenque 

(Lot), c. p. M. R. FouRÈs. 
coujomélounOyt.y toulous., Tourn. — Saint-Pons (Hér.), Barth. 
pastiSy m., Gard, D'Hombres. 
courge melonée de Marseille, franc., Bull, de la soc. d'hortic. de la Sarthe, 

1858, p. 26. 
courge melonette, f., franc., Joum. de la soc. d'hortic.^ 1857, p. 115. 
cougourdo muscado, f., Var, Hanry. — Bonches-du-Rh., Villen. 
melonne, f., franc., Le jardinier françois, 1654. (Identification incertaine; 

il s'agit d'une espèce de melon.) 
* 

CUCURBITA VIFKRA , CUCURBITA P YRIFORMIS , 
CUCURBITA PYROTHECA, — LA COLOQUINELLE. 

cogorleta, (., anc. provcnç., Levy. 

coloquinelle, cougourdette, franc., Le prévoyant jardinier pour i78i. 
giraumonet, m., franc., Le bon jardinier p. 1805. 
coloquinte.) franc., Bon jardinier pour 1827. 
coloquinte laitée, cougourdette, franc., E.-A. Dughesne, 1836. 
courge-coloquinte^ péponelle, coloquinte~œuf, coloquinte-poire ^ coloquinte- 
pomme, franc., Revue horticole, 1868. 
cougourdette, fausse-poire, coloquinte lactée, français. Bâtard, 1809. 
fiasco, f., pébriéro, f., cougourdèto^ f., Var, Hanhy. 
cougourUto, f., Gard, D'Hombres. 
poire à poudre, f., franc., Bon jardinier pour 1813. 

CUCURBITA LAGEXARIA. (Linné.) — LA CALEBASSE. 

♦ 

Cette plante, originaire de l'Inde, a été connue des Romains. (Voir A. DE 
Candolle, Orig. d. plantes cuU., p. 196.) On l'appelle : 

lagenUy lat. du moy. âge, Diefenb. 

cabalcascus, munerba, latin du moyen âge, Ducange. 

cameraria, lat. du xvr siècle, A. de Candolle, Orig. d. pL cuit., p. 196. 

cucurbita lagenaria, cucurbita plebeia,cucurbitaca mer aria, anc. nomencl., 

Bauhin, 1671. 
lagenaria vulgaris, nomencl. de Seringe. 
canebasse^ f., franc., J.Thierry, 1564; Duez, Nomencl., 1663. 
calebasse, (., fr., Lobelius, 1591 ; Duez, iVom., 1663 ; Vallot, 1665; etc., 

etc. (Au figuré la tête). 
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calabasse^ franc., Duez, 1664. 

carabassCj f., Lyon. Hécart, Dict. rouchi^ s. v calebasse. 

carabasso, f., provenç., Achard, 1785. (Au figuré tête folle, éeert*fiff> 

carbassa, f., carbassa saginéra, f., Pyrénées-Orient., Companyo. 

carbassoUf m., carbassètOy f., Aude, c. p. M. P. Galmet. 

cabassey f., courge longue y anc. fr., Cl. Mollet, 1652. 

calbasse des pèlerins, gourde d^ Amérique, franc., Saint-Germaix, USi 

courge-bouleille, franc.. Le prévoyant jardinier pour 1781. 

courle-bouteUle, t., Lyon, Molard. 

gourde des pèlerins, franc., E.-A. Duchesne, 1836. 

bouteille, f., français. 

keûrda botolhire, f., heûrda boiolhârda, f., H.-Sav., Const. 

gourde à bouteille, Loiret, c. p. M. J. Poquet. 

bouteille de croix, f., Jazeneuil (Vienne), r. p. [La fleur a la forme iriiii^ 

croix.] 
boutéya, f., boutéyé (la plante), m., Montpellier, Soc. d'aghf\ ^it' nifv, . 

1836, p. 86. 
boutéyo, f., boutéyé (la plante), m., Anduze (Gard), Viguier. 
boutéyou (la graine), m., cévenol, Sauv., 1785. 
boutélyétOy f., boutélyé (la plante). Gras (Ardéche), r. p. 
boutéyo énvinadouyyo, f., Gard, D'Hombres. 
/nvinadouy^ro, f., Gard, D'Hombres. — Castres, Azaïs. 
coujo binouso^ f., toulousain, Tournon. 
coujo dé bi, f., gascon, Noulet. 
coutyo dé bi, f., castrais, Couzinié. 
barraou, m., Argelès (H'«»-Pyr.), c. p. M. P. Tarissan. (IVoù Utural^uu f. 

= lieu planté de calebasses.) 
coucourdo barréy'réto, f., Vaucluse, Barjavel, p. 156. 
cocorde, cohorde, coorde, fr. du xive s., Dorveaux, Antid., \k ^n. 
cougourde, f., franc, du xv» s., J. Camus, Livre d'heures, 
gourda, f., Montpellier, Golan, 1762. 

gourdo, f., toulousain, Tournon. — L.-et-G., c. p. M. H. BAiniviiR. 
gourde, f., français, Savary, 1741, — Vendée. — Charente \\iï. — LuiiL't, 

— Marne. 
coujètOj f., cévenol, Sauv., 1785. — Ariège, H.-Gar., r. p. An (îgiiir = 

la tête.) 
coutsou, m., Figeac (Lot), Puel. — Gourdon (Lot), c. p. M, 1' l-uiitfcs. 
coudzou, m., Brive (Corr.), Lép. — Le Buisson (Dord.), r. p. 
couossa, (., niçois, SUtterlin, p. 263. 

couossOj f. , Ardéche, Bull, d'kist. ecclés.des dioc, de Valence, M8T,[j.3y. 
cudron, m., fribourgeois, Savoy, 
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codrouy m.yCÔdron, m., Saône-et-L., Fertiault ; Guillemin. 

cujoun, m., Landes, Métivier. 

cuyoun, m., Bayonne, Lagr. — Landes, c. p. M. J. de Laporterie. 

côy\ f., Deux-Sèvres, Souche, Proverbes. 

tabatou^ m., Brive (Corr.), LÉP. (Servait autrefois à mettre le tabac râpé.) 

baoutjo, t. y Gard, c. p. M. P. Fesquet. 

%ucea da capuccini, lombard, Zugca. 

calabaça, espagnol, Fughsius, 1557. 

carabassa vinatera, catalan, Costa. 

2. — « Les pèlerins, les soldats, se servent de calebasses pour porter dn vin. 

Les calebasses se mettent aussi sous les aisselles pour apprendre à 
nager. Ce mot, selon quelques-uns, est arabe. » For., 1708. — « Les 
pèlerins sont dépeints avec une calebasse attachée à leur bourdon ou 
à leur côté. » Dict. de Trévoux^ 1752. — - « On appelle botolharda 
une gourde séchée et préparée servant de bouteille. » Albertville 
(Savoie), Brach. — Autrefois les pèlerins suspendaient la calebasse 
au sommet de leur bourdon ou bâton de voyage. « La gourde et le 
bourdon ne font pas le pèlerin = 1' habit ne fait pas le moine. » 
Loiret, c. p. M. J. PoQUET. 

u La couosso est une courge à long col, dont on a coupé un tiers ou 
même la moitié sur un côté, de façon à confectionner une sorte de 
bassine qui avait partout, dans le Vivarais, la même contenance, 
celle d'un pot de vin, un litre environ. La courge était alors en grand 
honneur dans le pays comme donnant un récipient plus sain et moins 
coûteux que le cuivre ou tout autre métal, aussi était-elle cultivée 
dans tous les jardins. Quand la courge servait de bouteille, on l'ap- 
pelait la coucourde (lat. du moy. â. cogorda) ». Bull, de l'hist. 
ecclés. des dioc. de Valence, etc., 1887, p. 28. 

3. — « Gourde = vessie. Vider sa gourde — pisser. » Loiret, Eure-el-L., 

c. p. M. J. POQUET. 

4. — « Sourd coumo uno boutéyo = sourd comme une calebasse. » cévenol, 

Sadv., 1785. 

5. — <( Calabasso, f. = bilboquet. » Provence, Pellas, 1723. 

6. — « On appelle la <jourde le numéro 8 au jeu de loto. » Le Rabelaisien 

du SO oct. 1887. 
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7. — « Tromper la calebaste = tromper son compagnon et boire ce qui est 

dans la calebasse en son absence. » Fur., 1708. — « Trahir la calebasse 
= même sens. » Yalenciennes, HÉc. — <c Troumpà la carabasso = 
frauder la gabelle. » cévenol, Sadv., 1785. 

8. — M Ce n'est pas encore lui qui a foncé les coyes = il n*a pas inventé 

la poudre. » Vendée, c. p. M. Ph. Telot. 

9. — a Mouque-cuyoun = un mouche-gourde, c.-à-d. un bon buveur. » 

Bayonne, Lagb.; B.-Pyr., Lispt. 

10. — tt Que sabé bébé aou cuyou = il sait boire à la gourde ; il sait en 

prendre là où il y en a, c.-à-d. c'est un imbécile. » B.^Pyr., c. p. 
M. L. Batcâve. 

CUCURBITA LAGENARIA CLAVATA.-^hk TROMPETTE. 

trompette d^EspagnCy franc., Le jardinier françois, 1654. 
trompette^ franc., Bon jardinier pour 18Î7. 
gourde-massue, franc., À. de Gand., Or. d. pi. cuil., p. 195. 
massue d'HercuUy courge en fauXy courge en croissant, (t., Tollard, 1838. 
eouméf m., cévenol, Sauv., 1785. (On en fait des cornets à bouquin.) 
corneton, m., franc., J. Pons, Traité des melons, 1680, p. 7. (? — J. Pons 
dit que c'est une espèce de melon.] 

CUCUMIS COLOCYNTHIS. (Linné.)- LA COLOQUINTE. 

colocynthis, latin. 

coloquintida, gelela, lat. de 477 apr. J.-C, Cassius, De medic. 

cucurbita agrestis quam Afri gelelam appelant, lat. du m. âge, Kaestner, 

Pseudo-DiosCy p. 621. 
gallula, galaia, lat. du m. â., Goetz. 
gelena, genelea, lat. du m. â., Mowat. 

cucurbita alexandrina, cucurbita deserti, l. du xiii« s., Matthaeos Silvaticus. 
ielela, lat. du xv« s., J. Gamus, Vop. sal. 

cucurbita saracaena, gelena, gilella^ gilea, anc. nomencl., Synonoma, 1623. 
herba colocintiosagraj lat. du ix« s., Lenormant, Pseudo-Apulée, Note, 
cucurbita sylvatica, lat. du xi® s., Meyer, Gesch. d. B. 
colloquintide, coloquintide, anc. fr., Dorveaux, Antid., (xivs.); J. Camus, 

L'op. soi. (xv« s.) 

TOME VI. 3 
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coUoquinte, franc., Lespleigney, 1537. 

colocynlhe^ courge sauvage^ franc., Du Pot^Momclar, 1563, f^* 10. 

colochynthef f., anc. fr., Riollet, Rem. s. la thériaque, 1665, p. 47. 

courge de Alexandrie, franc., Grant herbier en françoys (vers 1520.) 

colequinte, franc., Const. César, Vingt livres d'agric., 1545. 

pomme de colicoin, par corruption pomme de calotin, wallon, Semer- 

tier. 
pomme du colokéy Polleur (Belg.) c. p. M. J. Feller. 

La coloquinte = la tête. On dit d'une personne que le soleil, le vin lui 
a tapé sur la coloquinte. 

CUCUMIS CITRULLUS. (Var.). — LA PASTÈQUE. 

angurius, lat. du m. â., Du Gange. 

melo palestinus, melo sarracenus, lat. du xv s., J. Camus, L'op. sal. 

melon indus, angolus, angulus, anguria, batecha, cucumer saracenicus, 

lat. du moy. âge, Matth. Silvaticus, 
batheca inda, batheca vindis, anguHa viridis, 1. du m. â., àvicenna, 1562. 
batheca arabica, albatheta^ melon magnus viridis, lat. du xv* s., De Bosco, 

Lumin. maj., 1496, f» 31, recto et ^ 47, recto. 
anguriay citrullus^ anguria cilruUus, cucumer citruUus, cucumis citrulluSy 

anc. nomencl., Bauh., 1671. 
angourie, f., franc.. De Villamont, Voyages, 1602, p. 289; Oudin, 

1681. 
angurie, f., meUm d'Inde, m., franc., Les confections aromatiques, 1568, 

p. 242. 
angurine, f., genevois, Humbert. 
melon d'eau, m., franc., Oudin, 1681 ; etc., etc. [Appelé ainsi, non parce 

qu'il vient dans l'eau, mais parce qu'il est très aqueux.] 
patecque, f., pateque, f., français, N. de Nicolaï, Navigations orientales, 

1568, p. 18; Jean Palerne, Pérégrinations, Lyon, 1606, p. 53. 
pastèque, masc, franc., J. Thenaud, Voyage d'outremer, 1512, éd. Schef., 

p. 210; Dict. de Trév., 1752 ; etc., etc. [Aujourd'hui le mot est 

féminin.] 
pastéca, f., Montpellier, Gouan, 1762.— Pyr.-Orient., Gompanyo. — niçois, 

Pell. 
pastéco, f., provençal. — languedocien. 
pasteche, f., franc., Le nouveau mercure, janvier 1719, p. 7. 
arbouse, melon de Moscovie, franc., E.-A. Dughesne, 1836. N^ 

méloun d'Espagno, m., Ghalosse (Landes}, c. p. M. J. de Laporterie. 
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citrouya, f., Montpellier, Gouan, 1762. 
pepino, citrulo, espoif^ol, Fuchsius, 1557. 
badea, espagnol, Golmeiro. 



CUCUMIS CITHULLUS RHODOSPERMUS. (Dunal <.) 

cilrOj f., cévenol, Sauv., 1785. 

citre, m., franc., Olivier de Serres, 1600, p. 499. — franc, actuel du niidu 

Bull, de la soc. d'agric, de VHérauU, 1836, p. 269. 
citron^ m., Lencloitre (Vienne), r. p. 
concombre citrin, m., anc. fr., L*Escluse, 1557. 
gégérinOf f., provenç., Castor. [Diminutif de l'arabe gelela = coloquinte, 

par conséquent la petite coloquintej nom qui convient bien à ce fvetiL 

melon.] 
gégérido, f., provenç., ÂZAïs. 
girgélinOj f., gigirilhOy L, dauphinois, Moutier. 
djérdjérido, f., Vaison (Vaucluse), Honnorat. 
pastèque à cochons, français, Honnorat. 

CUCUMIS ANGUHIA, (Linné.) — LE MELON 
D'AMÉRIQUE. 

sandie, f., melon du Pérou, m., franc., Dict. de Trév.y 1752. (Le motîûtt- 

die est d'origine péruvienne.) 
melon d'Amérique, petit melon d*eau, franc., L,B***, Traité d.j'ard., 1775. 
melon d^eau d'Amérique^ pastèque, A. Martin, Man. de Vamat. de 

mel, 1827. 
sindri, Pyr. -Orient., Companyo. 

sindrier, Catalogne, Bull, de la assoc, d'excurs. catal., 1890, p. 134. 
sindria, Sardaigne, MoRis. 

CUCUMIS SATIVUS. (Linné.)- LE CONCOMBRE. 

eucumer, lat. du xvi" s., J. Camus, Livre d'heures, 
cucumere, f., anc. franc., Godefrot. 
cughémaro^ m., mentonais, Andrews. 



(1) Dans Bull, de la too. d'agric. de l'Hérault, 1836, p. 269. 
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coucoumar, m., marseillais, Décard, Revouiro de just., 1878, p. 98. 

(Au figuré un sot.) 
cocombrCf m., anc. provenç., Levy. 

quoquombre, m., Forcalquier, en 1533, G. Arnaud, Une carte de rest., 1856.. 
cogombre, m., anc. provenç., Ratnouard. — Montréal (Aude), docum. du 

xiv« s., Mêm. de la soc. des arts de Carcassonne, 1896, p. 21. 
cocombrcy m., anc. fr., Confect. aromat.y 1568; Linocier, 1584. — Centre, 

Jaub. 
cocombe, féminin, franc, popul. dans un grand nombre d'endroits. 
concombre, m., franc, du xvi« s., Dorveadx, Lespl., p. 59; L. Fdchs, 

Comment, 
coucanhr, m., Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Souche. 
concombre, m., franc., J. Camus, Livre d'heures (xvi« s.) ; etc., etc. 
cogàmbréy m., Pyrénées-Orientales, Companyo. — niçois, Pellegrini. 
coucoumbré, m., provençal. — languedocien. 
councoumbre, m., Chalosse (Landes), c. p. M. J. de Laporterie. 
coudoumbréy m., cévenol, Sauv., 1785. — - Ardèche, r. p. — Aveyron, 

Vayss. 
coudoumé, m., Aveyron, Vayssier. 
eottloiimbréy m., Valleraugue (Gard), Bel (dans Rev. bourg. deVens. sup., 

1895.) — Aveyron, Vayss. 
coupinbr, m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — Ile d'Elle (Ven- 
dée), Simonneau. 
courcondre, f., anc. fr., VArbolayre, s. d. (vers U90.) 
courconbre^ masc.,Montbéliard, Contejean. 
conbro, m., lyonnais, Puitspelu. 
conbrade, f., Roye (Somme), r. p. 

coucourdoun, m., Bouchcs-du-Rh., Mar. Girard, La Cran y 1894, p. 396. 
couérèbèlj fém., jargon de Razey près Xertigny (Vosges), r. p. 
cudrèta, f . , cudra à bôthon (= courge à bâton), f., fribourgeois, 
Savoy. 

Les petits concombres avortés et raccornis en demi cercle se mettent à 
confire avec du sel et du vinaigre. On les nomme : cornichons de 
concombre (Duez, 1668), cornichons (Furet.), 1708. 



CUCUMIS SATIVUS MINOR. (Var.), — LE CORNICHON. 

cornichon, franc., Jardinier françois y 1654; etc, etc. 

cornichon de Paris, franc., Tollard, 1838. 

coumissou, coumitsou, coumichoun, coumichou, midi de la France. 



I. 
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cughémaréy masc., mentonais, andrews. 
cougoum, m., béarnais, Lespt. 
couboun, m., Landes, c. p. M. Tabbé V. Foix. 

concombre vert t concombre à cornichons^ franc., L. B***, Traite- f/e/s jar- 
dins, 1775. 

(( Un cornichon = un imbécile.)) C'est un euphémisme relatif \nmv nt' \rM 
dire une citrouille ou une gourde, — « Un cornichon = uu haliiliiiil 
de Reims. )> Marne, c. p. M. A. Guillaume. — a On dit pl;ïi.saiiiMient 
à quelqu'un en lui présentant les cornichons : tien&, fiicinli^ un 
petit frère. )) Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 

« coumichoun = cocu, cornard. )) L.-et-G., c. p. M. G. Lala:«se. 

« Ridé comme un cornichon. )) Pigault- Lebrun, L'enfant du vunuivaL 
1796, I, 101. — a Les voilà ! ils ont l'air confits comme les airiii- 
chons. )) De Rougemomt, Jean Jean, parodie^ 1835, p. 13. 

CUCUMIS FLEXUOSUS. (Linné.) 

cucumis flexuosus, cucumis anguinu^, anc. nomencl., Bauhin^ U\1\. 

concombre serpent, franc., Rozier, 1793. 

concombre serpentin, franc., Olivier de Serres, 1600, p. 478. JLi?? ^eiiiLii- 

ces de ce concombre sont venues d'Espagne. Oliv. de S.] 
cornichon-serpette. Le Ghesne (Ardennes), c. p. M. A. Guillaume. 

CUCUMIS CHATE. 

cucumis asgyplius, cucumis chate, anc. nomencl.. Bauhin, 1671 
concombre chatte, franc., Dict. de Trév., 1752. 

concombre d'Egypte, franc., Biblioth. d. propriét. ruraux , !8(.»:i, p IU7. 
chathe, chetha, arabe, Du Pïnet, 1660. 

CUCUMIS nUDAlM. --LE CONCOMBRE ODORANT. 

concombre odorant, citrouille odorante, melon de la reine Anne^ mchn 
des Canaries, melon de poche, melon de senteur, pomme de lîi uhmn , 
franc., Mail. 

CUCMUIS MELO. (Linné.) — LE MELON- 

pepo, popon, pipones, melo, peponi meloni, lat. du moy. âge, GnEi7 
pepenut, peponis, melonis, meleonis. lat. du moy. âge, Fischer. 
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melopepOt melopeporiy mdo vulgaris, anc. nomencl., Bauun, 167i. 
pépoHy m., anc. fr., L'Arbolayre, s. d. (vers 1490) ; Duchesne, 1544; Andhé, 

Traité de la peste, 1581; Hsanelli, 1596. 
poupon, m., anc. fr., J. Camus, Vop, sal. (xv* s.) ; Ouv. de Serres, 1600, 

passim ; Yinet et Mizauld, Maison champ. y 1607, p. 374. 
poupoun, m., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 

pouppon, m., anc. langued., Mém. de tAcad. de Nîmes, 1882, p. 456. 
pompon, m., anc. fr., Voyage de la cyté de Hierusalem en 1480, édité en 

1882, p. 58 ; Le grant herbier en françoys, s. d. (vers 1520); Du- 

CHESifE. 1544; Ch. Estknme, 1561. 
melon blanc, franc., Duez, 1678. 
melOf m., anc. provençal, Raynouard; — languedoc. du xii* s., Bertran de 

BORN, éd. Thomas, p. 189. 
tnelon, m., franc., J. Camus, L*op, sal. (xv" s.); etc., etc. 
mellon, m., mte/on, m., moelon, m., molon, m., anc. fr., God. 
miéloun, m., provençal, Achard, 1785. 
mélotm, m., mélou^, m., mélou, m., midi de la France. 
mouton, m., Pierrefonds (Oise), r. p. 

mëlin^ m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — Char.-Inf., r. p. 
mHan, m., Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Souche. 
méroun, m., jçascon du xvu* s., D'àstros, éd. Taiii., I, 18. — Landes, 

MÉTiv. — Bayonne, Ducéré. — La Teste (Gir.), MouR. 
miéroun, m., Aix-en-Prov., Boter de Fonsc. 
méràn, m., méronié (la plante), m., mentonais, Andrews. 
malô, m., Pyr.-Orient., Companyo. 

côtelar, boulet à queue, boulet à côtes, brodé, argot. Bruant, 1901. 
lonmin, m., jargon de Razey, près Xertigny (Vosges), r. p. 

2. — « On appelle melon-molette unr melon mal venu, menu et étranglé. » 

FURETIÉRE, 1708. 

3. — « On appelle melonnier celui qui vend des melons ; melonnière 

l'endroit oii on élève les melons ; melon arrêté ou noué, celui qui au 
sortir de la feuille commence à grossir, car il en périt beaucoup à la 
fleur; melon frappé, celui qui a une marque évidente de maturité ; œil 
de melon ou maille, V endroit d'où sortent les bras; bras, les branches; 
châtrer les melons, les tailler ou les pincer ; melon qui trape, le 
melon venu à souhait. » Dict. de Trév., 1752. 

. — « Melositformosus, leprosus, rotundus et ponderosus », anc. formule 
latine citée par D'Hombres, Dict. lang. — « Fromage et melou Au 
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poids les prend-on.» G. Mkurier, 1552. — «Qui se connoist aux me- 
lons Gonnoistra aussi les testons.» Julliami. 

5. ^ mUn melon = un imbécile. » Locut. franc. — « MeUmare = faire le 

lourdaud; me/onoy^tfiesslourdauderie, stupidité.» ital.,OuDiN, 1681.— 
« Au premier mai mettre un moulon devant la fenêtre d'une person- 
ne, c'est lui signifier qu'elle est une imbécile. » Pierrefonds (Oise), 
r. p. — « Sourd comme un melon. » Lebreton, Les trois gosses, 
opérette, 1897. 

« Van fa coumo un meloun = ils l'ont fait, c.-à-d. jnûri à point, 
comme un melon ; ils l'ont dupé. » Gard, D'Hombres. 

6. — « la testo coumo un mélou = il a la tête comme un melon, il a 

la tête ronde. » L.-et-G., c. p. M. H. Bareyre. — « Melon = espèce 
de chapeau de forme ronde. » français. — « Cloche à melon = 
même sens. » Moullet, Le pantalon de César y vaudeville, 1897. 

« Le ventre enflé comme un melon. » Almanach bachique, 1661, p. 437. 

7. — « Il n'y a qu'une chose qui me donne du tourment en la teste : j'ay 

une petite friquette au logis qui commence desjà à vouloir flairer le 
melon à la queue : j'ay peur qu'elle ne marche sur quelque escorce de 
citron, et qu'elle n'entre dans un lieu infasme. » Œuvres de Tabarin, 
Edit. D'Hamonville, 1850, p. 262. 

8 — « Mourir comme les melons, la semence dans le corps. » DuEZ, 1678. 
— « On dit d'un vieux garçon qui meurt : il meurt (ou crève) 
comme un melon avec la graine dans le corps. » Beine (Marne), c. p. 
M. A. Guillaume. — « Si ne distille mon andouille Dans son 
escuelle à larges bords Je mourray comme une citrouille La semence 
dedans le corps. » Auvrat, Banquet des muses, 1723, p. 253. 

9. — « i passât comme les pouppons = allusion à la trop brève durée des 

melons. Ane. prov. languedoc., Mém. de VAcad. de Nîmes, 1882, 
p. 456. 

10. — « Certains pages discouroient ensemble de ce qu'ils souhaiteroientestre. 

Un d'eux dit : moy, je souhaiterovi seulement estre melon. Et comme 
on lui demandoit le sujet : afin, dit-il, que chacun me vint flairer au 
cul. » Le facétieux Réveille-Matin, 1679, p. 275. 
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11. — « En Toilà des cancaniers! ils sont enchantés quand ils savent ce 

qui se passe chez leur voisin et trouvent moyen de faire un melon 
avec une noisette. » P. de Kock, La petite Lise^ rom. 

12. ~ « A peine connoist-on la femme et le melon. » Garnbrius, 1612. — 

« Non se poueden counouisse ben Bouen melon e tremo de ben . » Prov. 
provenç. du xviP s., La bwjado fm>venç, — « Amis sont comme le 
melon, De dix souvent pas un de bon.» J. Gats, 1661. — « Lous 
amies souo coumo lous melons, Fouorço falsés, paoucés de bous. » 
Aveyr., Duv. — « On est trompé en melons Comme en garçons, m 
Franche-Comté, Perron. — « Emblématiquement le melon dans les 
armoiries signifie unus ex multis. » La Feuille, Devises, 1693. 

13. — « Gras coumo un mélou. » Aude, c. p. M. P. Calmet. 

14. — Le melon est un fruit souvent indigeste: « Après la figue un verre 

d*eau, après le melon un verre de vin.» L. Jocbert, Erreurs pop., 
1600, p. 123. — «Quatre sont les mauvais boccons, Pesches, figues, 
melons et champignons.» Idem, p. 120. — « Mieux vaut vieille debte 
que nouveau melon. » Prov. du xv* s., Leroux de Lincy. — «Chaque 
quartier de melon veult un verre de vin. » xvi" s., Pierre de l*Estoile, 
Mém., éd. de 1875, XI, 201. 

15. — « Guillot aime les concombres et Perrettc les melons. » anc. pro- 

verbe, Glots. de l'anc. th. fr. 

16. — « Tu sèmes tes melons en mars et moi en mai, j*en mangerai quant 

et quant toi. » Le prévoy. Jardinier pour 1781. — « Pique des 
melons en mars, mé en mai Et j'en aurai ben avant té. » Manche, Statist. 

« Cu bol un boun mélounié Que lou fasqué à Sen-Jousé = qui veut une 
bonne melonnière doit la faire à la Saint-Joseph. » Tam-et-G. , Buscon . 

17. — « Il faut se cacher d'une femme quand on sème les melons, sans cela 

ils ne seraient pas mangeables. » A. de Chesmel, Usages de la mon- 
tagne noire, 1839. 



CUCUMIS MELO. (Var.). - LE MELON MARAICHER. 

méion de marais (= melon de jardinier), franc., Furetiére, 1708. 
melon maraîcher, franc., L. B***, Traité d. jard., 1775. 
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melon brodé maraîcher, franc., Trouin, Cours de cuit., 1827. 

morin, franc., Le Jardinier françoii, 1654. 

léte de maure, franc., Couvbrcbel. 

melon de Coulommier (une var.), franc., Saint-Germain, 1784. 

melon de Chdlons, Marne, c. p. M. E. Maussenet. 

(L Une femme grêlée comme un melon maraîcher. » Ricard, Le tapagfurt 
1841, I, 156. 

CUCUMIS MELO. (Var.). — LE MELON DES CARMES. 

melon des carmes^ melon de Saumur, franc., L. B**^, Traité d. Jard., 
1775. [Ce sont les Garmet qui Tout fait connaître. Fillassier^] 

CUCUMIS MELO. (Var.). ~ LE MELON DE HONFLEUR. 
melon de Honfleur^ melon-home, franc.. Le prévoyant jardinier pour 11 Bî, 

CUCUMIS MELO, (Var.). - LE MELON DE LANGEAIS, 

melon langé, franc., Le jardinier françois, 1654. 

melon de Langeais, franc., Foretiére, 1708. (Langeais est une local i lé près 

de Tours.) 
melon tourangeau, franc, du xyii« s., Techener, Catal. d'une coll. d'exUrn- 

pes, 1855, p. 154. 
Au xvne siècle les marchands de melons, sur le Pont-Neuf, criaient : voicy 

de vrays Langeys, ils n*ont point de graine. Voir Tallemant des 

RÉAUX, édit. de 1762, VI, 32. 

CUCUMIS MELO. (Var.). - LE SUCRIN. 

melon sucrin, franc., Duchesne. 1544; Le jardinier françois^ 1654. 

pompon succtin, franc., Cotgrave, 1650. 

sucrin de Tours, franc , L. B***, Traité d. jard., 1775. 

melon sucré, franc., Fdretiérb, 1708. 

CUCUMIS MELO'CANTALUPENSIS. — LE CANTALOUP 

cantaloupe, franc., Saint-Germain, 1784. 
cantaloup, franc., Fillassier, 1791. 
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« Le ûanîatoup lire son nom de Cantaluppi^ maison de plaisance des 
^liipCË, a (|ui:lf|ues Houes de Rome, où ce Melon, apporté d'Arménie 
par iks mkîiioiiEiaires^ fut d'abord cultivé. C'est de Florence qu'il fut 
apport)^ en Fratici.\ en 1495 ; de là, il passa en Espagne ; de ce pays, 
en An^p^elerre. d*où enfm en Hollande.» Annales de Flore, 1839, 
p. 105. 



eue UMIS MELO-INODOR US . 

melon d'hiver de Provence^ melon de Malle, franc., Naudin (d. Ann. des 

m. naL, 1859). 
melon de Cavailion, parisien, Idem, Idem, 

MOMORDICA ELATERIUM, (Linné.) — LE CONCOMBRE 
D'ATTRAPE. 

cucumh stjltfmirU^ Uiin de Pline. 

cucumis agrès Us amarm, la t. de 447 ap. J.-C, Gassius, De med. 

mctmn^r agrfste, càus afjria^ lat. du moy. âge, Goetz. 

electaides^ pluriel^ lai. du moy. âge, Mowat. 

ladHduSj L Jii m, ù., Dv C, 

sicidis^ Ui. du xv s., Bk Bosco, Lum.^ 1496, f» 63, verso. (Au moyen âge 

on en faisait une hiiile appelée oleum sicinium selon Goetz.) 
ciintiux ttmjHinaltx, aieumer anguinalis, I. du m. â., Avicenma, 1562. 
cuaimis sijiveftris asiniituif cucumis asininus, cucumis erraticus, cucumer 

flaterii sijivusiria ^ cucumis anguinus, anc. nomencl. , Bauhin, 

1671. 
ecbaliutft ^latenitm, n'itncncl. de L. G. Richard. 
cot*vomhrt ferpfntijt^ m., anc.fr., Le Grand Albert, s. d. (vers 1500). 
cotwotnhrt; stîidvafjt^ concombre de l'asne, franc., Duchesne, 1544. 
cQvottibt'fi iauvufjf, Oanç., Constantin, Pharmacie provinc.y 1597, p. 42; 

coijomhre^aituittjej anc prov, P. Meyer (dans Remania, 1903, p. 291.) 
Cftiicrnubre Hfiuttaiget m. auc. fr., Ganappe, Deux livres de Galien, 1542 

p. X\\. 
rotjmnbrfi salvaîgè^ m,, Pjt, -Orient., Gompanyo. 
rotiJoH Aitlbadif, m^, AudCj Laffage. 
cûocùmbre d'osne, iranc., G. Gesnerus, 1542. 
çoeitumbrè tfaîe, tu., Mnulpellier, Plancbon. 
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coudoumbré d*u%é, m., Gard, D*Hombres. 

coujous, m. pi., env. de Garcassonne, c. p. M. P. Calmet. 

coucàmbros^ f. pi., Laguiole (Aveyron), r. p. 

cornichon sauvage, cornichon d*ânt, Char. -lof., r. p. 

corgomas, m. sing., anc. prov., Levy. 

cocourmassOy f., provençal, Solerids, 1549. 

coucouramasso, f., Apt (Yaucluse), Col. 

coucouroumasso, f., Aix-en-Prov., Garidel. — Avignon, Palum, 

coucouloumasso, f., provençal, Castor. 

eoticoumoutasso, f., Arles, Laugier. 

cocomerasse, f., provençal, A. Constantin. Pharmacie provincial l\ 1597, p. 13. 

coucoumassOy f., Yar, Hanry; Amic. 

cougoumats, m., provençal, Lions. 

coucoumbrassa, f., Montpellier, Plancion. 

coucoumbrasso, f., coucoumbrasso d'ày\ t., Bouches-du-Rh., Vft len 

couloumbrasso, f., couloumbré d'a%é, m., Gard, c. p. M. P. IhSiULiiT. 

couyasso, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

congotte sauvage, f., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. 

cagarrotOy f., gascon, Noulet. 

cagoroto, f.. Montagne noire (Aude), c. p. M. P. Calmet. 

gisclé, m., Avignon, Palun. 

%isclé, ni., cacapuço, f., Apt (Vaucluse), Colignon. 

giclet^ m., concombre d'âne, m., franc., Saint-Germain, 1784. 

pissô-cay m., Tarn-et-Gar., Lagréze. 

pissO'CàUy m., provençal, Achard, 1785. 

pisso-goussésj toulous., Visner. 

concombre d'attrape, m., franc., Le bon Jardinier pour Van Xîlf. 

melon d^attrape^ melon de chat. Allier, c. p. M. E. Olivier. 

rubiy m., niçois, Risso. 

Le jus qu'on tire de cette plante servait autrefois à faire un pur^fUti F drus- 
tique appelé : 
elaterium, latin. 

elacterium, elactorium, lat. du moy. âge, Diefenb. 
electerium, lat. du xv^ s., J. Camus, L'op. sal. 

electuarium, lat. du xvi" s., De Bosco, Lum. maj., 1496, ^ 55, \ùrsù. (Dû 
là le français électuaire qui a servi à désigner cerli^iii iiiùdieâmeol 
et par suite d^autres du même genre.) 

Le fruit de cette plante arrivé à un certain degré de matitiMé tickile ay^t* 
élasticité et lance, par sa base, des graines mêlées à un sikî i^rts^ Les 
enfants s'amusent à en donner à leurs camarades ; au nioiiitliv lUlmt- 
chement la graine s'élance à leurs yeux ébahis. 
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MOMOfiDICA HALSAMINA. (Linné). — LA POMME 
DE MERVEILLE. 

caput mmachi, vitictHa; chafanUay lat. du moy. ftge, Diefenbach. 
balsamina mas i^}^ batuafnmiï rotundifolia repens, balsamina, pomum mira- 

biîe, bahamina pomifrra, cucumis puniceus^ balsamina cucumerina, 

momftrdica^ anc. Doiiicnd., Bauhin, 1671. 
pomme de termtiUe^ franc ^ Ouchesne, 1544; elc, etc. 
pomme de parade^ L^ llmnaat belge, c. p. M. J. Feller. 
momordiqne, bcdsamine mâUf Tranç., Bastien, 1809. 



BRYONIA DIOICA. (Jacquin.) — LA BRYONE. 

bryoma, ampdoUttce, latin. 

ciiciirfuia erratica, noUa, heriMi coraria, lat. de Dioscoride, Stadler, Nach- 

irag, 
vUi$ albûf lat. de l^tint. 
cucurbita agresiix, bryania^ mssOt nuetia, notitia, ampeloleucCy uva tami- 

nia^ avotamna, oracia, aruntia, apoperagine^ bradigabo^ carcadanOy 

caîxlmdiiim^ caiadiana, dardiadana, gadiana, dinupulay dinuprila, 

dkcopeîa, bL rlu mo>'en âge, Goetz. 
èrûm^ icicidaj ûiphetoruy amphelion prassion, lat. du m. â., Mowat. 
brionka, Ul. du tx' s*, Kd. Bonnet. 
vilkella, brionia^ brioma, briona, brigoniay bironia, biroma, canina, mora, 

cùntiivhiin, tamm {'*), tamarum, taminia, lat. du moy. âge, 

ûtfescera, lat. du xv» s. d*orïgine arabe, Mesue, Liber de consolationey 

U78. 
fescera^ feaire, lai. fin xv» s., De Bosco, 1496. 
cucurbita canina^ lat, du XV]« s., FucHSiUS, 1604, p. 251. 
btionia^ T., aiic. iirov.; Rayn. — niçois, Risso. 
hrioutnût T., Aix en J^rov.^ Garidel. 



(i> U BaUaminù fit^mina éUit autrefois notre balsamine ordinaire. Ces deux plantes 
n*oat de ^ouimuiL finiru i'\\t$ fim t'^lafiticité de leurs fmits. 

I, 'i 11 l'est étûML à uni «fUiiie époque une confusion entre le nom de la Bryonia et 
C/9lul du TdJfUif commiitik. 
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briounOy t., Var, Hanrt. 

briogno, t., Àpt (Vaucl.), Golignon. 

bryonie, f., franc., i. Camus, L*op. soi. (xv* s.); Fayard, 1548; etc. 

6rtone, f., brionne, t., anc. fr., Mowat; Godefr. ; Ch. ëstienne, 1561. 

blione, f., ablione, (,, anc. fr., Reiksch (dans Archiv. de Herrig, 1880, 

pp. 174-175.) 
bryoine, (., brioine^ brioiine, brioe$ne, ancien français. 
blioine, f., franc, du xiv* s., Dorveaux, Antid,, p. 49. 
brivouan\ f., Fougerolles (Mayenne), r. p. 
bricane, f., Roye (Somme), r. p. 

briodCy f., Ghftteauponsac (H.-Vienne), c. p. M. Ed. Edmont. 
vrilkCy f., Theneuille (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 
vigne blanche, f., franc., Jardin de ganté, 1537 ; Duchesne, 1544. 
aouboviss, f., Var, Amic. 
vigne sauvage, f., vigne folle, f., Bure, Joret. 
vigno sarvadio, t., MonistroM'Allier (H. -Loire), c. p. M. Ed. Edmont 
fausse vigne, f., Eure, Robin. 

vigne bâtarde, f., Saint-Eloi-l.-M. (P.-de-D.), c. p. M. Ed. Edmont. 
vignette, f., franc, du xvi« s., Fuchs, Commentaires, 
vigne du loup, f., Aube, Des Et. — - Trézelle (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 
vigne de serpent, t., Centre, Jaubert. 
vigne de crapaud, Chassy (S.-et-L.), c. p. M. Eo. Edmont. 
vigne au diable, f., Eure, Calvados, Manche, Joret. 
raisin du diable, Bissières (Calv.), BulL d. pari, norm., 1899, p. 259. 
bitaoubère, f., Ghalosse (Landes), c. p. M. J. DE Laporterie. 
vigna vièrd%ay f., Paulhaguet (H.-Loire), c. p. M. Ed. Edmont. 
nape sauvage, anc. franc., Mowat. 

nef salvage, fr. du xir s., Bibl. de fée. d. chartes, 1869, p. 331. 
nap dé diable, m., Luchon (Pyrénées), Sacaze. — toulousain, Visner. 
nap dal diaplé, m., Aude, Laffage. 
nabé daou diable, m., Montpellier, Planchon. 

naveatdx sauvages, m. pi., franc, du xvi« s., J. Camus, Livre d'heures, 
navet sauvage, m., navet bâtard, m., navet du diable, français d'un grand 

nombre de départements. 
nobé soougatsi, m., Laguiole (Aveyron), r. p. 
novètt sooubatyé, m., La Malène (Lozère), r. p. 

naviô fou (= navet sauvage), m., Eure-et-L. — L.-et-Ch. — Loiret. — Aube. 
for naviao, m., Bas-Maine, Dottin. 
naveau bourge, m., Maine-et-Loire, Merlet de la houLk\E, Herborisations, 

Angers, 1809, p. 149. (Il faut lire sans doute naveau bougre.) 
naviao bougre, m., Mayenne, Dottin. 
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gros navet, m., anc. fraoç., Cu. Estiehke, 1561. 

faux navetj m., Calvados, Joret. 

navet bâtard^ m., Linas (S.-et-^.), r. p. 

naveau rouge, m., Adjou, Méniêre. 

naviô des haies, m., Venddmois, Maiteluére. 

navô <r«, m., Haie-Fouassière (Loire-lnf.), r. p. 

navet puant, m., £are-«t-L. , r. p. — Eore, Joret. — Aube, Des Etàrgs. 

naviô puni, m., (= navet puant}, Loiret — Loir-et-Cher. — Cher. — Seine- 

et-M. — Yonne. 
pétar, m., La Fère-en-Tardenois (Aisne); c. p. M. L.-B. Riomet. 
navet du diable, m., Normandie. — Bretagne franc. — Maine. — Berry. — 

Bourbonnais. — Bourgogne. — Champagne. 
navet seura, m., scamwMmée, f., Aube, Des Etangs. 
novéa biran, m., Talmont (Vendée), c. p. M. Ed. Edmont. 
navet godar, m., Villeneuve-sur-Fère (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
nèvé béda, m., Lemmecourt (Vosges), Haillant. 
navet galant^ m., Verdun (Meuse), Doisy. 
névé galan, m., névé golan, m., Vosges, Baillant. 
gôlande^ f., Pays d'Hervé et de Verviers (Belg.), c. p. M. J. Feller. 
groûlante, t., wallon, c. p. M. J. Feller. (Par fausse étymol. pop. : c.-à-d. 

la grondante^ à cause des borborygmes qu'elle produit.) 
rabo sôvadyo, f., Felletin (Creuse), c. p. M. Ed. Edmont. 
raba bastarsa, f., Solignac-s.-L. (H.-Loire), c. p. M. Ed. Edmont. 
raba soouvad%a, f., Saint-Georges-du-Mons (Puy-de-D.), r. p. 
rabo soouvadMy f., Marsac (Creuse), r. p. 
rab' de sarpan, f., Allier, E. Olivier. 
rave de bou, f., Cours (Rhône), c. p. M. Ed. Edmont. 
rab'd'oulhe (= rave de brebis), f., Escurolles (Allier), Tixier. — Vesso 

(Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 
rabyaré, m., Croq (Creuse), r. p. 

radis du diable, m., Saint-Clémentin (Deux-Sèvres), r. p. 
carotte de haie, f., Saint-Pol (Pas-de-C.)i r. p. 
carotte de Saint-Jean, Ramecourt (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. 
carotà punày'%à, f., Issoire (Puy-de-D.), c. p. feu Barére. 
vanais sauvage, m., Goulomme (Seine-et-M.), r. p. (On dit que celui qu 

mange ce tubercule devient fou.) 
courte sauvage, f., franc., Fuchs, Comment., 1546 ; D*Arano, 1593, 

p. 23. 
cocordier de serpent, m., provençal, Solerius, 1549. 
coucourdasso, f., Livron (Drôme), c. p. M. E. H. Sibourg. 
cougourdassa, t., Montpellier, Planchon. 
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eougourdasso^ f., Saint-Tropez (Var), c. p. M. Ed. Edmont. 
cougourlasio, f., Riotord (H.-Loire), c.p. M. Ed. Edmont. 
coueouroumasso, (., Bas-Dauphiné, Moot. — Avignon, Palun. 
coucoumasso, f., Aups, S«illans (Var), c. p. M. Ed. Edmont. 
couQourlèto, f.y Agde (Hérault), c. p. M. Eo. Edmont. 
cougottrliè taouvadjè, m., Cévenol, Sauv., 1785. -~ Montpellier» Lor. — 

Gard, Pouz. 
courdwu^ m., Saint-Bonnet-du-Château (Loire), c. p. Ed. Edmont. 
couèrda savathe, f., La Chapelle (Sav.), r. p. 
couërde 8arvad%a, f., Nantua (Ain), c. p. M. Ed. Edmont. 
corda bouchasse (= courge sauvage), f., Saint-Antonin (Isère), r. p. 
gordo foh (= courge sauvage), f., Champoly (Loire), c. p. feu DuUAà- 

Damon. 
coudw choouvad%Oy f., Brive (Corrèze), Lépinat. 
couja saoubatja^ f., Luchon (Pyrénées), Sacaze. 
côy'' sôvage, f., Char.-Inf., r. p. 
coulsié dé sèr, m., Saint-Germain (Lot), Soulié. 
goudyé saouvagéy m., Le Vigan (Gard), Bouger. 
cudrèta de bosson, f., fribourgeois, Savoy. 
goujo dé sèrp, f., coujorasso dé sèrp, f., Aveyron, Vayssier. 
coujodé sèrp, f., T.-et-G., c. p. M. A. Perbosc. 
goujo bastardOj f., Marvéjols (Aveyr.), c. p. M. Ed. Edmont. 
coujarasso, f., toulousain, Tourn. — Montauban, Gat. — Auterrive (Oer»), 

Alman. de la Gasc, 1903, p. 84. 
cujarasso, f., Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous. 
coudyérasso, f., Tarn-et-Gar. , Lagréze. 
coudyarasso, f., Lot, r. p. 
coudièy'rasso, f., Tulle (Corrèze), Lépinay. 
couiyèy'ro, f., tukièy m., Saint-Pons (Hérault), Barthés. 
coujéro, f., Auterrive (Gers), Alman. de la Gasc, 1903, p. 34. 
courlahinto, f., Torcieu (Ain), c. p. M. Ed. Edmont. 
boutéyassa, f., Montpellier, Planchon. 
coucoumélasso, f., Vaucluse, Honnorat. 
coujourasso, f., cujérasso dé ségo, f., Pays d'Albret, Ducomet. 
boutéyassa, f , bouléyè bouscass, m., boutchié bastard, m., couloutnbrauo ^ 

f., couloumbré d'até, m., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 
carbacina^ f., Pyrénées-Orient., Companyo. 
cujètt\ f., Libourne (Gironde), c. |). M. L. Ddrand-Dégrange. 
coupinbre sauvage^ m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 
conlyonèsse, f.,Saint-Georges-des- Groseilliers (Orne), r. p. 
couriado, f., Saint-Ybars (Corr.), La Boche. 
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herbe à la couleuvre, Les EssarU (Eure), Joret. 

coulevre, t,, couleuvre, f., anc. fr.. Boucherie (docum. de 1556); G. Bouchet, 

Serées (xvi« t.), édit. Roybet, IV, 81 ; Pbna et Lobel, 1570; Cia- 

BRAEUS, 1666. 
eoulouvre, (,, anc. fr., J.-J. Wecker, Secrett de nat.^ 1663, p. 436. 
colubrine, (., anc. franc, JuNius, 1577. 
couleuvroie, t, anc. franc., L. Duchesne, 1539. 
coleuvrée, f., anc. franc., Likocier, 1584. 
coulevrée^ f., couleuvrée, fr., anc. fr., G. Stephanus, Vinetum, 1537, p. 15; 

Brohon, 1541 ; Moumaeus, 1587 ; etc., etc. — français moderne. 
coulovrée, f., anc. fr., Fayard, 1548. 

couluvrée^ f., anc. fr., À. Constantin, Pharmacie provinciale^ 1597, p. 73. 
colouvrée, f., anc. fr., À. Colin, TraiU des drogues, 1619, p. 96. 
coulouvrécy f., anc. fr., Solerius, 1549 ; Blaise de Vigenére, Images de 

PhiL, 1578, f»' 123; A. Caille, Pharmacopée de Sylvius, 1604, p. 42; 

Dinet, Hieroglyph., 1614, p. 158. 
coulevrée blanche^ f., anc. fr., GoY de Chauluc, édit. Nicaise, 1890, p. 453 ; 

L'EscLUSE, 1557. 
feu ardanty m., feu ardent^ anc. fr., Brohon, 1541 ; Apuleius Platonicus, 

1543 ; Pinaeus, 1561 ; Linocier, 1584. 
herbe de feu, montois, Sigart. — namurois, Pirsoul. 
navet de cochon^ m., français de divers départements. 
érbo dé pouô (= herbe à porcs), f., Thiers (Puy-de-D.), r. p. 
poucère, f., Clary (Nord), r. p. 

park, m., Pamproux (Deux-S.), c. p. M. B. Souche. — Anjou, Desvaux. 
vache, f., Pithiviers (Loiret), r. p. 
arvèsson, m., Arleuf (Nièvre), r. p. 
milhëblantse, f., Bourfç-Saint-Maurice (Savoie), r. p. 
verjus au diable, m., raisin au diable, m., Calvados, Manche, Joret. 
trénarde, f., Nérondes (Cher), r. p. 
tréno dé sèrp, f., Salles-Comtaut (Aveyron), r. p. 
tirobièlho, f., Aveyron, Vayssier. 
avalày*ré, m., Haute-Loire, Deribier de Cheissac. 
bagâ, fém., Escurolles (Allier), Tixier. 
douce, f., Centre, Jaubert. 

herbe de saint-Jean, Cbantelle (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 
oubloun^ m., tukiè, m., Montpellier, Planchon. 
fu sèrjan, m., Oise, Graves. 
herbe au violet, f., Suisse romande, Vicat, 1776. 
herbe au tan, f., Haute-Marne, c. p. M. L. Aubryot. — Ruffey-les-Beaune 

(Côte-d*Or), JoifiNEAUX. — Suisse romande, Vicat, 1776. 
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èrba d'au, ton, vaudois, Brid. — fribourgeois, Savoy. 

rày* déy* tan, f., Bex (Suisse), Durheim. 

rèy* d'éthan (avec th angl.), f. (= racine de Un), f. , fribourgeois , Savoy. 

tan^ m., Aube, Des Etangs. — Forêt de Glairvaux (Aube) , Baudouin. 

ta, m., tran, m., Centre, Jaubert. 

lomèttôj f., Montagny (Savoie), c. p. M. C. Joret. 

ko% irvinen (= mauvais navet), breton de Gléden-Gap-Sizun (Finistère), c. p. 

M. H. Le Carguet. 
bara tmn houc'h (= pain des verrats), Troude. 
boulou erreut (= boules de serpent), bret. de Lannion (C.-du-N.), c. p. 

M. Y. Kerleau. 
nue%a blanca, espagnol, FucHSius, 1557. 
coulurinenn, breton, P. Grégoire. [E. E.] 

« Gette plante joue un grand rôle dans la croyance populaire. Les her- 
boristes apportent encore sur le marché de Verviers d'énormes racines 
de bryones, qui ont des bras, des jambes, des seins, le sexe mâle ou 
femelle. On s'en sert contre ITiydropisie, contre le haut mal et les 
crampes ; c'est un drastique et un digestif. On en met dans le petit lait 
des cochons pour les purger. Mais toujours les hommes doivent se 
servir de la racine mâle, les femmes de la racine femelle. » Verviers 
(Belg.), c. p. M. J. Feller. 



TOME VI. 



^ PHTTOLACCA PECA^'I>KA 



PfflTOlAOCÉES. 



FHYTOLACCA VECANDRA. LannL) 



pk^fioUecë^ M J ë tu im rmrrmmttm, aac momtmtL éts «ttdaa, ftMonuL^ 

pkfeoUie^tt€^ f., £ra&ç., Diet. de Trév.^ 1752. 

raiMiMi d'Amérique^ franc. . Basson, 1779. 

rëùn é'Américo, «., proveaçal, c- p. M. M. RtGUis. 

«H^« de Ufue, fraoç-, SAijrT-4;cnuiiî, 1784. 

pocke ie Virçiwe^fnikç.f Fillassies, 1791. 

moretle à grappes, grmnét m/ortUe de$ ludes, franc •« Boni, 179S. 

kerbe de ta Uque, l^que, méekaattmn du Canmda, pUaUe-vermiaom, vermii- 

Um-pUute, fraoç., Bastick. 1809. 
raiim d*our»^ rm$im de CaritUke^ raitinier é'Awtéri^ue, frisç.. Annales 

delaêoe. kartie. de Truies, II, 1872-1874» p. 1G2. 
rai$in$ de renard , Aûoe, e. p. M. L. Riomet. 
raiiins de pourchâf ^hiarouble (Nord), c. p. M. L-B. Riomet. 
rajinélo, f., Brive (Oorrèze), L^piuat. 
Unturin, m,, Médoc (Giroode), De Caxuolle (dans Mém. publ. par la soc. 

d'agriaUl. de la Seine, 1812, XV, 218.) 
tinte-hUm, m., Labouheyre (Landet), c. p. M. F. AmNAUDm. 
eouUmrén, m., Gourdon (Lot), c. p. M. R. Foukés. (On se sert des graines 

pour donner de la couleur au TÎn.) 
ravins dé fardo, m. pi., languedocien, Poumaréde. 
érbo dé l*acidè, f., Saint- Ybard (Corr.), La Roche. 
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FIGOIDÉES. 



MESEMBRYANTHEMUN CRYSTALLINUM. (Linné). ~ 
LA GLACIALE. 

ficoides gîadaliSj ancienne nomenclature. 

glaciale^ f., franc., Catal. du fard. bot. d'Angers avant 1768 (dans Ann. de 

la soc. linn. de Maine-et-Loire, 1853, p. 17.) ; etc., etc. 
glacialo^ f., Toulouse, Tournon. — Montauban, Gatekau. 
glacièro, f., Aude, c. p. M. P. Galmet. 
glacée, f., franc., Roux, 1796. 
herbe à la glace, t., Allier, E. Ouvier. 
herbe gelée, f., Loiret, r. p. 
érba dé cristalh, (., Pyrénées-Orientales, Carrére, 1745. 

MESEMBRYANTHEMUM FULGIDUM. 
doigts de demoiselle, Gleurie, Saint- Amé (Vosges), Thiriat. 
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PARONYCHIÉES 



CORRIGIOLA LITTORALIS. (Linné). 

potygonum littoreum minusy anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

cottrrêjoloy f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

érbo dé lai vérud^és, (., Brive (Corrèze), Lépinay. 



ILLECËBRUM VERTICILLATUM. (Linné). 

iUecebra, andrachne agriay anc. nomencl., Duchesne, 1544. 
faux thymy Normandie, Le HÉRiCHERcité par Joret. 



PARONYCHIA. (Genre). (Jussiéu). 

paronychie, f., français, Cotgrave, 1650. 

paronique, f., français, Nemnich, 1793. 

herbe aux panaHs, français, Boisson, 1779. 

patiadOy f., provençal, Réguis. 

té blany m., érba dé nèou, f., Montpellier, Planchon. 



HERNIARIA. (Genre). (Linné). - LA HERNIAIRE. 

ingtiinariay ynguirialiSf lat. du moyen âge, Diefenbach. 

ptihjgonum minui, millegrana major, millegranay herba cancri minor, 

herniaria^ herba iurcay epipactis, empetrum, anc. nomencl., Bauhin, 

1671. 
herba urinalis, empetroriy nomenclature du xvrs., Ratzenberger. 
herhe du turc, franc., Vallambert, Mari, de nourrir les enfants, 1565, 

p. 367 ; Mme Fouquet, Rec. de remèdes, 1704, p. 120. 
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herbe au turc, franc., Oliv. de Serres, Th. d^agric.y 1600, p. 171. 
herbe de turcq, franc, dans un docum. de 1650, Wallonia, 1898, p. 31. 
herbe du grand turc, petit polygone, franc., Gotgrave, 1650. 
turquette, f., français, Louyse Bourgeois, Recueil de secreti, 1633, \\ 69; 

etc., etc. 
turkèta, f., Montpellier, Gouan, 1762. 
trukèla, f., Montpellier, Planchon. 

turkélOj f., Var, Ame; Hamry. — B.-du-Rh., Vill. — Nîmes, Vincens. 
hefmière, f., franc., Joseph du Chesne, Pharmacopée, 1626, p. 210. 
herbe herniaire, f., franc., De Blégnt, Secrets, 1689, passim. 
herniaire, f., franc., Dict. de Trévoux, 1752. 
ornière^ f., Fougerolles (Mayenne), r. p. 
omiro, t., Moustier-Ventadour (Corrèze), r. p. 
arnîré, masc, Châtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 
ainiache, f., Saint-Georges-des-Groseilliers (Onie),r. p. [Nom employé parles 

herboristes de la localité.] 
herniole, f., franc., Oliv. de Serres, Th. d^agr., 1600, p. 371 ; Richelet, 

1710 ; Buisson, 1779. [Dans Ol. de Serres le mot est écrit hermoh 

mais c'est une faute d'impression évidente.] — Marne, c. p. M. £. 

Maussenet. 
érba dé la grabèla, f., érba das vérméSy (., érba dé matriça, f., Montpel- 
lier, Platïchon. 
érba dé la gravèla, f.. Le Vigan (Gard), Bouger* 
èrbo dé la gravèlo, f., Gard, D'Hombres, — Avignon, Palun. 
gravèV, f.. Aube, Des Etangs. 
èrbo dé\la pèy'ro, f., Gard, c. p. M. P. Fesquet. — Forcalquier, c. p. M^ E. 

Plauchud. 
èrbo déy' vérmé, f., Apt (Vaucluse), Colignon. 
herbe à la migraine, f.. Centre, Jaubert. 
érba dé la matriço, t., Aude, Laffage. - Saint-Pons (Hérault), Bar thés, 

— Pays d'Albret, Ducomet. (Cette plante est employée cou Ire 

l'hystérie.) 
érbo dé méro, f., Toulouse, TouRNON. 
érbo dé masclou, f., Toulouse, Tourn. — Saint-Pons (Hér.), Barth. — env. 

de Carcassonne, Laffage. 
sérpigno, f., env. de Valence (Drôme), r. p. 
tirassèto, f., provençal, Pillas, 1723. 
herbe de teignes, Char.-Inf., c. p. M. E. Lemarié. (L'infusion de cette plante 

guérit les teignes, prétendus petits vers qui se développent sous la 

muqueuse de l'œil ; la vapeur de cette infusiou chaude, les fait, dii- 

on, tomber.) 
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boutonnet, m., anc. franc., Oodin, 1681; Furet., 1708 [Furet, dit que ce 

nom est donné à cette plante parce qu'on la trouve en abondance à 

Boutonnet, près Montpellier.] 
yép^ du pouérfi (= herbe de panaris), f., pouèr/i, m., yèp' po le chankes 

(= h. pour les chancres), wallon, c. p. M. J. Feller. 
herbe au cana^, herbe nouée, petite renouée, millegraine, herbe fTHoUier (^), 

francn Bastien, 1809. 
herbes ûuj^ dërompus {= herbe aux ^ens qui ont des hernies), Ai«ne, c. p. 

M. L.-B. RiOMET. 
catustèl, m.f Gard, c. p. M. P. Fesquet. 
btankétay f^, 8asses-Alpes, Annales des Basses-Alpes, 11,282. — Bas-Dau- 

phi né, MOUTIER. 
bttmkêio, f., Aïx-en-Provence, Garidel, 1716. — Var, Hamry. — Forcalquier, 

c. p. U. E. Plaughud. 
roHf/e, ftim-, Rufifey, près Dijon (Côle-d'Or), r. p. 
brifjnen-fttoifer, breton de Gléden-Gap-Sizun (Finist.), c. p. M. H. LeGarguet. 

H Un bouquet de cette plante mis extérieurement à la fenêtre d'une fiancée 
sert à r avertir que son prétendu a une hernie cachée. » RufTey, près 
Dijon (Côte-d'Or), r. p. 

SCLERANTHUS PERENNIS. (LiNNÈ.) 

pohtgonum coneiferum, anc. nomencl., Bauhn, 1671. 

herba cancri, dentaria PeuceHi, nomencl. du xvi* s., Ratzenbkrger. 

knavci vivac^j gnavel vivace, franc., Bastien, 1809. 

sarrasm rouge, franc., Saint-Germain, 1784. 

SCLERANTHUS ANNUUS. (Linné.) 

pQÎygonon^ saxifraga anglica^ polycarpon, polygonum minus, polygonum 

[(Eftiinaf polygonum selinoides, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
gnavelle annuelle, franc. , Nemnich, 1793. 
pu, m. pi. (^ poux), wallon, c. p. M. J. Feller. 
râhhnmjé, fém., Ban-de-Ia-Roche, H.-G. Oberlin. 
ién*véret f., Cleurie (Vosges), Thiriat. - Saint-Etienne (Vosges), Haill. 
gënoyé, fém., Raon-l'Etape (Vosges), Raillant. 
herbes aux alouettes, Bruyères-sur-Fère (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
knauelt allemand. 



0) Ce nom M a été donné parce qn'nn médecin nommé HoUier la firéconigait contre les 
bmuei. NiKHKH. 
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PORTULACÉES 



PORTULACA OLERACEA. (Linné.) — LE POURPIER. 

portulaca, lat. de Varron, Celse, Columelle selon Archiv. f. lat. Leancogr,^ 

1884, p. 394. 
porciUaca, lat. de Pline selon Archiv. f. lai. Lex., 1884, p. 394. 
porcastrum, lat. du Pseodo-Apulée, v« s. apr. J.-C, selon Arch. /. lat. 

Lex., 1884, p. 394. — 1. du m. â., J. Camus, Op. soi., p. 107. 
poreacla, lat. du moyen âge, Fischer. 
porlacla, andrago, andraginiSy adraginis, pes pulli^ herha lerrestris (i), lat. 

du moy. âge, Mowat. 
porlilacaj porcilaca, porcilata, porciliotum, porculatOy porceUana, procaS' 

Irum, lat. du inoy.'âge, Diefenbach. 
andragniSy adtagnus (lisez adragnus ?), lat. du xii" s., Bull, de V école dct 

chartes, 1869, p. 331. 
adragnis, lat. du m. â., Zeitsch. f. deutsches AU., 1859, p. 175. 
adragis, lat. du m. â., Mone, Quellen d. teutsch. Liter. 1830, p. 284. 
portulaque, f., portulace, f., franc, du xiv© s., Dorveaux, Antid.., p. 87. 
portulache, f., franc, du \iv s., BibL de Véc. d. chartes, 1869, p. 331. 
porculaccy f., anc. franc., Reinsch (dans Archiv. de Herrig^ 1880, p. 175,) 
vérdélaghé, f., Pyr. -Orient., Companyo. 
portolaigOy f., provenç., Solerius, 1549. 
portoulày'go, f., Anduze (Gard), YiGUlER. 
bourtoulày'gay f., Gard, PouzoLZ. 
bourdoulaigo à Vansalado (= pourpier à la salade), toulousain, Doujat, 

1637. 



(1) Les tiges de pourpier rampent contre terre. Cf. la locut. ital. « Far corne la porcellana , 
starsene terra terra = faire comme le pourpier, vitre terre à terre. Monosini, 1604, 
p.410.i 



j 
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bourtoulaiga, f., Montpellier, Gouan, 1762. 

bourtouldy*go, f., Aix-en-Prov., Garid. — B.-du-Rh., Vill. — Marseille, 
G. BÉNÉDiT, Chichois oou conservatoiro, 1840, p. 17. — Arles, Laug. 

— Apt (Vaucl.), Col. — Gard, Aberlbng, Ctvenolos, 1893, p. 384. 
bourdoulày'gOy f., toulousain, Tourn. — Montauban, Gat. — Castres, Couz. 

— env. de Béziers, J. Laurés, Lou Campeslre, 1878, p. 274. — Aude, 
Laff. 

bérloulày'ga, f., Agde (Hér.), Bull, de la soc. d'agr. de VHér., 1843, p. 339. 

— Lodève (Hér.), AUBOUY. 

bortolày'go, f., Aramon (Gard), c. p. M. Ed. Edmont. 

boutourdy'go, f., Forcalquier, c. p. M. E. Plaughud. 

béi*doulày*go, f., env. de Carcassonne, Laffage. 

bwdélày^gOy f., gascon, Noulet. 

bordolày^go, f., Lectoure (Gers), r. p. — Jegun (Gers), c. p. M. Ed. Edmont. 

bourdaldy'gOy f., Albi, Rev. du Tarn, 1897, p. 184. 

bourtourày'go^ f., Bargemont (Var), Chauyier, Filio dàu souUu^ 1896, 
p. 230. — Var, Hanry ; Amic. 

bourdolàyOy f., bourdoulàyo, f., Aveyron, Vayssier. 

bérdoulày'go, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

bourtoulày'ro, f., Fourques (Gard), c. p. M. Ed. Edmont. 

boutoudày'grê, m., Gréoux (B.-Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 

pornUaigne, f., porceUyne, f., anc. franc., Mowat. 

porcelane^ f., Villefranche (Rhône), Pditsp. 

porcëlan-na, f., vaudois, Durheim. — fribourgeois, Savoy. 

porçolan-na, f., Châtillon d*Aoste (Piémont), c. p. M. Ed. Edmont. 

porcélana, f,, mentonais, Andrews. 

pourcellaine, f., pourcelaine, f., pourcelainne, f., pourceleine, f., anc. fr., 
Jahrb. f. rom. Lit^ 1866, p. 416; Aldebrandin, Pour la santé du 
corps^ 8. d, (vers 1480); Vertus des eaux et d. herbes, s. d. (vers 
1500) ; Brohon, 1541 ; etc., etc. — Troyes, Grosley. 

porcelainej f.. porcellaine^ porceleiney anc. fr., C. Stephanus, Vinetumy 
1537, p. 45 ; Pinaeos, 1561 ; Molinaeds, 1587. 

pourceline, f., anc. franc., Duchesne, 1544 ; G. Souviros. Traité de la dysen- 
terie, 1574 ; IIegemon, La colombière^ 1583, p. 7. 

porçulin-ne, f., Spa, Lezaagk. 

pourch^lana, f., Bobi (Vallées vaudoises), c. p. M. Ed. Edmont. 

pourchalle, f., dauphinois, Solerius, 1549. 

pourchailUy f., anc. f., Textor, Pestilence, 1551, p. 54; Philiatre, 1555; 
PiNAEUs, 1561 ; J. Thierry, 1564 ; etc., etc. 

pourchalha, f., moyen Dauphiné, Moutier. 

porchalho, f., Charpey (Drôme), Bellon. 
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porchalhi, f., lyonnais, Puitspelu. 

palastrado, f., Les Vans (Ardèche), r. p. 

pée de polayn, m., pè de chyvaly m., anc. franc., Mowat. 

poulpied, m., anc. fr., Textor, Pestilence, 1551, p. 54; Ch. Estjenne, 154iÎ. 

poullepied, m., anc. fr., Ddghesne, 1544 ; Solerius, 1549. 

poulpiné, m., toulousain, Tournon. 

piethpuel, m., fr. du xii« s., Bibl. de V école d. chartes^ 1869, p. 33 L. 

piedpoulj m., anc. fr., Gh. ëstiekne, 1561. 

piapor, m., La Chambre (Savoie), r. p. 

pot'pié^ fr. du xiv» s., Dorveàux, Antid., p. 87. 

pourpier, m., franc., C. Stephanus, Vinetuniy 1537, p. 45 ; Molinaeïïs, 

1587 ; etc., etc. 
pourpià, m., Monêtier \. B. (H. -Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 
pourpier doréy m. (une variété cultivée), Vallot, Hort. reg.^ 1665. 
pourpiCy franc., Brohon, 1541 ; Dl'chesne, 1544; Solerius, 1549. [Cti mot 

me semble une erreur pour pourpié ; cette erreur une fois (a\ifi a élé 

répétée.] 
poulpie^ fém., franc., Gotgrave. [Me semble une erreur pour itoulpié 

mascul.] 
pourpittt m., AIbi (Tarn), r. p. 
pourpidou, m., La Malène (Lozère), r. p. 
porpiè^ m., Yonne. — Loiret. 
porpiyèf m., Groslée (Ain), r. p. 
proupièf m., Lembeye ( Basses- Pyr.), r. p. 
propiô, m., env. de Rennes, r. p. 
propië, m., Rémilly (Pays messin), r, p. 
proprië, m., Pays messin, D. Lorrain. 
pèrpèou^ m.. Mimbaste (Landes), r. p. 
pourpi, m., pourpî, dép. du Nord. — Vosges. —■ Meurthe-et-Mos. — U'-- 

Saône. — Doubs. — Allier. — Indre. — Sarthe. 
pourpéy m., Maillezais (Vend.), c. p. M. Ph. Telot. — Monlaigu (Vendée), 

r. p. — Gorrèze-près-Tulle (Gorr.), r. p. 
pourpré^ m., Puy-l'Evêque (Lot), r. p. — Belmont (Aveyr.), c. p. M. Eih. Ed- 
mont. 
pourprié, m., Armissan (Aude), c. p. M. P. Galmet. — La Javie (B^ -Alpes), 

c. p. M. Ed. Edmont. 
pourp'y m., Saint-Georges près Auxerre, r. p. 
bourbiè, m., Gangy (Indre-et-L.) , r. p. —env. de Saint-Quentin (Aisne), 

r. p. 
pourtèr\ f., env. de Valenciennes, r. p. 
pipètty m. , Pays d'Albret, Ducomet, 
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PHYTOLACCÉES. 



PHYTOLACCA DECANDRA. (Linné.) 

phyiolûçca^ solanum racçtnommj anc. nomencl. des officines, Rosentha.» 

pkycGlacçne^ f., franc., Dict. de Trév., 1752. 

raisins (T Amérique ^ franc., Buisson, 1779. 

ra-iïn. d'Amérw&f m., provençal, c. p. M. M. Réguis. 

arbre, tlt laque, franc., Saemt-Germaïn, 1784. 

poche de Virginie, fv^int;., FiLLASSiER, 1791. 

mot'tUe â fjrappes, grande morelle des IndeSy franc., Roux, 1796. 

herbe deialaque^ laque, méchoaean du Canada, plante-vermillon y vertnil- 

Ion-plante^ franc., Bastien. 1809. 
raisin (i*owrîf, rt^isin de Cofinthe, raUinier d'Amérique, franc., Annales 

de la soc. horlic. de Troyes, II, 1872-1874, p. 162. 
rai$ins dt renard, Aisne, fi, p. M. L. RiOMET. 
raisins de pourchô, tjiianmbLe (Nord), c. p. M. L.-B. Riomet. 
rajinétOt f., Brive iCorrèzÊj. Lépinay. 
liniunjij m.j Mêdoc (Gironde), De Canoolle (dans Mém. publ. par la soc. 

d'agri<^di. de la Seine, 1812, XV, 218.) 
tinte-hîou, m., Labouheyrii (Landes), c. p. M. F. ârnaudin. 
eottlourén^ m., r«onnion (Lot), c. p. M. R. Fourès. (On se sert des graines 

pour donner de la couleur au vin.) 
ra±ins dé fardo, m. pi., languedocien, Poumaréde. 
érbo de racial, f., Saint- Ybard (Corr.), La Roche. 
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FIGOIDÉES. 



MESEMBRYANTHEMUN CRYSTALLINUM. (Linnk). - 
LA GLACIALE. 

ficoides glacialisy ancienne nomenclature. 

glaciale, f., franc., Catal. du fat*d. bot. d'Angers avant 1768 (dans Ann. tU 

la soc. linn. de Maine-et-Loire, 1853, p. 17.) ; etc., etc. 
glacialo, {., Toulouse, Tournon. — Montauban, Gatekau. 
glacièro^ f., Aude, c. p. M. P. Galmet. 
glacée, f., franc., Roux, 1796. 
herbe à la glace, f., Allier, E. Ouvier. 
herbe gelée, f., Loiret, r. p. 
érba dé cristalh, f., Pyrénées-Orientales, Carrére, 1745. 

ME SE MER Y AN THE MU M FULGID UM. 
doigts de demoiselle^ Cleurie, Saint-Amé (Vosges), Thiriat. 
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PARONYCHIÉES 



COHRIGIOLA LITTORALIS. (Linné). 

polygonum liUoreum minus^ anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

courréjolOy f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

érho dé las vérud%és, f., Brive (Corrèze), Lépinay. 



ILLECEBRUM VERTJCILLATUM. (Linné). 

illecebra^ andrachne agria, anc. nomencl., Duchesne, 1544. 
faux thymy Normandie, Le Héricher cité par Joret. 



PARONYCHIA. (Genre). (Jussiéu). 

paronychie, {., français, Cotgrave, 1650. 

paronique, f., français, Nemnich, 1793. 

herbe atix panaris, français, Buisson, 1779. 

panado^ f., provençal, Réguis. 

tè blariy m., érba dé nèou, f., Montpellier, Planchon. 



HERNIARIA. (Genre). (Linné). - LA HERNIAIRE. 

inguinaria, ynguirialis, lat. du moyen âge, Diefenbach. 

polygonum minus, millegrana major, millegrana, herba cancri minor, 

herniaritty herba iurca, epipactis, empetrum, anc. nomencl., Bauhin, 

1671. 
herba urinalis, empetron, nomenclature du xvrs., Ratzenberger. 
herbe du turc, franc., Vallambert, Mari, de nourrir les enfants, 1565, 

p. 367 ; Mme Fouûuet, Rec de remèdes, 1704, p. 120. 
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herbe au turc, franc., Ouv. de Serres, Th. d^agric.y 1600, p. 171. 
herbe de turcq, franc, dans un docuro. de 1650, Wallonia, 1898, p. 31. 
herbe du grand turCy petit polygone, franc., Gotgrave, 1650. 
turquette, (., français, Loutse Bourgeois, Recueil de »ecreti, 1633, p. 69; 

etc., etc. 
turkèta, f., Montpellier, Gouan, 1762. 
trukèta, f., Montpellier, Planchon. 

turkétOy f., Var, Ame; Hanry. — B.-du-Rh., Vill. — Nîmes, Vincens. 
hetmière, f., franc., Joseph du Chesne, Pharmacopée, 1626, p. 210. 
herbe herniaire, f., franc., De Blégnt, Secrets, 1689, passim. 
herniaire, f., franc., Dict. de Trévoux, 1752. 
ornière, f., Fougerolles (Mayenne), r. p. 
omiro, f., Moustier-Ventadour.(GoiTèze), r. p. 
arniré, masc, Ghâtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 
atniache, f., Saint-Geor^çes-des-Groseilliers (Orne),r. p. [Nom employé parloA 

herboristes de la localité.] 
herniole, f., franc., Ouv. de Serres, Th. d'agr., 1600, p. 371 ; RicheleTh 

1710; Buisson, 1779. [Dans Ol. de Serres le mot est écrit hermote 

mais c'est une faute d'impression évidente.] — Marne, c. p. M. £. 

Maussenet. 
érba dé la grabèla, f., érba das vérmés, f., érba dé matriça, f., Mont{iel~ 

lier, Platichon. 
érba dé la gravèla, t., Le Vigan (Gard), Rouger, 
èrbo dé la gravèlo, f., Gard, D'Homdres, — Avignon, Palun. 
gravèV, f.. Aube, Des Etangs. 
èrbo dé'Àa péy'ro, (., Gard, c. p. M. P. Fesquet. — Forcalquier, c. p. M. E. 

PïAOCHUD. 

érbo déy^ vérmé, f., Apt (Vaucluse), Colignon. 

herbe à la migraine, f.. Centre, Jaubert. 

érbo dé la matriço, t., Aude, Laffage. - Saint-Pons (Hérault), Bartuès, 

— Pays d'Albret, Oucomet. (Cette plante est employée conlre 

l'hystérie.) 
érbo dé mérOy f., Toulouse, TouRNON. 
érbo dé masclou, f., Toulouse, TouRN. — Saint-Pons (Hér.), Barth. — env. 

de Carcassonne, Laffage. 
sérpigno, f., env. de Valence (Drôme), r. p. 
tirassèto, f., provençal, Pellas, 1723. 
herbe de teignes, Char.-Inf., c. p. M. E. Lemarié. (L'infusion de cette plante 

guérit les teignes, prétendus petits vers qui se développent sous la 

muqueuse de l'œil; la vapeur de cette infu.siott chaude, les fait, dit- 

on, tomber.) 
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boutonnet, m., anc. franc., Oddin, 1681; Furet., 1708 [Furet, dit que ce 

nom est donné à cette plante parce qu'on la trouve en abondance à 

Boutonnet, près Montpellier.] 
yèp^ du pouèrfi, (= herbe de panaris), f., pouèrfi, m., yèp' po le chankes 

(= h. pour les chancres), wallon, c. p. M. J. Feller. 
herbe au cancre, herbe nouée, petite renouée, millegrainej herbe (THoUier (i), 

franc., Bastien, 1809. 
herbes aux dërompus (= herbe aux ^ens qui ont des hernies), Ai«ne, c. p. 

M. L.-B. RiOMËT. 
catusiél, m., Gard, c. p. M. P. Fesouet. 
blankéta, (., Basses-Alpes, Annales des Basses-Alpes, 11,282. — Bas-Dau- 

phiné, Moutier. 
blankéto, f., Aix-en-Provence, Garidel, 1716. — Var, Hanrt. — Forcalquier, 

c. p. M. E. Plauchud. 
rougé^ fém., Ruffey, près Dijon (Gôte-d'Or), r. p. 
brignen-moger, breton de Cléden-Cap-Sizun (Finist.), c. p. M. H. LeCarguet. 

« Un bouquet de cette plante mis extérieurement à la fenêtre d'une fiancée 
sert à l'avertir que son prétendu a une hernie cachée. » Ruffey, près 
Dijon (Côte-d'Or), r. p. 

SCLERANTHUS PERENNIS, (LiNNÈ.) 

polygonum coceiferum, anc. nomencl., Bauhn, 1671. 

herba cancri, dentaria Peucerii, nomencl. du xvr s., Ratzenbkrger . 

knavel vivace, gnavel vivace, franc., Bastien, 1809. 

sarrasin rouge^ franc., Saint-Germain, 1784. 

SCLERANTHUS ANNUUS. (Linné.) 

polygonon, saxifraga anglica^ polycarpon, polygonum minus, polygonum 

fœmina, polygonum selinoides, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
gnavelle annuelle^ franc., Nemnich, 1793. 
pût m. pi. (= poux), wallon, c. p. M. J. Feller. 
ràhhnàyé, fém., Ban-de-la-Roche, H. -G. Oberlin. 
sén*vére, f., Gleurie (Vosges), Thiriat. - Saint-Etienne (Vosges), Haill. 
gënoyè, fém., Raon-l'Etape (Vosges), Raillant. 
herbes aux o/oue^^e^, Bruyères-sur-Fère (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
knauel, allemand. 



(1) Ce nom loi a été donné parce qu'un médecin nommé HoUier la firéconisaU contre les 
hernies. Nbmmiph. 



h^. 
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PORTULAGÉES 



PORTULACA OLERACEA, (Linné.) — LE POURPIER, 

portulacaj lat. de Varron, Gelse, Columelle selon Archiv. f. lat. Ltxicogr,, 

1884, p. 394. 
p<nxillaca, lai. de Pline selon Archiv, f. lat Lex,, 1884, p. 394. 
porcastrum, lat. du Pseudo-Apulée, v* s. apr. J.-C, selon Arch, f. fat. 

Lex., 1884, p. 394. — 1. du m. â., J. Camus, Op. soi., p. 107, 
poî'cacla^ lat. du moyen â^e, Fischer. 
portacla, andrago, andraginisy adraginis, pes ptt//t, herba terrestrit {^)j tat, 

du moy. âge, MoWAT. 
portilacay porcilaca, porcilata, porciliotum, porculata, parceUanùj procoê' 

trum, lat. du inoy.âge, Diefenbach. 
andragniSy adtagnus (lisez adragnui ?), lat. du xii* s., Bull, de l'éct>le det 

chartes, 1869, p. 331. 
adragnis, lat. du m. â., Zeitsch. f. deutsches Alt.^ 1859, p. 175. 
adragiiy lat. du m. â., Mone, QueUen d. teutsch, Liter. 1830, p. ^84. 
portulaque, f., portulace, f., franc, du xive 8., Dorveaux, Antid.^ ]i. 87, 
portulache, f., franc, du xiP s., Bihl. de Vêc. d. chartes, 1869, p. 331. 
porculace, f., anc. franc., Reinsch (dans Archiv. de Herrig, 1880, p 175.) 
vérdélaghéy f., Pyr. -Orient., Companyo. 
portolaigOy f., provenç., Solerius, 1549. 
portoulày'gOy f., Anduze (Gard), Viguier. 
bourtoulày'gay f., Gard, PouzoLZ. 
bourdoulaigo à Vansalado (= pourpier à la salade), toulousain, Doujat, 

1637. 



(1) Les tiges de pourpier rampent contre terre. Cf. la locut . ital. « Far corne la porceltafia , 
starsene terra terra = faire comme le pourpier, ^itre terre à terre. MoNoarw* 16û4* 
p. 410. » 
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bourtoulaiga, f., Montpellier, Gouan, 1762. 

bourtoulày*go, f., Aix-en-Prov., Garid. — B.-du-Rh., Vill. — Marseille, 
G. BÉNÉDiT, Ghichois oou conservatoiro, 1840, p. 17. — Arles, Laug. 

— Apt (Vaucl.), Col. — Gard, Aberlenc, Cevenolos, 1893, p. 384. 
bourdotUày^gOj f., toulousain, Tourn. — Montauban, G AT. — Castres, Couz. 

— env. de Béziers, J. Laurés, Lou Campestre, 1878, p. 274. — Aude, 
Laff. 

bérloulày'ga, f., Agde (Hér.), Bull, de la soc, d'agr. de VHér., 1843, p.339. 

— Lodève (Hér.), AueouY. 

bortolày'gOs f., Aramon (Gard), c. p. M. Ed. Edmont. 

boutourdy'go, f., Forcalquier, c. p. M. E. Plaughud. 

bérdoulày*go, f., env. de Carcassonne, Laffage. 

bordélày''gOy f., gascon, Noulet. 

bordolày'go, f., Lectoure (Gers), r. p. — Jegun (Gers), c. p. M. Ed. Edmont. 

bourdaldy'go, f., Albi, Rev. du Tarn, 1897, p. 184. 

bourtourày'gOy f., Bargemont (Var), Chauvier, Fiho dàu souléu, 1896, 
p. 230. — Var, Hanry ; Amic. 

bourdolàyOy f., bourdoulàyo^ f., Aveyron, Vayssier. 

bérdoulày'go, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

bourtoulày'rOy f., Fourques (Gard), c. p. M. Ed. Edmont. 

boutovÂày'gré, m., Gréoux (B.-Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 

pùr$ulaigne, f., porceleyne, f., anc. franc., Mowat. 

porcelant, f., Villefranche (Rhône), Puitsp. 

porcëlan-na^ f., vaudois, Durheim. — fribourgeois, Savoy. 

porçolan-na, f., Châlillon d'Aoste (Piémont), c. p. M. Ed. Edmont. 

porcélana, f,, mentonais, Andrews. 

pourcellaine, f., pourcelaine, (.y pourcelainne, f., pourceUine, f., anc. fr., 
Jahrb. /. rom. Lit.^ 1866, p. 416; Aldebrandin, Pour la santé du 
corps^ s. d. (vers 1480); Vertus des eaux et d. herbes, s. d. (vers 
1500) ; Brohon, 1541 ; etc., etc. — Troyes, Grosley. 

porcelaine j f.. porcellaine^ porceleine, anc. fr., C. Stephanus, Vinetumy 
1537, p. 45 ; Pinaeus, 1561 ; Molinaeos, 1587. 

pourceline, f., anc. franc., Duchesne, 1544 ; G. Souviros. Traité de la dysen- 
terie, 1574; Hegemon, La colombière, 1583, p. 7. 

porçulin-ne, f., Spa, Lezaack. 

pourch'lana, f., Bobi (Vallées vaudoises), c. p. M. Ed. Edmont. 

pourchalle, f., dauphinois, Solerius, 1549. 

pourchailUy f., anc. f., Textor, Pestilence, 1551, p. 54; Puiliatre, 1555; 
Pinaeus, 1561 ; J. Thierry, 1564 ; etc., etc. 

pourchalha^ f., moyen Dauphiné, Moutier. 

porchalho, f., Charpey (Drôme), Bellon. 
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porchfdhi, f., lyonnais, Puitspelu. 

palasirado, f., Les Vans (Ardèche), r. p. 

pée de polayn, m., pè de chyvalj m., anc. franc., Mowat. 

poulpied, m., anc. fr., Textor, Pestilence, 1551, p. 54; Ch. EsrirNNtij \M\ 

pouUepiedf m., anc. fr., Dochesne, 1544 ; Solerius, 1549. 

poulprié, m. y toulousain, Tournon. 

piethpuel^ m., fr. du xii* s., Bibl, de Vécole d. chartes, 1869, ]>. :\'â\. 

piedpoul, m., anc. fr., Gh. ëstienne, 1561. 

piapor, m., La Chambre (Savoie), r. p. 

po7-pié, fr. du xiv» s., Dorveaux, Antid., p. 87. 

pourpier, m., franc., G. Stephanus, Vinetum, 1537, p. 45 ; MyLi\^F:u!i, 

1587 ; etc., etc. 
pourpià, m. y Monêtier 1. B. (H. -Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 
pourpier doréy m. (une variété cultivée), Vallot, Hort. reg.^ lUi'iîu 
pourpie, franc., BroHon, 1541 ; Dl'Chesne, 1514; Solerius, !5r,K [Hi* Timt 

me semble une erreur pour poMrpié ; cette erreur une hïi^ fuite a élé 

répétée.] 
poulpie, fém., franc., Cotgraye. [Me semble une erreur i*\j\ïv punlpié 

mascul.] 
pourpittt m., Albi (Tarn), r. p. 
pourpidou, m., La Malène (Lozère), r. p. 
porpièy m., Yonne. — Loiret. 
porpiyèy m., Groslée (Ain), r. p. 
proupiè, m., Lembeye (Basses-Pyr.), r. p. 
propiô, m., env. de Rennes, r. p. 
propië, m., Rémilly (Pays messin), r, p. 
proprië, m., Pays messin, D. Lorrain. 
pèrpèou^ m.. Mimbaste (Landes), r. p. 
pourpi, m., pourpî, dép. du Nord. — Vosges. — Meurthe-el-Mu> M'*- 

Saône. — Doubs. — Allier. — Indre. — Sarthe. 
pourpé, m., Maillezais (Vend.), c. p. M. Ph. Telot. — Montfjjgn |Vt iiiiée), 

r. p. — Corrèze-près-Tulle (Corr.), r. p. 
pourpré, m., Puy-l'Evêque (Lot), r. p. — Belmont (Aveyr.), c, p M Kn, Kti- 

MONT. 

pourprié, m., Armissan (Aude), c. p. M. P. Calmet. — La Jww iK.^V^pe*)» 

c. p. M. Ed. Edmont. 
pourp\ m., Saint-Georges près Auxerre, r. p. 
bourbiè, m., Gaugy (Indre-et-L.) , r. p. —env. de Saint-QucMifîn {Aisiic), 

r. p. 
pourtèr\ f., env. de Valenciennes, r. p. 
pipèttf m. , Pays d'Albret, Dugomet. 
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pripéit, m,, pr^éH, m., Gironde, Ddcomet. 

përpéit, m.f Libourne (Gironde), c. p. M. L. Durakd-Degbangi. — Laboa- 

heyre (Landes), c. p. M. F. AuiAUDlN. 
pépotUiè^ m., àrfon» (Tarn), r. p. 
pépouii, m., Dûuri^ne (Tarn), r. p. 
^érjioulfh f-t env. de Brive (Corrèze), r. p. 
pépûuio^ L, parlât, Salignac (Dord.), r. p. — Villefranche de Belv. (Dord.), 

c- p. H. E&. Edmoht. — Tarn-€t-G., Lagr. — Castclnau-de-Montmiral 

(Tarn), r. p. — Lot, r. p. 
poumpouîo, L, ÂuvîUar (Tam-ei-Gar.), c. p. M. G. Lalahne. 
pipou, m., Mo uïîleron-le-Captif (Vendée), r. p. — Saint-Glémentin (Dcux-S.), 

p. p. — Bressuire (Deux-S.), Lal. — Puybarrand (Char.), Rev, d. 

paL galio-r., II, 187. 
pièpou,m.,¥oa^TG\\es (Mayenne), r. p. — Haie-Foua88ière(Loire-Inf.),r. p. 
piapou^ m,, etiv, de Laurières (H»*- Vienne), r. p. 
popier, m., fr. <lu xiv» s., J. Gamus, Livre d'heures, 
pouppié, m., anc. fr., Gotereau, Colum., 1552, p. 494. 
poupiè, m., Bossée, GhâteaurenauU (lndre-et-L.),r.p. — Lencloître (Vienne), 

r. p. — Uary (Nord), r. p. 
poupéU\ r.. Baij-Gâtinais (Poitou), Rev. depkilol. franç.^ 1893, p. 121. 
érbù dé càmbo dé poul (= herbe de patte de coq), f., Tarn, Bull, de la soc. 

bot., ïl, 126. — toulousain, Tournon. 
parchtmin, m., fneuil (Cher), r. p. 

gràt/sso-golino (—engraisse-poule), m., Gourdon (Lot), c. p. M. R. Fourès. 
tjrtixsO'lm4î, m., Lt Vigan (Lot), c. p. M. R. Fourés. 
ura-Fnoutûu, m., Tauriac (Lot), r. p. 
dam^'grmsùtOi env. de Valence (Drôme), r. p. 
arbe grasse, t^, Saînt-Valérien (Yonne), r. p. 
bonne gra$se, f., ï*ierrefonds (Oise), r. p. 
g7'a*iy\ L, Cussy-en-Morvan (Saône-et-L.), r. p. 
brousséWj Lf Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. 
mouchoU\ f, plur., Orchamps (Jura), r. p. 
herbe âMsC mites, Tranç., OuDiN, 1681. 
ponyeûi\ f,, Nés le (Somme), r. p. 
iangiirE de corbia, L, Ruffey, près Dijon, r. p. 
pouiprit potirprtj.pourpy^piepoult pipoulf pepour, breton, E. Ernault, Gloss. 

mQgin-brBtôny^* édit., p. 509. 
verdolaga^ espagnol. 

« -4 CQumi H bourtoulaigo, a toujours sêt =■ vivre comme le pourpier, 
avilir toujours soif; se dit d'un ivrogne, par allusion à cette plante 
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quMl faut souvent arroser.» Provence, Mlstbkl, — a Aseitjà H baur- 
totdaigo = arroser les pourpiers, pleurer. ■► Pruv., MisjVi, 

« Manjà de bourtoulaigo =s manger du pouqiiur an salade, faîr^ inciigrc 
chère. » Prov., Mistr. — « Kfl Ven trié de hourioniaifjo = va éplu- 
cher des p., va te promener, va au diabïc. »■ Prov., Mrsîti, 

« Si vous cueillez le pourpier de la main gâuclit-^ il vous ^rrivurâ mal- 
heur.» Naintré (Vienne), r. p. 

MONTIA FONT AN A. | Linné;! 

portulaca aquaticot ahine palustris minor, anc. Dumcn*:L JUuai?^^ 151 L 

mourrèl, m., mourrélou, m., mourrélou dé fouon^ m*, Avoy., YAïssiea. 

moron de fontaine, m., meuron de fontaine, Yoi^gns, Hau^u^t. 

moron, m., Ban-de-la-Roche, Oberlin. 

mouron d'eau, m., français, Gacon. 

pourpier aquatique, mouron aquatiqiie, franc., ^EUN1CH. 
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fiO OPUT«TU FICUS INDICA 



CACTÉES 



OPUNTIA FHWS iNDlCA. (Miller.) — LA RAQUETTE. 

Celte |t1ïiLk% d'urîgino aoLérieaiuc, e^t appelée : 
fiât» PharaoniH^ [. ilp m. â,, Aviœnna, 1562. 
ficus ijuik fi, /îctis indica sinfumi, rarduus indicuSy paltty tune indorumj 

înn^. inmf, anapaltiui, apuniia, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
mchis ('] ficm ituiica, cactuê oputttia, noraencl.de Linné. 
figuier iVittdf., m-^ frnnç,, L'Est^iAîsE, J557; etc., etc. 
fiijuitr de Phai^aon, m , hs^nç., Le Père Boucher, Bouquet sacré de la terre 

saincte, 1631K p. 4tl. 
cardaust^. T., rsqn^tie, f., français, Dici. de Trév.y 1752. [Ses feuilles ont la 

figure d'une raquette à jouer au volant... Le fruit est placé sur la 

fculUf} eomme une balle âur une raquette. Dict. de Trév.] 
nopal {'^), m., rmnç., Ci^ieeL acatiém^, 1758, V, 273. 
^emeiie du pape, franc. ^ Saint- iîermalw, 1784. 
cacikr-rfiqutite , rn., fran*^., U hotf jardinier pour 1805. 
raquette- iwptii^ franc., TDLUht>, 1638^ 
^tfue de Harburie, fiauç., ISe^uûrasd, Maréchal expert, 1643, 1" partie, 

;/. 80: Gtc, ete. 
fi^hicro de Harhmie, f.. prwv., c. p M. M.Réguis. 
fiÇû d'Enptujntf, f.,Tarn, fUHï. 
fétja d' Spdifua, f., fi d^Spttyna, in., Chambéry, Colla. 
p'jo (i\Antiki, f,, provtîuç&l, IU;mis. — Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
l^atte df ct'êpin, t, euv. de Eleannif CsHe-d'Or), r. p. 



(*} « Ci* iuipI pf'iit Vt-nirira^âi^Ffm tiom <îi: Y acanthe épineux en bas latin. » Goetz. 
(2) Ouditi donne wp4l,dana lo mCme s«b8, comme mot espagnol, dans son Trésor, 
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crapaudine, f., Loiret, r. p. 
pato del diable, f., raquéto, f., Toulouse, Todrnon. 
oreilles, f. pi., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 
man (= main), f., fribour^^eois, Savoy. 



OPUNTIA SPINOSISSIMA. (Miller.) 

cereus, cereus peruanus spinosusy cereus peruvianus, anc. nomeTicl., Baub., 

1671. 
cierge^ m., cierge épineux, flambeau, franc., Dict. de Trév., 175:2. 
cactier épineux, cierge du Pérou, franc., Bastien, 1809. 
croix de Jérusalem, franc., Annales de Flore, 1841, p. 294. 



CEREUS FLAGELLIFORMIS. (Miller.) 

Celte plante originaire du Pérou, introduite en Europe en ItilH), es 
appelée : 

petit cierge lézard, franc.. Buisson, 1779. 

serpentaire, serpenteau rampant, queue de souris, franc., Bastien. Î81IU, 

cactus serpentin, cierge serpentin, serpentin, m., serpentine, f., français. 



CACTUS MELOCACTUS, (Linné). — LE MELON 
ÉPINEUX. 

melon épineux, tête à Vanglois, franc. , Calendrier du jardinier, 1783 , 

p 147. 
melon épineux rouge, franc., Saint-Germain, 1784. 
melon-chardon, franc., Bastien, 1809 
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GROSSULARIÉES. 



RIBES UVA CBISPA. (Linné). — LE GROSEILLIER 

ÉPINEUX. 

U Dt&i pas Tatt menlLaa de cette plante chez les Grecs et les Romains 
qiiaiqu'eUe soît dWiffine européenne , (Voyez 4. DE Gandolle, Origine d. pi. 
chU.^ p. tî\).) — Elle jjùrte les urjins suivants : 
grosstikrta, tiva vrij^pdf itvn apirui. lat. du moy. âge, Dief. 
ramnua^ bL ihi \ur s., Si-heleiï, r^v^is Traités, 
rhamnm, lut. du xvi' a,, i. Camus, Livre d'heures\ ëscallier. 
raminus^ Ï^L du moy. â^, Goi»EF{<uY. 
rammm^ lat. du \\\v s., OiïAS.^ASTt Vocab. du XII h s., 1857. 
rumtts, lai. du moy. jïge, Hos, ^J/iïV. rfc j/a/id., II, 290; Du Gange. 
ratUpHif$^ ïeiL. du illuy. âge^ MoWAT. 

rafttt-5, laL da xiir s., ï^* Meyeh (dans Romania, 1895, p, 171). 
rapinuSj lat. du XV s., Lagàdelic, Le Catholicon. 
sacra spina, {jrùsetaï'iumy lat. du %*5.aipv.i.'C.,Zeitschf.deut8che8Alterth., 

mh, p. 5(^. 
grosËhhtiiij 1. tlu m. â., dw^um, de 1379, Du G. 
criftpina uva^ roceila^ ceanothus spinaj anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
viiU pretia Plintij iiometJcL du xvi« s., Ratzenberger. (L'ideniificai. du 

Ribes itva crispa avec le Vitis pretia de Pline est une supposition de 

l'époque.) 
\ir'QSj^nla mt^or^ aiic. nomeach, Duez, 1664. 
agrossolier^ m., anc. franc., Diefëï^uach. 
atpassûulié, m.j toulousain, Touhkon. — provençal, Lions. 
agvastoulé, m., AuviUai' (Taru-et-G.), c. p. M. G. Lalanne. 
agrauièyèj m., Aubigny-sur-Nèro (Cher), r. p. — env. de Montargis (Loiret), 

r, p. 
agrou%iyéf m., Blèneau (Yonne), r. p. 
groisekt^ m,, anc. fr., R. Fhançois, Merveilles de nat.f 1622, p. 276. 
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groisselet, m., anc. fr., Cotgravb, 1650. *■ 

grossillier, m., anc. franc., Bos, H, 290. 

groitsilliery m., anc. fr., J. Bouchet, Faitz de Molinetf 1531. f'' ÎÈ, v, 
grouselier, m., grousellier, m,, anc. T., J. Camus, Livre dhr, ëscallter ^ 

GOD. 

groselieTf m., anc. fr., P. BIeter (dans Aornanta, 1895, p. 17]); Chassant : 

ÀRNOUL, 1517. 

grosselier, m., Arnoul, 1517, f«^ 64, r, 

groiselier, m., groiselliert m., anc. fr., Godefr. ; L'ëscluse. 1557 ; Lino- 

ciER, 1584 ; P. MoRm, 1694 ; etc., etc. 
grosalier, m., groesselierf m., grœselier, m., gresUlierj m», anc. franc. , 

GODEFROT. 

groestelier, normand, doc. de 1488, L. Delisle, 1851, p. 5U5. 

grouaiselier, m., anc. fr., J. Cartier, Voy. au Canada, 1534, édit. Mictiel, p. 11^. 

groMlhè, m., Saint-Geniez (Aveyron), r. p. 

groseiller, m., franc., Oliv. de Serres, 1600, p. 512; etc., ek. 

grisiler, m., franc, du xiir s., Scheler, Trois tr. 

griseler, m., anc. fr., Mowat. 

grouzélhèy m., Arfons (Tarn), r. p. — Hautes-Pyrénées, r. p. 

grouiéliéf m., grouiéliè^ m., Briançonnais, c. p. feu Chabiumi. — IfauLe- 

Loire, Arnaud. 
grou%alè, m., Yonne, Joss. — Nièvre, Chamb. 
grouialiy m., Gousance (Jura), r. p. — Morlanwelz (Belg.), Skuertieu. 
grouzèlèy\ m., Meuse, Lab. — Tranqueville (Vosges), Haill. 
gro%èihos8, m., Veauchette (Loire), r. p. 
groièlhi, m., Chàteauneuf (Haute- Vienne), r. p. 
gro%*lày\ m., Meuse, Lab. — Corniéville (Meuse), r. p 
grozëlèy\ m., Charmes (Vosges), Haill. 
groiëli, m., groi'lij m., Provenchères , Gerbamont, Cerhépal : Vosges), 

Haill. 
gro%'lèy m., Vagney, Cleurie (Vosges), Haill. 
gro%*lët m., Vexaincourt (Vosges), Haill. 
grou%élyéf m., Briançonnais (H'*'- Alpes), c. p. feu CHABRA^D. 
groufudé, m., Yonne, Jossier. 
grou%'lèyy m., Meuse, Labourasse. 
griou%élié, m., Var, Amic. 
gour%ëlhè, m.. Flumet (Savoie), r. p. 
grouûyè, m., niçois, Siirr. 
grou%éyè, m., Loiret. 
gr6%éyèf m., Avon (S.-et-M.)j r. p. 
gro%iyè, m., env. d*Auxerre, r. p. 
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yrOiîiji, m., Nt^sle {Somme), r. p. 

gitnetjéy\ m., Guiuiigney (H'"-Saôn«), r. p. 

(/i i'ïe^^ué, m, \?m' eit une diphtongue accentuée sur è), Chenove (Côte- 

d'Orj, I . p. 
QraQu^éije, m., n^jîîîL'mont (Var), Ghauvier, Fiho dàu touléu, 1897, p. 69. 
tfït/Mîié, iti .p gt (juifi-, m., Mons (Belg.)» SiGART. — Valenciennes, HÉc. — 

Yciiinu, r. [► — Aube, iWém. rfe /a ». d'agr. de VAubcy 1863, p. 596. 

— \iiii\L\ c. |t. M. L.-B. RioMEiT. 
grwwf, m,^ Mérj-^.^S. (Aube), Mém. de la s. dagr. de VA., 1863, p. 596.— 

grottai^lijé, m., Vimiircé (Mayenne), r. p. 

tjiotie^iétjé, m., NcMu|ihlo-sous-E8sai (Orne), r. p. — Eure, Calvados, Joret. 

tjivufi,iyt, 111., kiiûi iEure-et-L.), r. p. 

grouè*itfif tn., Ptiuii ! Manche), r. p. 

craua^^iyi, hl, Bîiiiievilïe (Manche), r. p. 

tjrëwlie^ m., CUrik^^mneuf-sur-Charente (Char.), r. p. — Ghef-Boutonne, 

grë^élièt m-i Ut Viliette (Galvados), Rev. d. pari, pop., 1902, p. 88. 

greuzithè, m,, Ky^ïiiiande (Gorrèze), r. p. 

grëiufhi, i)L, Viiiulhmx (Jura), r. p. 

greiUrii. m., eiiv^ <le Valenciennes, r. p. — Damprichard (Doubs), Gramm. 

ijrëinti', m., KulVii^-les-Beaune (Gôte-d'Or), Joigneaux. 

ifrèiah, m., Vallf.niieîj (Suisse), Vall. 

gkèriiïlèy\ m., Pt^Ui-Noir (Jura), Righenet. 

grë^'léf ni., tjrèn^^h'y't m., grë^Hi, m., grè%'lèy\ m., ghër%'lèy\ m., grë%iè, 

m., tftiihk'lqf\ m., Vosges, HiiLL. 
fjîYÛâéyé^ ïTi-T >icrvaiice (H'*- Saône), r. p. 
ijreth^tji^ m, H Tulir} (Doubs), r. p. 

Qarieyé, m^, LacxQ^ (Pas-de-Galais), c. p. M. B. OE Kerberyé. 
tjmintitjf, iik.^ Vûiini^^ JOSSIER. 

[7rojHi>, iij , t'iavc: iMdrae), Heuillard. — Romeny (Aisne), Rouault. 
fjrÎM^tL m., Saint 't;hjriîs-les-011ières (Lyonnais), Rev. des pat. y 1888, p. 217. 
tjnfizitli, lu.H r.er[iinllea (H»»-Saône), Rev. de philol. franc., 1892, p. 304. 
fjruiuU^ m., \er\kri (Beig.), Lejeune. — Province de Liège, Prusse wal- 

lontiu, c. p. M. J. Feller. 
ghuriaitj nu, Ànieiii^es luxembourgeoises, c. p. M. J. Feller. 
ijni^afét m., YoniKt JossiER. . . 

gkurialé^ m,. Ba^ilo^ne (Luxemb. belge), c. p. Ed. Edmont. 
ghwiélét m, Heilinne (Belg.), c. p. M. Ed. Edmont. 
ijrui^ëléy\ m., VnizcUes (P.-de-D.), Dauzat C^ans Rev. d. tr. p., 1898, 

p. mi)). 
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gruiëlè, m., gru%ëlé, m., Champoly (Loire), c. p. feu Dumas-Damon. — Rus- 
Gâtinais (Poitou), Rev, de phUol. franc., 1893, p. 105. 

gru%ëla^ m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 

gru%ëlièy m., Yalenciennes, Hégart. 

grooujélhè, m., Gourdon (Lot), c. p. M, R. Fourés. 

grujalU m-, wallon, c. p. M. J. Feller 

grojiyé, m., Corrèze-près-Tulle (Corrèze), r. p. 

gî^eûjèlî, m., Châtenois, près Belfort, Vauth. — Bournois (Doubs), Rouss* 

grij'lé, m.. Villers-le-Sec (Haute-Saône), r. p. 

grëjalèy\ m., grèchëtèy\ m., crochatèy\ m., fribourgeois, Savoy. 

grèléy m., Thiers (Puy-de-D.), r. p. 

grouàyèf m., Yonne, Jossier. 

grioun^kéliè, m., Apt (Vaucluse), Colignon. 

gron%ëlèy\ m. [on prononcé comme en franc.), La Voute-Chilhac (Hante- 
Loire), r. p. 

ghëroua%èlyè, m., Taden (Côtes-du-Nord), r. p. 

gkëroua%èLyëy m., Izé, Saint-Galais (Mayenne), r. p. 

ghëroua%éyë, m., Mayenne, Dottin. 

ghérouè%élyèy m., Vire (Calvad.), Rev. d. pari. pop. y 1902, p. 15. 

ghërouéiéyè, m., Alençon, Garrouges (Orne), Letacq. — Vire (Calv.), ReiK (L 
pari, pop., 1902, p. 15. — Orne, Calv., JoR. 

ghérouéiiyè, m., Guernesey, Métivier. 

ghèmâiélyè, m., Ballon (Sarthe), r. p. 

qhëmazélyë, m., env. de Redon (Ille-et-V.), r. p. — Pléchatel (Ille-et-Y*}^ 
Doit, et Lang. — Guémené (Loire-Inférieure), r. p. 

ghërnouazélyë, m., env. de Fougères (Ille-et-Vil), r. p. 

grëmoua%éyëj m., Mauron (Morbihan), r. p. 

groualiy m., Yonne, Jossier. 

grô%èta, masc, Pont-de-Cé (Maine-et-Loire), r. p. 

groziata, m., Roye (Somme), r. p. 

agrimouliéy m., Montpellier, Bull, de la soc. d'agric. de l'Hérault, 1^31 , 
p. 56. — Le Vigan (Gard), Rouger. 

ogrimoulié, m., gromoulio, masc, éngrémouliOj m.., éngroumiàj m., Avey- 
ron, Vayssier. 

agrimouyé, m., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 

àngrumièj m., Saint-Geniez (Aveyron), r. p. 

grimoulié, m., Mezel (B.-Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 

grihouyè, m., env. de Boulogne-sur-M. (P.-de-C.), c. p. M. Ed. EoMOîft, 

agrouvéliè, m., Basses-Alpes, Annales d. B.-Alpes, III. 

gréouvéléy\ m.., env. d'Ambert (Puy-de-D.), Annales scient. d'Auvergne^ 
1837, p. 7. 

TOME VI. 5 
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an*é(fûle^ TH., Luchon» c. p. M. B, Sarrieu. 
arrégonléf m*, Arbouat (Haute-Car.), Sacazi. 

vineiier, m., e»pme bfnoite, t., franc., Oliv. de Serres, 1600, p. 512. 
haiiiulchiê, m., ^oriiac (Corrèze), r. p. 
balotchie, m., Saiot-Aïpinien (Creose), r. p. 
boiotehté^ m t Saml-Gearges-Lspuuge, Croq (Creuse), r. p. 
baUlsièf m.j Marsac (Creuse ), r, p 
baltniié, m., env. de Nantua (Ain)t c p. M. Ed. Edmont. 
clokitr m.j Eurâ^et-Lûir^ r, p. 
çrù$ grùselier^ frang., Dubi, 16fi4. 
groaujélhé fjrocha^ m.. Tulle (Coirèze), LÉPINAY. 
grnu^éfjê blan^ m., Var. Hanrï. 
griau^élie fdan, Aix-eo-Proveiiet^, Oaridel. 
groseiitier épineux, m*,t groseilUr é épines, m., franc. 
grosùllsT piquant^ fran^^, Ecaft du fleuriste, 17G7. — Troyes, Des Et. 
grëioii^ pigaunt, Char.-luP^r., v.. p. M. E. Lemarié. 

griiolé piquant^ {fruièié piquant, env. dePamproux (D.-S.), c. p. M.B. Souche. 
grouzéifé piichiu^ m.. Beau ne- j a-Rolande (Loiret), c. p. M. Ed. Edmont. 
groiiziê à piçè, m., Larnbercy (Aisne), c. p. M. L. B. Riomet. 
grwiaîf d hUu\ m., Spa, Lbkaack. 
bleit îjruiali, m., Ité^eoLs, FORiu. 

Itlf.Ué. m., Viîrf|ui^cuJ (Pas-de-Calais), c. p. M. Ed. Edmont. 
vert gniMati, m., wallon, c. p. M. J. Feller. 
grouièye péicû, m^, Eure-et-Loir, Loiret, c. p. M. J. Poquet. 
pétoisiè, m., Nièvre, Gasm^paot. 
grostiUier à maquereau j trançais. 

macrmjà, m., Cercy-la-Tour ^ Nièvre), r. p. — env. de Rennes, r. p. 
macroiie, m-, Picprcfonds (Oise), r. p. 
macrûkyè, ra., Juué (Indre-et-L,), r. p. 
vùbourdinièj m., [^j^iol« (Aveyrutt), r. p. 

mmarbi^ie, masc.^ Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne). [Le fruit sert à 
faiie de fau^aËiï conlilureË de mirabelles.] 

S. — Noms du fruit : 
atjrenla^ l»t. ilu moyen il^. Diefenbach. 
rapiiium^ lat. du moyeti-lgen Duc ange. 
agrassol, m.* toulousain, Tournoî/.— Gibel (H^"-Gar.), Lamourère, Pé V cam- 

pêsirt^ !ti39, p, I5i. — env. de Foix (Ariège), c. p. M. P. SiCRE. — 

Tarn-et-G., Lagh, — Liit-et-Gar., Feuille du cultivât., 1796, p. 270. 

[Le fruit euLure vort du groseillier épineux remplaçait autrefois, en 

bien des ca», Vagvas on vuqus, dans les sauces.] 
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carrassolo^ f., env. de Bagnères-de-Bigorre, c. p. M. J.-J. PÉPOUETi", 
agrassoun, m., Lectoure (Gers), r. p. [Les groseilles encore verios élaierit 
appelées agrai^ones. en espagnol, selon Oudin, Trésor des deuc lan- 
gues, 1660.] 
agrassou, m., Puy-l'Evêque (Lot), r. p. — Lauzerte (Tarn-et-Gar.), r. p. — 

Villeneuve-d'Agen (Lot-et-G.), r. p. 
agrouzèla, f., Barcelonnette (Basses- Alpes), Honnorat. 
ogrouzèl\ f., env. de Pithiviers (Loiret), r.*p. — Bléneau (Yonne), r. p, 
grôss\ï., FougeroUes (Mayenne), r. p. 
grosselle, f., anc. fr., Pichon et Vie, T'ai//., 1892, p. 10; R. François, 1626, 

p. 284 ; Dkt. de Tréu., 1752. 
grousselky f., anc. fr., R. François, 1626, p. 284. 
groselle, f., groselley gro%elle,grosele, anc. fr.,GoD.; P. MEYER(dan5 Borna- 

nia, 1895, p. 171.) 
groissele, f., anc. fr., Guérin, Chirurgien charitable, 1655, p. 173. 
groiselle, f., groisele, anc. fr., God.; Jeanroy, Dits artés.y 1898, p. 157 ; 

Lagadeuc, CathoL; L'Escluse, 1557 ; etc., etc. 
grousielle, f., Tournai, doc. de 1450, God. — franc, du nord-est, Michel ant, 1875. 
grouièla, f., Condat(Cantal), r. p. — Haute-Loire, c. p. M. Dussald. 
f/rosè/', f., Calv., P.-de-C., Aisne, Marne, Aube, Côte-d'Or, Vosges. 
grôzèVy f., P.-de-C., Oise, Somme, Yonne, Seine-et-Marne. 
grouièV, f., Meuse, Aisne, Marne, Yonne, Nièvre, Loir-et-Cher, Cantal. 
groMlo, f., Eymou tiers (H'«-Vienne), r. p. 
grouièlOj f., Orcet(P.-de-D.), r. p. — Briançon, Chabrand. 
groou%élo, f., Saint-Céré (Lot), r. p. 

groMèV. f., env. de Cateau-Cambrésis (Nord), r. p. 

grouMèr, f., env. de Wasmes (Belg.), Le Farceur de Wasmes, 9 nov. i90î. 

grouz'lâ, f., Mezères (Loire), r. p. 

gro%ala^ f., vaudois, Durheim. 

grouzaV, f., Cousance (Jura), r. p. — Nièvre, Chamb. — Yonne, Joss. 

gro%oV, f., Caudebec-lès-Elbeuf (Seine-Inf.), r. p. 

goTMla, f., env, de Chambéry, Const. 

ghèrzoV, f., env. d'Annecy, Const. 

gr*oV, f., Cozes, Gemozac (Char.-Inf.), P. Marcut, 1885, p. 180. 

grou%èlyo, f.. Gras (Ardèche), r. p. 

groiélha, Châtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 

gro%èlho, f., Saint-Geniez (Aveyron), r. p. 

grô%èlho, f., Lanouaille (Dordogne), r. p. 

gfroM»c//io,f., Saint-Béat (H ^•-Gar.),r. p.— (H^"-Pyr.), r. p. — Arfon&(Tarn) , r.p. 

groou%èlho, f., Livrou (Drôme), c. p. M. E. H. Sibourg. — Orgnac (Oor- 
rèze), r. p. — Tauriac (Lot), r. p. — Aubin (Iveyron), r. p* 
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yrôùlho, f. , Ëchassières (Allier), r. p. 

gro%èlhëy f., Vimines, Thénésol (Savoie), r. p. — Veauchette (Loire), r. p. 

gourzëlh% f., Flumet (Savoie), r. p. 

grÔT^ya» f., Archiac (Char.-Inf.), r. p. 

grouièyay f., niçois, SUtterlin. 

grou%èyo, f., Puget-près-Fréjus (Var), r. p. — La Jonchère (Haute-Vienne), 

r. p. 
groouièyOt t, Ampus (Var), r. p. — Bargemont (Var), Gbauvier, Fiho d. 

souL, 1897, p. 69. — Hérault, r. p. 
yrottftct/', f., groûièy\ f., Corbigny, Saint-Martin-du-Puits (Nièvre), r. p.— 

Droué, Marchenoir (Loir-et-Ch.), r. p. — Orchamps (Jura), r. p. — 

Origny-en-Thiérache (Aisne), r. p. 
givuzày\ grô%ày\ f., grà%ày\ f., Amelécourt, Rosières-aux-Sal. (Meurthe), 

r. p. — Charny (Meuse), c. p. M, A, Guillaume — Corniéville (Meuse), 

r. p. — Roye (Somme), r. p. 
grou%oy\ f., Rainville (Vosges), r. p. 
groiiy'y f., Château-Gontier (Mayenne), r. p. 

goriôy\ f., Bresle (Oise), Sûtterlin {dams Zeitsch. f. rom. PhiL, 1902). 
gru%éVy f., gruzèV, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — Bas- 

Gâtinais (Poitou), Rev, de philol. fr.y 1893, p. 105. — Lyonnais, 

PuiTSP. — Chaucenne (Doubs), r. p. — Courcuire (Haute-Saône), 

r. p. — Chiny (Luxembourg mérid.), c. p. M. J. Feller. — Ghenay 

(Marne), c. p. M. E. Maussenet. 
égruzèl\ f., Centre, Jaubert. 

gruièlo, f., Champoly (Loire), c. p. feu Dumas-Damon. 
gruzal*, f., Namur, Grandg. — Saint-Hubert (Belg.), March. — Liège, 

FORIR. 

gurzaVy f . , gur%èy f . , ghèvkaV, f . , Luxembourg central, Marchot. 

gruûèV, f.. Tournai (Belg.), Doutrepont {àîkm Zeitsch. f. fram. Spr., 1900, 
p. 85). — Valenciennes, Hégart. 

gru%èlh\ f., François (Deux-Sèvres), r. p. 

gru%ày\ f., Malmédy (Prusse wall.), Pietkin. — Meuse, Lab. 

gru%ëy\ f., Mayenne, Dottin. 

griiola, f., Saint-Jean-de-Bournay (Isère), r. p. 

gy^izèl', f., lyonnais, PuiTSP. 

grâzuV, f., Villefranche (Rhône), Puitsp. 

grëzéla, f., yreuièla, f., Vaudioux (Jura), Thév. — Ferrières (Allier), An- 
nales bourbonnaises y 1890, p. 334. 

grèzéV, f., grë%èl\ f., greu%èl\ f.. Bains (Vosges), r. p. — La Neufville-s.- 
M. (Vosges), Uaill. — Orchamps (Jura), r. p. — Sancey (Doubs), 
Rev. de philoL fr., 1899, p. 132. — Damprichard (Doubs), Gramm. 
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grêièV, f., Fiers (Orne), r. p. — Chatel, Uriménil \ci*gfsU lUiï.L. 

grèièV, f., La Villette (Calv.), Rev. d. pari, pop., IWUÎ, p. m 

ghër%èl\ f., Trampot (Vosges), Haill. — For. de (;i,iim«i?s (Anhc)» BAim, 

ghèriéV, f., Montreuil-Bellay (Maînc-el-L.), r. p. - MeUiiricoïirl (Somme)^ 
r. p. 

ghèr%ël\ f., Somme, Ledieu. — Ardennes, c. p. M. V. G|rithM3K£. 

gremyèl*, f., env. de Valenciennes, r. p. 

grëiala, f., greuMla^ f., vaudois, Durh. — Bulle (Suiss<?1, r. p, — Mesiray 
(Jura), Rev. de philol. fr., 1899, p. 132. 

grëial\ f., Yonne, Jossier. 

ghër%al\ f., Petit-Noir (Jura), Richenet. 

grëwl\ f., Chàteauneuf-s.-Char. (Char.-Inf.), r. p. — Uuliiy (Ghar^'hiL), 
ViNET. — Chef- Bout. (Deux-S.), Beauch. 

grézol\ f., Saint-Ouen-du-Tilleul (Eure), Joret. 

ghèrwl\ f., Ravenel (Oise), Sutterlin (dans Zeitstk. f tvm, f%U„ lyul). 

grëzèlho^ f., Bergonne-près-Issoire (P.-de-D.), r. p. 

grëzéy\ f., Clerval (Doubs), r. p. 

gremèi/, f., Servance, Germigney (H"-Saône), r. p. — Ctihi y Hoiilisî, r |i, 

ghèr%ëy\ f., Somme, Jouancoux, 

grosso griéou%èlo, f., Forcalquier, c. p. M. E. PLAiîcnim, 

griaouzèlOj f., provençal, Pellas, 1723. 

groua^èl\ f., Mons (Belg.), Sic. — Cateau-Cambn'-gii^ (NoHi, r. p. — 
Menil-Erreux (Orne), r. p. — Haut-Maine, Mont— HdiIom (Sûrtbe), r_ 
p. — Eure, Robin. 

grouaiël\ f., Vimarcé (Mayenne), r. p. — Mayenne, f>riTT, 

(jroué%èl\ f., grouèièl'y f., groué%èl\ f., Anet (Eurv-et-L "i, r- p. — Ncau^ 
phe-sous- Essai (Orne), r. p. — Orne, Letacû, — KnJbec (S.-ïnf.), r, 
p. — Calvados, Manche, JoR. 

g7vuéûl\ f., Pirou (Manche), r. p. 

crouazify f., ôarneville (Manche), r. p. 

grouazijél\ f., Valenciennes, Hécart. 

grouèziy\{., La Selle-Craonnaise (Mayenne), Don 

grou-êûy\ f., crou-éziy\ f., La Hague (Manche), Flki hï, 

groûë'&iy'y f., Anneville-sur-Mer (Manche), r. p. 

grouèzèy\ f., Ouilly-le-Basset (Calvados), r. p. 

ghëroua'&èVj f., Haie-Fouassière (Loire-Inf.), r. p. — Trnris ÎIH»i-**t-V.), An- 
nales de Bret., 1894, p. 101. — Verne (lllc-t'I-V.), r. p. — Tadeu 
(Côtes-du-Nord), r. p. — Le Mans, Marner» (l^tirihe^T r p* — Aulhoii 
(Eure-et-L.), r. p. — Perche, Vallerange. — Saint-JiiUeo-s.^S- 
(Orne), r. p. — Guilberville (Manche), r. p. — Thaon ralv.J^ (iUEBL 
de g. 
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ghëroua%èV. f., Mayenne, Doit. — Saint-Calais, Izé (Mayenne), r. p. 
ghérouéièr, f., ghëroué*èl\ f.. Vire (Cal?.), BeiK d. pari, pop.,, 1902, 
p. i5. — Beniières-sur-Mer(Calv.),r. p. — Alençon, Carrouges (Orne), 
Let. 
ghëroua%iy\ f.. Perche, Vall. 
ghëroué%iy\ f., Gennes-sur-Seiche (IlIe-et-Vil,). Annales de Bret., 1896, 

p. AU. 
ghëroua%ëy'* , f., Mayenne, Dottin. 
^hërouày*%èl\ f., Savigny, Curey (Manche), Annales de Bret., 1894, 

p. 101. 
ghëhhouéièV, f., Bréville (Seine-Inf.), Bev. d. pari, pop., 1902, p. 13. 
ghëmé%èr, f., Rhétiers (lUe-et-V.), r. p. 

ghëmâ%èl\ f., ghèmâièl', f., ghëmazèr, f., Gnéméné (Loire- Inf,), r. p. — 
Songeai, La Ferré (lUe-et-V.), Annales de Bret., 1894, p. 101. — 
Saint-Brice (lUe-et-V.), r. p. — Coglais(Ille-et-V.), Dagnet. —env.de 
Redon (Ille-et-Vilaine;, r. p. — Ballon (Sarthe), r. p. 
ghèmo%èr, f., Redon (lUe-et-V.), Grain. 

ghëmouaièV, f., Torcé (Mayenne], r. p. — Fougères (Ille-et-V.), r p. 
ghèrnèouè%èl\ f., Lamballe (Côtes-du-Nord), r. p. 
ghènèouièr, f., Coelmieux (Côtes-du-Nord), r. p. 
grëmouaièV, f., Mauron (Morbihan), r. p. 
gramouaièr, f., Guernesey, r. p. 
ghërmouê%el\ f., Pipriac (Ule-et-V.), Létodrnel. 
ghërmoua%ëV, f., env. de Montfort (lUe-et-V.), r. p. 
crôjèla, f., Villette (Savoie), r. p. 
grëjala, f., crochata, f., frihourgeois, Savoy. 
grujala, f., Coligny (Ain), Clédat. 
grujale, f., liégeois, c. p. M. J. Feller. 

grooujèlo, f., Davignac (Corr.), r. p. — Gourdon (Lot), c. p. M. R. Fourés. 
greûjèl', f., Bournois (Doubs), Roussey. 
grojUho, f., Eymoutiers (H*«-Vienne), r. p. 
grôjèlho, f., Sarlat (Dordogne), r. p. 
groujèlho, f., Pierrefort (Cantal), r. p. 
grojèyo, f., Corrèze-près-Tulle (Corrèze), r. p. 
rijày\ f., Plancher-les-M. (H»*-Saône), Poulet. 
gron%èlë, f. (on prononcé comme en franc.), Lavoute-Chilhac (Haute-Loire), 

r. p. 
grounièyOy f., Tarascon, Desanat, Coursosde la Tarasquo, 1861, p. 46. — 
Saint-Remy-de-Prov. (B.-du-Rh.), M. Girard, Lis Aupiho, 187 8, 
p. 51. 
griouniéyo, f., Apt (Vaucluse), Colignon. 
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grounjéyou, féminin, Beaucaire, P. Bonnet, Revuoudeissaisoum. tëH9. p. t^. 

agrouèl\ f., Centre, Jaub. 

grouèl\ f., Nièvre, Chambdre. 

grouaV, f., Yonne, Jossier. 

greûif, f., grouy\ f., Somme, Jouancoux. 

gouè%èl\ f., La Selle-Craonnaise (Mayenne), Dottin. 

gouâzèy\ f.. Le Lion-d*Angers (Maine-et-L.), r. p. 

gro%iô, masc., Uchon (Saône-et-L.), Simonnet, Patois (VUchon, iHît^^ 

grouùôj m.. Celles (Puy-de-Dôme), r. p. 

gruzé, m., Prusse wallonne, Àrdennes belges, c. p. M. J. FELLtib. 

grow, m., Montluçon (Allier), r. p. 

agrélhou, m., toulousain, Tournon. 

grèlo, f., Thiers (Puy-d.-D.), r. p. 

agrouvéla, f., Basses-Alpes, Annales d. B.-A.y III, 57; FÉtAuu, llùt. du 

dép' des B.-A., 1861, p. 145. 
garcérolOy f., Moniéon-Magnoac ( Hautes- Pyr.), r. p. 
langrëzolôy f., Saint- Paul (H.-Savoie) Const. 
éngrooujéloUy m., Brive (Corrèze), Lépinay. 
ingré%ala, f., vaudois, Durheim. 

embrésaiUes^ f. pi., Suisse, Lamarcx et Cand. ; M. E. Favre. 
thanbër%ala, f. (avec th. angl.), Ccrvant (Haute-Savoie), r. p. 
gromougOy f., Salelles (Lozère), r. p. 
agrimouliOy f., agrimouyo, f., Gard, Sauvages. 
ogrimoul, m., ogrimoulo, f., gromoulo^ f., éngrémoul, m., ètttjrrmtWj tu,, 

éngroumo, f., ôngrémou, m., Aveyron, Vayssier. 
grihouy\ f., environs de Boulogne-sur- Mer, c. p. M. B. DE ICERHKrs^i:. 
crëssëmélêy f., Bonneval (Savoie), Rev. d. pat. gallo-r., I, 177. 
àngrémou, m., Saint-Geniez (Aveyron), r. p. 
àngrèn^ m., Campagnac (Aveyron), r. p. 

arrégolaj f., an*égoM/oM^, m., Larboust (H. -Car.), Sacaze. ■ 

arrégolo, f., Luchon (H. -Car.), c. p. M. B. Sarrieu. 
grosse groselle, f., franc., Duez, 1664. 
grosse groseille, f., divers départements. 

graou%èlho grosso, f., Villefranche-de-Rouergue (Aveyron), r. y. 
groussa gromilay f., Saint-Georges-du-Mons (Puy-de-D.), r. p. 
grosse gradile^ f., Ou ville (Manche), r. p. 
groïkèr mâVy f., nord du départ, du Nord, r. p. 
groseille piquante, franc., Nouv. instruct. p. les confitures, WAt, y. 33Î. — 

Aube, Baud. — Meuse, r. p. — Deux-Sèvres, r. p. 
grou%èlha picanta, f., Mont-sur-Monnet (Jura), r. p. 
r oseille à picons, f., env. de Bourges (Cher), r. p. 
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tjhé^^éleà picét f., Arriennes, r. p. 
Qt^itetf é picà^ f., Mamay {H*»-Saône), r. p. 
tjrûuuétf-pilif'û, f-, Clamecy (Nièvre), r. p. 
ffroF-eilte d'épine ^ t, Ineuil (Cher), r. p. 
tjTfi'^if pinm^'y î., Nérondes (Cher), r. p. 
firu&pJUt à hmouy t, env. de Châteauroux (Indre), r. p. 
tfrmeille verte^ f,,fr&nç.. Cuisine de santé, 1758, p. 192. — Avesnes (Nord),r. p. 
verte grwinle, f., wslkm, c. p. M. J. Feller. 

(frùseille hUtle^ t. Nord. — Pas-de-Cal. — Somme. — Aisne. [Cette gro- 
seillo n'est banne à manger que quand elle est blette^ c.-à-d. bien mûre.] 
^froiUiêle hléte, T. Qiiarouble (Nord), c. p. M. L. B. Riomet. 
hiétif ijni%a}e, L, Wallon, Semertier. 

firnjèV hlfth, f , SairU-Pol (Pas-de-Calais), c. p. M. Ed. Edmont. 
hléÀh, r., Vfirquiii^îieiJil (Pas-de-Calais), c. p. M. Ed. Edmont. 
groaeîlle a mfTfjufreau^ T, parisien, Dict. de Trév., 1752. — Français moder- 
ne. [ it Quand les maquereaux seront vuidez on les entourera de 
fetiouil V61 1 et on les rostira sur le gril, leur faisant une sauce au 
hoeure àvfîc les grozeilles vertes qui est leur vraye sauce.» Délices de 
fa campaijne, 1673, p. 133.] — On s*en servait autrefois pour assai- 
sûDTier le gibier : « La venaison qu'on appelle mort aux groseilles. » 
Ftsi* Lp franc mrher de Véglise, 1619, p. 886. 
tfro^eiUe-miiquerenu, \\, Châteaurenault (Indre-et-L.), r. p. 
tnaqtit'reatt^ m., mafaiô^ m., franc, de divers départements 
macord^ m., Pakiseau (S.-et-O.), r. p. 

maaiiit'f^ m., Getilioux (Creuse), r. p. — Coulombs (S.-et-M.), r. p. 
rnacroit}^ m., Tttvaux (Jura), r. p. 
macaréou, m.j proveuç., Réguis. 
ifrihôif' à pfiuèîj f., Champlitte (H*"-Saône), r. p. 
gréAér harhtitj f,, ijré%èV poilue, f., mirabèV (i), f., Saint-Georges-des- 

Groâcîlliers (Orne), r. p. 
j7r<ïi>«5P/Aa bountda^ P., Pleaux (Cantal), r. p. 
ijroiiv'fhii boitrudo, f., Foumels (Lozère), r. p. 
(jro^éUt boa rua. T., Miiîoen (Isère), r. p. 
ijromUf vlîiÎÉ}he^ f., Chauffailles (Saône-et-L.) , r. p. 
greù^aV ptiùtfQu^\ f., Huits (Côte-d'Or), Ph. Garnier. (On croit voir dans 

le duvet qui est sur ce fruit, une série de petits poux.) 
croque-pou, uk, Nord, Pas-de-Calais, r. p. [Ce fruit croque sous la dent 
f!i?uiTna un pou qu'on écrase sur l'ongle du pouce.] 



) Où Udi Ant (ai gr{h^illes une coofiture analogue à celle de mirabelles. 
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croque-pu, m., Tourcoing, Watteeuw. i 

clok\ f., Eure-et-Loir, r. p. J 

groseille péteuse^ f., Eure-et-Loir. — Loiret. — Loir-et-€hcîr. — CKer. [tïlvs 

fait comme un pet quand on la croque.] 
péteuse, f., Loiret. — Loir-et-Cher. 
péteux, m., Haute-Marne, Des Etangs. 
pëtô, m., pëtrè, m., Hauto-Marne, c. p. M. A. Daguin- 
pétarê, m., La Chapelle (Savoie), r. p. 
pètok\ fém., Vendômois, Martelliére. 
ballon, m., Grenoble, Offner. — Semons (Isère), r. \%. - Snvoin, (!(îpjst. — 

Lyon, r. p. — Charlieu (Loire), r. p. 
baloun^ m., Les Vans (Ardèche), r. p. 

bolotso, f., La Courtine, Marsac (Creuse), r. p. — Soriini' '.Cof\'èz(^), w p. 
balotchOy f., Saint- Alpinien (Creuse), r. p. 
bolotcko^f.jCToq, Saint-Georges-Lapouge (Creuse), r. [>. 
tambour, m., Calais, Marquion (Pas-de-C), r. p. — Baci^îirni Meurtlir-'t r. p 

— Eygurande (Corrèze), r. p. 
bourdon, m., Vigny (S.-et-O.), r, p. 

cobourdènOj f., Aveyr., Vayss. — Laguiole, Aubin (Avu.yi\u r, pr 
cascàyoun, m., Grasse (Alpes-Marit.), Honnorat. 
boutélhéto, f., Aveyron, Vatssier. 
otsa, f., Besse (Puy-de-D.), r. p. 

ocho, f., languedocien, Sauvages.— Le Vigan (Gard), RrmafeB-* 
notsOy f., canton de Murât (Cantal), Labouderie. 
natyi, m., Lieutadès (Cantal), r. p. 
grô tramarin, m., Aime (Savoie), r. p. 
gromourouriy m.. Riez (Basses-Alpes), Honnorat. 
grou%èlho-prunèlo, f., env. d'Agen, r. p. 
omouro, f., La Malène (Lozère), r. p. 
cristalem\ f.. Calais (P.-de-C), Mém. de la soc. d'agrië de Cfthts, l8riU 

p. i6. 
cocotf, f., Cussy-en-Morvan (Saône-et-L.), r. p. 
gro^èif èd' pèr\ f., Bohain (Aisne), r. p. 
égruThèV entée, f.. Centre, Jadbert. 

siapaneûie, f., jargon de Razey-près-Xertigny (Vosg(î*), r. \t, 
fjreno%êll, guernôiell, breton vannetais, l'Armerie. iE. I':,;. 
spèrètt, breton de Plouaret (Côtes-du-Nord), r. p. ii\\\ ftti>.tt>H., VI, iJlHïi, 
spèrott, breton de Guingamp (C«Ues-du-Norf!), r. p. 
gorwla, Parme, Nomi adoperati. 
grixeMe, Ponti di Nava (env. de Gênes), Penzig. 
grisella, piémontais, iVomt adoperati. 



74 RIBES UVA CRISPA 

agrestbeere^ agresch, agras, agrès, ackras, gruselbeere, groselbeere, grasstd- 

beere^ groselbeere, krausbeere, allemand, Nemmch. 
fleischbeer, Bohême allem., Pritz. et Jess. 
knacklause, Hesse supérieure, Pritz. et Jess. 
lausbeer, nonnenfûr%l, Souabe, Pritz. et Jess. 

3. -- « Année de ^ro8eiIIes,annéedeseigIe(var. de grains). » Beine (Marne), 

c. p. M. A. Guillaume. 

4. — « A la Pentecoûte Aux agrousèles on y goûte, Mais les gourmands Y 

goûtent auparavant. » env. de Pithiviers (Loiret), r. p. — « A la Pen- 
tecoûte Aux grousèles on goûte ; A la Saint-Jean, Si t'en trouves, 
mange n'en.» Vendômois, Mart. — « A la Pentecoûte On y goûte ; A 
la Saint-Jean On les mange tout-de-rang (à l'affilée).)) Blaisois,THiB. 
— « A la Pentecoûte Les groseilles ont des coûtes (côtes) (var. aux 
groseilles on y goûte) ; A la Trinité Elles sont bonnes à manger. » 
Eure-et-L., Loiret, c. p. M. J. Poquet. 

5. — « Jamais février n'a passé Sans voir le groseillier feuille.» Prévoyant jar- 

dinier pour i78i. — « Le mî de fiûréy* S'in vè pâ sin lîssâ la feuille 
û grûzelèy'.» Vinzelles (P.-de-D.), Dauzat (d. Rev, d. tr, p., i898, 
p. 390.) — « Ta métsan ké chaya fiéouréï Laissa la felha ô gréouvéléy' 
= Si méchant que soit février^ il laisse la feuille au gr. » Ambert 
(P.-de-D.), Missoux. — « On dit que feuvrî Ainmrô raeu être anrédji 
{être enragé, avoir la rage) Que de ne pê fare èfeuyî (feuiller) lu 
greûjèlî.» Bournois (Doubs), Roussey. — «Point de moé de févri Sans 
marie dans le nid Et sans foille u gruizali.» Germolles (Sadne-et-L.)^ 
Rev. de phiM. fr., 1892, p. 304. 

6. — Dans beaucoup d'endroits on dit que les enfants qui mangent des groseil- 

les à maquereau encore vertes auront des poux. En effet les poax se 
jettent volontiers sur les enfants débilités par une mauvaise nourri- 
ture. 

7. — La groseille est un fruit de peu de valeur : « Conseil d*orcille ne 

vault pas une grouselle. » G. Meurier, 1582. 

8. — <( Si tu aimes le maquereau (/a gros, à moquer.) 
Ne l'mets jamais dans Teau ; 
Mets-le toujours dans le vin, 
Ça te mettra en train. » Naintré (Vienne), r. p. 
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9. — « Le vacher deGonesse disoit Tannée passée qu'il **er»Ml liRHiiamp de 

groiselles, et quand on lui demandoit comment il Jr >< avoîL il res- 
pondoit: parce qu'il le voudrait, y) Gloss. de Vanc. Ih. \'rftii\'. 

10. — « Une branche de groseillier blanc, qui apassépai Us iliimmc'^Ju fpir 

de Saint-Jean, acquiert la propriété de guérir, par sa pi<|!ire> h's ,irii- 
maux qui sont enflés ou qui ont des tranchées.» IiKlre-et-LMire. 1>K 
Croy, p. 293. — « Dans les mêmes conditions, reU(^ brancbiî sus- 
pendue à la cheminée fait partir les dartres. » Auilu, c. |i. M- P. 
Calmet. 

il. — « Refaicte comme une groselle = femmetrop grosse. rL^lr(>ri<i m.» timnmi* 
une gros.» xv s., Coquillart, Œuvres^ éd. d'Hér.. \^7il, U, IHi. 

12. — « Si Margotmangeoit unegroisselle, Par Dieu ! ce seytitl utt mn fms ^ 

tant elle a la bouche petite. » E. Picot, Rec. de sùUm* 01)52. 1. 77 

13. — « Faire mascher des groselles à quelqu'un =luisascÈU'r dt^s dij^sa^ré- 

ments. Allusion probable aux groseilles non mûres qui snnUrrk \\iri'.& 
et acides. » Villon, Œuvres, éd. Longnon, 1892, p. all^ — ., Tel en 
maschera la groiselle Qui est sans reproche et sans sy, ■ %v s,, Œuvreu 
d'Alexis, éd. Piag., I, 113. 

14. — « Si tu metz ungrosselier en ta maison tous les dialilrs ^^Vnfuvroîit. ^* 

Arnoul, 1517, fet 64, r«. — On disait autrefois aux l'iil'jmls iiiic l'iHi 
faisait les Rogations pour chasser le diable qui éUtit ihi\& les gru- 
seilles.» C.-d'Or, /?ev. d. tr.p., 1904, p. 375. 

15. — « A la procession des Rogations on va bénir lesgroiieiliii.'rs :; jjai'Le qu'à 

cette époque, il n'y a guère que les groseilliers ù t!iaijuert;i(iJi rpti 
aient des feuilles.» Malmédy (Prusse wall.), c. p. M. .1 FeilleIï. 

16. — « La fille qui aime à manger des groseilles sera jalousi' mmul Ak^ itcra 

mariée. » Env. de Valence (Drôme), r. p. 

17. — K Un bouquet de groseillier à maquereau placé la nmi du preinkr mai 

devant la fenêtre d'un jeune homme, indique synitMiUiïuemefd qtCil 
est un maquereau. y> Pierrefonds (Oise), r. p. — Au l'' miiî on iihitilii 
un bouquet de ce groseillier devant les maisons de^s lUlo^ léj^en^, i^ 
Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 

« Mày' di gnizalî, On se cache po drî = mai de groseiliit^fn nn ^û /'nchc 
par dercière. » Pays wallon, La Tradition^ 1889, p. tVl. ;Ll s'agit du 
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symbolisme de la branche de gr. placée le i»»" mai devant la maison 
d*uae jeune fille. Le sens est que la fille est capable de se laisser 
grapiller comme un groseillier derrière lequel est accroupi un homme 
qui lui enlève ses fruits.) 

RIBES UVA CRISPA SYLVESTBIS. - LE GROSEILLIER 
EPINEUX SAUVAGE. 

Le Ribes uva crispa se trouve quelquefois à l'état sauvage ; il porte alors 
les noms suivants : 

groseillier sauvage, groseille sauvage , divers départements. 
grëièy' des champs, f., Clerval (Doubs), r. p. 
gru%èV ô chovia (= gr. aux chevaux), Ruffey-près-Dijon, r. p. 
groiél^ ô chovaouë, f., Chenove (Côte-d'Or), r. p. 
grouiiyo d'a%ë, f., Moustier-Ventadour (Corrèze), r. p. 
ballon d'âne, m., Poncin (Ain), r. p. 
grou7»ètf à cochon, f , La Motte-Beuvron (Loir-et-Ch.), r. p. 
greûy' à cochon, f., Somme, Jouancoux, 
grou%èle de chien, f., Loiret, r. p. 

grouûé de seû, m. Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. (Il vient souvent dans le 
creux des vieux seûx = saules.) 

« Un bouquet de groseillier sauvage, chargé de fruits, mis extérieurement 
à la fenêtre d'une fille, indique symboliquement qu'elle a de mau- 
vaises mœurs, que tout le monde y a passé, cette groseille sauvage 
étant à la disposition du premier venu. » Rufl'ey-près-Dijon, r. p. 

RIBES UVA CRISPA FRUCTU RUBRO. 

groseille^cerise, f., Quarouble (Nord), c. p., M. L.-B. Riomet. 
groseille à maquereau rouge^ f., français. 

RIRES UVA CRISPA FRUCTU HISPIDO. 

groseille à maquereau velue, franc., Saint-Germain, 1784. 

groseille mousseuse, Saulxures (Vosges), Haill. — Gobley (Vosges), r. p. 

gro%èle poleû%e, f., Chenove (C.-d'Or), r. p. 

grusale pôyaoue, f , wallon, c. p. M. J. Feller. 

blette poilue, f., Aisne, c, p,, M. L.-B. Riomet. 
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RIBES UVA CRISPA. (Var.) 

grosse groseille verte et longue^ franc. 
polisson, m., La Rochelle, r. p. 

RIDES RUBRUM. (Linnk.) — LE GROSEILLIER 
A GRAPPES. 

1. — On ne trouve pas mention de cet arbuste chez les anciens, pas pluB 
que du Ribes uva crispa. On le nomme : 
acinus ribes, uva ursina, anc. nomenclature, Diefenbagh. 
ribes vulgaris, ribes Arabum ('), ribes, ceanothus loevis, bolrus sancti 

Joharmis, sancti Johannis racemi, uvae divi Johannis^ anc. namencl.t 

Bauhin, De plantis, 1591. 
ribes frutex, nomencl. du xvi" s., Max Schmidt. 
ribesum, gt-ossularia rubra, grossularia transrnarina, anc. nomencl., L'Ës- 

CLUSE, 1557. 
ribes offidnarum, ribes hortense, ribes vulgaris domestica^ ribesium frticiu 

fnibro, uva ursi, anc. nomencl., Bauhin, Pinax, 1671. 
grossula minor, berberis, anc. nomencl., Duez, 1664. 
ribier, m., français, DuEZ, 1664. 
agrassouyé, m., Gard, c. p. M. P. Fesouet. 
agrouzéyè.m., Aubigny-sur-Nère (Cher), r. p. 
growiëlyè, m., Laveissière-près-Murat (Cantal), r. p. 
grôièlhè, m., Saint-Alpinien, Croq, Pont-Charaud (Creuse), r. p. 
grou%èlhè, m., Saint-Georges-Lapouge, Marsac (Creuse), r. p. — env.d"A|^en, 

r. p. — Luz (H^es-Pyr.). r. p. 
groou%ilhè, m., Sainte-Geneviève, Laguiole (Avcyr.), r. p. — Lot, Puel. 
grôiliè^ m., Sornac (Corrèze), r. p. 
grou%'lôy\ m., Tavaux (Jura), r. p. 
gro%'lé^ m., Vosges, Raillant. 
gro%'li^ m., Les Fourgs (Doubs), TissoT. 
grouiiyè, m., Eure-et-Loir, Loiret. 
gré%èlyè, m., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. 
greÛMlé, m., Nuits (Côte-d'Or), Ph. Garnier. 



(1) Ribas, en ancien arabe, est le nom de la rhubarbe. Le mut ribes a été empilo^é par 
les pharmaciens européens de la lîe naissance, prubablement parce que la groseille >) tjrfijtfif^ 
était ttu taccédané de la rhubarbe. 
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grë%% m., Vosges, Haillant. 

gru%âli^ m., Poligny (Jura), r. p. 

gruzalî, grouzali, gruzlî^ gurzali^ grujalî, wallon, c. p. M. J. Feller. 

ghèrzëliy m., MoUiens-aux-Bois (Somme), r. p. 

ghénèléy m., Saint-Benoit-du-Sault (Indre), r. p. 

gremëyé, m., Bourg-Lastic (P.-de-D.), r. p. 

grmèlyè, m., Cercy-Ia-Tour (Nièvre), r. p. 

grouaré%ièy m., Eure-et-Loir, r. p. 

ghërouiélyè, m., Fresnay-sur-Sarthe (Sarthe), r. p. 

groniëlàif\ m., Saint-Georges-de-Mons (P.-de-D.), r. p. 

grooujUhè, m., Bretenoux (Lot), r. p. 

graoujéyè. m., Donzenac (Corrèze), r. p. 

garjèyè, m., Ravières (Yonne), r. p. 

éngrooujélyè, m., Brive (Corrèze), Lépinay. 

grouvèlyè, m., Saint-Martin-du-Puits (Nièvre), r. p. 

grôzéyon, m., Pierrefonds (Oise), r. p. 

éngroujélyé. m., Brive (Corrèze), Lépinay. 

rouge groiselier, anc. fr.. De Quatrebarbes, Œuvres du roi flcné, 1839, 

II, 124. 
groiseillier rouge, gadellier, anc. fr., Du Rozel, Voy. de Jérusal. en 1644^ 

édit. Bonnesserre, 1864, p. 17. 
yroselier rouge, groselier d'outre-mer, anc. fr., Molinaeus, 1587. 
petit groselier, franc., DuEZ, 1664. 

groseillier à grappeSy franc., Dict. de Trév., 1752; etc.. etc. 
greû%èlé aria, m., Foissy (Côte-d*Or), r. p. 
gré%'lèy' dé moè, m., Uriménil (Vosges), Haillant. 
gruiali du mam'%èt^ m., Spa, Lezaack. 
gribouyé, m., Lacres (P.-de-C), c. p. M. R. de Kerbervé. 
gardiè, m.. Arques (Seine-Inf.), r. p. — Baillotet, Auppegard, Valliquerville 

(S. -Int.), JORET. 

cadriè, m., cadrilié, m., La Trinité, Le Mesnillard (Manche), Joret. 
gradèliè, m., gradèliè, m., Dives (Calvad.), r. p. — Calvados, Joret. 
gradiliè, m., La Haye-Pesnel (Manche), r. p. — Manche, Calvados, Joret. — 

La Vilette (Calv.), Rev. d. pari, pop., 1902, p. 88. 
gradiyè, m., Marigny (Manche), r. p. 
gradiyi, m., Barneville, Pirou (Manche), r. p. — Mesnil-Auzouf (Calv.), 

JOR. 

gradéyi, m., Courvaudon, Le Tourneur (Calv.), Joret. 
gadellier, m., franc., Dict. de Trév., 1752. 

gadéliè, w., gadèliè, m., Saint-Julien-s.-S. (Orne), r. p. — Pont-Audemer 
(Eure), Robin. — Eure, Orne, Seine-Inf., Jor. 
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gadëlyë, m., Mayenne, Dottin. 

gadilyè, m., Dorceau (Orne), Joret. 

gadèyè, m., Alençon, Carrouges (Orne), Letacq. 

ghèdiyè, m., Anet, Saint- Lubin (Eare-et-L.), r. p. 

grënadièj m., Bacqueville, La Harengère (Eure), Joret. 

castilliery m., franc., Art de semer pépinières, Orléans, 1571. 

castilyè, m., Mouilleron-le-Captif (Vendée), r. p. — Ballon (Sarttuvu r, |).^ 

Lamballe (Côtes-du-N.), r. p. — Passais (Orne), Joh, - A^^j'J^^ 

Desv. — Haut-Maine, Mont. 
castiyèy m., Le Lion d'Angers (M.-et-L.), r. p. — Château-du^LuiT (SarUia^ 

r. p. 
castiyëj m., Guernesey, r. p. — Redon, Fougères (Ille-et-V.), r, p. — 

Mayenne, Dott. — Mauron (Morbihan), r. p. — Guémùné ï. -Itit.i, 

r. p. 
castignèf m., La Motte-Beuvron (Loir-et-Ch.), r. p. 
courintiè, m., coultntiè, m., couréntiè^ m., gourtntouniè, m., inhourfli'nit*, 

m., Aveyr., Vayss. 
courinclè m., ârrens (H.-Pyr.), c. p. MM. Camélat. 

coulindrè, m., Auriac (Aude), c. p. M. P. Calmet. — Saint-Girons ■ Arii^^'j'}, r. p- 
coulindrougnéj m., Mouthoumet (Aude), c. p. M, P. Galmét. 
coulindrounè, m., Landes, c. p. M. J. de Laporterie. 
coulindrè, m., Saint-Girons (Ariège), r. p. 
coulindrouè, m., Luchon (Haute-Gar.), Sacaze. 
arbrisselet d* aigreur, franc., Cotgrave, 1650. 
castel^ breton de Locminé (Morbihan), r. p. 

castrilheui, breton de Lannion (Côtes-du-Nord), c. p. M. Y. KERiiiADV 
castrieuss, breton de Guingamp (C.-du-N.), r. p. 

2. — Noms du fruit : 
ribesy anc. fr., Duez, 1664.; P. Morin, Cuit. d. fleurs, 1694, p. 47. 
ribéibe, masc, Claye (Seine-et-M.), r. p. 
ribette, f., ribettes, f. pi., anc. fr., Confections aromat., ]Tm, \i. ±±iz 

LiNOCiER, 1584; Baderus, 16U. 
agrou%èV, f.. Saint- Valérien (Yonne), r. p. — Loiret, r. p. 
égru%èl% f., Centre, Jaubert. 
agrou%èy\ f., Aubigny-sur-Nère (Cher), r. p. 
groiseille, f., franc., Medrdrac, Chymie charitable, 1680, p. Wk 
'jro%élo,f,y Les Fourgs (Doubs), Tissot. 
grô%èlo, f., Sornac (Corrèze), r. p. 
gro%èl\ f., Ribecourt (Oise), r. p. — env. de Saint-Quentin (Aisnit , r jj. — 

Yagney (Vosges), Haill. 
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ijro^^\ t, Palaiaeau (S.-et-O.), r. p. 

tjrôiplhn^ (.. l'.tsilus J*iiy-de-D.), r. p. 

grasHhft, L, Thnnoii i H,'iiite-Sav.), r. p. 

ijmzélho, r, Dfjiir^ue i Tarn), r. p. — Lauzerte (Tarn-et-G.), r. p. 

grê^UnK f.» Cn>n, Sâiiit-Alpinien, Pont-Gharaud, Guéret (Creuse), r. p. — 

Sainl-HUaire J, i:, (Corr.), r. p. 
j/raïép-, r, tïèa (Gard), r. p. 

(fro*iy\ f , Poncin khi), r. p. — Villeneuve-Saint-Nic. (E.-et-L.), r. p. 
ffroit:^fa, f., Gheyla^k? iGantal), r. p. — Besse (P.-de-D.), r. p. 
j/mwirlfl, f., Saiut-fieorgÈS-Lap. (Creuse), r. p. 
(jroinet\ f.. Quiiicy-s-k-M. (Aisne), r. p. — Avesnes (Nord), r. p. — Romo- 

ranliiij Verdes iL.-ct-Gh.), r. p. — Blaisois, Thib. — Loiret, r. p. 
grùuiélhot f., Luz (li -ï' ), r. p. — env. d'Agen, r. p. — Mende (Loz.), 

r. p. — Marsac, l.entioux (Creuse), r. p. — T.-et-G., c. p. M. G. La- 

^rou^Âhè, Ly Trizoc {Cantal), r. p. 
gt'ùV-Jlhfi, f., ea?, de Clieyiade (Cantal), r. p. 
f/rauéef/a, f., Wont-sur- Monnet (Jura), r. p. 

tjTùuzèy\ r > tjrtm%^ij\ T., Marchenoir (L.-et-Ch.), r. p. — Aubigny (Cher), 
r. p. — PontïJ-tlc-Gé (M.-et-L.), r. p. — Laveissière (Cantal), r. p. 
grou.%i\j\ !., OMvtrt (Loiret), r. p. 
ijrou-kiéî\ (., Man|uion (P.-de-C), r. p. — Quarouble (Nord), c. p. M. L.-B. 

RjQlilT. 

firootfieio ^ r, La Courtine (Creuse), r. p. — Castelnau-de-Montm. (Tarn), 
r, p. 

(jrooUiiit m., Figeac iLot), PUEL. 

tjrafmzétha, t., Pléanx i Cantal), r. p. 

ijrmm^*'lho, r, Vtllefninche-de-Rouergue (Aveyr.), r. p. 

i}rmu%dko, f., Sainte-^'ietieviève, Laguiole, Sebrazac (Aveyron), r. p. — Au- 
to i ru (Lot)j r* \K 

ijrmtxik€l\ f., Saiut-Pol (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. — Eure - et -L., 
r. p. 

i/j'o«aH'j/\ r, Pûfïtols€ fS.-et-O.), r. p. — Caudebec-lès-Elb. (S.-Inf.), r. p. 

tfkêroua^V. f., FrÊSriay-a,-S. (Sarthe), r, p. 

çru^V, t, Coloniçes, Hulfey près Dijon (C.-d*Or), r. p. — Cercy-la-Tour 
(Nii'îvrfej, r. p. — Chiny (Belg.), c. p. M. J. Feller. 

gru%ûl\ L, Paligny iJtira), r. p. — liégeois, c. p. M. J. Feller. 

(jriéouzélo, i.» Forcûlqiiîer(B.-A.), c. p. M. E. Plauchdd. 

gré'kèVy L, tiréiét, ï.r .Saint Georges d. Gr. (Orne), r. p. — Vcsoul (Haute- 
Saûnt?), r, p. — Uriménil (Vosges), Haill. 

l/kèrièl\ f-j Mollieiii-auï-Bois (Somme), r. p. 
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ghër%èC, f., Saint-Benoit-du-Sault (Indre), r. p. 
gkér%ëy\ f., Somme, Jouancoux. 

greû%aC, f., Nuits (C.-d'Or), Ph.Garnier. 

grëiaV, f., Martigny (Valais, Suisse), r. p. 

grë%o\\ f., Royan (Char.-Inf.), r. p. 

greû%ëyOy f., Bourg-Lastic (P.-de-D.), r. p. 

gruMy\ f., Belfort, Vautherin. 

greû%èy\ f., Clerval (Doubs), r. p. 

gruiêj m., Weismes (Prusse wall.), c. p. M. J. Feller. 

gromila, f. {on prononcé comme en franc.), Saint-Georges-de-Mons (P.-de-D.) > 
r. p. 

grooujèlho, f., Campagnac (Aveyr.), r. p. — Brétenoux (Lot), r. p. 

grujilho, f., Ambert (P.-de-D.), r. p. 

grëfèr, t., Châtenois près Belfort, Vauth. [Se dit au figuré d*une fille mai- 
griotte.] 

g^iày\ f., Âuxelles près Belfort, Vadth. 

grujel', f., Saint-Pol (Pas-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. 

garjëy\ f., Ravières (Yonne), r. p. 

graoujélou, masc, Donzenac (Corrèze), r. p. 

grôiiètyôy m., Roye (Somme), r. p. 

greûyètV, f., Somme, Jouancodx. 

grouvèl\ f., Sain t-Martin-du- Puits (Nièvre), r. p. 

groseilloriy m., franc, dialectal, Dict. de Trév., 1752. 

grouûlhou, m., Montmorin (Haute-Gar.), r. p. 

grôiyon^ m., Pierrefonds (Oise), r. p. 

grou%Hâ, f., Mezères (Loire), r. p. 

grënaddy f., Montluel (Ain), r. p. 

grëriad', f.,Gaudebec-lès-Elbeuf(S-Inf.), r. p. — Eure, Joret. 

petite groselle, f., franc., DuEZ, 1664. 

petite rouge gré%èl\ f., Gerardmer (Vosges), Haill. 

pëtyota grouzèla, f., Condat (Cantal), r. p. 

pitchouno grouièlhOj f., Fonrnels (Lozère), r. p. 

groisseUe rouge, f., franc., Confections arom., 1568, p. 222. 

groiselle rouge^ f., franc., L'ësgluse, 1552. 

groselle rouge, (.s franc., Molinaeus, 1587. 

gruseUe rouge, f., Lyon, au xvi* s., Champier. 

grosiUe rouge, f., franc., A. Demery, Anthidote contre la peste, 1545. 

grotèla rouya, f., Mizoen (Isère), r. p. 

gro%èlha vérmèlha, f., Pyrénées-Orient., Companyo. 

agrouvéla roulana, f., Basses-Alpes, Annales d. B. -Alpes., III, 57. 

roulano, f., Colmars (Basses-Alpes), Garidel. — Var, Hanry. 
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grëièlho à Notro-Damey f., Bergonne (P.-de-D.), r. p. 

groièlhà dé Saint-Zan, f., Juillac (Corrèze), r. p. 

grouzèV de dam\ f., Cussy-en-Morvan (S.-et-L.), r. p. 

greûièV aria, f., Foissy (Côtc-d*Or), r. p. 

grHèjf de h^'irM (= groseille de jardin), Clerval (Doubs), r. p. 

tjraitif'iht} dé ttjiifdi'^ f., L'Argentière (Hautes-Alpes), r. p. 

yroujélo ènpyootdo, f., Davignac (Corrèze), r. p. 

ijromtk u ijrappf-ii. f., franc., Dict. de Trév., 1752; etc., etc. 

grë-ié^'é yrèp\ t, Champlitte (Haute-Saône), r. p. 

(jrriUftf de i€hrn\ f. (= gr. à chaînes, c.-à-d. à grappes), Cubry (Doubs), 
r. p. 

gribouy", t, Lacres (P.-de-C), c. p. M. B. de Kërhervé. 

grèp% f-, OrcKamps (Jura), r. p. 

ifrapâ, m,j env. de Rennes, r. p. 

ifarde, f., frajiç., IHct. de Trèv.^ 1752. — Rouen, Arques, Bolbec, Pissy- 
Pnvilïe. Le Thil-Manneville (Seine-Inf.), r. p. — Seine-Inf., JoR. — 
La Haye-Aubrée (Eure), Joret. — Lisieux (Calv.), Dubois et Trav. — 
Ouilly-le-Batiset (Calv.), r. p. [Ce fruit sert à faire une confiture de 
conserve r>u de garde.] 

tjf*adej f., La Hagne (Manche), Fleury. — Fiers (Orne), r. p. — Lisieux 
(Calv. j, Dur. et Trav. — Vire (Calv.), Rev. d. pari, pop., 1902, 
p. 15. ^ Calvados, Manche, JoR. — Dives (Calv.), r. p. — Haut- 
Mai ue, MOM TESSON. 

Iftubr^ r.t fronç., Lamperiére, Traite de la peste, 1620, p. 397. 

cadre^ f.^ La Trinité (Manche), r. p. 

^ade, L, LiaiûUï (Calv.), Due. et Tr. — Saint-Etienne-la-Thillaye (Calv.), 
T. p* — Pont-Audemer (Eure), Robin. — Eure, Jor. 

Cûde^ f., Villiers-le-Pré (Manche), BuU. d. pari, pop.^ 1902, p. 39. 

p'adèl\ r., Dives (Calv.), r. p. — Thaon (Calv.). Cuerl. de G. — 
Bolbec (Seine-Inf.), Jor. — Bessin (Calv.) Jor. — Stenay (Meuse), 
r. p.— Sarthe, Montesson. 

gradite, f., Guilbervlile, Marigny, Ouville, Barneville (Manche), r. p. 

gradijf, f., Anneville-sur-Mer, Agon (Manche), r. p. — La Hague (Manche), 
Fleuuï. — Guernesey, Met. — Orne, Calv., JoR. — Fiers (Orne), r. p. 

jyrrtrfj, r, Pirou (Matiche), r. p. 

gadeile (ffadéV), t\ Normandie, Le jardinier français, 1654, p. 250. — 
Neuuphe-^.-Ess., Saint-Julien-s.-S., Mesnil-Erreux (Orne), r. p. — 
Alencon, Carrouges (Orne), r. p. — Ezy (Eure), r. p. — Pont-Aude- 
mcr, RoB. — Lisieux (Calv.), DuB. et Tr. — Eure, Calv., JOR. — 
AuLhûn (Eure-et-L.), r. p. — Droué (L.-et-Ch.), r. p. — Mamers 
(Surthe), r, p. — Haut-Maine, Montess. — Naintré (Vienne), r. p. 
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gadël\ f., Mayenne, Doit. — Saint-Calais (Mayenne), r. p. 

ghèdèVf f., Saint-Lubin, Anet (Eure-et-L.), r. p. 

gadiy\ f., Panlatte (Eure), Joret. 

castilhOy f., Saint- Ybard (Gorr.), La Roche. 

castille, f., Anjou, au xvii» s.. Annales de Maine-et~L.j 1856, p. i75. — 
Bretagne, Dict. de Trév., 1752. [C'est la petite cassie. Cassie était 
autrefois le nom de la groseille noire.] 

castiy\ f., Guernesey, r. p. — Vern, Redon, Fougères, Saint-Brice (lUe- 
et-V.), r. p. — Lamballe, Taden, Goetmieax (Gôtes-du-Nord), r. p. — 
Mauron (Morbihan), r. p. — Guémcné (Loire-Inf.), r. p. — Le Lion 
d'Angers, Montreuil-Bellay (Maine-et-L.), r. p. — Ghâteau-Gonthier, 
Vimarcé, Feugerolles, Torcé (Mayenne), r. p. — Le Mans, Ghâteau- 
du-Loir, Ballon, Brulon (Sarthe), r. p. — Indre-et-L., r. p. — Mouil- 
leron-le-Captif, Les Sables (Vendée), r. p. — Saint-Glémentin (Deux- 
S.), r. p. — Vendômois, Mart. 

castigne, f., La Motte-Beuvron (Loir-et-Gh.), r. p. 

casti, f., env. de Montfort (lUe-et-V.), r. p. 

castilhe rouge, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 

gru%èy' è raû", f., Marnay (Haute-Saône), r. p. 

rojin d* grujUiè, m., env. de Saint-Pol (Pas-de-G.), r. p. 

raisin de mars, m., vaudois, Callet . — Genève, Hombert. — Vallorbes 
(Suisse), Vall. 

rè%ënèy m., rèiënè de ma, m., rè%ënè rodwUy m., fribourgeois, Savoy. 

raisiné, m., raisin rouge, m., raisin, m., Vosges, Raillant. 

petit raisin rouge, Fribourg (Suisse), Grangier. 

ra%inè, m., raùn dé mar, m., Apt (Vaucluse), Golicnon. 

ra%iné raoujé, m., Forcalquier (B.-A.), c. p. M. E. Plauchud. 

rèûné rouge , m., Neuchâtel (Suisse), r. p. 

ré%ëniy m., Vallorbes (Suisse), Vallott. 

rojin, m., Magnicourt-sur-Ganche (Pas-de-Gal.), r. p. 

rojin rouge, m., Siracourt (P.-de-G.), c. p. M. Ed. Edmont. 

rojinèto, f., Bétaille (Lot), r. p. 

arra%imètOy f., Pays d*Albret; Ducomet. 

ra%in de pansa, m., ra%in de Saint- Jean, m., moyen Dauphiné, Mou- 
tœr. 

raùn de Sén-D^an, m., Livron (Drôme), c. p. M. E.-H. Sibourg. 

ra%inou (= petit raisin), m., Payzac (Dordogne), r. p. 

ra%iméte, f., Landes, Métivier. 

rin^anëmara, f., Gervant (Haute-Savoie), r. p. 

arrd%im de coulindre, m., Orthez (B.-Pyr.), c. p. M. L. Batcave. 

arra%tm de eoudïngle, m., Morlaas (B.-P.), c. p. M. L. Batcave. 
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roiin de muimtlré^ m., Lot. A, Tbort, Monogr. du genre groseillier, 

arraùn de coulindre, m,, Arrens {H.'P), c. p. M. M. Camélat. 

CQurénti^, m,^ Sa Hat, Sali^nac (Dordo|fne), r. p. 

eotiwirou^ m,, Puy-rEvÔque (Lût), r p 

cûnlinérou' , m.. Landes, r. p. -^ LuchOD, c. p. M. B. Sarrieu. 

cotiiindrm, m-, Aude, Lot, Tara-et-G., Âriège, H.-G., H.-P., B.-P., Dord. 

gourïntou, m,, ÂveyroD, Vaïssieu. 

touhntou, m., Albi, Revue du Tûrrt, 1897, p. 184. — Dourgne (Tarn), 

r, p. 
coutindou, m,, Albi, r. p. 

goulmdtsun, m., Tiim-et-^fiaronne, Adi. Pages, p. 202. 
eomitfUou, m., Gaatelnau-de-Montmiral (Tarn), r. p. 
raitin d'outremer, franc., CmfecUons aromatiques y 1568, p. 222; Linocier^ 

rai «m de mer, m., Genève, Cdmst. 

raiâtn m^rtn, m,, Sfunt-Jeàn-de-Maunenne, Const. 

groitdle d'outre-mer, franc., L'Escluse, 1552; Linocier, 158i. 

groselle d'outremer^ franc., Molinaeus, 1587. 

grctselleite îransmarine, franc,, Cotcrave, 1650. 

tramarin roje, m.. Aime (Savoie), r. p. 

tramarinj m., Chambéry, Colla. — env. d'Annecy, Gomst. 

rèuti iamariHf m., SaUanehea (H ^"-Savoie), r. p. 

tamarin, m., Saint-t'ierre'd'Albignj : Savoie), r. p. 

gruînmin, m.. Fin met r Savoie), r. p. — Env. de Ghambéry, GoNST. 

gromarin, ^h., yrëmarin^ m., ijrëmaruiê, m., env. d'Annecy, Gonst. 

^funmarin, m. /La Mottc-Servolt^K ^Sf^voîc), r. p. 

tranmariHy m., camantu m., eav. d*Annecy, Gonst. 

cramartn, m.^ G<inève, Gonstant. 

Cam&rin^ m*, env. d'Annecy, Gonst. 

tpitio linéiUj f., liante- Lu ire, Amhaud. 

p'évinéta, f., Ganl, PoyzoLZ. 

pffrahinél(}, t, AnfJusse (Gard), VJGtriKR. — Salelles (Lozère), r. p. 

harhfin, m.. Saint- Su Ipiee dt Laurièros (Haute- Vienne), r. p. 

herbèri^ m.^ La JoiLt:lièn^ I Haute- Vjeimej, r. p. 

touégndrda^ t., La Béroche (cant. li^ Neuchâtel, Suisse), Urtel. 

jabran^ m., Villette (Savaie), r p. 

ré&réi^ réafm, plur,, env. de Briauçon (Hautes- Alpes), c. p. feu Oha- 

%iolabé. f. , jargon de Razey, pràs XerU|fny (Vosges), r. p. 
^antrilhes^ brelun trécorruiâ, v. p. 5L E. ërnault. 
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«. S'il y a beaucoup de groseilles à grappes, il y âiira ^aucoup de rai- 
sins. » Eure-et-Loir , Loiret , c. p. M. J, Puquet ; Deux-Sèvres, 
Souche, Prov. — «Année de groseilles, annét^ de hùuteilleâ.ji Nièvre, 
Statist. — « Peu de fruits sur le groseillier, Peu jIè blé au i^renîer. n 
Côte-d'Or, Statist. — « Année de groseilles, année rJe j^eigle. w 
Marne, c. p. M. A. Guillaume. — a Si le» groseilliers eoultïntt la 
vigne coulera. » Marne, c. p. M. E. Maussewrt. 

« Chercher des raisins sur des groiselliers. » GARNEiitius, 1612- 

« S'il y a beaucoup plus de groseilles à grappes que fJ'Iiabitudt!, la Hlle 
de la maison trouvera un riche parti cette aimée-là, ^ HufTcy près 
Dijon, r. p. 

« Lt$ groseilles = les menstrues. » Argot, Bruakt, 19U1. 



RIBES ALBUM:— LE GROSEILLER A GRAPPES 
BLANCHES. 

grossularia vulgaris fructu margaritis similif rihes fructu albOy ane. 

nomencl., Bauh., 1671. 
groseille perlée, franc., Le jardinier français, 105-4. p. 31 G. 
groseille de Hollande, groseille blanche, franc., Uizi. de frév., M^% 
gruwle di k*mères, f., grumle d' mam'sèles, wallon, c, p. M. L Fellk». 
(Ces groseilles sont plus fines, plus douces que ïes vertes ou tes roage?, et 
bonnes pour les dames.) 
castignètte, La Motte-Beuvron (Loir-et-Ch.), r. p. 



RIBES RUFESCENS, 

petite groseille rousse de Croissy, franc., Thory, i\fonogr. du ffsnre gnj^ 
seAllier, 1829. [Les confiseurs de Paris la préfùrontaux autres ^pareil- 
les parce qu'elle est moins acerbe et plus propre iJi faire des gelées. 
Croissy est un village des envir. de Paris. Ta,] 



RIRES PETRAEUM, (Wllfen.) 

groseillier- corinthe y m., Pas-de-Cal., Dumont de Coïïuskt, Le fmtûnÎKÈe cul- 
tivateur, 1802. [On cultive beaucoup ce gi its+iillier dans le l*a*-ile- 
Calais à cause de ses petits fruits d'un go lit viueax et de l'emploi 



( 
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qu^on en fatt dans les puddings où ils remplacent, quoique imparfai- 
temetit^ le raisin dé Corinthe,] 

m HE S ALPINUM. (Linné.) 

1 , ^- ijronfillier satutufA^ groseillier des Alpes, français. 

Qiotikie. m . Alpus dauphinoises, MOUTIER. 

alQukié, m., roumoneiié^ m., rougétyô, m., cobourdéniè, m., éngrémoulié, 

m., Ave)ron. Yavssœr. 
eitriiitini, m., Verviers, Lëjeune. — Spa, Lezaack. 
corinii, m.^sâvaiie corinti, m., wallon, c. p. M. J. Feller. (Les fruits petits 

et raUtinés rcsâ^inblent à du raisin de Corinthe séché.) 
groseillier à l'outu, grùseilUer â Voulè^ Haute-Marne, c. p. M. À. Daguin. 

3. — Wo[n& du fruit: 

oiouoco, f-, orouocuj r, rcumonèlOt f., cobourdèno, f., rougétt^ m., éngré- 
mouî, m., courmiou, m., couréntou, m., goulintoUy m., gourtndou, 
m,f couiintùù, m.j coulïndrou, m., Àveyron, Vayssier. 

moucù^è, \dm., Valluitxîs (Suisse), Vallotton. 

tramatiti, m,, tamarin, m., SAvoie, Ghabert. 

^rouiiéfo de Nosira- Omtiû^ f., Haute-Loire, Arnaud. 

ava rarnû, Turin, Nomi adoperati. 

korinihenhavm, korinihenstrauchy falsche korintheny falsche rosinen, alle- 
mand, ^EMNICU, 

ninES NIGRUM, (Linné.) — LE GASSISSIER. 

î, — riii€s nigrum, grossularia nigra^ ribes frueiu nigro, ribesium fructu 

nigrOjt pipirella^ amomum falsum^ pseudo amomum, anc. nomencl., 

BAinm, m\, 
tibes nitjra, miurtùt vera^ sancti Juliani thymbra (i), sancti Johannis 

racemi, anc. nnmcncl., Bauhin, De plantis^ 1591. 
piperus roiundits, oomencl. du commencement du xvi* s., J. Camus, Livre 

d'hcurpii. 
poyvrier. m., français du xvie s., J. Camus, Ltvre d'heures, 
poiprier^ ijroxtîîer t\ou% franc., Molinaeus, 1587. 
fausr poivrier f franc.- J, Merlet, Abrégé des bons fruits, 1690. 



m BADBtn (IfiBlj dit ijiiH ce fruit était appelé à Pise tymbra de Santo Juliano. 
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cassis, m., français, Du Fouilloux, Fénene, 1560, p* 37- noNTWfT (M, IB40. 

cassier^ m., Anjou, au xvii» s., Annales de la me. îinn. de Matne-ft-L., 
1853, p. 123. — Poitou, Contant, 1640. 

cassièy m., Lembeye (Basses-Pyr.), r. p. 

cassa, m., Archiac (Char.-Inf.), r. p. 

câssièy m., env. de Montfort (lUe-et-V.), r. p. 

cassiyè, m., Saint-Glémentin (Deux-S.), r. p. — Saint-Symphorîen (Indre- 
et-L.), r. p. — Le Lion d'Angers (M.-et-b;\ r. p. — fiai e-Fouaiiâi Ère 
(Loire-Inf.), r. p. — env. de Fougères {Ule-et-VO-h ^^ l'- "" Ane t 
(Eure-et-L.), r. p. — Nérondes (Cher), r. p. 

cassiyë, m., Vimarcé (Mayenne), r. p. — Maunm {Morbihan), r. p 

cassiyvy m., Barneville (Manche), r. p. 

cossiyèy m., Droué (Loir-et-Cher), r. p. 

cassilyè, m., La Haye-Pesnel (Manche), r. p. — r*b8y-Po¥iUi> (S^-Inf.), r. p* 
— Lamballe, Taden (Côtes-du-N.), r. p. — Vigny (Semc-et-0,|, c. p. — 
Vermanton (Yonne), r. p. 

cassëlyè, m., cassèlyè, m., Coulombs (S.-et-M.), r. p. — Fresnûy-s*-S . 
(Sarthe), r. p. 

cassissier {rassissiè), m., Normandie. — Picardie. — île-rie- France, — Or- 
léanais. — Touraine. — Bretagne franc. — Bûorgugtu*. — Hourhtm- 
nais. — Champagne. — Lorraine. — Foït^^. — Limousin, — Péii- 
gord. — Lyonnais. (Un nom aussi répandu ïi'a-t-tl pas le tiruiL d'en- 
trer dans la langue française?) 

cassissia, m., Roye (Somme), r. p. 

cossissièy m., Autoire (Lot), r. p. — Pontoise (S.-(ît-0,}, r, p, 

coussissièj m., Palaiseau (S.-et-O.), r. p. 

caoussissiè, m., Bernières-s.-M. (Calvados), r. p, 

cassissî, m., Chaucenne (Doubs), r. p. 

cassizié, m.,Authon (E.-et-L.), r. p. — Blegny. Vtnceiles (Yoime), r, p. 

cassichiè^ m., Bolbec (S.-Inf.), r. p. 

cachissiè, m., Croq (Creuse), r. p. 

caehichiè, m., Fargniers (Aisne), r. p. — Contint (Cant,), r* p. — Saint- 
Alpinien (Creuse), r. p. — Donzenac (Corrùsne), r. p- 

cachichè, m., Eymoutiers (H*'- Vienne), r. p. 

cassissianô, m. (accent sur sia)^ Veauchette (Loire), r, p. 

crassissiè, m., Ponts-de-Cé (M.-et-L.), r. p. 

cassisstièy m., Portes (Gard), r. p. 

cassitièy m., Verdes(L.-et-Ch.), r.p. — Blaisois. Tnriî. — Ballon f Marthe), r. p. 



(1) Contant dit que la feuille est employée pour guérir teâ mot^tiTei de ?îpArËS, 
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castétièj m., env. de Saint-Quentin (Aisne), r. p. 

cassHièf m., Ànneville-sur-Mer (Manche), r. p. 

castilhaf m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 

castiyë nôyV, m., Guernesey, r. p. 

tirô nèr, m., jargon de Razey près Xertigny (Vosges), r. p. 

2. — Noms du fruit : 

poyvre, m., fr. du xvi« s., J. Camus, Livre d'h. (Il y a une certaine res- 
semblance de goût entre le poivre et le cassis.) 

poyvre d'Espagne, m., franc., Du Fouilloux, 1560, p. 37. 

eassi, m„ Normandie. — Bretagne franc. — Maine. — Touraine. — Orléa- 
nais. — Beauce. — Ile-de-France. — Berry. — Champagne. — 
Picardie. — Lorraine. — Suisse romande. — Dauphiné. — Limousin. 
Périgord. — Béam. 

costi^ m., Àutoire (Lot),r. p. -- Saint-Àlvère(I)ord.),c. p. M. R. Fourés. 

coussi, m., Palaiseau (S.-et-O.), r. p. 

cassè^ m., (k>ulombs (S.-et-M.), r. p. 

cachi, m., Auvergne. — Limousin. 

eochi, m., Brétenoux (Lot), r. p. 

eassiô, m., Tavaux (Jura), r. p. 

cassio, f., Fontvieille (B.-du-Rh.), c. p. M. M. Réguis. 

cache, m., Laveissière (Cantal), r. p. 

cày*ch\ m., Trizac (Cantal), r. p. 

coss\ f. ?, Poncin (Ain), r. p. 

cassi négré, m., Le Buisson (Dord.), r. p. 

cassi nêVy m., Mouilleron-le-Captif (Vendée), r. p. 

cassi nouer, m., env. de Redon (lUe-et-V.), r. p. 

eamno, f., coulmdrou négréy m., toulousain, Tournon. 

cassis, m. (prononcez cassiss), français. [La prononciation de s Qnal est due 
à ce qu'on a d'abord écrit le mot cassis au lieu de cassi ; on a pro- 
noncé comme on écrivait. — Le mot cassi vient de ce que cette 
plante a servi de succédané à la cassia plante pharmaceutique orien- 
tale. Voyez J. Camus, Livre d'heures, p. 25.] 

côssiss, m., Les Montils (Creuse), r. p. — Chenove (C.-d*Or), r. p. 

cassiass, m., Roye (Somme), r. p. 

cachisSj m., Fournels (Loz.), r. p. — Croq (Creuse), r. p. 

cachichë, f., Fargniers (Aisne), r. p. 

crassiss, m., Ponts-de-Cé (M.-et-L.), r. p. 

caoucif, m., Bernières-s.-m. {Ca\y.), r. p. 

eassisso, t., Molles (Allier), r. p. 

eastilhe, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 



fc. 
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castiy'nàyY, (., Goetmieux (C.-du-N.), r. p. — Guerne^ey. r, p. 

groseUe noire, anc. franc., Molinaeus, 1587. 

groseille noire, franc, mod. [Je juge inutile de donner les formes patoî- 
ses qui ne sont que des variantes phonétiques de cas deux moU.J 

greûiéy* de moûy (., Clerval (Doubs), r. p. (On prétend qu'eUe a Tadeur 
des morts.) 

gruèy* è moû, t., Marnay (Haute-Saône), r. p. 

grë%èl de moû, f., Vesoul (Haute-Saône), r. p. 

gnnaV de ouandion (= groseille de punaise). Ué^^, FoniA. {San odear 
rappelle celle des punaises.) 

gru%ale du ouâdion, (., ouâdion, m., Verviers (Belg.], c. p. M. J. Felleh. 

raitin de bouc, m., Vosges, Haill. — FribourgeoiE, Sav. (Soit codeur rap- 
pelle celle du bouc.) 

CRASSULACÉES. 

UMBILICUS PENDULINUS. (DeCandolle. I- LE NOMBRIL 

DE VÉNUS. 

umbilicus Veneris, acetabulum, cotylédon, latin de Pi.r\E. 

cimbalaris, lat. du v s., Apulée, Herb., 43. 

inbillicum Veneris, verbilicum Veneris, lat. du moy. âçe, Goetz. 

umbilicum, umblicum Veneris, venearium, scatuncellu^. Ut. do m. ftge, 

DiEF. 

scatumceUi, scaticelli, ambalaria, lat. du moyen âget Dr G. 

cotilidon, colitidon, colitidos, scolidos, eimbaiaria^ cimbattùn, luieeUHt sta- 

timcelli, satimcella, statumcellus, scatuncella, scatuncetii, Int. un 

m. à., MowAT. 
6al/era, lat. xv-s., Arch, f.pathol. Anatomie, 186S, r>- "***- 
unsiola, lat. du xiv* s., W. Stokes, Welsh plantn. 
faber, cimbalaria, umbelicus Veneris, 1. du xv s>, J. Cahus. Op fai 
cepora Aphroditis, anc. nomencl., Apuleius PLATonicu&f édit. iïe 1543. 
umblicus Veneris, scatuncellus , herba rotundella, \. du w &., De Koscc^ 

Luminare majus, 1496, f»« 64 et 76. 
cymbalion, 1. du xvi* s., Ratzenberger. 

cymbalaris, scitalion, rondela, lat. du xvi" s., Cûàb<i5i, 1533 et 1561. 
umbilicus terrae, anc. nomencl., Grimm, s. v° erdnaM. 
phyllum theUgonum, palmaria (antequam caulem prodiuat), aiie, nomend., 

Bauhin, 1671. 
cotylédon umbilicus, nomencl. de Linné. 
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nnmbril de Vénus, franc., Ducbesne, 1544; etc., etc. 

tromUHe», L pJ*, ff ^ lïftoiinN, 1541. {Brohon était normand.) — Vire (Cal- 

vai1uA>t Parlera normandj<, iSSy, p. 273. 
maiUeIkJi, f. pL, fr.* H mm* m, 1541. 
esmdes. f. pl„ fninç., Rtttpi'itttéit ite$ simples, 1569, p. 74. 
eicutté. m., provençal, ï*t;LLAS, 1723* 
excudette^i. T pt.» fr.^ Jriwms, 1577. 
€scueUes, L pi., fi%. A. ht«4ËiiS^ 1561 ; Pena et Lob., 1570 ; Molinaeus, 

1587. 
godets j éciiellfM, caiUers à pot, pochùrtets, Manche, Joret. 
étiCudéléto, f-, env. d'Avigrmn, PALlî*. 
gobelris, m. pi, Char.-lnf., r. p. — Saint-Sulpice-des-Landes (lUe-et-V.), 

Cûftpcrû^ f.H, fmnç. du xiiio s,, f^ Meyer (dans Romania, 1903.) [Identifica- 

tiûn incerUîiie.) 
couparèl^. L, Saint Pons (Hérault) 3 ARTHÊS. 

rHiiipùrHa, f,j copètùît^ în., eopétéfty m., éscudélou, m., Âveyron, Vayss. 
Coupélèlo {— petite coupe) h languttdoc, Duboul. 
tùpéUïa, f., Montpellier, PLANtMON, 
cttpél^fo, r, langueilocien, R^avAiXs, 1785. 
mpélmna^ f,. niçois. Colla, 

tcbopéhn, iTL. Biirzpl (Ardèclie), c. p. M. M. RÉGUis. 
(wpë^ m., lîrive (Corrè?.eh Lépiîiav. 
f'fffr«3é/0, f., provençal, CAStùti. 
coucan'la, f„ Montpellier. Plaschon. 
ûoucariîhas dé ta i^aré d^ Oéou, pi., capadélha, f., Laroque des AJbères 

(ï»yr,- Orient.). Carrkrr. 
Cûucaréio.f.f languedocieD, SAUVAiiEs, 1785. 
Cuugm^èlo, f., Aude, LaFfa^e. 

cùqUKtrIk, f.. DE Planis C\mpv, /.a Fcro/e, 1623, p. 142. 
concQuréléio^ f, ^ provençal, Mistral. 
€ù\woufnêiû, L^ Montpellier, M.^i^nol, 1686 ; Gouan, 1762. — Lodève, Au- 

BOUT, — Le Vigan ^tlard'j RûUGER. 
rMXiViiuméh, t, AnduEc iGard), VicuiER. — Arles, Laug. — Apt (Vaucl.), 

Col. 
CQucom éiot f , A vry pon , VaïSîSI ë k . 
«mM/ff*ff, r, umhMie, f^f anc. fi\, Gruau, Invention pour prendre les 

loups, ItilU^ réimpression de 1888, pp. 70-71. 
érbo dé mounil (— horbe tht nombril), f., env. de Carcassonne, Laff. — 

Ton Ion st, To(fftNoN. 
émhtiunii ^= nombril), m., ^Uin ^Corrèze), Lépinay. 
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'àmbourighéto (= petit nombril), f., Var, Amic. 
émboutày*ré, m., Apt (Vaucluse), Colignon. 
poupètV, f. pL, Vendée, Lalanne. 
poupil, m., Igon (B.-Pyr.), Lespy. 
aureilhetos, f. pL, provençal du xv« s., Solerius, 1549. 
càmpanétoSj f., Apt (Vaucl.), Col. — Gard, c. p. M. M, REcuiS. — Aude, 

c. p. M. P. Calmet. 
clouchétOy f., pi., Apt (Vaucl), Col. 

càmpagnooUy m., pi., Forcalquier (B.-A.), c. p. M. E. Pladciub. 
hounilh (= entonnoir), m., Luchon (Haute-G.), Sagaze. 
oulhètV, f. pi., île d'Oléron, r. p. 
cmdér^ m., Tulle (Corrèze), Lépinay. 
herbes grasses, Montebourg (Manche), Joret. 
grasses herbes, La Hague (Manche), Fleury. 
orUCciole, f., Ille-et-V., Le Héricher (dans Soc. d^aixU d' AvranchiJi , 

1883, p. 260.) [C'est une plante onctueuse.] 
bloudOf f., dauphinois du xvi" s., Solerius, 1549. 
cariné, m., Var, Hanry. 
herbe à Vhirondelle, hwondellCy Anjou, Desvaux. — Mn^i^ûiic^ Dott, — 

Calvados, Orne, r. p. 
queue d'hirondelle, queue d' rondelle, M.-et-L., Bâtard ; DE&vAtrx. 
pied d'hirondelle, Le Plessis-Gri moult (Calvados), Joret. 
oreille d'abbé, herbe aux hanches, fr., E.-A. Dughesne, IK3R, 
rondèss', f., Guernesey, Métivier. 
perce-pierre, f., Mayenne, c. p. M. Lambert. 
rastellot, m., franc., Duez, 1678. 
rotyole, f., Quimperlé (Finistère), c. p. M. Oehlert. 
tnàyètt\ t. pi., Manche, Lamarche (dans Mém. pubL pur ta Hot^. â'agr^ 

de la M., 1881, p. 99). — Sottevast, Le Vrétot (Maiirliey, Jû«. 
émàyétV, f. pi., Bessin (Calvados), Joret. 
candèl\ f. pi., chandelles, f. pi., Manche, r. p. 
feuilles de liards, f. pi., île de Bé, r. p. 
coiylet, m., cotylier, m., franc, savant, Nemnich. 
dan-nèV, f., Val-de-Saire (Manche), Joret. 

krampoez mouezik, breton, Cambky, Voy. dans le Finut., 1835, p. M. 
krampoas mi/aoM, (= crêpes de minet, de chat), bret. deTiVsvefen fC-du-N.), 

c* p. M. E. Ernault. 
tultre, breton de Cléden-Cap-Sizun (Finistère), c. p, M. 11. Lk Cir- 

guet. 
dulé, breton de Lannion et de Pleubian, c. p. M. Y. Ksni.EAri, ^ I^r^lon 

vannetais, c. p. M. Ë. Ernault. 
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SEMPERVIVUM TKCTOIWM. (Linné.) - LA JOUBARBE. 

1. — ai%oony herba semperviva^ lat. de Pline. 
vitalis^ lat. de Dioscoride, Stadler . 
herba sempervivens, lat. de U7 apr. J.-C, Cassius. 
sempervivum, semperftorium, lat. du v* s. ap. J.-C, àpuleius. 
jovis barba, barba jovis, azon, herba herctdis^ herba hirculiy abdio$y 
abdius^ aspalagnu, asplagnum, barbaiolo^ baonia, vigo barba, anguyu, 
centaurion, sagitti4^um, lat. du moy. â^e, Goetz. 
aywn, sticados citrinum, herba auricuUiris, themolus, lat. du m.â., Mowat. 
semperflorum, semperfolium^ ayson^ florum, floreumy lat. du m. â., Dief. 
bardaicuSy lat. du m. â.^ Mone, Quellen d. teutsch. Liter.^ 1830, p. 286. 
barbion, barbionaria, 1. du xii« s.,Bibl. de Véc. d. chartes, 1869, p. 330. 
crassula major, lat. du moy. âge, Benecke. 
barbaroniiy lat. du xv s., Cachet. 

ai%oon magnum, sempervivum majus, sedum ma^u^, anc. noinencl.,BAUHiN. 
vitalis mo/or, anc. nomenclature, Gordds, 1561. 
sedum, sedum duplex, anc. nomencl., Duchesne, 1544. 
semperviva, f., anc. pr., Rayn. — Pyr.-Orient., Gompanyo. 
sempervive, f., franc., J. Massé, Art vétérinaire, 1563, f*' 172.— Provence, 

Solerius, 1549. 
sempervive majeur, f., franc., Gotgrave, 1650. 
tous jours-vive, f., tojor%-vive, toujours vive, anc. fr., J. Gamus, Vop, sal. 

(xv« s.); Reinsch, a. de Coutances (dans Arch. de /ferrig, 1880, 

p. 173); Pierre des Grescens. Livre d. prouff. 
mour-jamè (= qui ne meurt jamais), Berry, Jaubert. 
barbe de Jupiter, f., franc., Jardin de santé, 1537. 
jusbarhe, f., anc. fr., P. Meyer, Deuxième Rapports 
jubarbe, f., anc. fr., Mowat ; Earle ; Holthausen ; Gorbichon. 
rubarhe, f., Brûlon (Sarthe), r. p. — Agon (Manche), r. p. —(Par fausse éty- 

mol. pop.) 
roubarbe, f., Hesloup (Orne), c. p. M. Ed. Edmont. 
joubarbe, f., fr., J. Gamus, Op. Sal. (xv s.) ; Brohon, 1541 ; Gesnerus, 

1542 ; Massé, 1563 ; etc., etc. 
jourbarbe, f., anc. fr., Planis Gampy, Traité des plages, 1623, p. 148. 
jobarbe, f., franc, du xir s., Bibl. de Vécole d. chartes, 1869, p. 327. 

anc. fr., Reinsch. 
joubarba^ f., artichaou fé, m., Basses-Alpes, Annales d. B.-A., Il, 280. 
tsoubarbo, f., Laguiole (Aveyr.), r. p. — Dourgne (Tarn), r. p. 
dwubarbo, f., Eymoutiers (H. -Vienne), c. p. M. Ed. Edmont. 
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finbarbe, (., Valenciennes, Uécart. 

dyoumbarbOt f., Mende (Lozère), r. p. 

ghibarbOy f., Laurières (Haute- VieDoe), r. p. 

goubarbe des toits, f., Vallée de l'Oison (Eure), Goquerel. 

vooubarbOy f., Aurillac (Cantal), r. p. 

anj'oubarbe.f f., Àlençon, Carrouges (Orne), Letacq. 

jombarbe, f., anc. fr., Thibault, Thrésor du rem. de la peste, 1531, f'* R, 
verso ; Ddchesne, 1544 ; J. Thierry, 1564 ; Ouv. de Serres, 160U. — 
env. de Saint-Quentin (Aisne;, r. p. — Le Noyer-en-Ouche lËure), 
JoR. — Samer (P.-de-C), c. p. M. B. le Kerhervé. 

Junbarbe^ f., anc. fr., Langlois, Art de rhétor., 1902, p. 112. 

jinbarbe, f. , Dagny-Lambercy (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 

joubarde, f., anc. fr., Reinsch ; Lespleigney, 1537; Constantin CtsAR. 
Vingt livres d'agr., 1545; Cotereau, 1552; J. Thierry, 1564; 1*. \lu- 
RIN, 1694. — Vern (lUe-et-V.), r. p. — La Haye-Pesnel (Maiiche)j 
r. p. — Domfront, Saint-Julien-s.-S. (Orne), r. p. — Sarthe, r. p. — 
Sully (Loiret), r. p. — Droué(L.-et-Ch.), r. p. — Joué (I.-et-L.), r, p. 

joubardOy f., Fournels (Lozère), r. p. 

jobarde, f., anc. fr., Reinsch; J. Camus, Livre d*h. — Château-Gonthipr 
(Mayenne), r. p. 

joberde, f., franc, de Touest, au xvr s., Noël du Fail. 

jubardCy f., env. de Redon (lUe-et-V.), r. p. 

anjoubarde, f., anc. fr. , La Feuille, Devises et embl., Amsterd., 1693-— Le 
Mans, Maulny. 

anfbard% f., Château-du-Loir (Sarthe), r. p. 

oubard\ t., Le Lion d'Angers (Maine-et-L.), r. p. 

goubèrde, f., Le Mesnil-Auzouf (Calvados), Joret. 

dJobât\ f., liégeois, FORIR. 

jombarde (jonbard'), anc. fr., L'Arbolayre, s. d. (vers 1490; J. Camus, /,ivre 
d*heures ; Grant herbier en franc., s. d. (vers 1520) ; Brohon, 1541; 
DucHESNE, 1544; J. Thierry, 1564. - Corbeil (S.-et-O.), r. [^ — 
Loiret, r. p. — Saint-Pol (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont.— Vijrneul- 
les (Meuse), r. p. 

grande jombarde, f., fr.,GuY de la Brosse, Nat.d.pL, 1628, p. 192. 

dyimbardOy f., Saint-Léonard (H. -Vienne), r. p. 

jumbarde, f., anc. fr., J. Camus, Livre d'h. 

djonbâte, f., Spa, Lezaack. 

djôbâ, Soiron (Belg.), c. p., M. J. Feller. 

joinbarty f., franc, du nord-est au xv© s.. Cachet. 

joubare, f., Anneville-s-M. (Manche), r. p. — Palaiseau (S.-et-O.), r. p, 

joudardôy f., Vigny (S.-et-O.), r. p. 
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pôburbe, f., Pontoise (S.-et-O.), r. p. 

jonbar, m., Valenciennes, HÉc — Linas (S.-et-O.), r. p. 

ioubar, m., Ghomérac (Ardèche), r. p. 

joubandon^ m., Ponts-de-Cé (Maioe-et-L.), r. p. 

Uimrdaro^ f., Le Buisson (Dordogne), r. p. 

Joufia, Suisse rom., Vicat, 1776. 

grand joubarbe, f., franc., Mathee, 1559. 

grande joubarbe, f., franc., Pinaeus, 1561 ; Pena et Lob., 1570. 

harhaiol, m., grasula de barbaiol, f., anc. prov., Raynouard. 

barbalhol, m., cossouda grassa, f., anc. ianguedoc, Azaïs, Brev. 

tiarkïyou, m., Vendée, Lalanne. 

larbadiaou, m., arkitsaou bastar, m., Haute-Loire, Arnaud. 

barhadwoUy m., Les Evans (Ardèche), r. p. 

borbijd%oou^ m., Gras, Vais (Ardèche), r. p. 

barbadifoou, m., Le Vigan (Gard), Rouger. 

bùrdoifoou^ m. , Salelles (Lozère), r. p. 

barbajaou, m., Montpellier, Planchon. 

harhiijon, m., Char.-Inf., r. p. — Aube, Des Etangs. 

burbian, m., Etalle (Belg.), r. p. 

bourborij m., Anjou, Desvaux. — Vienne, Lalanne. 

artichaut sauvage^ ariichuut bâtard^ artichaut des murs, artichaut de mu- 

raille, français de nombreux départements. 
uriicMou fé, m., provenç., Honn. 
artichaut fou (= a. sauvage), Septeuil (S.-et-O.), r. p. 
artityaou fol, m., Tarn-et-G., Lagréze. 

aHichaou dey paré (= art. des parois), Apt (Vaucl.), Colignon. 
arikhaoudé téoulado, m., Lectoure (Gers), r. p. 
ariichaou dous téoules (= a. des tuiles), Auterive (Gers), Alman. de la 

Gasc, 1903, p. 34. 
artichaut' fleur, m., Pierrefonds (Oise), r. p. 
artichaut d'Espagne, m., Dordogne, r. p. 
ariiûhaut de Jérusalem, Bessin (Galvados), Joret. 
oHj?î/ow, m., Poncin (Ain), r. p. 
ortiche, m., env. de Fougères (lUe-ei-V.), r. p. 
cinofo, f., env. de Valence (Drôme), r. p. 
carchofa, f., Montpellier, Gouan, 1762. 
airchoféta, f., Hérault, Planchon. 
herbe de toit, yèbe de toué, f., yèbe de chëm'nèy\ t., Vosges, 

Baillant. 
ûQnûîi de cheminée, m., Bains (Vosges), r. p. 
touaiô, m., env. de Rennes, r. p. 
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mar%ëyin, m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. (Cette plante se 

trouve souvent sur les margelles (margelles des puits.) 
gerbôf m., Tavaux (Jura), r. p. 
chou, m., Saint-Cyr-de-Salerne (Eure), Joret. 
ugnon de ce (= ognon de cerf), m., Alpes vaudoises, Durheim. 
ignon de thè (avec th angl.), m., fribourgeois, Savoy. 
pomme de mur^ f., Rhéliers (lUe-et-V.), r. p. (La plante non encore <1éve- 

loppée est ronde comme une pomme.) 
pôm' de tsièvrëy f., (= pomme de chèvre), Bourg-Saint-Maur. (Sav.;, r. p, 
bonnet d'évêque, m., Bohain (Aisne), r. p. 
tête de mort, f., Guémené (Loire-Inf.), r. p. 
pata dé diable, f. (= pied du diable), Larboust (Haute-G.), Sàcaze. 
herbe grasse, f., Vendée, r. p. 

érbo grasso, f., Autoire (Lot), r. p — Croq (Creuse), r. p. 
érbo gracho, f., Eymoutiers (Haute- Vienne), r. p. — Salignac (DordiigiHî), 

r. p. 
plante grasse ^ f., Mayenne, Char.-Inf., Indre-et-L., Côte-d'Or, Haute-S*ûne, 

Ain. 
crasse plante, f., wallon, Wallonia, 1899, p. 2i. 
feuilles grasses, f. pi., Ravières (Yonne), r. p. — Cambrai, r. p. 
poulo grasso, f., Puy-de-Dôme, r. p. 
érbo sénsè couture, f., Arles, Laugier. 
sin couture, herbe à sin couture, Mamers (Sarthe), r. p. 
soudo, f., Montmorin (Haute-Gar.), r. p. 
saoudo-kiéou, f., provençal, Réguis. 
consyre, f., franc., Baderus, 1614. 
cussoto, f. Lalbenque (Lot), c. p. M. R. Fourés. — Montauban, Gat* — 

Tarn, r. p. — Gaillac (Tarn), c. p. M. Ed. Edmont. 
cufoto^ f., Labarthe (Tarn-^t-Gar.), c. p. M. A. Perbosc. 
coussoto, f., toulousain, Visner. 
coussodro, f., toulousain, Tournon. 
cussooudo, f., Saint-Pons (Hérault), Barthès. 
coutyooudo, (., Tarn, Gary. — Castres, Couzinié. 
catzoouto, f., Castelnau-de-Montmiral (Tarn), r. p. [Le mot, m'a-t-nn dil, 

vient de cap = tête, parce qu'on met cette plante pilée sur lo front 

pour guérir la migraine.] 
herbe à la coupure, f.^ Ile-de-France, Picardie, Artois, Flandre, Champagne, 

Franche-Comté, Bourgogne . 
érbo dé la copo, f., erbo de copo, Corrèze, r. p. 
yèrbe de copèsse, f., La Bresse (Vosges), Baillant. 
folha à copa, f., Cervant (Haute-Savoie), r. p. 
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érba dé talhadura, t., Haute-Àuv., Derib. 

érba dé la talhada, f., Condat (Cantal), r. p. 

èrbo dé lot talhados, t, erbo de lot tolhados, Thérondels, Mar-de-Barr« 

(Aveyron), r. p. 
herbe au charpentier, fr. du xvi* s., Noël du Fail. — H. -Marne. — S.-et 
herbe au couvreur ^ Bocage (Calvados), Joret. 
arbe d'ardèyan^ f., Mauzé-s.-le-N. (Deux-Sèvres), r. p. 
itsoudèy'ra {= échaudière), f., Firminy (Loire), r. p. (Ainsi appelée 

qu'elle sert à guérir les brûlures.) 
érba dé la crémadoura, f., Pyr.-Orient., Companyo. 
érba dos agacis, f. (= herbe des cors), Montpellier, Couaii, 1762; 

€H0N. (Cette plante sert à guérir les cors et les verrues.) 
érbo deys agacins, f., nîmois, Vincens. 
arb* é couà (= h. aux cors), f., Poligny (Jura), r. p. 
cors dés pès (= cors aux pieds), m. pi., Monléon-Magnoac (H.-P\ 
cor, masc. plur., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. 
érba de varoui (= h. des verruesj, Savoie, Const. 
herbe aux hémorrhoideSy Haute-Marne, c. f . , M. A. Daguin. 
herbe au tonnerre^ Autun (S.-et-L.), Congrès scient, d'Aut., \' 
herbe à la tonnerre, Saint-Clémentin (Deux- Sèvres), r. p. 
erba daou tënèy'vro, f., fribourgeois, Chenaux, Le Diable et 

Fribourg, 1876, p. 29. 
érbo del trouôn, f., troudriy m., Aveyron, Vayssier. 
érbo del trou, f., érbo d'agacis, f., Béziers, Azaïs. 
tërin, m., Flumet (Savoie), r. p. 
périglade, f., B.-Pyr., Lespt. (Bénie à la Saint-Jean et jetée i 

serve de la foudre). 
herbe de Saint-Josephy f., Savoie, A. Chabert. 
couronne de Saint-Jean, f., liégeois, Forir. 
tchapé d'sin Djhan [= chapeau de Saint-Jean), fleur di sir 

Feller. 
mère de famille, f., Nérondes (Cher).— Colonges (Côte-a 

benton (Aisne), r. p. (On l'appelle ainsi parce qu'à 

cipal poussent quantité de rejetons). 
grahhe d'arày\ (= graisse d'oreille) f., La Bresse (Vosi; 
ouye, fi-anç., Pinaeus, 1561 ; Linocier, 1584. 
ô^, f., Plancher-les-Mines (Haute-Saône), Poulet. 
louit, m., Somentron (Yonne), r. p. — Env. de Bea\i: 

Chaucenne (Doubs), r. p. 
petit louiSy m., saint louis, m., Breteau (Loiret), c. p 
lori, {., Châteauneuf (Charente), r. p. 
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lia, f.j vaudois, Bridel. {Le Parterre de Médecine^ Genève, 1745, donne 

pour cette pi. le nom de lalia, probabl. par erreur, ayant cru que 

l'article la faisait partie du mot.) 
ognon dé li, m., Urimcnil (Vosges), Haillant. 
glaoujoou, m., Montpellier, Planghon. 
r^nàày domestique, f., Ban-de-la-Roche, H. -G. Oberlin. 
r'néouày'y f., Saulxures (Vosges), Raillant. 
pourpier de mur, m., Sermaises (Loiret), r. p. 
houlourày'fjo^ f., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud 
kihilijôy m., Mortagne (Vosges), Baillant 
grodyo, f., La Malène (Lozère), r. p. 

cœur de cornichon (= cœur d'escargot), m., Marquion (Pas-de-t.)^ r» p. 
herbe au chat, f., Izé (Mayenne), r. p. 
étirèlC, f. , Ruffey près Dijon, r. p. 
rozèite, f., Lingèvres (C.-^lv.), Joret. 
créspinél, Pyr. -Orientales, Companyo. (L'auteur ne dit pas de quelle «spèce 

de Sempervivum ou de Szdum il s'agit.) 
toualèbé, m., jargon de Razey, près Xertigny (Vosges), r. p. 
drouk er scouarn (= mal d'oreilles), breton de Belz (Morbihan), r. p. (La 

feuille pilée et mêlée à de la bouse de vache sert à guérir les tnaux 

d'oreilles.). 
fëyèn lard' (= feuille grosse), breton de Guingamp (Côtes-dii-Nord), r. p. 
lou^aouen ar gurun (= herbe du tonnerre), breton, r. p. 
consou en troc' h {— remède des coupures), breton de Saiutc-Trt^[ihine (Côtci^ 

du-N.), r. p. 
hegleo (= faisant bien entendre, bonne contre la surdité), breton. (E. E.) 
houaye, breton vannetais, L'ArmERYE. (du franc. ouïe\ ou emjtinle ceLte 

plante contre les affections d^oreille.) [E. E.]. 

« Vert coumo dé barbajoou = vert comme de la joubarbe, très vert, m 
Provence, Mistral. 

On croit partout que la joubarbe qui pousse sur le toit d'une maison pvo- 
tège ceux qui y demeurent contre le tonnerre, les sorts elles ntabdies. 

« Cette plante faitvivie longtemps les personnes de la maison sur laquelle 
elle croît. » Berry, Laisn. de la S. 

(i Pour former des couronnes de Saint-Jean on arrange lea rosettes de 
joubarbe sur le sol en forme de cercle ; on dispose d'autres rostittes 
en croix dans ce cercle. La couronne résiste ainsi cinq ou sïx semai- 
nes sans périr, quoique non arrosée. Bien que cette vitalité sait nalu- 
relle chez les plantes grasses, le fait passe pour merveilleux. ^ bel- 
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giqae wallonne, Feller. — « La joubarbe passée à travers le feu de 
la Saint-Jean acquiert certaines vertus curatives. » Sain'onge, Jônain. 

— « Quand la joubarbe est en fleurs, on coupe ses tiges pour les dis- 
poser en croix sur la porte des étables. G*est un préservatif contre les 
maladies du bétail. » Montagne noire (Aude), À. de Chesnel, Usages. 

— « Pendant l'Octave de la Fête-Dieu, on fait bénir de la joubarbe 
que Ton suspend chez soi en forme de couronnes et qui en cet état 
pousse plus tard de nouveaux jets. » Dauphiné, Mistral. 

La joubarbe guérit les ampoules des pieds : on la pile avec de la graisse 
douce ; on l'applique sur le mal et on lui dit : 

Joubarbe, 
Guéris mes pieds du mal, 
Je te donnerai de la salade ; 
Si tu ne les guéris pas, 
Je te hacherai avec mon couteau 
En plus de mille petits morceaux ! 

Haute-Bretagne, P. Sébillot, Litt. pop. 
de la Haute-Bret. 

« La joubarbe ne fleurit que tous les sept ans. » Pithiviers (Loiret), r. p. 

n Malheur à la maison où la joubarbe fleurit pour la première fois, une 
personne y mourra pcLdant l'année. » Canton de Fribourg (Suisse), 
Chenaux, Le Diable et ses cornes. 

c Ceux qui sont affligés du nouement de Taiguillette mangent de la 
Joubarbe ou jonbarde pour le rompre. » Thiers, Traité d. Superstit. 
1697, I. 170. 

(( Les muets qui touchent à cette plante se font comprendre plus facile- 
ment. » Naintré (Vienne), r. p. 

Symbolique. — « L'image d'une anjoubarde figurée sur le toit d'une 
maison, signifie : bien qu'elle ne soit plus en terre, elle vit encore. » 
La Feuille, Devises^ 1693. — « La joubarbe =je me contente de peu. » 
E. Faucon. « La j . =je n'ai cure de vous. » Belg. wallonne, Wal- 
lonia, 1899, p.t^.^m Les feuilles de la j. appelée étirette, déta- 
chées de la plante et envoyées à une jeune fille dans un papier indi- 
quent symboliquement qu'elle donne son cœur à tout le monde, à 
chacun une feuille. » Ruffey, près Dijon, r. p. — Cela se dit ordinai 
rement, ailleurs, à propos de l'artichaut ordinaire. 
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SEMPERVIVUM ARBORE U M (Ltnné), 

sedum majus arborescens, semperviuum arborescens^ ahoon arbortscertSi 

anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
barba Jovis arbof\ anc. nomencl., P. Morin, 1694. 
joubarde arborée, f., franc., P. Morin, 1694. 
cedon arborescenSy m., franc., Richelet, 1710. 
joubarbe arborescente, franc., Nemnich. 
joubarbe en arbre^ frtnç., Buisson, 1779. 



SEDUM MAXIMUM (Suter). — L'ORPIN. 

1. — Illecebra, latin de Dioscoride, Stadler. 

crassula major y aurum valet^ lat. du moy. â., Bartholomjleus, Sinûnoma^ 
cité par MowAT. 

faba inversa, fabaria, 1. du m. â., Matthaeus Silvaticus, cHé par MowAt. 

faba silvestris, faberia inversa, aurivaleneia, 1. du m. ft., Mûwat. 

crassula minor, crassuda, fabaria, fabria, telephium, xa^phuiana^ I. du 
m. â., Dief. 

orpinium, 1. du m. â., Wackernagel, Vocabuliarut optimus^ 1847. 

arsenicum, 1. du m. â., Mone, Quellen d. teutsch. Liter., lasOj p^ 284. 

herba grassulae, faba grassa, faba graeca, anc. nomencl,, De Uusco, Lumi- 
nare majus, 1496, f° 62, verso. [Selon De B. faba graeca est la tra- 
duction en latin d'une forme du mot populaire en Lomhardie-j 

faba grossa, faba greca, nomencl. du xv* s., J. Camus, Uop. :sai. 

faba subersa, nomencl. du commenc. du xvi* s., J. Camus, Livre d'h. 

vineatica semperviva, cicotrinum, anc. nomencl., C. Gesïïerus, 1542^ 

grassula major, fabacrassa, nomencl. du xvi« s., Ratzëm berger. 

herba amoris, anc. nom., Caesalpinus, De plantis, 1583. 

sancti Johannis herba, tcrophularia média, anc. nomencL, BàUniN, De plan' 
Us, 1591. 

poriulaca major, scrophularia, anocampseroi, anc. nomencl., Bauhîa, 1671. 

sedum telephium, nomencl. de Linné. 

fève espesse, f., franc., Pinaeus, 1561 ; Pena et Lob., 157U. 

fève grasse^ f., franc., J. Camus, Vop. sal. (xv© s.); Mol;waeus, 1587. 

fève reverse, t, franc., E. Philiatre, Très, des rem., 1555, p. 147. 

fève inverse , f., anc. fr., Le jardin de santé, 1539. 

érba dé faba, f., érba à toutes lous maous,(., érba daou lat, f., Montpelliep, 
Planchon. 
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favéla, f. , env. de Valence et de Romans (Drôme), Moutier. 

ovfdne, f., fr.du xv s., J . Camus, A/an. nam.— Châteauroux (Indre), r. p. 

orpinif m., anc. fr., EvR. de Conty cité par Godefroy, s. v crassule. « On 
appelle orpin le véritable arsenic, » anc. fr., doc. de 1372, GOD. — 
(( On appelle oi'pimeni ou orpin une couleur jaune, métallique et natu- 
rellC; dont on se sert pour peindre en mignature et qui est une espèce 
de poison. » Richelet, 1710. — « Auripigmentum = orpiment, 
gold pigment, a sulphuret of arsenic. » Prior. 

orpin, m., fr., J. Camus, Livre d'h. (commenc. du xvi« s.), C. Stephanus, 
R/ie/wm, 1537; Philiatre, 1555; J. Thierry, 1564; etc., etc. 

érpm, m. Tavaux (Jura), r. p. 

orpa^ m., Claye (Seine-et-Marne), r. p. 

lorprènë^ f., Chomérac (Ardèche), r. p. 

arfiney f., Saint-Georges-dcs-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par les 
herboristes de la localité.) 

cicolririy m., anc. fr., C. Stephanus, Vinetum,\bZl, f«' 45, verso ; Duchesne, 
1544. (Cette plante servait probablement en médecine de succédané 
àValoes socotrin ou aloes de Socotora.) 

chicoirinj m., anc. fr., L. Duchesnb, 1539; Brohon, 1541 ; FuCHSius, 1546 ; 
Mathee, 1559; Pinaeus, 1561. 

chicotin, m., anc. fr., J. Thierry, 1564; Hulsius, 1616. — Samoreau (S.-et- 
M.), r. p. — Guiscard (Oise), r. p. — Orne, r. p. 

chicoutin, m., Rainville (Vosges), r. p. 

cicotin, m., français, Duez, 1678. 

a'assule majeur, f., fr., Fayard, 1548. [Elle est grande comparativement 
aux autres espèces de Sedum.] 

petite crassule, f., anc. franc., Duchesne, 1544. [Elle est petite comparative- 
ment au SempetDivum tectorum appelé ct^assule]. 

crassule, f., anc. franc., GoD. ; Guy de Chauliac. 

grassette^ f , anc. fr.. Boucherie (docum. de 1556); Chabraeus, 1666. 

grasséto, f., Var, Amic. 

herbe grasse, f , Anjou, Desvaux. — Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. 

herbe à la reprise, Aube, Des Etangs. 

réprime, f., sempervive de vigne, f., fr., Duchesne, 1544. 

reprise, f., fr., C. Stephanus, Vinetum, 1537 ; B. Textor, Man. de préser- 
ver de pestil.y 1551 ; Pinaeus, 1561 ; Linocier, 158i; etc., etc. [Cette 
plante sert à la reprise, la fermeture des plaies.] 

réprèy'%a, f., Aigle (Suisse), Durheim. — fribourgeois, Savoy. 

rëprèwn, m., vaudois, Savoy. 

herbe de la coupure, herbe à la coupure, herbe à coupure, français de nom- 
breux départements. 



^ 
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herbe-coupure, f.. Somme, Ledieu. — Pas-de-Cal., c. p. M. Ed. Edmowt. 

herbe de caoupasse, Meuse, Labourasse. 

yèp* de copèss\ f. yèp' de coupèss', f., Vosges, Hailî.ant, 

yérV é côpèss\(.,côpèss\ f., envir. de Belfort, VauïïiekïM, 

fû du côpeûr' (= feuille de coupure), f., Chiny (Beig,), /. Fellea. 

fài/ du couahâr (= feuille de blessure), f., Verviers. Hervé, StRvcIoLfBelg ), 

J. Feller. 
yèp* à couahâr, f., Soiron (Belg.), J. Feller. 
grasse tchotte d^ëiifwày' (= herbe grasse de cicatrice], Ban-de^la-Roche, 

Obkrlin. 
herbe au charpentier, français d'un grand n mbre de dépnrtementa. 
foy' d'aghèsse (= feuille des cors), f., PoUeur (Bel^îO, J. Fellf.r. 
érbo deys éndéj'bis (= herbe des dartres), f., Aveyron, VAYSStrR, 
oingteruelle, f., wallon du xv s., J. Camus, Man, namur. (Apptilèe airisï 

sans doule parce qu'elle sert à oindre les hémorroidus.) 
herbe aux amours rudes (les amours rudes sont les hémorroïdes), î., euv. 

de Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Sciîché. (U syffii pour se 

guérir de ce mal de porter des racines de celle plante sur sot . B . 5 . ) 
fleur du brok (= fleur des hémorroïdes), f. , Hautregnrd (Belg.)^ J. F^llsk. 
bénédictus, m., Arles, Laugier. 
bénédUf m., provençal, àchard, 1785. 
benédi, m., provençal, Honorât. — Montpellier, PLAncHoir. 
bénédito, f., Var, Hanrt. 

érba dé Nosiradama, /., Montpellier, Planchon. — H. -Savoie, Cokst. 
érbo dé Nostrodamo, t., Tarn-et-G., Lagr. — Montauban, Cat. — Toulouse, 

TouRN. — Gascon, Woul. — Lot, Soul. — Aude, c. p. M, P. Cai-Mët. 
herbe de Nosiedame, f., Gironde, Laterrade. 
érbo délaDamo, f., Tulle (Corr.), Lépinay. 

érbo dé la sénto-Bièrgés, Lanne-Soubiran (Gers), c. p. M. J. Ducamin, 
herbe à la bonne Vierge, Condé-sur-Huisne (Orne), Joket, 
érba de la Bonna Vierge, f., Savoie, A. Chabeht, p. 57. 
èrbe de la Biéry, f., béarnais, Lespy. 
herbe à la Vierge, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. !'h. Telot. ~ Mayenne, 

liOTTiN. — M.-et-L., r. p. 
herbe de la Mère de Dieu, franc., Borellus, 1669. 
herbe de la Saint-Jean^ herbe Saint-Jean, Bretagne franc. — Anjou. — ■ 

Maine. — Ile-de-France. — Champagne. 
érbo dé san-D%an, f., Tarn, Martrin. — Salignac (Dordogne), r p, 
érbo dé san-Jan, f., Aude, c. p. M. P. Galmet. 
grande herbe Saint-Jean, herbe Saint-Pierre, réveiUe*matin, Mayenne, e. p. 

M. Lambert. 



i 
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joubarbe des vignes, f., franc., M athée, 1559; Pinaeus, 1561. 

chou au Uèvre, Le Mesnillard (Manche), Joret. 

tcheu-lou'livre (= chou le lièvre), m., Plancher-les-M. (Hautc-Saô.), Poul. 

jottede loup, f., Cleurie, Vagney (Vosges), Baillant. 

jotte de conoy\ f. (= chou de corneille), Gerardmer (Vosges), Baillant. 

érbo dé pik, f., Pays d'Albret, Ducomet. 

herbe à la couleuvre^ f., Saint-James (Manche), Joret. 

pain à la couleuvre, f., Champsecret (Orne), Joret. 

yèp' du rat, f., Royompré (Belg.), J. Feller. 

gobe-mouchey Saint-Bilaire-du-Barcouët (Manche), Joret. 

topna, f., Châtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 

tarli de fourê, m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. [Ce nom fait 
allusion à VŒnanthe silaifolia (Bieb.), appelé tarli, dont le port et 
les tubercules ressemblent à ceux du Sedum maximum.] 

iètV du vateh' (= tétines de vache), PoUeur, Oneux, Banneux, Barzé 
(Belg.), J. Feller. 

telephion blanc, m., franc., docum. de 1566, Boucherie. 

sedum-orpin, m , franc.. Bon Jardinier, 1811. 

orpin-reprise, m., français moderne. 

beverès (= vivace), breton, Le P. Grégoire. [E. E.]. 

« Avec l'orpin on fait les couronnes accoustuemement en Pycardic la nuyt 
de Saint-Jean-Baptiste. » Moyen âge, Godefroy, sub verbo crassuk. 
— « Les villageois plantent la 7'eprinse, la nuict Saint-Jean, dedans 
escuelles ou sur tranchoirs de bois, ou dedans quelque fente de 
muraille, son pied estant entouré d'argille et la pendent, là où elle 
demeure longtemps verdie et y croist et fleurit, Tarrousant parfois 
d'eau. » xvi«s., Maison rustique. — « Pour se préserver des maléfices 
on met une tige de cette plante dans les maisons, soit pendue à un 
^ fil, soit étalée sur deux clous; dans cette position elle continue de 

pousser et fleurit comme si elle était en pleine terre. » Maillezais 
(Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — « On cueille l'orpin à la Saint-Jean 
et on le place ensuite auprès du bénitier. Il a la vertu de chasser 
les lubinas (sorcières) de la maison, de la protéger contre tout acci- 
dent. Si la plante fleurit encore le jour de l'Assomption, c'est un 
signe de prospérité ; si elle se flétrit auparavant, un membre de la 
famille mourra dans l'année. » Baygorry (Basses-Pyr.), Les Pyrénées^ 
in-folio, 19 juin 1856. « Rien ne vaut, pour cclaircir la vue et se 
préserver des maux qui la menacent, Vherbe à la reprise passée 
neuf fois dans la flamme des bûchers de la Saint-Jean. Toute per- 
sonne, vraiment prudente, en cueille une tige ou deux avant de se 
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rendre aux feux de joie, et ne manque jamais de s'en finotler les 
paupières dès que les danses et la prière sont Lerminées. Q*e&i en 
remployant de cette manière, et dafis ceUe circonstance seulement 
que l'on peut compter sur ses veitu^ bi^^uf^ji^janles. De rcLour à la 
maison, on s'empresse de suspend pl- la liran^^Uo saiicliflée au-dessus 
de la table, en introduisant son eittrémiLé là {Au^ lar^e dans Tune 
des cavités fbrmées par le défaut d'udhéren^re de \& maîtresse poulre 
avec les planches qui la recouvrent Si la branch*; prend racine dans 
la poussière et le gravier qu'elle j r^jicoiiLi i^ tous les cœurs peuvent 
se réjouir; si elle pauvrit et se dessèche, on peut préparer les vête- 
ments de deuil, l'un des membres de la famille mourra prochaine- 
ment. » Basse-Bretagne, c. par feu L^ F. S^uyé. 

« C'est un remède populaire contre les hémorrhmdes. On fait frire les 
tubercules dans la poêle et on les applique tout rhauds sur le siège 
du mal. Ils doivent être frits dans de la ^rai^^se de truie pour te» 
hommes, dans celle de cochon pour les femmes ^ >^ MMllezak (Vendée), 
c. p. M Ph. Telot. 

u Prenez de la racine récente d'orpin. Suspcndez-la 4 nu fil enlre le* 
deux épaules, ayant soin qu'il y ail autant dt'. nœuds au morceau de 
racine qu'il y a de boutons hémorrohiâuj: ; à mu$ure que La racine se 
sèche, les hémorroïdes se flétrissent, «^t cessent d'être douloureuses, s» 
(Manuel des Dames de Chanté, 1761, p,27t. [Ed. Edu,]), 

(( On cueille V herbe de la Vierge y au lever du soleil, le jour de la Saint- 
Jean et on la suspend au plancher de ta maison en di&aat : 

Herbe, qui t'es arrouf^ade 

Au casau et dens la juadc. 

Bien lountemps en ma niaysoir. 

Ta qu'oubtienguey muuu parduu ; 

Puis après hè-m plà mourî 

Chausi mielhe ne pouyri. 
(: Herbe, qui t'es arrosée, au jai'din et à ifi prairie, ri» lanrittinps dans 
ma maison, pour que j'obtienne mon pardon. EnsuiU fais-moi bien 
mourir, choisir mieux Je ne pourrtm). l^our que la prolcdioit soit 
reconnue efficace, il ne faut pas que la plante se flétiisse avant la 
Saint-Jean de l'année suivante, w Béarn, BARTnËTr, Pratiques de 
sorcellerie, Pau, 1874, p. 10. 

<t Pour ôter l'entendement, mangez de Ir racine de ftiba invet^sa en pou- 
dre; pour le faire revenir, prenez du suc d'oifffîon et en nfietliiz dans 
la bouche. » D'Emery, Rec. de curios.f l(î85t p* 80, 
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érha et UJkmiun, f„ Haate-AoT.. Diss. 

èrha dr ia talhMa, t Coodal Cantal , r. p. 

erk» de i&ê iaikûdo*, f., er6o de lot toOuidaSf Théroodels, Mor-de-Barrei 

AvejTWï , f. p. 
A«T^e «» ciarfentiier. fr. do xti« s.. !i«a. «c Fail. — H.-Marae. — S.-et-O. 
hj^èr au com^reur, Booife CalTados , Joket. 
tffbf d'ardefan, L, Matué-s.-le-M. Deax-Sèvres). r. p. 
ifioudr»^ 'ns écbauUière , f., Finniof Loîre . r. p. ^Ainsi appelée parée 

qq'elle sert à guérir les brùlares. 
èrh^ de la cremadoura, (., Pj r. -Orient , Cohfânto. 
ér64 dfu a^ûeijf, T = herbe des cors , Moatpellier. Gocah, 1762; Plah- 

tiUH^ {Ctîtle pUute sert à ^énr les cors et les ternies., 
jh^itft derjx a*jS€jna. t . nimois, VI5CE5S. 
srb* é c<m6 = h, 201 cors,, f., Poligny Jura , r. p. 

c&rt de* pét ' = cors aux pieds,, m. pi., Monléoo-Ma^oac (B.-Pjrr.), r. p. 
cor, maic. plpr., Sâiût-Ceorges-des-Groseîlliers (Orne), r. p. 
érta de tfarom i-^ h. des verrues , Savoie, Cokst. 
hrrbf awi ktfHorrfiOities, Haute-Marne, c. f . . M. A. Daguin. 
herbe au Umnerrt. Autun S.-et-L.), Congres scient. d'Aut., 1877, p. 37i. 
herbe a ia tonnerre, Sâint-Clémentio (Deux-Sèvresj, r. p. 
erha daou tënh/vru, f., fribourgeois, Chenaux, Le Diable et ses cornés, 

Kribouf^, tl^lù, p. 29. 
èrbo del trouén^ t., trouàny m., Aveyron, Vatssier. 
érbo del irou^ î. , érbo d'agacis, f., Béziers, AzAis. 
iërin, m.. Raïuel Savoie), r. p. 

périijlnile.f^. B.-Pyr., Lespy. (Bénie à la Saint-Jean et jetée au fea elle pré- 
serve de la foudre). 
kerbt de Saint-Joiepk, f., Savoie, A. Chabert. 
eourontif de Saint -Jtnin, f., liégeois, Forir. 
tchapé dsm DJhan 1 - chapeau de Saint-Jean), fleur di sin Djhan, wallon, 

Kkller. 
mère de famiUe^ L^ Nérondes (Cher). — Golonges (Gôte-d'Or), r. p. — Au- 

bentori (Aisne), r. p. (On l'appelle ainsi parce qu'à côté du pied prin- 

dfiïir ^tousse ni quantité de rejetons). 
grahhe d'ardtf\ == graisse d'oreille) f., La Bresse (Vosges), Baillant. 
OUtjt, franc., PtNA£us, 1561; LiNOCiER, 1584. 
Ô^, r, Piancher-lea-Mines (Haute-Saône), Poulet. 
louis, m., Sumeiitron (Yonne), r. p. — Env. de Beaune (C.-d'Or), r. p. — 

Chaiic^nne (Doubs), r. p. 
peHt tùuU, iri.. *amt louis, m., Breteau (Loiret), c. p. M. J. Poquet. 
lori^ r., Ch&Leâutmuf ^Charente), r. p. 
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lia, f.j vaudois, Bridbl. {Le Parterre de Médecine^ Genève, 1745, donne 

pour celte pi. le nom de lalia, probabl. par erreur, ayant cru que 

Tarticle la faisait partie du mot.) 
Ofjnon dé li, m., Urimcnil (Vosges), Haillant. 
glaoujoou, m., Montpellier, Planchon. 
r''nààij' domestique, f., Ban-de-la-Roche, H. -G. Oberli^. 
r^néouày', f., Saulxures (Vosges), Haillant. 
pourpier de mur, m., Sermaises (Loiret), r. p. 
boutourày'go, f., Forcalquîer, c. p. M. E. Plauchud 
kikilijô^ m., Mortagne (Vosges), Haillant 
grodyOy f., La Malène (Lozère), r. p. 

cœur de cornichon (= cœur d'escargot), m., Marquioii (Psia-de-Oj^ r. p. 
herbe au chat, f., Izé (Mayenne), r. p. 
étiy^ètC, f. , Ruffey près Dijon, r. p. 
roiètte, f., Lingèvres (Cr.lv.), Joret. 
créspinél, Pyr.-Orientales, Companyo. (L*auteur ne dit pas de quâlte espèce 

de Sempervivum ou de Sedum il s'agit. ) 
toualèbé, m., jargon de Razey, près Xertigny (Vosges), r, p. 
drouk er scouarn (= mal d'oreilles), breton de Belz (Morbihaii)^ r^ p. :Lft 

feuille pilée et mêlée à de la bouse de vache sert à guérir les iûîiux 

d'oreilles.) 
fëyën lard' (= feuille grosse), breton de Guingamp (CÛ tes -fin -Word), r, p. 
lowkaouen ar gurun (= herbe du tonnerre), breton, r^ p. 
consou en troc'h {— remède des coupures), breton de SaiuLc-Tréphiûe {CÛtes- 

du-N.), r. p. 
hegleo (= faisant bien entendre, bonne contre la surdité), breton, (E. E.) 
houaye, breton vannetais, L'ArmErte. (du franc. ouïe\ an emploie cette 

plante contre les affections d'oreille.) [E. E.]. 

« Vert coumo dé barbajoou = vert comme de la joubarbe, très vert, j] 
Provence, Mistral. 

On croit partout que la joubarbe qui pousse sur le Lc^lL d'une maison pro- 
tège ceux qui y demeurent contre le tonnerre, les $orLs et les maladies. 

« Cette plante fait vivre longtemps les personnes de Iti maison sur laqu^^Ue 
elle croît. » Berry, Laisn. de la S. 

a Pour former des couronnes de Saint-Jean on arrange les roseltt^s de 
joubarbe sur le sol en forme de cercle ; on diapase d^aulres roscUeii 
en croix dans ce cercle. La couronne résiste ainsi cinq ou six semiii- 
nessans périr, quoique non arrosée. Bien que cutte vitalité soit natu- 
relle chez les plantes grasses, le fait passe pour merveille uJt. j* Bel- 
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gique wallonne, Feller. — « La joubarbe passée à traverd le feu de 
la Saint-Jean acquiert certaines vertus curatives. » Saia'onge, Jônain. 

— « Quand la joubarbe est en fleurs, on coupe ses tiges pour les dis- 
poser en croix sur la porte des étables. C'est un préservatif contre les 
maladies du bétail. » Montagne noire (Aude), À. de Ghesnel, Usages. 

— « Pendant POctave de la Fête-Dieu, on fait bénir de la joubarbe 
que Ton suspend chez soi en forme de couronnes et qui en cet état 
pousse plus tard de nouveaux jets. » Dauphiné, Mistral. 

La joubarbe guérit les ampoules des pieds ; on la pile avec de la graisse 
douce ; on l'applique sur le mal et on lui dit : 

Joubarbe, 
Guéris mes pieds du mal, 
Je te donnerai de la salade ; 
Si tu ne les guéris pas, 
Je te hacherai avec mon couteau 
En plus de mille petits morceaux ! 

Haute-Bretagne, P. Sébillot, Litt. pop. 
de la Haute-Bret. 

« La joubarbe ne fleurit que tous les sept ans. » Pithiviers (Loiret), r. p. 

ce Malheur à la maison où la joubarbe fleurit pour la première fois, une 
personne y mourra pendant Tannée. » Ganton de Fribourg (Suisse), 
Chenaux, Le Diable et ses cornes. 

c Ceux qui sont affligés du nouement de Taiguillette mangent de la 
joubarbe ou jonbarde pour le rompre. » Thiers, Traité d. Superstit. 
1697, I. 170. 

« Les muets qui touchent à cette plante se font comprendre plus facile- 
ment. » Naintré (Vienne), r. p. 

Symbolique. — « L'image d'une anjoubarde figurée sur le toit d'une 
maison, signifie : bien qu'elle ne soit plus en terre, elle vit encore. » 
La Feuille, Devises, 1693. — « La joubarbe =je me contente de peu. » 
E. Faucon. « La j . = je n'ai cure de vous. » Belg. wallonne, Wal- 
lonia, 1899, p. 24. — «c Les feuilles de la j. appelée étirette^ déta- 
chées de la plante et envoyées à une jeune fille dans un papier indi- 
quent symboliquement qu'elle donne son cœur à tout le monde, à 
chacun une feuille. » Ruffey, près Dijon, r. p. — Cela se dit ordinai 
rement, ailleurs^ à propos de l'artichaut ordinaire. 
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SEMPERVIVUM ARBORE UM (Linné). 

sedum majus arborescens, semperviuum arborescenSj ahoon arborescens, 

anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
barba Jovis arbor, anc. nomencl., P. MoRiN, 1694. 
Joubarde arborée, f., franc., P. Morin, 1694. 
cedon arborescens, m., franc., Richelet, 1710. 
joubarbe arborescente^ franc., Nemnich. 
joubarbe en arbre, frtnç., Buisson, 1779. 



SEDUM MAXIMUM (Suter). — L'ORPIN. 

1. — lllecebra, latin de Dioscoride, Stadler. 

crassula major, aurum valet^ lat. du moy. â., BARTUOLOiiAEUSt SinùnonM^ 
cité par MOWAT. 

faba inversa, fabaria, 1. du m. â., Matthaeus Silvaticus, cité par Mûwat. 

faba silvestris, faberia inversa, aurivaleneia, 1. du m, â., Mowat* 

crassula minor, crassuda, fabaria, fabria, telephium, $crophukria^ h eu 
m. â., DiEF. 

orpinium, 1. du m. â., Wackernagel, Vocabuliarus opHmus^ iS47. 

arsenicum, 1. du m. â., Mone, Quellend. teutsch. Liier., 1830, p. âS-i 

herba grassulae^ faba grassa, faba graeca, anc. nomenc!.. De Iîûsco, Lumi- 
nare majus, 1496, f» 62, verso. [Selon De B, faba graeca est la tra- 
duction en latin d'une forme du mot populaire en tombardie.] 

faba grossa, faba greca, nomencl. du xv* s., J. Camus, Uop. saL 

faba subersa, nomencl. du commenc. du xvi* s., J. Camcs, Livre d'h. 

vineaiica semperviva, cicotrinum, anc. nomencl., C. ÛESprERUS, 1542, 

grassula major, fabacrassa, nomencl. du xvi« s., Ratîehbeugeh. 

herba amoris, anc. nom., Caesalpinus, De plantis, 1583, 

sancti Johannis herba, tcrophularia média, anc. nomend., Bao&in, De plan- 
tis, 1591. 

portulaca major, scrophularia, anacampseros^ anc. uDmencL., BauriNj 1671. 

sedum telephium^ nomencl. de Linné. 

fève espesse, f., franc., Pinaeus, 1561 ; Pena et Lob., 1570. 

fève grasse^ f., franc., J. Camus, Uop. sal. (xv^ s.); Molenauis, 1587. 

fève reverse, t, fr&nç., E. Philiatre, Très, des rern.^ 1555, p. U7. 

fève inverse , f., anc. fr., Le jardin de santé, 1539, 

érba dé faba, f., érba à toutes lous maous,î., érba daou lat, t, Hontpdlier, 
Planchon. 
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faiéta, f . , finv. de Valence et de Romans (Drôme), Moutier. 

ovpine, f,, fr. duxv's., J . Camus, A/a/i. nam. — Ghâleauroux (Indre), r. p. 

orpim^ m,, anc. fr., EvR. de Conty cité par Godefroy, s. \* crassule. « On 
apiJtîUe orpin le véritable arsenic, » anc. fr., doc. de 1372, GoD. — 
tt On appelle orpiment ou orpin une couleur jaune, métallique et natu- 
relle, dont on se sert pour peindre en mignature et qui est une espèce 
de prtison. » Richelet, 1710. — u Auripigmentum = orpiment, 
giild pigment, a sulphuret of arsenic. » PRIOR. 

orpin, m., fr., J. Camus, Livide (Vh. (commenc. du xvi« s.), C. Stephanus, 
Kmi?/Mm, 1537; Philiatre, 1555; J. Thierry, 1564; etc., etc. 

êrpm. m. Tavaux (Jura), r. p. 

Qrjia, m., Claye (Seine-et-Marne), r. p. 

lùrprtHë^ 1., Chomérac (Ardèche), r. p. 

ar^nCf T., Saint-Georges-dcs-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par les 
lierhoristes de la localité.) 

ckùtrm^ m., anc. fr., C. Stephanus, Vinetum,\^Zl, f«^ 45, verso ; Duchesne, 
tS-U, (Cette plante servait probablement en médecine de succédané 
à Vaioes socotrin ou aloes de Socotora.) 

chicoiriii, m., anc. fr.. L. Duchesn», 1539; Brohon, 1541; Fdchsius, 1546 ; 
Matiiee, 1559; Pinaeus, 1561. 

chicQim, m,, anc. fr., J. Thierry, 1564; Hulsius, 1616. — Samoreau (S.-et- 
Mt], V. p. — Guiscard (Oise), r. p. — Orne, r. p. 

ahkoulin, m., Rainville (Vosges), r. p. 

cicoiin, m-, français, DuEZ, 1678. 

craûsule majeur ^ f., fr., Fayard, 1548. [Elle est grande comparativement 
eIux autres espèces {{^Sediim.] 

petite cra^MiU, f., anc. franc., Duchesne, 1544. [Elle est pe^i/é comparative- 
ment au Semptrvivum tectorum appelé ct^assule]. 

crm.futf, r, anc. franc., GoD. ; Guy de Chauliac. 

granselte, l , anc. fr., Boucherie (docum. de 1556); Chabraeus, 1666. 

gra^JiétOt (., Var, Amic. 

het'îfe fjrasse, f , Anjou, Desvaux. — Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. 

herbe à ta reprise, Aube, Des Etangs. 

reprinse, t., sempervive de vigne, f., fr., Duchesne, 1544. 

reprise, f., IV., C. Stephanus, Vinetnm, 1537 ; B. Textor, Man. de préser- 
ver de peslil.y 1551 ; Pinaeus, 1561 ; Linocier, 1584; etc., etc. [Cette 
planLc sert à la reprise, la fermeture des plaies.] 

répréy^%a, f., Aigle (Suisse), Durheim. — fribourgeois, Savoy. 

rèprèioii, in., vaudois, Savoy. 

herhe de fa coupure, herbe à lu coupure^ herbe à coM/wre, français de nom- 
bfQux départements. 
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herbe-coupure, f., Somme, Ledieu. — Pas-de-Cal., c. p. M. En. EDSOMt- 

herbe de caoupasse, Meuse, Labourasse. 

yèp* de copèss\ f. yèp* de coupèss\ f., Vosges, Baillant. 

yérV é côpèss\{.,côpèss\ f., envir. de Belfort, Vautherin. 

fû du côpeûr' (= feuille de coupure), f., Chiny (Belg.), J. Feller. 

fàt/ du couahâr (= feuille de blessure), f., Verviers, Hervé, btavelot (Belg), 

J. Feller. 
yèp* à couahâr, f., Soiron (Belg.), J. Feller. 
grasse tchotte d^ëi'noày' (= herbe grasse de cicatrice), Ban-de-la-Hoch», 

Obkrlin. 
herbe au charpentier, français d'un grand n mbre do déparlemenls. 
fày' d'aghèsse (= feuille des cors), f., PoUeur (Belg.), J. Feller. 
érbo deys éndérbis {= herbe des dartres), f., Aveyron, Vayssieh. 
oingteruelle, f., wallon du xv s., J. Camus, Man. namur. (Appiilée ainsi 

sans doute parce qu'elle sert à oindre les hémorroïdes.) 
herbe aux amours rudes (les amours rudes sont les hémorroïdes), f., env. 

de Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Souche. (Il suffit pour se 

guérir de ce mal de porter des racines de cette plante sur soi. B, S .) 
fleur du brok (= fleur des hémorroïdes), f. , Hautregard (Belg.), J. Feller. 
bénédictuSj m., Arles, Laugier. 
bénédu, m., provençal, àchard, 1785. 
benédi, m., provençal, Honorât. — Montpellier, Planchon. 
bénédito, f., Var, Hanrt. 

érba dé Nosiradama, /., Montpellier, Planchon. — H.-Savoie, Cohst. 
érbo dé Nostrodamo, f., Tarn-et-G., Lagr. — Montauban, Gat. — Toiïlousc, 

Tourn. — Gascon, Noul. — Lot, Soul. — Aude, c. p. M. P. Calmet. 
herbe de Nostedame, f., Gironde, Laterrade. 
érbo dé la Damo, f., Tulle (Corr.), Lépinay. 

érbo dé la sénto-Bièrgés, Lanne-Soubiran (Gers), c. p. M. J. Ddcamin. 
herbe à la bonne Vierge, Condé-sur-Huisne (Orne), Joret. 
érba de la Bonna Vierge, f., Savoie, A. Chabeht, p. 57. 
érbe de la Bièrif, f., béarnais, Lespy. 
herbe à la Vierge^ f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — Mayenne, 

IJOTTIN. — M.-et-L., r. p. 
herbe de la Mère de Dieu, franc., Borellus, 1669. 
herbe de la Saint-Jean y herbe Saint -Jean, Bretagne franc. — Anjoiin — 

Maine. — lie-de-France. — Champagne. 
érbo dé san-D%an, f., Tarn, Martrin. — Salignac (Dordogne), r. p. 
érbo dé san-Jan, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 
grande herbe Saint-Jean, herbe Saint-Pierre, réveille-matin, M&yetme, c. p. 

M. Lambert. 
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joubarbe des vignes^ f., franc., Mateee, 1559; Pinaeus, 1561. 

chou au lièvre. Le Mesnillard (Manche), Joret. 

tcheU'loU'livre (= chou le lièvre), m., Plancher-les-M. (Haute-Saô.), Poul. 

Jottede loup, f., Cleurie, Vagney (Vosges), Baillant. 

jolie de conôy\ f. (= chou de corneille), Gerardmer (Vosges), Baillant. 

érbo dé pik, f., Pays d'Albret, Ducomet. 

h^rbe à ïa couleuvre, f., Saint-James (Manche), Joret. 

pain à la couleuvrey (., Ghampsecret (Orne), Joret. 

yqt' du rat, f., Royompré (Belg.), J. Feller. 

gobe-mauchej Saint-Bilaire-du-Barcouët (Manche), Joret. 

topnat r, Châtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 

îarti de fourê, m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. [Gc nom fait 
allusion à ïŒnanlhe silaifolia (Bieb.), appelé tarliy dont le port et 
le^ tubercules ressemblent à ceux du Sedum maximum.] 

tètt' du vateh' (= tétines de vache), Polleur, Oneux, Banneux, Barzé 
(Bcig.), J. Feller. 

telephioïi blanCy m., franc., docum. de 1566, Boucherie. 

sedum-oijin, m , franc., Bon jardinier y 1811. 

orpin-reprise, m., français moderne. 

beverès (= vivace), breton, Le P. Grégoire. [E. E.]. 

« Avec Torpin on fait les couronnes accoustuemement en Pycardic la nuyt 
de Saint-Jean-Baptiste. » Moyen âge, Godefroy, sub verbo crassule. 
— K Les villageois plantent la reprinse, la nuict Saint-Jean, dedans 
escuelles ou sur tranchoirs de bois, ou dedans quelque fente de 
muraille, son pied estant entouré d'argille et la pendent, là où elle 
demeure longtemps verdie et y croist et fleurit, Tarrousant parfois 
d'eau. » xvi«s., Maison rustique. — « Pour se préserver des maléfices 
on met une tige de cette plante dans les maisons, soit pendue à un 
El. soit étalée sur deux clous; dans cette position elle continue de 
pousser et fleurit comme si elle était en pleine terre. » Maillezais 
(Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — « On cueille l'orpin à la Saint-Jean 
et on le place ensuite auprès du bénitier. Il a la vertu de chasser 
liis lubinas (sorcières) de la maison, de la protéger contre tout acci- 
dent. Si la plante fleurit encore le jour de l'Assomplion, c'est un 
signe de prospérité ; si elle se flétrit auparavant, un membre de la 
famille mourra dans l'année. » Baygorry (Basses-Pyr.), Les Pyrénées, 
in-folio, 19 juin 1856. « Rien ne vaut, pour cclaircir la vue et se 
préserver des maux qui la menacent, Vherbe à la reprise passée 
neuf fois dans la flamme des bûchers de la Saint-Jean. Toute per- 
sonne, vraiment prudente, en cueille une tige ou deux avant de se 
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rendre aux feux de joie, et ne manque jamais de s'en frotter les 
paupières dès que les danses et la prière sont terminées. C'est en 
l'employant de cette manière, et dans cette circonstance seulement 
que l'on peut compter sur ses vertus bienfaisantes. De retour à la 
maison, on s'empresse de suspendre la branche sanctifiée au-dessus 
de la table, en introduisant son extrémité la plus large dans l'une 
des cavités fbrmées par le défaut d'adhérence de la maîtresse poutre 
avec les planches qui la recouvrent. Si la branche prend racine dans 
la poussière et le gravier qu'elle y rencontre, tous les coeurs peuvent 
se réjouir; si elle pauvrit et se dessèche, on peut préparer les vête- 
ments de deuil, l'un des membres de la famille mourra prochaine- 
ment. )> Basse-Bretagne, c. par feu L. F. Sauvé. 

« C'est un remède populaire contre les hémorrhoïdes. On fait frire les 
tubercules dans la poêle et on les applique tout chauds sur le siège 
du mal. Ils doivent être frits dans de la graisse da truie pour les 
hommes, dans celle de cochon pour les femmes. » Maillerais [Vendée), 
c. p. M Ph. Telot. 

u Prenez de la racine récente d'orpin. Suspendez-la à un fil entre ïea 
deux épaules, ayant soin qu'il y ait autant de nœuds au morceau de 
racine qu'il y a de boutons hémorroïdaux ; à mesure que la racine se 
sèche, les hémorroïdes se flétrissent, et cessent d'être douloureuses. » 
{Manuel des Dames de Charité, 1761, p. 272. [Ed. Edh.J ). 

« On cueille ïherbe de la Vierge^ au lever du soleil, le jour de la Saint- 
Jean et on la suspend au plancher de la maison en disant : 

Herbe, qui t'es arrousade 

Au casau et dens la prade, 

Bien lountemps en ma maysou, 

Ta qu'où btienguey moun perdou ; 

Puis après hè-m plà mouri 

Chausi mielhe ne pouyri. 
{■ Herbe^ qui f es arrosée, au jardin et à la prairie, Dis longtemps dans 
ma maison, pour que f obtienne mon pardon. Ensuite faix-moi bien 
mourir, choisir mieux Je ne pourrais). Pour que la protection soit 
reconnue efficace, il ne faut pas que la plante se fléliisse ayant la 
Saint-Jean de l'année suivante. » Béarn, Barthétt, Pratiques de 
sorcellerie, Pau, 1874, p. 10. 

« Pour ôter l'entendement, mangez de la racine de faba itwtrsa eii pou- 
dre; pour le faire revenir, prenez du suc d'oignon et en meUex dans 
la bouche. » D'Emery, Rec. de curios., 1685, p. 80. 
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SEDUM ACRE (») (Linné). — LA VERMICULAIRE 
BRULANTE 

vermicularis, vemiculariSy crasula vermicularis , herba mûris, sedum minus, 

lat. du moyen âge, DiEF. 
vermicaria, agaone, sedum, seduus, 1. du m. â., Goetz. 
tetroselio, lat. du m. â., Mowat. (Corruption de petroselinon.) 
grassula minor, portulaca agrestis, stmperviva minor, anc. nomcncl., De 

Bosco, Lum. majus, 1490, f-'^ 76. 
testicuH, lat. du m. â., MofiE, Quellen d. teutsch. Liter.y 1830, p. 28i. (Le 

mot est traduit par V allemand muse nklo te.) 
vermiculariay nomencl. du xv» s., J. Camus, L'op. sal., p. 127. 
cauda muris^ lat. des herboristes au xvi« s., Morelius, 1558. 
vernuliaca, lat. du m. â., W. Schmitz, Miscellanea iironiana, ISUC, p. 07. 
vermicularis minor, anc. nomencl., FrcHSius, 1546. 
semperviinim minus, vermiculatum acre., vermicularis, illecebra^ portulaca, 

aizoon acre., sedum minus causticum, aiwon minimum repens, anc. 

nomenl., Bauhin, 1671. 
vermiculaire, f., franc., J. Camus, Op. sal. (xv s.); Brohon, ISil ; etc. etc. 
vermiciilaire mineur., f., franc, du xvi* s.,Dorveaux» Lespl., Prompt, 
vermiculaire brûlante, f., franc., Buisson, 1779 ; etc., etc. 
vermiculaire poivrée^ f., poivre des wwrs, m., Saint-Germain, 1784. 
vèrculèr, f., séduide f., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Noms 

employés par les herboristes de la localité.) 
petite joubar de, f., franc., L'escluse, 1557. 
poivre des murailles., m., franc., Gacon Dijfour, 1808. (Cette plante a un 

goût piquant). 
pouèvre rf'oiscaw, m., Cérilly (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 
joubarbe acre, f., orpin brûlant, m., franc., E. A. Duchesne, 1836. 
orpiss brulày'ré, m., Laguiole (Aveyron), r. p. 
tétin-madame, m., lette de souris, f.. franc., Brohon, 1541. 
tétine de vache, (., Côte-d'Or, Royer. 
tatesori%, f., tecesorite^î., anc. fr., Mowat. 
testesoriXf f., fr. du xvi® s., J. Camus, Livre d'heures. (Mauvaise orthographe, 

probablement parce qu'on ne comprenait pas le mot.) 
teste de souris, f. , franc., J. Camus, L'op. .W. (xv« s.) ; Fayard, 1548. 



(I) Les espèces du genre Sedum soûl nombreuses, mais on leur donne en général les mêmes 
noms qu'au Sedum acre. 



SEDUM ACRE 105 



herbe à la tètte de souris, (., La Ferté-Fresnel (Orne), Letacq. 

tétte de souris, f., Brulon (Sarthc), r. p. 

tèiV di sori, f., wallon, Feller. (La plante est ainsi nommée par comparai- 
son des feuilles rondes et grasses à des mamelons. F.) 

télin de souris^ m., Eure. Niel. — Vimoutiers (Orne), Letacq. — Calvados, 
JoR. 

téton de sourite, m., Montreuil-Bellay (M.-et-L.), r. p. 

tétine de souris^ f., Maine. — Anjou. — Orléanais. — Berrjf, — Bourgo- 
gne. — Ile-de-France. 

passe de rat (= mamelle de rat), f., Villefranche (Rhôie), c. p. M. Déresse. 

titi dé cato, m., Lot, r. p. 

téfino dé cato, f., Gourdon(Lot), c. p. M. R. FouRÉs. — Saint -Alvère (Dord,), 
c. p. M. R. FouRÉs. 

télino dé gatOy t., poupo dé gatOy f., Tarn-et-G., Lagréze. 

titino dé cato, f., Pay-l'Evéquc (Lot), r. p. 

tétine de chatte, fr., Charente, Charente-lnfér., lUe-et-Vil., ImJre, Cher. 

titine de chatte, f., Joué (Indre-et-Loire), r. p. 

trin de souris (= trayon de souris), m., Sébécourt (Eure), Joret, 

sucètV du sori (= tétines de souris), f. pi., Verviers (Belg.), Feller. 

poupèlt', f., Libourne (Gironde), c. p. M. L. Durand-Degrange. 

poupé, fém., Saint-Clémentin (Deux-Sèvres), r. p. 

fnpétt\ f., Marquion (Pas-de-Cal.), r. p. 

couille au loup, f., petite Joubarbe y f., franc., A. Pinaeus. 

couiUe de loup, f., petite joubarbe, f., petit atïoon, m., fr., Du Piïtet, 16î5^ 
11,271 

coulhou dé gatt (= testicule de chat), m., béarnais, Lespy. — Arrcns^H.-Pyt-.), 
c. p. M. M. Camélat. 

queue de souris, f., français, Brohon, 1841. — Lingèvres (Calv.), Jo». 

€ouo dé garriy f., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 

coua d'ra, f., Flumet (Savoie), r. p. 

queue de rat, f.,Thuit-Simer (Eure), Joret. 

crottes de rat, f. pi., Villeneuve-s.-F. (Aisne), c. p. M. L.-B. Riouct, 

crottes de souris, f. pi., fr., D'Auvergne, Secrets de méd., ItiftS, p- 1815, 
— Condé-sur-R. (Eure), JoR. — Caen (Calv.), Jor. — Aisne, c. p. 
M. L.-B. RiOMET. 

crottin de souris, m., normand., Ghesnon cité par Joret. 

herbe à la souris, Beaamesnil (Eure), Joret. 

souris, f., Cangy (Indre-et-Loire), r. p. 

souricette, f., Alençon, Garrouges, Vimoutiers (Orne), Letaoq. — Eure, fiîKtiÉ 
— Calvados, Joret. 

rozin sooubatsé, m., Lot, Fuel. 
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érba dé taUiadura, f., Haute-Àuv., Derib. 

érba dé la talhada, f., Gondat (Cantal), r. p. 

érbo dé lùs ialhados, f., erbo de los tolhados, Thérondels, Mur-de- Barrez 
(Aïeyron), r. p. 

k«rbû au charpentier, (r. du xvrs., Noël du Fail. — H. -Marne. — S.-et-O. 

herhe au couvreur y Bocage (Calvados), Jouet. 

arbe d'ardèyan, f., Mauzé-s.-le-M. (Deux-Sèvres), r. p. 

iUondfïj'ra (= ^chaudière), f., Firminy (Loire), r. p. (Ainsi appelée parce 
qu'elle s^ert à guérir les brûlures.) 

érba dé la cremadoura, f., Pyr.-Orient., Companyo. 

érba da$ aijacis. f. (= herbe des cors), Montpellier, Gouan, 1762; Plah- 
Lsox, (Celte plante sert à guérir les cors et les verrues.) 

MfO deys ayacins, f., nimois, Vincens. 

arh* ^ ciiuo .= h. aux cors), f., Poligny (Jura), r. p. 

cûrs déj pés (— cors aux pieds], m. pi., Monléon-Magnoac (H.-Pyr.), r. p. 

cor, masc. plur^, Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. 

érba dé ifaroui {= h. des verruesj, Savoie, Const. 

herbf auj: hètfwrrhoïdes, Haute-Marne, c. f . , M. A. Daguik. 

herbe au (onnerre^ Autun (S.-et-L.), Congrès scient, d'Aut., 1877, p. 371. 

herbe à la iûnnerre, Saint-Clémentin (Deux-Sèvres), r. p. 

erba daou lënî^y^vroj f., fribourgeois, Chenaux, Le Diable et ses cornés, 
Fribourg, 1876, p. 29. 

érbo dd irouén^ f., tronàny m., Aveyron, Yayssier. 

érbo del irou, t., érbo d'agacis, f., Béziers, Azaïs. 

tërin^ m., FI u met (Savoie), r. p. 

périglade, t.. B.-Pyr., Lespy. (Bénie à la Saint-Jean et jetée au fea elle pré- 
serve de la foudre). 

herbe de Saini-Josephy f., Savoie, À. Chabert. 

couronne de Saint- Jeun y f., liégeois, FoRiR. 

tchapè dsin VJhan {= chapeau de Saint- Jean), fleur di sin Djhan, wallon, 
Fellkr . 

mère de famille^ f., Nérondes (Cher). — Golonges (Côte-d'Or), r. p. — Au- 
be n ton (Aisne), r. p. (On l'appelle ainsi parce qu'à côté du pied prin- 
cipal poussent quantité de rejetons). 

qrahhe d'arày[\ (= graisse d'oreille) f., La Bresse (Vosges), Raillant. 

ou^r, n-aiiçH, PiNAEUS, 1561; Limocier, 1584. 

o^, f., Pjancher-les-Mines (Haute-Saône), Poulet. 

louis, m-, Somentron (Yonne), r. p. — Env. de Beaune (C.-d'Or), r. p. — 
Chaucenne (Doubs), r. p. 

petit k^ui&^ m., saint louis, m., Breteau (Loiret), c. p. M. J. Poquet. 

lori^ r, Châteaimeuf (Charente), r. p. 
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lia, f.j vautlois, Bridel. (Le Parterre de Médecine^ Genève, 1745, donne 

pour cette pi. le nom de lalia, probabl. par erreur, ayant cru que 

l'article la faisait partie du mot.) 
ognon dé /i, m., Urimcnil (Vosges), Haillant. 
glaoujoou, m., Montpellier, Planchon. 
r^nàày domestique, f., Ban-de-la-Roche, H. -G. Oberlin. 
r'néouày', f., Saulxures (Vosges), Haillant. 
pourpier de mur, m., Sermaises (Loiret), r. p. 
boulourày'ijo^ f., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud 
kikilijô^ ni., Mortagne (Vosges), Haillant 
grodyo, f., La Malène (Lozère), r. p. 

cœur de cornichon (= cœur d'escargot), m., Marquioii (I*as-<3û-G.), r. p. 
herbe au chat, f., Izé (Mayenne), r, p. 
étirèll\ f. , RufFey près Dijon, r. p. 
rozètte, f., Lingèvres (Cfilv.), JoRET. 
créspinél, Pyr. -Orientales, Companyo. (L'auteur ne dit pas de quelle espèce 

de Sempervivum ou de Szdum il s'agit.) 
toualèbé, m., jargon de Razey, près Xertigny (Vosges), r. p. 
drouk er scouarn (= mal d'oreilles), breton de Belz (M()rbihan)j r. p. (La 

feuille pilée et mêlée à de la bouse de vache sert à guérir les iiieilix 

d'oreilles.) 
fëyèn lard' (= feuille grosse), breton de Guingamp (Côtys-dn-Nord), r. jl 
louTtaouen ar gurun (= herbe du tonnerre), breton, r. p. 
consou en Iroc'h {— remède des coupures), breton de Saitjte-Trt'phiûe (CÔtes- 

du-N.), r. p. 
hegleo (= faisant bien entendre, bonne contre la surdité), breton. (E, E.) 
houaye, breton vannetais, L'Armërte. (du franc. ome\ uti «inplujû coUa 

plante contre les affections d'oreille.) [E. E.]. 

« Vert coumo dé barbajoou = vert comme de la joubarbe, 1res vert ►^ 
Provence, Mistral. 

On croit partout que la joubarbe qui pousse sur le toit d'une maisan pro- 
tège ceux qui y demeurent contre le tonnerre, les sort? et les uialadiest, 

« Cette plante fait vivre longtemps les personnes de !a maison sur laquelle 
elle croît. » Beiry, Laisn. de la S. 

« Pour former des couronnes de Saint-Jean on arrange les rosettes de 
joubarbe sur le sol en forme de cercle; on dispose d'autres roseltBS 
en croix dans ce cercle. La couronne résiste ai n s» i cinq uu six iseumi- 
nes sans périr, quoique non arrosée. Bien que cette vitalité soit u\\i\\- 
relie chez les plantes grasses, le fait passe pour merveilleux. » Bel- 
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gîque wallonne, F£LLER. — « La joubarbe passée à travers le feu de 
1 la Sam(-iean acquiert certaines vertus curatives. » Sain'onge, Jônain. 

— « Quand la joubarbe est en fleurs, on cuupe ses tiges pour les dis- 
I ptutar en croix sur la porte des étables. C'est un préservatif contre les 

maladie» du bétail. » Montagne noire (Aude), A. de Cbesnel, Usages. 

— « Pendant TOctave de la Fête-Dieu, on fait bénir de la joubarbe 
^ que Ton suspend chez soi en forme de couronnes et qui en cet état 

pous30 plus tard de nouveaux jets. » Dauphiné, Mistral. 

Ka joubarbe ^érit les ampoules des pieds : on la pile avec de la graisse 
douce ; on rapplique sur le mal et on lui dit : 

Joubarbe, 
Guéris mes pieds du mal, 
Je te donnerai de la salade ; 
Si tu ne les guéris pas, 
Je te hacherai avec mon couteau 
En plus de mille petits morceaux ! 

Haute-Bretagne^ P. Sébillot, Lilt. pop. 
de la Haute-Bret. 

fi La joubarbe ne fleurit que tous les sept ans. » Pithiviers (Loiret), r. p. 

« Miilhiïiir il la maison où la joubarbe fleurit pour la première fois, une 
personne y mourra pendant Tannée. » Canton de Fribourg (Suisse), 
Chenadx, Le Diable et ses cornes. 

f Ceux qui sont affligés du nouement de l'aiguillette mangent de la 
Joubarbe ou jonbarde pour le rompre. » Thiers, Traité d. Superstit. 

imi, {. ro. 

K Les muet't qui touchent à cette plante se font comprendre plus facile- 
ment. » Naintré (Vienne), r. p. 

Symbolique. — a L'image d'une anjoubarde figurée sur le toit d'une 
niiiiâOJi, signifie : bien qu'elle ne soit plus en terre, elle vit encore. » 
L\ Feujixe, DeviseSy 1693. — « La joubarbe =je me contente de peu. » 
E. Faicon. « La j . =je n'ai cure de vous. » Belg. wallonne, Wal- 
loniay ISSiO, p. 24. — « Les feuilles de la j. appelée étirette, déta- 
chées de La plante et envoyées à une jeune fille dans un papier indi- 
quent symboliquement qu'elle donne son cœur à tout le monde, à ' 
chacun ujie feuille. » Rufliey, près Dijon, r. p. — Cela se dit ordinai 
rement, ailleurs, à propos de l'artichaut ordinaire. 
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SEMPERVIVUM ARBORE UM (Linné). 

sedum majus arborescens, sempervivum arborescenSy aiioon svbot'escenSy 

anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
barba Jovis ar bot', anc. nomencl., P. MoRiN, 1G94. 
joubarde arborée, f., franc., P. Morin, 1694. 
cedon arborescens, m., franc., Richelet, 1710. 
joubarbe arborescente^ franc., Nemnich. 
joubarbe en arbre, frtnç., Buisson, 1779. 



SEDUM MAXIMUM (Suter). — KORPIN, 

1. — lllecebra, latin de Dioscoride, Stàdler. 

crassula major, aurum valet^ lat. du moy. â., Barthoi^ohaeus, Sin<moma^ 
cité par Mowat. 

faba inversa, fabaria, 1. du m. â., Matthaeus Silyaticue^^ cité par Mowat. 

faba silvestris, faberia inversa, aurivaleneia, l. du m.d.^ Mowat. 

crassula minor, crassuda, fabaria, fabria, telephium, scrophulafHa, 1- du 
m. â., DiEF. 

orpinium, 1. du m. â., Wackernagel, Vocabuliarus opiimust 1&47, 

arsenicum, 1. du m. â., Mone, Quellend. teutsch. Liter., Î830, p. 28i, 

herba grassulae^ faba grassa, fabagraeca, anc. nomencl., Dk Bosco ^ Lumi- 
nare majus, U96, f° 62, verso. [Selon De B. faba grarca est k tra- 
duction en latin d'une forme du mot populaire en Lambardie.j 

faba grossa, faba greca, nomencl. du xv* s., J. Camus, L'op. sal. 

faba subersa, nomencl. du commenc. du xvi« s., J. Camus, Livre d'h. 

vineatica semperviva, cicotrinum, anc. nomencl., C. Gesîîebls, 1542. 

grassula majot\ fabacrassa, nomencl. du xvi« s., Ratzewbeïigeh. 

herba amoris, anc. nom., Gaesalpinus, De plantis, 1583. 

sancH Johannis herba, scrophularia média, anc. nomencl., Bauuin, De plan- 
tis, 1591. 

portulaca major, scrophularia, anacampseros^zxic. nomencl,, Qaubim, 1671. 

sedum telephium^ nomencl. de Linné. 

fève espesse, f., franc., Pinaeus, 1561 ; Pena et Lob., 1570. 

fève grasse, (., franc., J. Camus, L'op. sal. (xv» s.); Mounakus, 1587. 

fève reverse, {.^ franc., E. Philiatre, Très, des rem., 1555, p. 147. 

fève inverse , f., anc. fr., Le jardin de santé, 1539. 

érba dé faba, t, érba à toutes tous maous,î., érba daou M, f,, HontpeUier^ 
Planchon. 
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favéla, f. , env. de Valence et de Romans (Drôme), Moutier. 

orpincy f., fr.duxvs., J. Camus, ^an. nom. — Ghâteauroux (Indre), r. p. 

orpitHy m., anc. fr., EvR. de Conty cité par Godefroy, s. v* crassule. « On 
appelle orpin le véritable arsenic, » anc. fr., doc. de 1372, GOD. — 
« On appelle orpiment ou orpin une couleur jaune, métallique et natu- 
relle, dont on se sert pour peindre en mijçnature et qui est une espèce 
de poison. » Richelet, 1710. — « Auripigmentum = orpiment, 
gold pigment, a sulphuret of arsenic. » PRIOR. 

orpin, m., fr., J. Camus, Livre d'h. (commenc. du xvi* s.), C. Stephanus, 
17/ic/wm, 1537; Philiatre, 1555; J. Thierry, 156i; etc., etc. 

érpmy m. Ta vaux (Jura), r, p. 

orpa, m., Claye (Seine-et-Marne), r. p. 

lorprènë^ f., Chomérac (Ardèche), r. p. 

arfiney f., Saint-Georges-dcs-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par les 
herboristes de la localité.) 

cicotriny m., anc. fr., C. Stephanus, Vinetum,ibZl, f®* 45, verso ; Duchesne, 
1544. (Cette plante servait probablement en médecine de succédané 
àValoes socotrin ou aloes de Socotora.) 

chicolriny m., anc. fr., L. Duchesnb, 1539 ; Brohon, 1541 ; FucHSius, 1546 ; 
Mathee, 1559; Pjnaeus, 1561. 

chicotin, m., anc. fr., J. Thierry, 1564; HuLSius, 1616. — Samoreau (S.-et- 
M.), r. p. — Guiscard (Oise), r. p. — Orne, r. p. 

cliicoutin, m., Rainville (Vosges), r. p. 

cicotin, m., français, DuEZ, 1678. 

crassule majeur y f., fr., Fayard, 1548. [Elle est grande comparativement 
aux autres espèces de Sedum.] 

petite crassule, f., anc. franc., Duchesne, 1544. [Elle est p6/i7e comparative- 
ment au Sempei^ivum lectorum appelé crassule]. 

crassule, f., anc. franc., God. ; Guy de Chauliac. 

grassette, f , anc. fr.. Boucherie (docum. de 1556); Chabraeus, 1666. 

grassélo, f., Var, Amic. 

herbe grasse, f , Anjou, Desvaux. — Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. 

herbe à la reprise. Aube, Des Etangs. 

reprinscy f., sempervive de vigne, f., fr., Duchesne, 1544. 

reprise, f., fr., C Stephanus, Vinetum, 1537 ; B. Textor, Man. de priser- 
ver de pestil., 1551 ; Pinaeus, 1561 ; Linocier, l58i; etc., etc. [Cette 
plante sert à la reprise, la fermeture des plaies.] 

réprèy'Mij f., Aigle (Suisse), Durheim. — fribourgeois, Savoy. 

rëprèwn, m., vaudois, Savoy. 

herbe de la coupure, herbe à la coupure, herbe à coupure, français de nom- 
breux déparlements. 
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herbe-coupure, f., Somme, Ledied. — Pas-dM'aV , €. p. M, Ed. Edmont. 

herbe de caoupasse, Meuse, Labourasse. 

yèp* de copès8\ f. yèp' de coupèss\ f., Vosges ^ lÏAir.LANî. 

yérV é côpèss',{.,côpèss\ f., envir. de Belfort, V^LiTuEniM, 

fû du côpeûr' (= feuille de coupure), f., Chitiy (Belg.), J, Fellem. 

fài/ du couahâr (= feuille de blessure), f., Verviiirs. Hervé, Mavelol (Belf ), 

J. Feller. 
yèp* à couahâr, f., Soiron (Belg.), J. Feller. 
grasse tchotte d'ëi'nàày* (= herbe grasse de etotrice), Ban-de-ïa *fttHïiic, 

Oberlin. 
herbe au charpentier, français d'un grand n miirp dû rtépartemcnb. 
fày^ d'aghèsse (= feuille des cors), f., Polleur [Belp,), J. Felllu. 
érbo deys éndéf^bis (= herbe des dartres), f., Avi*yri>n, Vàyssier. 
oingteruelle, f., wallon du xv s., J. Camus, Maiu mmttr. (Aiiptîlée aînif 

sans doute parce qu'elle sert à oindre les lif^mnrruïdoâ.) 
herbe aux amours rudes (les amours rudes sont Iva hémorroïdes), (., çq¥. 

de Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B, Soïicbé. (N suffit pour se 

guérir de ce mal de porter des racines de celle piaule &nr soi . B. S.) 
fieûr du brùk (= fleur des hémorroïdes), f. , Haulregîird iBelg.), J, Feller. 
bénédictus, m., Arles, Laugier. 
bénédUy m., provençal, Achard, 1785. 
benédi, m., provençal, Honorât. — Montpellier. Tlanchon 
bénédito, f., Var, Hanry. 

érba dé Nostradama, 1., Montpellier, Planchon. — ïl.-Snvoic, Coïïst. 
érbo dé Nostrodamo, f., Tarn-et-G., Lacr. — Montauban, Cat. — Toulouse, 

TouRN. — Gascon, Woul. — Lot, SouL. — Audi;, c. p. M. !\ Calmet. 
herbe de Nostedame, f., Gironde, Laterrade. 
érbo délaDamOy f.. Tulle (Corr.), Lépinay. 

érbo dé la sénto-Bièrgés, Lanne-Soubiran (Gers,, c. p. M. J. Dut^AHiN, 
herbe à la bonne Vierge, Condé-sur-Huisne (Orne), Jûret, 
érba de la Bonna Vierge, f., Savoie, A. Chabeht, p. 57. 
èrbe de la Bièry, f., béarnais, Lespy. 
herbe à la Vierge, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. hi. Telot. — Ifayenne, 

IJOTTIN. — M.-et-L., r. p. 
herbe de la Mère de Dieu, franc., Borellus, 16B11. 
herbe de la Saint-Jean, herbe Saint -Jean, Brclagne fianç- — Atijoii. — 

Maine. — Ile-de-France. — Champagne. 
érbo dé san-D%an, f., Tarn, Martrin. — Salignac (Uordojjne), r. p 
érbo dé san-Jan, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 
grande herbe Saint-Jean, herbe Saint-Pierre, révi^ille-malin. Mayenne, c, p. 

M. Lambert. 
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joubarbe de* vignes, f., franc., Màthee, 1559: Pinaeds, 1561. 

chou au Uèvre, Le Mesnillard (Manche), Joret. 

tcheu'lou'livre (= chou le lièvre), m., Plancher-les-M. (Hautc-Saô.), Poul. 

jatte de loup, f., Cleurie, Vagney (Vosges), Baillant. 

jotte de conày\ f. (= chou de corneille), Gerardmer (Vosges), Baillant. 

érbo dé pik, f., Pays d'Albret, Ducomet. 

herbe à la couleuvre, f., Saint-James (Manche), Joret. 

pain à la couleuvre, f., Champsecret (Orne), Joret. 

yèp' du rat, f., Royompré (Belg.), J. Feller. 

gobe-mouche, Saint-Bilaire-du-Barcouët (Manche), Joret. 

topna,î., Ghâtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 

tarlidefou7% m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. [Ce nom fait 
allusion à VŒnanthe silaifolia (Bieb.), appelé tarliy dont le port et 
les tubercules ressemblent à ceux du Sedum maximum.] 

tétf du vateh" (= tétines de vache), Polleur, Oneux, Banneux^ Barzé 
(Belg.), J. Feller. 

telephion blanc, m., franc., doeum. de 1566, Bodcherie. 

sedum-orpin, m , franc., Bon jardinier, 1811. 

orpin-reprise, m., français moderne. 

beverès (= vivace), breton, Le P. Grégoire. [E. E.]. 

« Avec Torpin on fait les couronnes accoustuemement en Pycardic la nuyt 
de Saint-Jean-Bapliste. » Moyen âge, Godefroy, sub verbo crassiik. 
— (( Les villageois plantent la reprinse, la nuict Saint-Jean, dedans 
escuelles ou sur tranchoirs de bois, ou dedans quelque fente de 
muraille, son pied estant entouré d*argille et la pendent, là où elle 
demeure longtemps verdie et y croist et fleurit, Tarrousant parfois 
d'eau. » XVI* s., Maison rustique. — « Pour se préserver des maléfices 
on met une tige de cette plante dans les maisons, soit pendue à un 
fil, soit étalée sur deux clous ; dans cette position elle continue de 
pousser et fleurit comme si elle était en pleine terre. » Maillezais 
(Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — « On cueille Torpin à la Saint-Jean 
et on le place ensuite auprès du bénitier. Il a la vertu de chasser 
les lubinas (sorcières) de la maison, de la protéger contre tout acci- 
dent. Si la plante fleurit encore le jour de T Assomption, c'est un 
signe de prospérité ; si elle se flétrit auparavant, un membre de la 
famille mourra dans l'année. » Baygorry (Basses-Pyr.), Les Pyrénées. 
in-folio, 19 juin 1856. « Rien ne vaut, pour cclaircir la vue et se 
préserver des maux qui la menacent, Vherbe à la repHse passée 
neuf fois dans la flamme des bûchers de la Saint-Jean. Toute per- 
sonne, vraiment prudente, en cueille une tige ou deux avant de se 
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rendre aux feux de joie, et ne manque jamais de s'en frotter les 
paupières dès que les danses et la prière sont terminées. C'est en 
l'employant de cette manière, et dans cette circonstance seulement 
que Ton peut compter sur ses vertus bienfaisantes. De retour à la 
maison, on s'empresse de suspendre la branche sarLcUTiéc nu-des^u^i 
de la table, en introduisant son extrémité la plus large dans l'une 
des cavités fbrmées par le défaut d'adhérence de la maîtresse poulre 
avec les planches qui la recouvrent. Si la branche prend racine dans 
la poussière et le gravier qu'elle y rencontre, touâ ïes cœurs peuvent 
se réjouir; si elle pauvrit et se dessèche, on peut préparer les vête- 
ments de deuil, l'un des membres de la famille mourra prochaine- 
ment. » Basse-Bretagne, c. par feu L. F. Sauvé. 

« C'est un remède populaire contre les hémorrhoïdes- On fait frire les 
tubercules dans la poêle et on les applique tout chauds »ur le «iége 
du mal. Ils doivent être frits dans de la graisse de truie pour les 
hommes, dans celle de cochon pour les femmes. » Maillerais {VeridéG)^ 
c. p. M Ph. Telot. 

u Prenez de la racine récente d'orpin. Suspendez-la i un fil entre les 
deux épaules, ayant soin qu'il y ait autant de nœuds au morceau de 
racine qu'il y a de boutons hémorroïdaux ; à mesure que la racine se 
sèche, les hémorroïdes se flétrissent, et cessent d'être douloureuses. i^ 
{Manuel des Dames de Charité, 1761, p. 272. [Ed. Em.] ). 

« On cueille ïherbe de la Vierge^ au lever du soleil, le jour de U Saint- 
Jean et on la suspend au plancher de la maison en disant : 

Herbe, qui t'es arrousade 

Au casau et dens la prade, 

Bien lountemps en ma maysou, 

Ta qu'où btienguey moun perdou ; 

Puis après hè-m plà mouri 

Chausi mielhe ne pouyri. 
{■ Herhe^ qui t'es arrosée, au jardin et à la prairie, }m longtempx dans 
ma maison, pour que j'obtienne mon pardon. En<iuiie fatK-mai bien 
mourir^ choisir mieux je ne pourrais). Pour que la protection soit 
reconnue efficace, il ne faut pas que la plante ise HuLri^se avant la 
Saint-Jean de l'année suivante. » Béarn, Bàrtbètv, Praliquts de 
sorcellerie y Pau, 1874, p. 10. 

(k Pour ôler l'entendement, mangez de la racine de faba inversa en pou- 
dre; pour le faire revenir, prenez du suc d'oignon et en mettez dans 
la bouche. » D'Emery, Rec. de curios., 1685, p. SU, 
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SEDUM ACRE (») (Linné). — LA VERMÎCULAIRE 
BRULANTE 

vtrmiculariSy vemicularis, crasula vermicularis , herba mûris, sedttm minus, 

lat. du moyen âge, DiEF. 
vermicaria, agaone, sedum, sedutis, I. du m. h., Goetz. 
tetroselio, lat. du m. â., Mowat. {Corruption de pelr ose linon.) 
grassula minor, portulaca agrestis, semperviva minor, anc. nonicncl., De 

Bosco, Lum. majus, 149G, f"^ 76. 
testiculij lat. du m. â., MofiE, Quellen d. teutsch. Liter.y 1830, p. 284. (Le 

mot est traduit par Tallemand musenhlole.) 
vermicularia, nomencl. du xv"s., J. Camus, L'op. sal., p. 127. 
cauda muris^ lat. des herboristes au xvi« s., Morelius, 1558. 
vernuliaca, lat. du m. â., W. Saïunz, Miscellanea tironiana, 1896, p. 67. 
vermicularis minor, anc. nomencl., Fuchsius, 1546. 
sempervivum minus, vermiculatum acre, vermicularis, illecebra, portulaca, 

aizoon acre, sedum minus causticum, aizoon minimum 7-epens. anc. 

nomenl., Bauhin, 1671. 
vermiculaire, f., franc., J. Camus, Op. sal. (xv s.); Brohon, IS^il ; etc. etc. 
vermiculaire mineur, f., franc, du xvi* s.,Dorveaux, LespL, Prompt, 
vermiculaire brûlante, f., franc., Buisson, 1779 ; etc., etc. 
vermiculaire poivrée, f., poivre des murs, m., Saint-Germain, 1784. 
vèrculèr, f., séduide f., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Noms 

employés par les herboristes de la localité.) 
petite J outarde, f., franc., L'escluse, 1557. 
poivre des murailles, m., franc., Gacon Dijfour, 1808. (Cette plante a un 

goût fûquant). 
pouevre d'oiseau, m., Cérilly (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 
Joubarbe acre, f., orpin brûlant, m., franc., E. A. Duchesne, 1836. 
orpiss brulày'ré, m., Laguiole (Aveyron), r. p. 
tétin- madame, m., telle de souris, f.. franc., BrohON, 1541. 
tétine de vache, f., Côte-d'Or, Royer. 
iatesorii, f., tecesorite, f., anc. fr., Mowat. 
testesorix, f., fr. du xvp s., J. Camus, Livre d'heures. (Mauvaise orthographe, 

probablement parce qu'on ne comprenait pas le mot.) 
teste de souris, f. , franc., J. Camus, L'op. sal. (xv« s.) ; Fayard, 1548. 



(1) Les espèces du genre Sedum sont nombreuses, mais on leur donne en général les mêmes 
noms qu'au Sedum acre. 
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herbe à la tètte de souris, t, La Ferté-Fresnel (Orne), Letacq. 
tètte de souHSy f., Brulon (Sarlhe), r. p. 

tètt* di sori, f., wallon, Feller. (La plante est ainsi nommée par comparai- 
son des feuilles rondes et grasses à des mamelons. F.) 
tétin de souris^ m., Eure, Niel. — Vimoutiers (Orne), Letaco< — Calvados^ 

JOR. 

téton de sourite, m., Montreuii-Bellay (M.-et-L.), r. p. 

tétine de souris^ f., Maine. — Anjou. — Orléanais. — Berry^ — Boyrgo* 

gne. — Ile-de-France. 
posse de rat (— mamelle de rat), f., Villefranche (Rhôie), c. p. M. Déhesse. 
titi dé cato, m., Lot, r. p. 
tétino dé cato, f., Gourdon (Lot), c. p. M. R. Fourés. — Saint -Alvère (Dord,), 

c. p. M. R. FOURÉS. 
tétino dé gato^ (., poupo dé gato, f., Tarn-et-G., Lagréze. 
titino dé cato^ f., Puy-l'Evêque (Lot), r. p. 

tétine de chatte, fr., Charente, Charente-Infér., lUe-et-Vil., Indre, Cher* 
titine de chatte^ f.. Joué (Indre-et-Loire), r. p. 
irin de souris (= trayon de souris), m., Sébécourt (Eure), Joret. 
sucètV du sori (= tétines de souris), f. pi., Verviers (Belg.), Fellïb. 
poupèlt\ f., Libourne (Gironde), c. p. M. L. Durand-Degrangk. 
poupé, fém., Saint-Clémentio (Deux-Sèvres), r. p. 
pipétt\ f., Marquion (Pas-de-Cal.), r. p. 
couille au loup, f., petite Joubarbe, f., franc., A. Pinaeus. 
couille de loup, f., petite Joubarbe, f., petit aiioon,m., fr., Du Pïnet, 1625, 

11,272. 
coulhou dé gatt (= testicule de chat), m., béarnais, Lespy. — Arren^^H.-Pyr.), 

c. p. M. M. Camélat. 
queue de souris, f., français, Brohon, 1841. — Lingèvres (Calv,), JoR. 
couo dé garrij f., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
coua d'ra, f., Flumet (Savoie), r. p. 
queue de rat, f.,Thuit-Simer (Eure), Joret. 

crottes de rat, f. pi., Villeneuve-s.-F. (Aisne), c. p. M. L.-B. Biouet, 
crottes de souris y f. pi., fr., D'Auvergne, Secrets de méd., ltJ68, p. 1S6. 

— Condé-sur-R. (Eure), JoR. — Caen (Calv.), JoR. — Aisne^ c. p. 

M. L.-B. Riomet. 
crottin de souris, m., normand., Ghesnon cité par Joret. 
herbe à la souris, Beaumesnil (Eure), Joret. 
souris, f., Cangy (Indre-et-Loire), r. p. 
souricette, f., Alençon, Carrouges, Vimoutiers (Orne), Letacq. — luro, Niel. 

— - Calvados, Joret. 
rozin sooubatsé^ m., Lot, Puel. 
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ra%in fèy m., rin /e, m., provençal, Mistral. 

raiin dé coulobro, m., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

raùn dé sèrp, (= raisin de serpent), m., Apt (Vaucluse), Cougnon. 

ro%i^ dé ter, m., Souillac (Lot), r. p. 

raisin de rai, m., Sassenage (Is.), c. p. M. Ed. Edmont. 

rou%in dé rata, m., Bourg-Saint-Herre (Valais), c. p. Eo. Eomont. 

rëzin de ratta, m., Bex (Suisse), Ddrheim. 

ro/t~ dé cato, f., Gourdon (Lot), c. p. M. R. FouRÉs. 

raisin de crapaudy m., Sermaises (Loiret), r. p. 

raiin-babi (= raisin-crapaud), provençal, Mistral. 

raùn d'oou diable, m., env. d'Avignon, Palun. — Moyen Dauphiné, Mou- 

TIER. — Montpellier, Planchon. 
razin dé téoulisso (= raisin des toits), m., ra%in dé térro, m., Arles , 

Laugier. 
raiin de muralio, m., env. de Briançon, c. p. feu Ghabrand. 
raziné dé muràyo, f., provençal, Gastor. 
raû^s, m. pi., Belmont (Aveyr.), c. p. M. Ed. Edmont. 
rozis, m. pi., Autoire, (Lot), r. p. 

roûnous, masc. plur., Aveyron, Vayssier. — La Malène (Lozère), r. p. 
rajinous, m. pL, Brive (Corrèze), Lépinay. 
râùgnày m., Nuits (Côte-d'Or), Ph. Garnier. 
raùnétchy m9i%c. pi. (le sing. est raiinétt), L'Argentière (Hautes- Alpes), 

r. p. 
raziné, m., Aix-en-Pr., Royer de Fonsc. — B.-du-Rh., Vill. — Avignon, 

Palun. — Var, Hanry. 
rèùnè, m.. Montbéliard, Gontejean. 
rëiënè, m., Vaudois, Durheim 
ris sauvage, m., ris saouvagé, m., ris saouvarf^fc, m., Montpellier, Magnol, 

1686 ; GouAN, 1762. — Le Vigan (Gard), Rouger. 
ri sarvath (av. th. angl.), m., La Ghapelle (Sav.), r. p. 
ris fé, m., Bouches-du-Rh., Villen. — Var, Hanry. 
ris bastar, m., Gard, Pouzou. 
ris dé paré, m., provençal, Mistral. 
Ws, m., Suisse, Vicat, 1776. — Aveyron, Vayssier. 
riz jaouné, m., ri%ét,m., Montpellier, Planchon. 
mousse Jaune, f., Ghampsecret (Orne), Joret. — Orne, Letacq. 
mousse de mer, fr., Heugon (Orne), Letacq. — Maillezais (Vendée), c. p. 

M. Ph. Telot. 
mosse dé bouquet, f., Gleurie (Vosges), Thiriat. 
mouron, m., Linas (Seine-et-Oise) , r. p. 
mourè, m., Sébécourt (Eure), Joret. 
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thym de crapaud, m., Cherbourg, Le Jolis, cité par Joret. 

cèrfeu rf' bon Dieu, m., Cleurie (Vosges), Thiriat. 

çorfeu dibon Dieu, m., Eloyes (Vosges), Haillant. 

pourpi, m., Clerval (Doubs), r. p. 

pourpie% sauvage, m., Du Pinet, 1660, p. 364. 

orpt* gri'pan, m., Rosières-aux-Salines (Meurthe), r. p. 

pain (Toweaii, m., anc. fr., L'ëscluse, 1557 : Mounaeus, 1587.— Anjou. 

— Franche-Comté. — Bourgogne, — Champagne. — Lorraine.— Savoie» 
pain d'ou'ilô, m., Marnay (Haute- Savoie), r. p. — Muustr CottuiMi 

Varlet. 
pain d'ôyo, m., Aube, Des Etangs. 
pa d'aouMly m., H.-Gar., c. p M. P. Fagot. 
pa d'ooucèl, m., Aveyron, Vayssier. 
pô d'ooucèl, m., Salelles (Lozère), r. p. 
pô d'oucé, m., H.-Loire, Deribier. — Chamalières (Haute-L.). c. p. M, Ed^ 

Rdmont. 
jatte d'ohé (= chou d'oiseau), f.^Saulxures (^Vosges), Haillawt. 
jotte de loup, f., Cleurie (Vosges), Baillant. 
pain de coucou, Doubs, Beauquier. 
pain de milan, m., Allier, r. p. 
pain d'alouette^ m., Châtenay (Seine-et-Marne), r. p. — Paars (Aisne), c- p, 

M. A. Guillaume. 
pipi d'alouette, m., Beine (Marne), c p. M. A. Guillaume. 
pain à la pupute {= p. à la huppe), m.,env. de Montfort (L-et-V.), r. p^ 
pain de mogneû, m., Lhuys, Bruys (Aisne), c. p. M. L.-B. IUohet. 
pan de rata, m., càyé de rata, m., fribourgeois, Savey. 
pain à la souris, m., Fontenay-le-Marmion (Calvad.), c. p. M. E. LEf^HAEîD. 

— Bretteville-sur-Laize, Gonneville-sur-Merville (Calv.), Joret. 
blé à la souris, m., Bocage (Calvados), Joret. 

pàn dé sarnalha (= pain de lézard), Larboustet Luchon (H.-Gar.), Sacaze, 

et c. p. M. B. Sarrieu. 
pain au crapa, m., Agon (Manche), r. p. 
éngrày'sso-moutoun, m., Apt (Vaucluse), Colignon. 
éngrày'sso-galino, m., euv. d'Avignon, Palun. 
gràysso-poulo, m., toulousain, Tournon. — Lot, r. p. 
grasso-poulo, m., grato-poulo, m., Aveyron, Vayssier. 
picO'poulo, m., env. de Bodez, r. p. — Aveyron, Vayssier, 
papacolon, m., Vaudois, Parterre de médecine, Genève, I74r>, — Goiièva, 

Humrert. — Chambéry, Colla.— Albertville (Sav.), Cokbt. 
poule, m., Aube, Des Etangs. 
chapon, m., Ile d'Oléron, c. p. M. Ë. Lemarié. 
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chapàô, m., Saint-Pierre d'Oléron, c. p. M. Ed. Edmont. 

pi7'ote, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. (La feuille ressemble 
assez à une pire = poumon, foie.) 

chaton, m., Anjou, Desvaux. 

bèrbiyètVj f., Mayenne, c. p. M. Lambert. 

brabiyètt\ f., Villez-sous-Bailleul (Orne), Joret. 

mina, m. plur., Calvados, Joret. 

mimi, m., Char-Inf., c. p. M. E. Lemarié. — Pithiviers (Loiret), r. p. 

pain d'épiceSy m., Dives (Calvados), r. p. 

gru d' mur, m. pi., Poligny (Jura), r. p. (Les enfants mangent la graine.) 

cerise de tuile^ f., Luçon (Vendée), c. p. M. Ed. Edmont. 

herbe de gënisse {= herbe de jeime vache), Guernesey, r. p. (On en donne 
aux jeunes vaches pour qu'elles entrent en chaleur.) 

plànto grasso, f., H.-Pyr., r. p. 

plànto gracho, f., Le Buisson (Dordogne), r. p. 

herbe grasse, f., Loiret, r. p. 

grosséto, f., Lot, r. p. 

crosse «/èp'(= herbe grasse), f.,î/èp« du ^eM(= herbe de toit), wallon, Fellkr. 

barbe de dchieuve, f., Ban de la Roche, H. G. Oberlin. 

barbe de chieut\ f., Moyenmoutier (Vosges), Baillant. 

herbe de bôrbe^ f., Gérardmer (Vosges), Baillant. 

pey^uque d'Adam, f., env. de Sainte-Menehould (Marne), c. p. M. A. Guil- 
laume. 

herbe aux hérnorrhoïdes, Anjou, Desvaux. 

hei^be aux cors^ herbe aux poireaux^ herbe aux verrues^ Baute-Marne, c. 
p. M. A. Daguln. 

clérè, m., Saint-Léonard (B. -Vienne), r. p. 

trique-madame Q-), f., fr., Fuchsius, t546; Vallambert, Man. de nourr, les 
enf , 1565, p. 358 ; Pena etLoBEL, 1570; Le Bon, Ethym. fr., 1571; etc., etc. 

triche-madame, f., franc.. Le Bon, Etymol. franç.^ 1571, p. -49. 

trippe-madame, f., tripe-madame, f., franc., Solerius, 1547 ; Vinet et 
MiZAULD, Maison champ., 1607, p. 248 ; Jardinier franc., 1654; etc. 

triple tnadame, masc. Suite des dons de Cornus, 1742, II, 459. 

trmca-dama^ Montpellier, Planchon. 

crott-mèdèm\ f., env. de Baccarat (Meurthe), r. p. 



(*) Il est difficile de savoir ce que signifie ce mol. Je trouve dans mes notes: « Je te don- 
nerai un pourpoint de tripe-madame. » xvii" s. Cyrano de Birg., éd. Jacob, p. 306, — 
« Tripe = velours de laine », doc. de 1030, Hev. d. soc. sav., 1876, p. 548. — [Tripe- 
madame pourrait donc signifier tricot de laine de madame ?] — ^^ Double trique-madame! 
= juron. • Sir P. Robert, Confessions de Pied de fer, 1&45, I, 58. 
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traînée d'or, t., Caudebec-lès-Elbeuf (S.-Inf.), r. p. 

pi", m., Sainl-Georges-Lapouge (Creuse), r. p. 

dyoupiny m., Saint-Julien-sur-Sarthe (Orne), r. p. 

orpin Jaune, m., franc., Nemnich. 

petite goubarbe, Vallée de l'Oison (Eure), Coquerkl. 

JènètOy f., env. de Valence (Drôme), r. p. 

vèrola, f., Châlillon-de-Michaille (Ain), r. p. 

herbe aux tuiles, françiis, Bastien, 1809. 

envies, f. pi., Châleauneuf (Charente), r. p. 

ormias, m. pi., Douvres (Calvados), Joket, 

vivetrjou (= vit toujours), herbe de mille ans, herbe des sorders, Cliar- 

Inf., c. p. M. E. Lemarié. 
binbilin, m., Chomérac (Ardèche), r. p. 
biHyan" tine, f., env. de Rennes, r. p. 
muraille (murày'), f., Provins (Seine-et-Marne), r. p. 
clam'cyô, m., Tavaux (Jura), r. p. 
lia, f., Jura suisse, Durheim. 

perratin, m., perrofeni, m., Château d'Oex (Suisse), Vicat. 
misère, f., Mayenne, c. p. M. Lambert. (Appelée ainsi parce qui*, là nû nUa 

pousse, le terrain est de mauvaise qualité.) 
marquet, m., Iranç. dialectal, E. A.. DuchEsne, 1836. 
herbe saint Joseph, Mayenne, c. p. M. Lambert. 
reine-vierge, f., Pissy-Poville (Seine-lnf.), r. p. 
rabavil, m., franc., GoD., texte de 1545; J. Thierry, 1564. 
orpinaja, m., jargon de Razey près Xertigny (Vosges), r. p, 
brignen-mogupT {= gruau de muraille), breton de l'île de Si^rri cf ilftCUV 

den-Cap-Sizun (Finistère), c. p. M. H. Le Carguet. 
bHgnen-logod (= gruau de souris), breton, Troude. 
redereûk vian (= petite coureuse?), breton d'Esquibien (Fiuî>t(*'re> c. p. 

M. H. Le Carguet. 
yreun-roch (= grains de rocher), breton, Liégard ; Marécial. 

« Pour savoir s'il fera beau temps ou si l'on se mariera ou si Von tùh^^ua 
dans une affaire quelconque, on épluche une à une les élamifjes de la 
fleur après avoir fait le signe de la croix et craché dajis sits^ ihhEus, 
en disant : Boule de feu, boule de feu. Si je mens, fit ai f*n enfer, 
si je ne mens pas, j'irai au ciel. Si on arrive à enlever U\ Oeniitiv 
étamine en même temps qu'on prononce le dernier membre iJc 
phrase, on réussira. » Avon (Seine-et-Marne), r. p. 

« Si une jeune fille aime cette plante, c'est sign« qu'elle est Lièï iJdiicCh a 
Naintré (Vienne), r. p. 
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SEDUM ALBUM (Linné). - L'ORPIN BLANC 

i . -* iempermaum minus album, sempervivum foemina, sedum foerhinoy 

tragui hcrha, anc. Domencl., Bàuhin, 1671. 
vermù^laire majeur, t., aison le mineur, m., fr. du xvi» s., Dorveàdx, 

LetpL 
raisin d'ours, m., Moûtiers (Sav.), c. p. M. Ch. Joret. 
rèuiiï, m,, Scci ^Savoie), c. p M. Ch. Joret. 
ra^inétt^ rtjt hlàn bastavy Montpellier, Planchon. 
irique blaudn*, f., français, Bàstien, 1809. 
caeackel, m., provençal, Solerius, 1547. 
cQchin-caché, m., Apt (Vaucluse), Colignon. 

tnérony m., ijhidt-ra, f., env. de Montmélian (Sav.), c. p. Ed. Edmont. 
ÈOtfrftn, m., MaïUezais (Vend.), c. p. M. Ph. Telot. — Ile de Ré, r. p. — 

Fresâînes (D.-S.), c. p. M. B. Soucbé. — Neauphle-s.-E. (Orne), r. p. 

(La feuille ressemble à un boudin). 
$akiit$Oj r., Tarn-ct-t}., Lagr. — toulousain, Visnër. 
taoucisso, f.» AuviUar (Tarn-et-G.), c. p. M. G. Lalanne. 

Le SAdum album ressemble beaucoup au Sedum acre^ sauf que le premier 
a des flt'urs blanches et le second des fleura jaunes ; aussi on confond 
presque toujours ces deux plantes sous les mêmes noms. 



SEDUM CEPAEA (Linné) 

cepaea, latin de Pljse. 

iédum favx oignon, franc., Lam. et Cand., 1815. 
ùiginon de la Saint- Jean, Loire, A. Legrand. 
cèbo fpvo, r, provençal, Lions. 
grà^ssQ-poulo, m., provençal., HoifN. 
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roigélOf r, Apt (Vaucluse), Cougnon. 
roufèlo, f., toulousain, Tournon. 
percepierre. Bocage (Calvados), Joret. 



RHODIOLA ROSEA JH 



SE DU M ALTISSIMUM (Poireau). 

gros rasiné, m., Var, Hanry. — Montpellier, Planchub. 
matatèno, f., Pays d'Àlbret, Duc. 

SEDUM ANACAMPSIJROS (Linîîe]. 

brunéta (f montagna, I., Tarentaise (Savoie, Colla). 
érbo dé Nostro-DamOj t, provençal, Honn. 

SEDUM REFLEXUM (Linné). 
farfara, f., Séez (Savoie), c. p. M. Ch. Joret. 

RHODIOLA ROSEA (LiKsà). 

po^toL /3tÇa, grec ancien, selon FuCHSius, 1546. [Quia contrita ro&as redu- 

let. F.] 
rodia radix, latin, selon FucHSius, 1546. [Les ignorants ont vu dan^ ce nom 

la racine de Rhodes. F.] 
rhodia radix, rosea radix, anc. nomencl., Bauhin, 1671, 
orpin rose, m., franc.. Buisson, 1779. 

racine à odeur de rose, racine de Rhodes, franc., Sa[NT-€ermajn, 17S4. 
sédum odorant, rhodiole, franc., Bastien, 1809. 
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il2 SAXIFRAGA COTYLEDON 



SAXIFRAGÉES 



SAXfFfiAGA (M (Genre). (Linné). — LA SAXIFRAGE. 

sanaria, lat. de Dioscoride, Stadler (?) — (Le mot est donné comme l'équi- 
valent du grec (TK^ifpayov; il faut sans doute lire saxaria.) 

lapidaria, lat. du iv s. ap. J.-C, Oder. (Identificat. incertaine.) 

saxifraga, saxifrega^ saxifriga^ saxifrica, latomus, benedicta, cleticon, lat. 
du moy. âge, Djefenbach. 

saxafragium, lat. du xiv s., W. Stokes.. Welsh plantn. 

saxifrage^ f., franc, du xv s., Godefroy. — franc, mod. 

salsifranha, f., anc. prov., Rayn. 

salsifrage, f., anc. fr., Barry, Abrégé des secrets, 1639, p. 6. 

frainpieiTe {= frangit petrum), franc, du w" s., Godefroy. 

romptpierre, ronippierre, rompiere, anc. fr.,J. Camus, Man. nam. (xv© s.); 
ÀPULEius Platonicus, édit. de 1543; Molinaeus, 1585. 

herbe à la piètre, f., Dagny-Lambercy (Aisne), c. p. M. L. B. Riomet. 

érbo dé coMpo-(/i (=11. de coupe-doigt), f., Saint-Léonard (Haute-Vienne), r. p. 



SAXIFRAGA COTYLEDON (Linné). 

cotylédon^ lat. de Pline. 

umbilicus Veneris minor, cotylédon tninor, cymbalion mitwr^ acetabulum, 

nomencl. de 1592, Ratzenberger. 
aiioum sen^atum, crassula sei^ata, cotylédon minus sedi folio^ palmaria 

(talis antequam caulem producat}, phyllon^ anc. nomencl., Bauhin, 

1671. 



(0 Ces plantes sont ainsi appelées parce qu'elles poussent à travers les rochers et les 
pierres. D'après la doctrine de la Signature elles doivent naturellement guérir la pierre et 
a gravclle. 



fc._ 



SAXIFRAGA GRANULATA US 



saxifrage dentelée, f., cotylée des Alpes, f., sedum pyramidal^ w.f fmnç.^ 
Saint-Germain, 1784; Bon jardinier pour Van XIU\ HorlmtUeur 
franc., 1853. 
joubarbe pyramidale, f., franc., Buisson, 1779. ^ '• 

bâton saint- José, m., La Hague (Manche), Fledrv. * ^ 



SAXIFRAGA UMBROSA (Linné). 

mignonette, f., amourette, f., franc., Bon Jardinier pour l'an Xllh 
mignonet, m., franc., Tollard, 1838. 

dépit des peintres, désespoir des peintres, inimitable, franc*, Mail. 
nias d'Espagne, m .^ Samer (Pas-de-Gal.), c. p. M. B. de Kerhemvè. 
patte d'oujô, f., Ramecourt (Pas-de-Cal.), c. P. M. Ed. Editont. 



SAXIFRAGA GRANULATA (Linné}. 

granula solis, granum, grana, lat. du moy. â., Diefenbach, 

saxifraga alba, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

saxifrage, f., sausifrage, t., fr. du xiv» s., Dorveaux, Antid,, p. 92, 

casse-pierre, rompt-pierre, franc., Saint-Germain, 1784. 

brisse-pierre, rompe-piére, rome-piére, Valenciennes, Hécàrt^ 

sou^ssifouss, m., La Malène (Lozère), r. p. 

traouco-roco, m., Var, Amic. 

traouca-pèy'ra, m., Montpellier, Planchon. 

traouca-pèyres, m., Larboust et Luchon (H. -G.), c. p. M. B. Sakîiieu ; 

Lacaze. 
bruo, f., Albi (Tarn), r. p. 
tsasso, f., Estandeuil (P.-de-D.), r. p. 
saxifrage granulée, casse-caillou, franc., Bastien, 1809. 
saxifrage blanche, franc., Lecoq, 1844. 
grolhac, m., Laguiole (Aveyron), r. p. 
grâlièta, f., Janlèta, f., Saint-Geo rges-des-Groseilliers (Orne), r. p, fGes 

noms sont employés par les herboristes de la localitéH) 
biôs hommes, m. pi., Douvres (Calvados), Joret. 
bouquet des dames, m., Saint-Pol (Pas-de-C), c^ p. M. En. Edm^ïNT. 
bassiyouno, f., Var, Amic. 
lâtyâ, m., Velorcey (Haute-Saône), r. p. (On s'en sert» pour teindre les œufs 

de Pâques.) 
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i 1 4 Cil RYSOSPLEN lUM A LTERNIFOLIUM 



SAXlFJiAGÂ ROTUNDiFOLlA (Linné). 

^ettuif %anicU de montagne^ franc. ^ Buisson, 1779. 

erha chin codëré (= h. sana coulure), trba à thin cÔderè (= herbe à cent 
coutureâjf fribourgeojs^ Savoy, 

SAXIFRAGA MUSCOIDES (Wulpen). 

saxifrage maune^ i., mousse, l, ga^on turc, m., popiUe de rat, f., franc., 

aaxifrafje mouaseme, i., franc., TalujîIïi 1838. 

i/asw mousse^ m,, herbe nk&usse^ L, gn^n discret, m., franc., Mail. 

SAXIFRAGA HIRCULUS (Linné.) 
geumpmni, fau^ cUte^ franc. ^ Saixt^Germauï, 1784. 

SAXIFHAGA CHASSIFOLIA (Linné.) 

saxifrage de Sibérie^ frani;., SAiNT-CEftMAiw, 1784. 
thédts Mtmgols, thé de Sihérit, franc. , Mail. 

SAXIFRAGA SAH\fENTOSA. 

soJ^frage de la Chine, franc., Tollahd, 18U5. 
fruitier d' Espagne ^ franc., Mail. 

CHRYSOSPLEMUM ALTKBNIFOLWM (Linné.) 

saxifraga aureùy cht^ijaoxplenitim, hepatica palustris, anc. nomencl., 

Bauwin. 1671. 
nasturiium petraeum, hepatica aurea, anc. nomencl. des officines, Rosen- 

TBAL. 

$axift^ge dorine, (., franc., Buissoif, 1779. 

s^a^ifrage dorée. L, cresson de rochu, m,, Herbe d^archamboucher^ franc., 

Saint-Oefwiais, 1774. 
dùrmCi Li hépatique ikirce, f., fiaQç., KeyKiCH, 1793. 



CHRYS08PLENIUM ALTERNIFOLIUM Hf^ 

cresson doré, m., franc., Pougens, Art de conserutrla santé, Iftî5, p, tGW. 
herbe contre la pierre, romplpierre dorée, frani;., Mijliîjaeu.s, 1587. 
brisa-pètfraSy m., Le Vigan (Gard), Koiigeh. 
cresson de rocher, hépatique des marais^ franc., LECoq, 1844. 
reine de fontaine, Ban-de-Ia-Roche, OtEULin. 
œil de hô (= œil de crapaud), Saulxure^ (Vosges), Haillast, 
grëmé dé crapaud (slarmes de cr.), f. pl-i érfro ù la goia doué (= li. k h 
goutte d'or), f., fribourgeois, Sav. 
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14IÏ LASERPITIUM SILER 



OMBELLIFÈRES 



LASERPITIUM LATIFOLWM (Linné.) 

Uhanotis latifolia, libanotis alba, libanotis minor, seseîi aethiopicum^ anc. 

nomencl., Bauhin, 1671. 
seseii aethiopicum dbum, libanothis Theophrasli alba, anc. nom , Ratzen- 

BERGER. 

fjmliana alba, cervaria alba, anc. nom. des officines, Rosenthal. 
centaurée blanche, faux turbith, turbilh bâtard, laser d'Hercule^ franc., 

E.-A. DUCHESNE, 1836. 

iurbiih des montagnes j franc., Loiseleur. 
cachtbugade, franc., P. Belon, Remonstrances, 1558, f«» 36. 
t»éureUj Beaufort près Albertville (Savoie), Chabert, Noms, 
tsëwélaf f.. Aime (Savoie), c. p. M. Marjolet. 

LASERPITIUM SILER (Linné.) — LE SERMONTAIN. 

sil montanum.M. du me s. ap. J.-C, Apicius, De opsoniis, cité par Meyer, 

Gesch. d. Bot,, H, 248. — lat. du iv s. ap. J.-C, Oder. — lat. du 

m. â., DiEF. 
siter^ sileus, lat. du iv s. ap. J.-C, Oder. 
silits montanuSj silos montanus, siseli, siselium, siseleos, sisileus, sisilius, 

spondolion, lat. du moy. â., Goetz. 
aiter montanum, sermontanum, sermontana, sirmendana, sinonus, syno- 

num, sileos, seselL seselis^ seselium, seli, silis, siliy sisileris, lat. du 

m. â., Dief. 
viminam latum, platyciminum, lat. du xiir s., Aegidii carmina, édit. Chol'- 

LANT, 1826, p. 201. 
plaiociminium, lat. du moy. âge, Mowat. 
pMûciminumy lat. du xv s., De Bosco, 1496. 
s/se/ettm, lat. du xiv^ s., Dorveaux, Antid, 
liguisticum, anc. nomencl., Bauuin, 1671. 



b 



LASERPITIUM GAXXICUM HT 



cermontaygney f., fr. du xiii* s., Godefrot. 

sirmontain, m., senemontain, m., fr. du xiv* s., Doryeaux^ Antid., 

p. 92. 
sormontaing, m., fr. du xiv s., BibL de Vécole d. chartes, 1860^ p^ 219. 

— anc. fr., Pigeon et Vie, 1892. 
surmontain^ m., anc. fr., UArbolayre, s. d. (vers 1490); Le grand her- 
bier en fr., s. d. (vers 1520) ; J. Camus, Op. sal. (xv^ s.). 
sermonlarij m., anc. fr., Fayard, 1548. 
sermoniain, m., anc. fr., Philiatre, Très, des rem., 1555; Pinaeïis, 1561; 

Propriétés des simples, 1569; Guidon des apothicaires, 1578; Leno- 

CIER, 1584 ; etc. 
sermontaine, f., franc., Lobelids, 1591. 
sUermontain, m., anc. fr., Ch. de Saint-Germain, Le médecin royal, 1655, 

p. 57. 
siremontauj m., Alpes, Solerius, 1549. 
sërmontain, m., sëmonlin, m., Alpesvaudoises, Durheim. 
sërmè, m., sëmontan, m., Suisse, Bridel. 
surmounto, f., Cévennes, Sauv., 1785. 
sesely m., franc., Philiatre, Très. d. rem., 1555. 
fénoul dé cola, m., granda pasténargUy f., Montpellier, Plancaon. 
cumin large, m., fr., Chabraeus, 1666. 
commin sauvage, m., franc., Arnoul, 1517, f"" 39, s\ 
11 y a souvent confusion entre les noms du Lase7'pitium siler tit ncax ilti 

Seseli montanum. Voir plus bas. 



LASERPITIUM GALLICUM (Linné). 

sil galUcum, petroselinum gaUicum, Jat. du iv» s. ap. J.-G., Obeh. 
laserpitium gallicum, laset'pitium mûssilioticum, anc. nomencL^ Haubut, 

1671. 
siler fiançais, m., franc., Du Puy-Monclar, 1563, A" 116. 
sermarsilien, m., franc., Bretonnayau, Générât, de lhomme,iî^, f '' 144, r. 
angélicassa, f., Gard, Pouzolz. — Montpellier, Planchon. 
^rQS fénoun, m,, Apt (Vaucluse), Colignon. 
«tts^rtcg, f., anc. f.,JuNius, 1577. 
batouira, f., provençal, Honnorat. 

Il y a souvent confusion entre les noms du Laserpitium galli<:tim et cc\i% 
du Seseli massiliense. Voir plus bas; 



H 8 ORLATA GRANDIFLORA 



THAPSiA GABGANICA (Linné). 

ihapsia, M. de Pltse. 

[emhijo silvestris, ferulagfi, M. de Dioscoride, Stadler. 

capjifl, herba Iruianorum {= Iierbe ûçs truands, des mendiants), lat. du 

moy. 4ge, Mowat, 
Ih^sia majûr^ îhapsia taroiae fùHo, iurhilh album, turhith montis Gar- 

qani, aoc, Dumeiicl., Bambin, Ï67L 
turpelhum spurium, anc. noinencL des officines, Rosenthal. 
tapsCj f , ri\ du XV' a,, J. Camus, Op. sal. 
turttiîhgrk, m., franc., Vallot, 1665, 



THAPSIA VILLOSA (Linné). 

xeseii pdoponense, nomencl. du xvi' a,, Ratzenberger. 
thapsia lalifoHatnUosfj^ anc, nomencl., Bauhin, 1671. 
iurpMum, a ne. nomencl, des ofïictties espagnoles, Rosenthal. 
îurbiih vêtjéiah m., thaime^ f., françt., Buisson, 1779. 
malherhej L, français dmlectnï, Lamahck etCAND., 1815. 
lîassadèkir f., Le Vigan (Gard), Rouger. 
tapsia^ lama, MontpeUier, Planchon. 

erbo à iiqou camisos. T., Bézîersj PtAHCHoN. — provençal, Lions. 
iinièrOt L, Var, Amic. 



ORLAYA GRANBIFLOBA (Hoffmann). 

caucûliEj dauÉaideaj lapptda, nomend. du xvi* s., Mattirolo. 

caucatis aniensis echimUt tnttgno flore, caucalis coronata umbellata, tribu- 
lus sytttenins, rmjrrhis lappa, iappa agrestis, lappa campes tris, 
hipputa canaria, echinophora, une. nomencl., Bauhin, 1671. 

caucaHs grandifhra^ nomencl. de Linné ► 

iP'atô^ m, pi. 4 Anjou, Desvaux. (Le^ fiiuts sont épineux.) 

iirata, m. pi., eny. de Pamproux (Deax-Sèvres), c. p. M. B. Sooché. — 
Chftr^-lnf., c. p. M. E. Lemarié. 

tp^tém, m. pu, provcti^^al, Régitis. 

gratrè, m. pL, Haute- Marne, c. p. M. A, Daguin. 

grapoun, m. pL, Aix-en-Pr,, Gar. — B.-da-Rh., Vill. — Var, Hanrt. 

gmmpoun, m. pl.^ lâmpourdo, l^ Api. (Vaucluse), Cqlignon. 
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laputs^ m. pi., Tarn-et-Gar., Lagréze. 

aiguUleUes, aiguiUie^ Calvados, Joiet. 

angretW, f., Centre, Jaubert. 

cagnots (= petits chiens), m. pi., Larboost et Luchon (Haute- Gar.), c. p. 
M. B. Sarrieu ; Lagaze. 

goiusés (= petits cbiens), m. pi., Saint-Pons (Hérault), Bartbës. -- Aude, 
c. p. M. P. Calmet. 

cochons, m. pi., Allier, £. Ouyier. 

gorè, m. pi., Vivonne (Vienne), c. p. M. B. Souche. 

herbe à la truie, Yilleneuve-s.-F. (Aisne), c. p. M. L.>B. Riomet, 

treû, f. pi., hérissonnéef f., mélinô, m,, Ai^ou, Desvaux. 

giroville, franc, dialect., E.-A. Duchesne, 1836. 

grande persillée, fr., Maine-et-Loire, Bastard, SuppUm, à tn Flore, An- 
gers, 1812, p. 52. 

cahite, f., Oise, Graves. 

coqua, f., Annecy, Colxa. 



ORLAYA PLATYCARPOS (Koch). 



gros grapoun, m. pi., Bouches-du-Rhône, Villeneuve. 
gros gràmpoun, m. pi., Àpt (Vaucluse), Cougnon. 



DAUCUS CAROTA (Linné). — LA CAROTTE SAUVAGE. 

1. — carota(})t lat. de Columelle, 9, 4. — - lat. de Dioscoride, Stadleb, 
pastinaca erralica, lat. de Pline. 
careta, cariota, pastinaca. pastinatia, pastinax, pastinaculus, lat. du moy. 

âge, Goetz. 
carvita, lat. du vin« s., Charlemagne, CaptttU, de vill. 
carielay lat. du xv s., J. Camus, Op. sal. 
daucusy sistra, lat. du m. à., Diefenb. 
daucus asininus, l. du m. à., Cockayne ; J. Camus, L*op. sal. ; Bkunschwig, 

1505; W. Stokes, Medic. Ms. 
bauciQy bracosa, morellay scumana, lat. du m. â., Pritz. et Jess. 
pastinaca sylvestris, baucia, anc. nomencl., Ardoiko, 1562. 



0) Ce mot est appareaté avec carum et carvi, noms d'une espèce voisine ; Tcfr pbs bu. 
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pastinaca erratica rustica, pastinaca asinina, tiomehcl. du xvi* s., Ratzem- 

BER6ER. 

pastinaca tenuifolia sylvestris, daucus agrestU, daucun officinarum^ staphy* 

Unu8 sylvestriSf anc. nomencl., Bâuhin, 1671. 
pastonnade saulvage, f., franc., Cotereau, Colum.^ i^bt, p. 32â. 
pastenade sauvage,' f.^ franc., Cotgbave, i650. 
carotte sauvage, f., panet sauvage, m., franc., Fughsius, 1546. 
fausse carotte, carotte bâtarde^ Normandie, Jorrt. 
coroto dé tsoval, f., Tauriac (Lot), r. p. . 
panaiSf m.^Aftj^a, Desyaiix. — Char«-Inf., c. p. M. E. Lemarié. 
pané, m., env. de J^amproux (Deiw-Sèyres), c. p. M. B. Souche. 
pané, m., Beine (Marne), c.p. M. A. Guiu^aume. 
pçtëtanargo^ t, Ayvillar (T.-et-G.), c. p. M. 0. Lalanne. 
pastonargo, f., Beaumont-de-L. (T.-et-G.), c. p. M. £d. Eomomt. 
pasténargo, f., toulousain, Visner. 

pasténago, f., Pays d'Albret, Ddcomet. ' 

pastënaghe, f., La Teste (Gironde), Moureau. 
pasténày'gOy f., Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous. 
pascanade, f., Pithiviers (Loiret), r. p. — Mayenne, Dottin. — Maine-et-L., 

Desvaux. — Trévières, Isigny (Calvad.), Joret. 
pashënade, f., pascaode, f., Mayenne, Dottin. 
pascarade, f.. Vire (Calvados), Joret. 

panare, f., Char.-Inf., c. p. M. E. Lemarié. — Env. Montargis (Loiret), r. p. 
panère, f., blaisois, Thibault. 
penitre, Nice, Colla. \ : . 

savédges bàhhtégnas, m. pi., savédges béttnèy\ f. pi., Ban-de-la -Roche, 

OBER^,IN,. . 

parsiyéy f., pèrsiyé, f.. Centre, Jaubert. , , " 

pèrsiyèf m., blaisois, Thibault. 

Jacarèyo^ f., provençal, Honnorat. 

ghoulo, f.. Die (Drôme), Moutier. 

girouya, f., Gard, Pouzolz. . > 

girouyo, f., Aix-en-Pr., Boyer de F. — Avignon, Palun, r- Apt (Vaucl ), 

Col. 
dyéroulyOj f., Le Vigan (Gard), Bouger. 
éscarbichott, m., Coupet (L.-et-G.), c. p. M. G. Lalanne. 
/tfua;-c/iem, m., franc., Saint-Germain, 1784. 
c//évri, m., Centre, Jaub. — Allier, E.Olivier, —env. de Beaune (Côte- 

d*Or), r. p. — Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. [Comparez le mot 

chervij nom d'une plante de la même famille.] 
À^/iémo/r, f., Aube, Des Etangs ; Guénin. 
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tjùPmU'r t, Aube, Des Etangs; Guénin ; Baudouin. — limir-Murun, t jk 

M. A. Daguin. 
qtwijaiiif. f,, Bourberain (Côte-d'Or), Rabiet. 
marange^ t, Troyes, Grosley. — Aube, Des Eiangs. 
morûtufe, W, Aix-en-Othe (Aube), Monchaussé. 
téU d'àn£f f, Aaneville (Manche), r. p. 
hibeù^ m., Gravai (Seine-Inf.), Joret. 

Hir Mangof des govioUes ou carottes sauvages = faire tnatffrt* citt're^ te 
vmiitHler de peu comme nourrilure. » Troyes, Ghusleï. — h &ie maa- 
sçer -uni des carottes = même sens. » Français, LEmniXt ^J^i- Cùm 



lLlLCU:s CAHOTA DOMESTICA (Linné). - LA OAROTTK 



pasîinttcn gfjUica, lai. de Pline. 

pffsictui, paslmatia, pastinatium, pasnatica, daiico, daucio^ Rtofiianu»^ sta^ 

philon^ carota^ cariota^ 1. du m. â., Goetz. 
pmimma ruhca, 1. du xiir s., Petrus de CRESCENnsi,cité \vu Meyih (if^dt- 

paHifitjca fiitmestica, 1. du xv" s., J. Gamus, Lop. sal. 

pastinaca saliva^ slaphylinus sativus, dattcus domesiuuSf juner, çavotia, 

f'anUu avcea, anc. nomencl., Bauhin, i671. 
hancia, anc. nomencl., Gordus, 1535. 
pantijiiiqtte, f,. franc., Textor, Pestilence, 1551, p. 55. 
pdstinaque rumje, f. ,fr. du xvp s.,Mém. de Vacad. de NimeA. iMi. \k il3l 
pastèttatja^ f,, anc. prov., Rayn. — Montpellier, Loret. — Laibl^ve (Hér.)» c. p. 

M Ed. Edmont. — Lamalou (Hér.), c. p. M. Ed. Eduunt. 
pasietkfgh^ f, anc. pr., Rayn. 
paslanaga. f., rarota, f., Pyr.-Orient., Gompanyo. 
pasiènmjù, t., Anduze (Gard), ViG. — Le Vigan (Gard), HftiTC, 
p^siétxmjQ^ f., Courdon (Lot), c. p. M. R. Fourés. — S^int-Alvére (Dord^), 

c, p. M, R. Fourés. — Le Buisson (Dord.), r. |i — Env. d Ëspaiion 

fAveyr.), r. p. 
bû^timi'^h^A., Vallée d'Aspe (Pyrénées), Lespy. 
rislt'm^p, r , miîssin du xv« s., Goo. 
lHistêiHiiti:kfi. f., Tulle (Corrèzt^), LÉpinay. 

(ifhv. W, Salignac (Dordogne), r. p. 

ijfjé. r . env. de Saint-Flour (Gantai), r. p. 
^'^'^^^^Ht^" '^ ' ^^^^® (Gorrèze), LÉpinay. 
pÉi.firjîl^^nusc., Brétenoux (Lot), r. p. 
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pastinaca erratica rustica, pastinaca asinina, tiomehcl. du xvi* s., -IUt2en- 

BERGER. 

pastinaca lenuifolia sylvestris^ daucus agrestUy daucus of/icinarumyStaphtf* 

linus sylvestriSt anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
pastonnade saulvage, f., franc., Cotereau, Colum.^ 1552, p. 32â. 
paspenade saupage,f(., franc., Gotgbave, 1650. 
carotte sauvage, (., panet sauvage, m., franc., Fuchsius, 1546. 
fausse carotte, carotte bâtarde^ Normandie, JoRW. 
coroto dé tsoval, f., Tauriac (Lot), r. p. . 
panais, m.^Ânjoa, DEsyAiix. — Ghar.>Inf., c. p. M. E. Lemarié. 
pânéy m.y env. de J^amproux (Deu|[ -Sèvres), c. p. M. B. Souche. 
pané, m., Beine (Marne), c.p. M. A. Guiu^aume. 
p^tanargo, t., AuviUar (T.-et-G.), c. p. M. G. Lalanne. 
pastonargo, f., Beaumont-de-L. (T.-et-G.), c. p. M. £d« Edmont. 
pasténargo, f., toulousain, Yisnrr. 
pasténago, f., Pays d'Albret, Ducomet. ' 

pastënaghe, f., La Teste (Gironde), Moureau. 

pasténày'go, f., Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous. 

pascanade, f., Pithiviers (Loiret), r. .p. — Mayenne, Dottin. — Maine-et-L., 

Desvaux. — Trévières, Isigny (Caivad.), Joret. 
paskënade, f., pascaode, f., Mayenne, Dottin. 

pascarade, f.. Vire (Calvados), Joret. 

panare, f., Char.-Inf., c. p. M. E. Lemarié. — Env. Montargis (Loiret), r. p. 

panère, f., blaisois, Thibault. 
penitrCy Nice, Colla. \ 

savédges bàhhtégnas, m. pi., savédges béttnèy\ f. pi., Ban-de-la-Roche, 
Ober^in.. ' ' 

parsiyé, î., pèrsiyé, f., Centre, Jaubert. , , / 

pèrsiyè, m., blaisois, Thibault. 

jacarèyoy f., provençal, Honnorat. 

gifoulo, f., Die (Drôme), Moutier. 

girouya, f., Gard, Pouzolz. , . 

girouyo, f., Aix-en-Pr., Boyer de F. — Avignon, Palun, p Apt (Vaucl ). 
Col. 

dyéroulyoy f., Le Vigan (Gard), Bouger. 

éscarbichott, m., Coupet (L.-et-G.), c. p. M. G. Lalanne. 

faux-chervi, m., franc., Saint-Gejimain, 1784. 

d/évri, m.. Centre, Jaub. — Allier, E.Olivier, —env. de Beaune (Côte- 
d'Or), r. p. — Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. [Comparez le mot 
chervi, nom d'une plante de la même famille.] 

échëviott', f., Aube, Des Etangs ; Guénin. 
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gôvioWf f., Aube, Des Etangs; Gdénin ; Baudouin. — Haute-Marne, c, p. 

M. A. Daguin. 
govyaiitV, f., Bourberain (Côte-d'Or), Rabiet. 
marangey f., Troyes, Grosley. — Aube, Des Eiangs. 
morangey f., Aix-en-Othe (Aube), Monchaussé. 
tête d'âne, f., Anneville (Manche), r. p. 
bibeû, m., Gravai (Seine-Inf.), Joret. 

« Manger des goviotles ou carottes sauvages = faire maigre chère j se 
contenter de peu comme nourriture. » Troyes, Grosley. — « Ne man- 
ger que des carottes = même sens. » Français, Leroux, Dtct. com^ 



DAUCUS CAHOTA DOMESTICA (Linné). - LA CAROTTE 

pastinaca gallican lai. de Pline. 

pastena^ pastmatia, pastinatium, pasnatica, dauco, daucio, stafiioniu^, sia- 

philon, carota, cariota^ 1. du m. â., Goetz. 
pastinaca rubea, 1. du xiip s., Petrus de Crescentisi, cité par Metek. tiesdr 

d. Bot. . 

pastinaca domestica, 1. du xv° s., J. Camus, L'op. sal. 
pastinaca sativa^ staphylinus sativus, dattcus domesticus, siser, carotta, 

carota crocea, anc. nomencl, Bauhin, i671. 
baucia, anc. nomencl., Cordus, 1535. 
paslinaque, f., franc., Textor, Pestilence, 1551, p. 55. 
pastinaque rouye, f. ,fr. du xvr s.,Mém. de Vacad. de Nîmes, 1882, p. 337 
pasténaga, f., anc. prov., Rayn. — Montpellier, Loret. — Lodève (Mr.), u. p. 

M Ed. Edmont. — Lamalou (Hér.), c. p. M. Ed. Edmont. 
pastenegla^ f., anc. pr., Rayn. 
pastanaga, f., carota, f., Pyr.-Orient., Companyo. 
pasténagOy f., Anduze (Gard), Vig. — Le Vigan (Gard), RouG. 
posténagOy f., Gourdon (Lot), c. p. M. R. Fourès. — Saint-Alvère (Bord.), 

c. p. M. R. Fourès. — Le Buisson (Dord.), r. p. — Env. d'E&paiion 

(Aveyr.), r. p. 
bastanèghe^î., Vallée d'Aspe (Pyrénées), Lespy. 
pastenée^ f., messin du xv* s., God. 
pasténadza, f.. Tulle (Corrèze), Lépinay. 
posténad'&é, f., Salignac (Dordogne), r. p. 
posténadjé, f., env. de Saint-Flour (Cantal), r. p. 
pachlénàdw, f,, Brive (Corrèze), Lépinay. 
pasténatt, raasc, Brétenoux (Lot), r. p. , 
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jîiiKtenadt? de» jardins, f., franc., confections aromat.y 1568, p. 120. 

paatenûtif ratuje^f., franc., Wecker, 1663, p. 971. 

pasîenade, T., franc., Philiatre, 1555;Pinaeus, 1561 ; J. Massé, 1563; etc. 

— parisien, Oliv. de Serres, 1600. — dauphinois, Solerius, 1549. 

— Lyon en 1722, A. DE Jussieu (dans Bull. hisL du Comité, 1886, 
p, aaa.) — Charlieu (Loire), r. p. 

paxkénade, f., Bernières-s.-M. (Calv.), r. p. 

postcnado, f. , Beynac (Dordogne), r. p. 

patënadë, L, Bas-Yalais, Gilliéron. — H.-Sav., GoifST. 

ptutinada, f, , Saint-Genis-les-OIlières (Rhône), Rev. de philol. franc., 1889, 

p. 183. 
pastinade, f., anc. fr., LOBEuns, 1591. 
paslonnade^ t, pastonade, f., franc., Cotereau, 1552 ;Godefroy, s. v« câpre, 

au Eupplém. (docum. de 1561) ; J. Camus, Ldor, d^h. (xvi* s.). — Loire, 

Gras. — Lyonnais, Puitsp. 
pôstonade, t^ lyonnais, Puitsp. 

poustènada, f., Belleville (Rhône), c. p. M. Ed. Edmont. 
pasianada, f.n Saint-Jean-de-Boumay (Isère), r. p. — Orcines (P.-de-D.), 

G. p. feu Dumas-Damoii. 
pmionadOf T., Thiers (Puy-de-D.), r. p. — Ghampoly (Loire), c. p. feu 

Duhas-Damon. 
powiionada, t., Létra (Rhône), Ghabert. 
pastounada, f., Gharavines (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. — Domhes (Ain), 

Go[>., s. yo pastenade, 
pastounado, f., Ambert (Puy-de-D.), r. p. 
pastoumde, f-, Allier, E. Olivier. 
pastanada, f., Condat (Gantai), r. p. — Besse (P.-de-D.), r. p. — Vinzelles 

(P.-de-D.), Dauzat. 
pastanadû, f., Limagne (P.-de-D.), Pommerol. 
paatanade, f., Ferrières (Allier), Encise, Pat. de Ferr., 1895. 
famanaéa. T., Saint-Georges-de-Mons (P.-de-D.), r. p. 
pa^annàOj f. , Bourg-Lastic (P.-de-D.), r. p. 
pQ^cmxaà^, L, anc. franc., Godefr., s. v*> vinete. 
pûsiénarga, T, Montpellier, Planchon. 

pasièimrgoj f., provenç., SoLERius, 1549. — Provençal, languedocien, gascon. 
pastunargo, L, Montauban, Gaterau. — Tarn, r. p. — Arles, Laugier. 
p(isiù}\ûrijo, t, La Ciotat (B.-du-Rh.), c. p. M. Ed. Edmont. 
pastemtrgue, T, français ou angevin de 1626, Soc. linnéenne d'Angers^ 

1856, p. 175. 
poaténagré, f., Brétenoux (Lot), r. p. — Garennac (Lot), c. p. M. R. Fourés. 
padanagrct f., Rayonne, Lespy. 
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pasténagrey f., Landes, Daugé, 1901. — Labouheyre (Landes), c. p. 

M. F. Arnaudin. 
pastanagre^ f., Bayonne, Lagravére. 
posténaco, f., Laguiole (Aveyron), c. p. M. Ed. EDMOfrr. 
pastënardô, m., Veauchette (Loire), r. p. 
pastanardo, f.. Molles (Allier), r. p. 
pastounardo, f., L'Argentière (Hautes- Alpes), r. p. 
pastomaougo, f., Gimont (Gers), c. p. M. Ed. Edmont. 
postenardiéf f., env. de Sarlat (Dordogne), r. p. 

partanéjOy f., Saint- Ybard (Corr.), La Roche. 1 

pastenaille, f., Languedoc, Olivier de Serres, 1600. ^ 

pastenaiye, f., dauphinois, Solerius^ 1549. 
pasténalho, (., Bergonne (Puy-de-D.), r. p. 

pèsiënalhâf f., Mézères (Haute-Savoie), r. p. "* 

pastanalho, f., Langeac (Haute-Loire), r. p. | 

pastanalhaj f., Moyen-Dauphiné, Moutier. i 

pastënalhe, f., Sav., H.-Sav., Const. J 

pésténalyo, f., Haute-Loire, Deribier ; Arnaud. i 

posténalyOy f., Vais (Ardèche), c. p. M. H. Vaschalde. 

pastènàyOf f., env. de Valréas (Vaucluse), r. p. \ 

pastënalhe, f., Aiguebelle, Bourg-Saint-Maurice (Sav.), c. p. M. Ed. Edmont. » 

pa8tèalh\ f., Villette, Aime (Savoie), r. p. 

parstënalh\ f., Flumet (Savoie), r. p. — Albertville (Savoie), BRMaiiiT. 
parsnalW, f., Combloux (Haute-Savoie), r. p. — Annecy, Const. — Moùtîers, 

Thénésol (Savoie), r. p. 
pasmalhe, (., Savoie et Haute-Savoie, Const. 
patanala, f., env. de Thonon (H.-Sav.), Const. 
posmèlhëf f., Montmélian (Sav.), c. p. M. Ed. Edmont. 
paVnalha, f., La Côte (canton de Vaud), Savoy. 
paVnalh\ f. , Genève, Humbert. — Martigny (Valais), r. p. — Cervaat 

(Haute-Sav.), r. p. 
paVnèlhe, f., env. de Thonon, (H.-Sav.), Const. 
pdtenaille, f., franc., M»* Focquet, Rec. de rem., 1712, II, 385, 
pafnàya, f., Gilhoc (Ardèche), Clugnet. 
pastalhe, f., Lathuile (H.-Sav.), r. p. 
caiiote, f., cariotle, f., anc. fr., God. ; C. Gesnerus, 1542 , Piuliàtre, 1555. 

— Bourg (Haute-M.), r. p. 
can-ote, f., franc., Solerius, 1546 ;Textor, 1551 ; Pinaeus, 1561 ; Oliv, ûe S., 

1600. 
earrote d'Allemagne, f., franc., Thresor de santé, 1607, p. 433, 
carotua panlua (= car. pointue), Montluel (Ain), r. p. 
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çarrola, f,, ctirnta, Hér., H.-Gar., Corr., Cantal, Jura. 

oarmda, f.. Saiiil-Georges-dc-M. (P.-de-D.), r. p, — Coligny (Ain), Cléd. 

carHii, ï.i Vaudioiix (Jura). Thévenin. . 

cmrùto, f*j (prononcez deux r), languedocien. — H.-Gar. 

tarolejaUTte^ f.» franc., Gonstantinus, 1573. 

tarûtUe^ f., Normandie. — Maine. — Ile-de-France. — Bourgogne. 

carûéta, T, kèraUe, f., Lorraine. 

iixrf^tie, f., CKamplitte (Haute-Sadoe), r. p. 

careotû^ f., Uzès (Gard), r. p. 

cout*o, m.^ Béru (Yonne), Tarbé, I, 103. 

corrouoto, t. Avoyron, Vayssier. 

coroto, L, Avcypon. — Lozère. — Cantal. — Creuse. — Lot. — Ardèche. 

cùrotle, r, Pontoise (S.-et-O.j, r. .p.— Quarouble (Nord), c. p. M. L. B. Rio- 

ùiET. — Château-Gontier (Mayenne), r. p. — Chailloué (Orne), r. p. — 

Env. de Kennes, r. p. 
garoîle, L, fjarroitte, f., anc. franc., Godefroy. 
ijarroto^ f,^ Marseille, Lou franc prouvençaou, 1888, p. 90. — Forcalquier 

(B.-Alpes), c. P. M. E. Plauchud. 
carotte, f,. Centre, Jaub. — Rouvray-S.-D. (Eure-et-L.), c. p. M. J. PouOET. 
ifàrota, f,^ Sassenage (Isère), c. p. M. Ed. ëdmont. 
gorota^ t.. Mu ri l lu n (Haute-Savoie), r. p. 
clèyQU\ f, Tavanx (Jura), r. p. 
caHtito, f.> car loto, f., Aveyron, Vayssier. 
carlouolo, f., Compagnac (Aveyron), r. p. 
corioiiotOy f., Aveyr., Vayss. — Rodez, Sebrazac (Aveyr.), r. p. 
gâîrùûb\ f., Val d'Orbey (Alsace), Lahm. — La Poutroye (Alsace), Simon. 
éscarabisgo, f., toulousain, Visner. (cf. carvi, nom d'une espèce voisine). 
racine Janine, P., franc., Cotgrave, 1650. 
racines jaunex, f. pi., Lyon, Puitspelu. — Ain, r. p. — Grenoble, Offner. 

— CaiiLoii de Vàud (Suisse), Callet. — Vaucluse, r. p. 
racino jaouno, f., Livron (Drôme), c. p. M. E.-H. Sibourg. — Vaucluse, r. p. 
racine^ f., ^tïuchàtel (Suisse), r. p. — Isère, Ardèche, Loire, Allier, Oise, 

Vendée, r. p. 
racino, f., Limousin. — Marche. — Dauphiné. 
rocino^ t, Corrèze. — Cantal. 
racèna, r,rafnrt, f., vaudois, DuRH. — Châtillon de Mich. (Ain), r. p. — 

Lons-le-Saunier, Dartois. — Saint-Aniour(Jura),c. p. M. Ed. Edmont. 
rattum, T ^,avec ih. angl.), fribourgeois, Savoy. 
VHcëno, t, Cousance (Jura), r. p. 

racvne^ L, r/cénÈ, f., rècine^ f., Vosges, Meuse, Belg. wall. 
rachina, t, Tulle, Ussel (Corr.), Lép. 
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rachino, f. . Pierrefort (Cantal), r. p. 

râfhino, f., Orjînac (Corrèze), r. p. 

rochino, f., Croq (Creuse), r. p. — Eyp^nrande, Davignac (Corr.), ï"^ m — 

Eymon tiers (Haute-V.), r. p. 
rëchino, f , Uzerche (Corrèze), r. p. 
rachënë, f., Lavoute-Cli'lhac (Haute-Loire), r. p. 

rirochèta, f., Bulle (cant dft Fribourg, Suisse), r. p. , 

cmve di rat, f., racine de Bi^umwick, f., liégeois, Forir. 
riha, f., rèyhlha, f., Avenches (Suisse), Rridel. 
dùuk, m., anc. fr., Mowat. 

baurie, f., anc. fr., Guy de Chauliac, éd. Nie, 1890. 
gnif, niçois, Peixegrini. 
gni/fo, lombard. De Bosco, Lum. maj.j 1496, f" 33, verso. 

2. — « Comme les carottes sont longtemps avant, de germer on dît qu'elles 
vont six mois en enfer avant de sortir de terre. » Bournoia (Donbs), 

ROPSSEY. 

« Les carottes semées au décours de la lune ne lèvent pas. » LmrcX. r. p. 
— * « Carrotes de Sent-Yan Tout l'an = dttren< toute Vannée. " B -Pyr.. 
Lespy. 

« Quand on sème des carottes en jeune lune elles viennent tout en ffim- 
bes. » Pamproux (Deux-S.), Souche. — « En ce cas la racine vient 
fourchue. » Lot, r. p. — « Ne pas semer par le vent du nord, sans 
quoi elles fourcheraient. » Harou, Folkl. de Godarville. — a Si l'on 
sème des cairotos pendant que souffle le vent d'autan, elles devien- 
nent pastanargos {= carottes sauvages), Comberouger (T.-et-G.), 
c. p. M. A. Perbosc. 

«. On dit des carottes qui montent à graine dès la première année, qu'elles 
s* emportent. » Loiret, r. p. 

« Celui qui sème des c. se touche de temps en temps la cuisse pour que 
ces légumes viennent gros comme la cume. » Gerbamont (Vosges., 
Richard, Trad. p. de Lorr., 1848, p. 73. 

« Si l'homme savait ce que la carotte vaut, Il en sèmerait un jouriiau 
{mesure de terre). » Franche-Comté, Perron. 

« Jardinier propriétaire ne plante point ses carottes chez le voisin, ji Jean 
Bart ou je m'en /"..., 1790, n^ IV, p. 6. 

3, — « Couleur carotte, rouge carotte, se dit de la couleur dea cheveux 
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roux. » — c A une personne rousse on récite la formulette suivante : 
Roux, roux, poil carotte, A six liards la botte ! » Saint-Pol (R-de-C), 
c. p. M. Ed. Edmont. 

4. — « Ondit proverbialement d'un homme constipé 9U*t/ c/iié (fes caro(/es. » 
Fur., 1708. 

5. — « On dit à celui avec qui l'on est familier, lorsqu'il éternue : Diéou ti 

créisse pasténargo ! = Que Dieu te croiste carotte ! » Marseille, 
RÉG. DE LA Col., p. 136. 

6. — € K'éro pas dé pèl dé earoto ! = Cen'étaitpas rien! » Béziers, Bull. 

de la Soc. arch, de Bé%., 1902, p. 129. 

7. — « Les carottes sont cuites = U tCy a plus rien à tairCy (m n'y peut 

plus rien. » Paris, r. p. — a Avoir ses carottes cuites = être près de 
mourir. » Argot, L. Rigaud. — « A quatre-vingts ans, si les carottes 
ne sont pas cuites, elles sont bien près de Tôtre. » Paris la nuit, 
journal, 1891, p. S43. 

8. — « Tirer la carotte = tirer des révélations d'un voleur. » docum. de 

1718, Fr. Michel, Et. sur Vargot, 1856, p. XXXVIII. — « Carotter, 
carabiner = jouer mesquinement, ne hasarder que peu. Carottier = 
celui qui joue timidement, qui risque peu à la fois. » Dict. de Trév., 
1752. — ¥. Carottier = soldat qui cherche par tous les moyens pos- 
sibles à se soustraire aux devoirs militaires. » Le Petit Journal, 
Supplém. illustré du 13 juin 1891 . — <c TVrcr une carotte, carotter 
=^ obtenir de l'argent ou autre chose, en faisant des mensonges, du- 
per. » Franc, mod. —Dans une caricature, Gavarni fait dire à une femme 
galante : « Allons, va au marché, maman et ne me carotte pas. » — 
« Vas trouver ta cuisinière, elle te repassera une carotte par le trou 
du lavier = tu lui emprunteras de Fargent. » Argot milit., Ames., 
Amours des grisettes, 1829, p. 30. — « Ficcar carote = raconter 
des choses invraisemblables. Tu se un carotaio = tu es un men- 
teur. » Loc. ital., MoNOSiNius, 1604, p. 427. — « Mostrare d*essere 
stato a Roma, vender carote per raperonzoli. » Loc. ital., Garo, Let. 
fam., I, 93, cité par Gherdbini dans son Dict. milan. — « Questa 
carota fù posta a mala luna = cette carotte a été plantée en mau- 
vaise lune, c.-à-d. ce mensonge ne réussit pas, je ne crois pas à ce 
que vous me dites. » Pescetti, Proverbi ital., 1603. — <^ Es un 
manjo-carrotos = c'est une personne naïve, facile à tromper. » 
Âude,c. p. M. P. Galmet. 
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9. — « Retowner carotte = changer de parti. » Ane. franc. » Du C. 

10. — « Avoir une carotte dans le plomb = i» chanter faux i â" sentir 

mauvais de la bouche. » Arjot, Delvau, 1883. 

il. — Partout on croit que la carotte guérit la jaunisse. Cette croyance est 
due à la doctrine de la Signature, parce que ce légume est jaune. 

(( Si vous avez la jaunisse, prenez une carotte, creusez-la airec soin et 
remplissez-en l'inlcrieur de votre urine. Cela fait, suspendez la 
carotte dans une cheminée et, à mesure qu'elle séchera, volie jau- 
nisse s'en ira. » Vosges, Sauvé (dans A/é/ttsine, III, 278). 

« Manger des carottes crues donne des poux. » Deux-Sèvre:s , Smiichk — 
« Manger trop de carottes rend les fesses dures. » Saint- E^ot (P.^dc'C.), 
c. p. M. Ed. Edmont. 

« Manger de la carotte amène une fièvre lente qui finit par rendre amou- 
reux. » Naintré (Vienne), r. p. 

12. — (( Je Iny mets ma pastanade Dedans son petit basâin. » San$ 
erotique, xvi« s., Bibliothèque facétieusty 1858, II, 17. 

« Je me brûle l'œil an fond d'un puits Avec une carotte de Flandre. » 
fragment de chanson, Ricard, Le tapageur, 1841,1, 16. 

13. — Symbolique. — « Au 1« mai, une carotte placée devant la fenêtre 
d'une jenne fille, indique symboliquement qu elle se livre k La masturba- 
tion. » Doubs, Haute-Saône, r. p. — « Au 1" mai, on fiche devant h 
maison des filles légères, un bâton mnni d'une carotte et de deux 
pommes de terre. » Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. — « On apporte à 
la nouvelle mariée, sur un plat, une grosse carotte avec deux œuf& 
d^oie. C'est une facétie symbolique. » Saintonge, Lemahié, FarihoUfi 
saintong. 

14. — Devinettes, — « Une dame qui a une robe toute rouge et des 
cheveux verts? » Liège, WflfWonta, 1896, p. 94. — « Roua t^onmo l'or, 
or n'est pas ; honeillo {feuille) porto, aoubré n'est paj» 7 » Pays 
d'Albrct, Dardy, 1, 326. 



DAUCUS GINGIDIUM (Linné). 

gingidium, gingidium hispanicum, seseli massilieme, &nc. nomencl., Baubiiî, 
1671. 
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panais marin, m., franc., Saint-Germain, 1784. 

carotte de Marseille, (., franc., Philiatrë, Très, des rem., 1555. 

CUMIJSUM CYMliXUM (Linné). — LE CUMIN. 

cuminum, qfminum, lat. de Columelxe. 

cumnum, lat. de Dioscoride, Stadler, Nachtr. 

ciminium, lat. du moyen âge, Oermania, 1881, p. 404. 

cominum^ lat. du \m* s., Du Gange. 

cyminum romanum, eyminum sativum, cuminum aethiopicum, anc. no- 
lii iicl., Bauhin, 1671. 

cumin, m., cummin, comiriy commin, coumin, conmin, quemyn, anc. fran- 
çais. 

comun, m., franc., Le Fournier, Décoration d'humaine nat., 1530, f"^ 25. 

comy, m., anc. limousin de Limoges, Ghabaneau (dans Rev. d. l. 7*om., 
1895, p. 155.) 

k'mi, m., Vosges, Pf:tin. 

anis aigre, m.^ franc., Tarif des droits sur marchandises, 13 juin 1671, 
Savary,* 1741. 

anis aspré, m., Var, AMrc. 

anis acre, m., faux anis, m., franc., E.-A. Duchesne, 1836. 

siiô, m., Bournois (Doubs), Roussey. 

s'ihè, m., Les Lourgs (Doubs), Tissot, 

« Les pigeons en sont très friands ; ce qui fait que plusieurs s'en servent, 
pour peupler leurs colombiers, en l'incorporant dans une sorte de 
terre naturellement salée, ou dans quelqu'auire terre que Ton a imbi- 
bée d'urine ou de saumure. » Savary, 1741. 

« On appelle cominée un ragoût dans lequel on met du cumin. )> Anc. fr., 
Bibl de l'école d. chartes, 1860, p. 220; Pichon et Vie, Viand. de. 
TaUl. 

LEVISTICUM OFFICINALE (Koch). ~ LA LIVÈCHE. 

lecristicum, lucristicum, lat. de Dioscoride, Stadler, Nacht. [Il n'y a pas 
fausse lecture pour levisticum car le mot est é:rit en caractères 
grecs.] 

levisticum, lat. de Végèce, De arte vet. — Lat. du m. â. 

liyusticum, lat. d'APicius (iii« s ap. J.-C.), d'aprjs Meyer, Gesoh. d. Bot. 
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ligustica, lat. du m. â., Holthausen. 

livisticumy l. du m. â„ Tijdsch. v. nederl. Taalk,, 1894, p. 262 ; Holt- 
hausen. 
Ubisticurriy libistichumy lat. du m. à., Mém. de la Soc, de linfj. , Vt, 364 ; 

Zeitsch. f, deutsches Alterth., 1853, p. 396; Diefenb. 
livùlica, 1. du m. â., W. Schmitz, Miscellanea tiron., 1896, p. 48. 
lybistica, 1. du m. â., Zeitsch. f. d. AUerth., 1872, p. 533. 
libestica, 1. du m. â., Zeuss, Gramm. celt., 1871, p. 1076. 
lubislicum, 1. du m. â., Gtr mania, 1881, p. -402 ; 1888, p. 306; Diefenb. ; 

Descemet. 
lubisticium, 1. du m. â., Germania, 1874, p. 216 ; Zeitsch. f. deutsch. AU., 1843, 

p. 375. 
lupistidunif 1. du m. â., Germania, 1874, p. 216. 
livisticum, libusticum, lebisticum, lebesticum, lubisticum, luhnsiicumt 

liguslicum, levislica, levisticuSj lubistitutUf lubestica, lupinciia^ inpis- 

tinum, lumpicista, lumbisticiuniy libisium, libiscus, libistus, îaX. du 

m. â., Dief. 
ligurium, 1. du m. â., Do C. (C'est un légume fréquent en Ligurie, dit 

DuC.) 
apium levisticum, leviticuSj 1. du m. â., Mowat. 
levisticnm hwtulanum, cheisim, 1. du m. â., De Bosco, 1496. 
apium, 1. du xvi^ s., J. Camus, Livre d'heures, 
laserpitium germanicum, striymium, hipposelinum, anc. nomencl.^ Bau- 

HIN, 1671. 
ligusticum levisticum, nomencl. de Linné. 
angelica levisticum, nomencl. de De Candolle. 
lipasque, f., anc. fr., Romaniay 1904, p. 566. 

luveske, f., Cambrai, doc. du xiii' s., Codlon, Hist. d. rem., 1892, p. 58. 
luissque, f., anc. fr., Le Lièvre, 1583. 
luposche, f., anc. franc., Diefenbach, s. v<* Ubisticum. 
lovasche. f., lovaclie, f., fr. du xiii° s., P. Meyer (dans Bifmania^ 1903, 

p. 82 et p. 84.) 
luvesce, f., fr. du xiv« s., Romania, 1889, p. 573. 
leuwesse, f., lavasche, f., franc, ou wallon du xv* s., J. Camus^ àlanutù 

nam. 
lavasse, f., Spa, Lezaack. — Liège, Forir. 
louvèsse, f., Valenciennes, Hégart. 
livieschô, f., fr. du xv« s., J. Camus, Vop. sal, p. 84. 
levesse, f., anc. fr., Brohon, 1541 ; Séb. Colin, Des gouttes, 1557, p, 69. 
levesche, f., anc. fr., Dorveaux, yln/td. (xiv^ s.); J. Camus, flécep/. ; Sole bits, 

1549. 
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livesche]^ f., anc. fr., Dorveaux, Antid. (xiv s); Pixaeus, 1561 ; Huloet, 
1572. 

livèche, f., franc., Richelet, 1710 ; etc., etc. 

lobstok, m., Ban-(le-la -Roche, H. -G. Oberltn. (La forme est d'origine alle- 
mande.) 

gh^islruère, masc, Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom em- 
ployé par les herboristes de la localité.) 

ache-pelada^ anc. provenç., Raynouard. (La tige de la plante est glabre.) 

api, m., Dauphiné, Solerius, 1549. — Haule-Loire, Arnaud. 

api fé. m., Var, Amic. — Apt (Vaiicl.), Col. 

api baslar, provençal, Honn. 

herbe de lappe, f., Luxembourg, Dasnoy. 

hachej fr. du xvr s., J. Camus, Livre d^h. 

herbe à la hache, f., Centre, Jaubert. — Côtes-du-Nord, r. p. — Chenay 
(Marne), c. p. M. E. MaussEnet. 

ache large, franc., Pinaeus, 1561. 

ache de montagne, franc. Buisson, 1779. 

latzo, m., vaudois, Durheim. 

aho, m., lilso, m., fribourgeois, Savoy. 

ihériaque, f., La Bresse (Vosges), Kirschleger, Flore d'Alsace, 1862, III; 
396. — Vallée de la Moselotte (Vosges), Clément. 

triake, f. Belg. wallonne, c. p. M. J. Feller. 

sâvadje céleri, m., Belgique wallonne, c. p. M. J. Feller. 

passa-tnéy'dzo (= passe-médecin), m., fribourgeois, Savoy. 

passa-màifdjo, m., vaudois, Durheim. 

contrepoison, m., Vosges, Baillant. 

angélique de montagne, angélique de Pila, lièche, franc., Bastien, 1809. 

méon bâtard, franc., E. A. Duchesne, 1836. 



ANGELICA ARCHANGELICA (Linné). — L^ANGÉLIQUE. 

panax, panacus, panacus regius, lat. du moyen âge, Goetz. 
archa angelica, lat. du moy. âge, Bartholomaeus cité par Mowat. 
archangelica, lat, du moy. âge, Goetz; Mowat; Diefenb. ; etc., etc. 
angelica, angula, urtica major, rabendula, lat. du moy. âge, Diefenbach. 
auréola, angelia, lat. du moy. âge, Germania, 1888, p. 300. 
urtica morlua, lat. du m. â., Simon Januensis, Clavis sanalionis, 1474. 
bat^ba anglica, barba anglia, marrubeum album, lat. du moy. âge, Mowat. 
sancti Spiritus radix, tmperatoria, anc. nomencl., Duchesne, 1544. 
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panax angelicum, angelica major, radix sancti Spiritus, nomencl. de f 59Ï, 
Ratzenberger. 

radix imperatoria, smipmium, anc. nomencl., Bauhin, De plantis^ 1591. 

angelica sativa, angelica odorata, laserpitium, wnc. nomencl., Baiih.j 167 ï. 

radix siriaca^ anc. nomencl., Ch. Estienne, 1561 ; Savary, 1741. 

archangelej f., anc. franc., Mowat. 

archangélique, angélique officinale, grande angélique, angélique de» jar- 
dins j français. 

surangélica, f., Chambéry, Colla. 

angelic, m., franc., Duchesne, 1544. 

angélique, f., franc., Ch. Estienne, 1561; Besson, Art de tirer huiflea de 
médicam. simples, 1573, f"* 3. 

angélique de Boëmeyf., franc., P. Bienassis, Méthode pour se conserver en 
temps de peste, 1629, p. 16. 

angélique de Bohême, f., franc.. Buisson, 1779; Saint-Germain, 1784, 

àngélica, f., àngélico, f., midi de la France. 

anj'lica, f., Thénésol (Savoie), r. p. — Veauchette (Loire), r. p. 

àndyélica, f., Le Vigan (Gard), Bouger. 

àndyélicOy f., Monde (Lozère), r. p. — Rodez, Laguiole (Aveyr.), r. p, — 
Cassaigne (Haute-G.), r. p. 

dndiélico, f., Annonay (Ardèche), r. p. — Albi, Dourgne, Castelaau de M- 
(Tarn), r. p. — Montauban, Gat. 

ôndiélico, f., Lot, Puel. 

injélique, f., Cambrai, r. p. — Magnicourt-s.-C. (P.-de-C), r. p. 

injlikë. f., Cousance (Jura), r. p. 

ànjélico, masc, mentonais, Andrews. 

ëjèlik\ f., env. de Châteauroux (Indre), r. p. 

anjèlitV, t., env. de Saint-Quentin (Aisne), r. p. 

anklik\ f., Naintré (Vienne), r. p. 

anjèk\ f., Poncin (Ain), r. p. 

anjélicass'j f., Ponls-de-Cé (M.-et-L.), r. p. 

anjèliuss, masc, jargon de Razey, près Xertigny (Vosges), r. p. 

alghi d'eau bonne, f., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. [?ïum em- 
ployé par les herboristes de la localité.] 

herbe impériale, herbz du Saint-Esprit, franc. A. Colin, Hist. des rirof/«e^, 
1619, p. 29. 

impératoire, f., anc. franc., Besson, Art de tirer hwjles de médicam. y 
1573, f''^ 3; A. Colin, Hist. d. dr., 1619, p. 29. — Loiret, i\ p. 

mort ortie, f., anc. franc., Earle. 

rachine Sainct-Esperit, f., Duchesne, 1544. 

racine du Saint-Esprit, franc., Furetière, 1708. — Spa, Lezaack, 
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ani, m., Dives (Calvados), r. p. 

oniè^ m., Pont-Charaud (Creuse), r. p. 

danielkroute, f., Ban-de-la- Roche, Oberlin; (du mot allemand kraute et de 

daniel, corruption de anis). 
ancouès, Àpt (Vaucluse), Colignon. 
coiicudo, f., Brive (Corrèze), Lépinay. 
trépignèto, f., Le Buisson (Dordogne), r. p. 

« Angélica OuarécK la galo dou ki n'a pa = l'angélique guérit la gale 
de qui ne l'a pas. » Lanne-Soubiran (Gers), c. p. M. J. Ducamin. 

« Les personnes qui aiment l'angélique auront des douleurs de ventre. » 
Naintré (Vienne), r. p. 

« On suspend l'angélique au cou des enfants pour les préserver des 
sorts. » Saintonge, NoGUÉs, Mœurs. 



ANGELICA SILVESTRIS (Linné). - L'ANGELIQUE 
SAUVAGE. 

anijeîica sylvesbis, angélica erratica^ angélica minovy podagraria, aego- 
podium, corchoruSj herba Gerardi, pycnocomos, anc. nomencl., Bau- 
HIN, 1671. 

libanotiSy anc. nomenclature, Cordus, 1535. 

angélica aquaiica, anc. nomencl., Ratzenberger. 

phellandrium Pliniij anc. nomencl., Mattirolo. 

angélique sauvage, panais sauvage, faux panais, français. 

podagraire, f., franc., Bastien, 1807. 

céleri sauvage, m., Avesnes (Nord), r. p. 

carate savèdge, f., édyisse, f., env. de Belfort, Vautherin. 

panève, t., Breteau (Loiret), c. p. M. J.Poquet. 

cheue, f., (= ciguë), EcuUeville (Manche), Joret. 

herbe à Gérard, pied de chèvre, franc., Saint-Gbrmain, 1784. 

àntouma, f., Montpellier, Planchon. 

taruga, f , Larboust (Haute-Gar.), Sacaze. (De tara = belle tige.) 

tarugo, f., Luchon (H.-Gar.), c. p. M. B, Sarrieu. (D'où tarugàm = tige, 
touffe d'angélique.) 

corne, m., grosse maclotte, f., Dagny-Lambercy (Aisne), c. p. M. L.-B. Rio- 

MET. 

cornày*, f., Nampcelles (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
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coma, m., Gaye (Marne), Hleill. (Les enfants font avec la tige de* corneis* 

espèces de trompettes.) 
coumacha, t. y Basses-Âlpes, Honnorat. 
coumacho, f., Avignon, Pal. — Apt, Col. — Gard, r. p. 
tronpa, (., Condat (Cantal), r. p. 
ftahutVy f., Valenciennes, Hécart. 
ékiss' (= seringue), f., Montbéliard, Contejean. 
carChott', f., Cambernon (Manche), Joret. 
éscoma-boéou, Arrens (H.-Pyr.), c. p. M. M. Gamélat. 
canèV, f., Nièvre, Gagnepain. 

chalmé (— chalumeau), m., Saint-Amé (Vosges), Thiriat. 
patrouy\î.y Montfort-sur-Risle (Eure), Joret.— CrupillyCHU^ne}, e,|i, W. L-Bh 

Ri OMET. 

pëflinCy f., Cleurie (Vosges), Thiriat. 
pëdine, f., Eloyes, Hadol (Vosges), Baillant. 
bistukén\ f., Marqnion (Pas-de-Cal.), r. p. 
bibeû, m., Saint-Pol (Pas-de-Cal.), c. p. M. Ed. Edmom. 
baratte, f., Ile d'Elle (Vendée), Simonneau. 
tcholbrà, m., Damprichard (Doubs), Grammokt. 
baltecor, Suisse, Vicat, 1776, p. 312. 
herbe à la fièvrey Berthouvillc (Eure), Joret. 
bon lohi, m., Alpes vaudoises, Durheim. — fri bourgeois, Savoï. 
(On appelle lohi un sac dans lequel on met du sel et dp rangéliquo pour 

donner au bétail.) 
aghilda, f., Saint-Georges-dcs-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par ks 

herboristes de la localité.) 
kleuseny kleuûc, breton de Pleubian (Côtes-du-Nord), c. p M, V. Keulkaii* 

(De kleui = creux.) 

« Avec la tige creuse de l'angélique sauvage les enfants font dus tromiicttus, 
des seringues, des canonnières, comme avec le sureau, a 14 Les i^nfanU 
percent une cloison dans la tige qui leur sert de corpi* ilc pompe 
comme une seringue et ils appellent l'instrument tmiuie jilouërc. n 
Mayenne, c. p. M. Lambert.— «Les enfants en font de* torncts {irom- 
pettes) et des mirlitons. » Aisne, c. p. M. L.-B. lltiiUËT, 

ANGELICA PYRENAEA (Sprengbl). 

coHSCOulhs, m. pi., Pyrénées-Orientales, De Candolle (dî^u^ Mêm. de lu 
Soc. d'agric. de la Seine, 1808, XI, 33.) [Dans la cuirsine i\\i pays 
celte plante remplace le céleri.] 

coscolhbord, m., erba dél corn, f., Pyrénées -Orientales, Compawïu, 
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SELINVM C AH VIF ou A (Linné). 

makiffii, m., Ban- de-la- Roche, H. G Ûberlin. 
maUenkûmmd (^ cumin tlea |iréa}, alsacien, Kirsghleger. 



FEfWLA UJMMVXIS (Linné) ei FEIWLA NODIFLORA 
;Ln4NÉ). — LA FÉRULE. 

ftmia^ laL de Dioscûridiij Stadler. 
ratism major, to» major, narlkti». L du moy. â., Goetz. 
fentliî foemina, anc. noiticud., Baciun, !671. 
ferula, frulfi, C. Montpellier, I*LAM:how. 
feiule^ f ., iVanç. du xv s., J. Caml^ Op. sal. 
cania féria^ f., Pjr,-Ûi1eut,, Cohpanyo. 

gros fhioti, m., Aix-eu^Prov., Oarid, — B.-du-Rh., Vill.— Var, Hanry. 
pumelm\m., paumeiier, anc. fr,^ Gou. (De paumelle qui signifie /erw/e à 
frapper dans la tau in.) 



FEHULA FEIWLAGO (Linné). 



PASTINACA SILVESrnis (Linné). — LE PANAIS 
SAUVAGK 

pûsUnaca^ îhL *le Plise. — laL di: [ïiosi-oride, Stadler. 

fantitmctt ruHtkij, Ui. (K: liioîscunilc, Stadler, Naclitr. 

ptislimictt (hjreulhj haucet, lat, du moy. âge, Mowat. 

baucia^ M. du ruoy. û.^ Mgwat : Djet, ; De Bosco ; etc., etc. 

bausiay lai. du m. i., Wackersacel, Vacab. optim., 1847, p. 51. 

dmti'ia^ h du xvr s., Gr^n^ k&rbter en françoys, s. d. (vers 1520). [Cf. le 

nom de la cnruLle douent. Dluil: imucia est une corruption de daucia.] 
ptintinacifi, IriL du iik â., MMxrc, QufUcn d. teutsch. Litt., 1830, p. 291. 
sisanim ntfîtedre, dtervifla barbu rinrum, anc. nomencl., Solerius, 1540. 
patitinuca Hijtveaîns, pmihtUGû âtraîica, daucus of^cinarum, stapliylinus 

fijjh'eatrui, mm. immmi)., Tîaliun, 1671. 
panel sauvage^ m., l'muç., Ol'Dl\, ItiîJl, 
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panais sauvage, panais des prés, français. 

pénè, m., Samer (P.-de-C), c. p. M. B. de KERHF.nvi:. 

pastinargo, f., env. de Fayence (Var), c. p. M. Ed. Eottoitr, 

pastenaga saouvadga^ f., Le Vigan (Gard), Rougëh. 

panais des vaches, f., goriétte, f., goriëtte, f., gonotte, f-, rev'lm'hi, T., 

Haute-Marne, c. p. M. A. Dacuin. 
panère des vaches, f., Breleau (Loiret), c. p. M. J. Tûû* et, 
jacaréyo, f., Apt (Vaucluse), Col. — Avignon, Pal 
djacarèyo^ f., Avignon, Honn. 
girouyo^ f., provençal, Pellas, 1723. 
coumacho, f., Digne, Hoxnorat. 
plate d'eau, f., Oise, Graves. 

obré^tso, f., Luc-en-Diois (Drôme), c. p. M. Ed. EniitmT. 
bûiê, m., Hervé (belg.), Grandg. 
mtUou-moc'h^ breton de Cléden-Cap-Sizun (Finist.), c, p. M. IL Le GAUritiKr. 



PASTINACA SATIVA (Linné). — LE PANAIS. 

pasUnaca, pastiuata, paslinalica, paslina, pastonaca, ptutmada, pesUnaca, 
pasternata^ pistinaca, pestetmata. pistinaca. p&tiinmû^ laL du m, 4., 

DiEF. 

pastinaca domestica, sta/ilinuSf anc. nomencL, De liosco, 

pasUnaca gnllica, nomencL du xvr s., Ratzenbefii;kr. 

pastenaque blanche, fr. du xvr s., Méni. del'Acad. fieDîùnes, ISïii^ p.llJ7* 

pasUnôk\ t, wallon, Grandg. 

pastenaga, f., Montpellier, Bull, de la soc. d'agr. lU' Vîhr » W^\, p. 3[13, — 

Lunel (Hérault), c. p. M. E. Pjntard. 
pasténago, f-, Tarn, Martr. — Gard, r. p. 
pasténadjyo^ f., Villefort (Lozère), c. p. M. Ed. Eumùnt. 
paslénày'go, f., Nant (Aveyron), c. p. M. Ed. EdmjjsT- 
pastënagh\ f., Libourne (Gironde), c. p. M. L. DuHAND-ïïLrpfiANCE. 
pastanarga, f., Gard, PouzoLZ. 
pasténargo, f., provenç., Pellas. 1723. — Var, Hanrw — Ampus, Puget 

près Fréjus (Var), r. p. 
pastèrnak\ f., Valencicnnes, Hécart. 
posténagré, f., Tauriac (Lot), r. p. 
;;as^cnad(?, f., franc., FucHSius, 154G ; Pinaeus, IMil ; r*utviN, tôJîS ; etc., 

etc. — béarnais, Lespy. 
pas<oiiflrfo,f., Bourg-de -Péage (Drôme), c. p. M. Eu, EdmonTé 
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pastenadè blanchCy (., anc. fr., Bretonnatau, Génération de rhomme, 1583, 

p. 38. 
pa8ténatt\ f., montois, Sigart. 

pastemay m., env. de Douai, Escallier, Rem,, p. 479. 
pastenaUlCj f., franc., Pinaeus, 1561. 

péchHnây m.ypést'nd, m., Plancher-les-Mines (Haute-Saône), Poolet. 
pasnasiej f., anc. franc., De C. 

pamaisCj f., franc, du xiv° s., Escallier, Rem., p. 479. 
pasnaiej f., anc. fr., A. Tobler, Prov, au vilain, 1895, p. 4, 
pâtenadCy f., patenailleSy f. pi., franc., Mad. Fouqdet, Rec. de rem., 1701, 

II, 217 et 361. 
patenaiSy m., franc., Cl. Mollet, Théâtre des jard.j 1678, p. 137. — 

Reims, Saubinet. 
piétenaij m., Montbéliard au xvm° s., Tuefferd. 
pâCnâ, masc, Velorcey (Haute-Saône), r. p. 
pèVnèj m., Fontenoy (Vosges), Haill. 
paVné, f., Luxemb. wallon, Dasnoy. — Malmédy (Prusse wall.), Grandg. — 

Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 
pafnày\ f., pât'nây\ f., Meuse, Varl. — Nièvre, Ghamb. — Nuits (C.-d'Or), 

Ph. Garn. — Doubs, Beauq. — Jura, Monnier. — Cahure (Marne), c. 

p. M. A. Guillaume. 
péfnày\ f., Rezonville (Pays mess.), r. p. — Bourberain (Côle-d'Or), Ra- 

biet. — Broye-I.-P. (Haute-Saône), Perr. 
pâVnéi/\ f., paVnèy\ t., Uchon (S.-et-L.), Simonet. — Meuse, Labour. — 

Gueuzaine (Prusse wall.), c. p. M. J. Feller. 
péVnèy\ f., Vaudioux (Jura), Thév. — Bertrimoutier (Vosges), Haill. 
péVnî, f., Eloyes, Gérardmer, Mortagne, Le Tholy (Vosges), Haill. 
péVlinet f., Cleurie (Vosges), Thiriat. — Gerbamont (Vosges), Haill. — La 

Poutroye (Alsace), Simon. 
pèVnaUCj f.. Les Fourgs (Doubs), TissoT. 
pûVnèy'r\ f., Meuse, Lab. 
pâfnér*, f., pèVnér\ f., Vosges, H aillant. 
pamaie^ï., fr. du xiv s., Dorveaux, Anlid., p. 82. 
pânèrey f., blaisois, Thibault. — Bouilly (Loiret), c. p. M. J Poquet. — La 

Neuveville-s.-Ch. (Vosges), Haill. 
épanare^ f., Rouvray-Saint-Denis (Eure-et-L.), c. p. M. J. Poquet. 
pagnage, anc. fr., P. Meyer, Deuxième rapp, 
portage f anc. fr. ou anc. wallon du xv° s., J. Camus, Manuscr. nam. 
panâhe, f., panâhe,(.,pandtej f., panâte, t., env. de Liège, c. p. M. J. Fell£R. 
panèss, m. sing., Aude, c. p. M. P. Calmet. 
panèchy m., Pays d'Albret, Ducomet. 
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panaie, fém., anc. fr., J. Camus, Op. sal. (xv^ s.); VArbolat/re^ a. d. (vers 
li90) ; SoLERiDS, 1549. 

panày\ m., Courthezon (Vaucluse), c. p. M. Ed. ëdmont. 

panoyCy f., anc. fr., Grant herbier en franc., s. d. (vers 1520). 

panée, f., anc. fr., Textor, Pestilence, 1551, p. 53. 

panèy fém., La Hague (Manche), Fleury. 

pané, fém., Clairvaux (Aube), Baud. — Chaussin (Jura), c. p. M. A. Briot. 

panet, m., franc., Fdchsids, 1546. 

panéss, m., Chorges (H.-Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 

panais, m,, franc., Pinaeus, 1561 ; etc., etc. 

pané, m., Bissières (Calv.), Bulletin des pari, norm., 181^1), p. 25'J* 

paànè, m., Bernières-sur-Mer (Calv.), r. p. 

pânè, m., Marne, c. p. M. A. Guuxaume. 

pana, m., Alençon, Carrouges (Orne), Letacq. — Centre. JAUB. 

panaâ, m., Cernois près Scmur (C.-d'Or), c. p. M. H. Mabl»t* 

pan-niâ, m., Ruffey-l.-Beaune (C.-d*Or), Joigneaux. 

panô, m., Picrrefonds (Oise), r. p. 

pana, m., Préty (S.-et-L.), c. p. M. Ed. Edmont. 

péni, m., Petit-Noir (Jura), Richenet. 

p^né, m., Champlitte (Haute- Saône), r. p. 

panéou, m., Apt (Vauc!.), Col. — Hérault, Planch. — Aude, LxrF. — Bel- 
mont (Aveyr.), c. p. M.Ed Edmont. — toulousain, TouftN.— Montau- 
ban, G AT. 

pan-néte, f., Vesse (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 

plamè, m., Saint-Georges-d.-Gros. (Orne), r. p. 

panpré, fém., Nièvre, Chambure. 

grand chervi, m., franc., Loiseleur. 

éscarbélhe, t., éscarbiélhe, f., vallée d*Aspe (B.-Pyr.), Lespt. 

éscarabic, m., toulousain, Tournon. 

éscrabisso blànco, f., carroto blàncOj f., Tarn-et-G., Lacrèze. 

xirividis, pastanaga, f., Pyr.-Oricnt., Companyo. 

racine blanche, f., franc., E.-A. Duchesne, 1836. — Suisse, Vïcat^ I77fi. 

girouyOy f., Yar, Hanry.— B.-du-Rh., Vill.— B. -Alpes, c, p. M. E. Pi.MCimn. 

djirouyë, f., Sault (Vaucluse), c. p. M. Ed. Edmont. 

marange, f.. Aube, Des Etangs. 

jument grise, f., Le Mesnillard (Manche), Joret. 

scenute, f., franc, du xii' s., Bibl. de Vèc. d. chartes, 1869, p. 33Î. (N'est-ce 
pas une faute de lecture pour paneusel) 

panesenn, pastounade^ten, breton. [E. E.] 

Remarque. — Le panais et la carotte se ressemblent beancîïup, auisi aa 
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les confond souvent sous les mêmes noms. Ces noms sont la plupart 
liu temps employés au pluriel. 

£ Panaâ peuri = panais pourri, se dit à quelqu'un comme injure. » Ccr- 
nois près Semur (Côte-d'Or), c. p. M. H. Marlot. — « Tu es un pa- 
nais gelé = tu es un niais. )•> Ricard, Le Tapageur^ 1841, I, 187. — 
ii Panais = imbécile. » argot, Bruant, 1901. 

yi Ptmesennec = stupidc. » breton moyen. [E. E.] 

« Je ne te crains pas plus que les pèCnày' ne craignent le froid. » 
Broye-l.-P. (Haute-Saône), Joign. [Le panais «e conserve parfaite- 
ment en plein champ, pendant l'hiver, quelque rigoureux qu'il soit.] 

« A petit porcel donc Dieus bone pasnaie. » A. Tobler, Li proverbe au 
Vilain^ 1895, p. 4. — « Une truie une pasnaie aime assez mieux 
qu'un marc d'argent. » Id., /<i,, p. 119. 

*f A l'Ascinsion On magne panâhe et mouton. » Liège, Forir. 

PASTINACA URENS (Requien). 
ftassadéla, f., Gard, Pouzolz. — Montpellier, Loret. 

HERACLEUM SPHONDYLIUM (Linné). — LA BERCE. 

haita miinalis, lat. de Dioscoride, Stadler. 

k<rradea, aracleoUj heraclionticum, ac{li)illea^ palricalis, lat. du m. âge, 

GOETZ. 

harba erclea, platanella, verticiilaris, sphondylium, lat. du moy. âge, Die- 

FENU. 

ptnimiis sylvestris, spondylium, anc. nomencl., Cordus, 1561. 

^olarai^, lat. du moy. âge, MoNE, Quellen d. teutsch. Liter., 1830, p. 292. (?) 

panax heracleum, nomencl. du xvi» s., Mattirolo. 

îtranca ursina germanica^ sphondylium hirsutum^ anc. nomencl., B.auhin, 

1671. 
branca ursina spuria^ anc. nomencl. des officines, Rosenthal. 
panace, heraclée, franc., Rusé, 1560, f''' 98. 
panacée^ f., français des pharmaciens, Buisson, 1779. 
panait^ m., panais sauvage, faux panais ^panais bâtard^ français d'un grand 

nombre de départements du Nord. 
panais de vache, Chenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 
panéy fém., Nièvre, Gagnepain. 
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pan-nêf m., Montsauche (Nièvre), r. p. 

pan-nâ^ m., Sementron (Yonne), r. p. 

pan-niàf m., Foissy (Côte-d'Or), r. p. 

panissâ, m., Châteauneuf-sur-Char. (Charente), r. p. 

pastinade, f., Centre, Jaubert. 

pastenade, f., Loiret, r. p. 

pascanade, f., Chef-Boutonne (Deux-S.), Beauch. — Eure-et-L., r. |u 

pastanago^ f., postonaco^ f., Aveyron, Vayssier. 

pachenôde, f., Rochefort (Belg.), Bull, de la soc. de botan. de Belg*, lfcSS3j 
2" partie, p. 14. — Luxembourg wallon, Dasnoy. 

pétanado, f., Eslandeuil (Puy-de-D.), r. p. 

pôtonalho, f., Champoly (Loire), c. p. feu Dumas-Damon. 

hëhKtëgna, m., Ban-de-la-Rochc, H.-G. Oberlin. 

pëlëgnâ, m., pat né, m., pèfnê, m., grande pèt'niy f., pèt'này\ f., tjrand& 
paVnére, f., pâfnére suvége, f., pètHine des pras, f., pèpline dffjf veil- 
lées, f., Vosges, Haill. 

pontouaze^ f . , Guernesey, r. p. 

pàyoupanâte^î.y Spa, Lezaack. 

pané-, m., pâmé-, m., La Reid (prov. de Liège), c. p. M. J. Félleh. 

sâvadje panâhe, f. , env.de Liège, c. p. M. J. Feller. 

persil sauvage, m., Crolelles (Indre-et-L.), r. p. ^ * 

pèrsin, m., La Neuveville-sur-Ch. (Vosges), Haillant. 

piotorsëna, f.,Cliâteaud'Oex (Suisse), Vicat, 1776. 

krnin sauvage, m., Rosières-aux-Salincs (Meurthe), r. p. 

angélique sauvage, f., français, E.-A. Duchesne, 1836. — Anjou, DESvvrx. 

frënéV, f., Maine-et-L., Desv.— Sarthe, Maulny. — Mayenne, r. p. - Alcn- 
çon, Carrouges (Orne), Letacq. 

frèniô, m., Les Fourgs (Doubs), Tissot. 

ciguey f., env. de Baccarat (Meurthe), r. p. 

chu, f., Chiny (province de Luxembourg), c. p. M. J. Feller. 

seû, f., Haute-Marne, c. p. M. A. Dacuin. 

seû des prés, f., Saint-James (Manche), Joret. 

chueUe, f., anc. franc., Godefroy. 

suer, f., Calvados, Joret. — Vallée de l'Oison (Eure), Coquerel. 

chu7''\ f., Avesnes (Nord), r. p. 

churlô, m., franc, dialectal, Littré. 

cirlû, f., Attigny (Ardennes), r. p. 

léghû, m., Châtillon-de-Michaillc (Ain), r. p. 

secoué, m., Martigny (Valais), r. p. 

sëké, m., sëkin, m., Montreux (Suisse), Hridel. 

kécouè, m., Flumet (Savoie), r. p. 



i 



r 



i40 HERACLEUM SPHONDYLIUM 



cQCQuè. m., Bourg-Saint-Pierre (Valais), c. p. M. Ed. Edmont. 

couicaf f., Jura (Suisse), Durheim. 

cutija grâcha, f., fribourgeois, Savoy. 

CQucuday f., Saint-Georges-dc-Mons (Puy-de-D.), r. p. — Haute-Loire 
Derib. 

cûucudo, f., Pierrefort (Cantal), r. p. — Haute-Loire, Arnaud. — Brive 
(Corr.), Lép. 

cocudù, f., Orcines (P.-de-D.), c. p. feu Dumas -Damon. — La Courtine 
(Creuse), r. p. 

Cftcudë, f., Trizac (Cantal), r. p. 

coucuiié^ f., Sainte-Geneviève (Aveyron), r. p. 

couhëiië, f., Lavoute-Chilhac (Haute -Loire), r. p. 

tckoichudo, t., Ussel (Corrèze), r. p. 

Cùcuyë^ f., Bourg-Saint-Maurice (Savoie), r. p. 

(/rossr conçue^ f., franc-comtois, Tabbé Besançon, 1786. 

vom, fcm., Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. — Saint-Clémentin (Deux- 
Sèvres), r. p. 

CQUcû^ f., Damprichard (Doubs), Grammokt. 

cucû, f., Plancher-les-Mines (Haute-Saône), Poulet. 

Heûhtu, f., Val d'Ajol (Vosges), r. p. 

cécàj m., Orchamps (Jura), r. p. 

coco, f., Haute- Loire, Arnaud. 

coucoti-a, f., env. de Bonneville (H.-Sav.), Const. 

oocoua.f., env. d'Annecy, Const. — La Chapelle (Sav.), r. p. 

cQcuya&se, f., env. de Rennes, r. p. 

cocouafiso, f., Haute-Loire, Arnaud. 

cocouasse. f., Arleuf (Nièvre), r. p. — MontinéIian(Sav.), c. p. M.Ed.Edmont. 

câitjounsse, f , Germigny (Cher), r. p. 

cacouasse, f., env. de Châteauroux (Indre), r. p. 

coaisRo, f., Salignac (Corrèze), r. p. 

rMcaiise, (., Cercy-la-Tour (Nièvre), r. p. 

cocotiam, f., env. de Moutiers (Savoie), r. p. 

eracbou, m., Valenciennes, Hécart. 

branche-ursine bâtarde, f., français, Furetière, 1708. 

fausite hrancursine, f., franc., Buisson, 1779. 

branchô-ursine d'Allemagne, franc., Nemnigh, 1793. 

acanthe d'Allemagne^ f., franc., E.-A. Duchesne, 1836. 

piola. f., Châtillon (Val d'Aoste), c. p. M. Ed. Edmont. 

pûli^ de loup, f., Anjou, Desvaux. — Mayenne, r. p. 

pied de loup, m., Mayenne, r. p. 

pointe de loup, f., Hainbraine (Belgique), Sentinelle du Namur, 4 août 1856. 



HERACLEUM SPIIONDYLIUM 14^ 



tarpe de loup (= patte de loup), f., Montbéliard, CoKttJEAN. 

patte d'oiej f., franc., Bastien, 1809. — Calvados, Masitlio. johkt. — VaU 

lée de l'Oison (Eure), Coquerel. 
ghipaoutë, f., Donzenac (Corrèze), r. p. 
chaliUf m., La Bresse (Vosges), Haillant. 

chalmé (=chalumeau), m., cholméj m., cholmèy\ ro^, Vosges, 1fA[LL, 
tcharaméou {= chalumeau), m., L'Argentière (Hautea-Alfies)» r. p. 
canà, f., Pyr.-Orient., Companyo. 
cane, f., Condé-sur-Risle (Eure), JOR. — Allier, Lassimonne, Pltintei tiet 

prés en Bourbonnais, 1889. 
cania, m., Pont-Audemer (Eure), Robin. 
canoUy f., Haute- Vienne, Texier-Olivier, Statist. delà UavU-Vimitu, i^^^ 

p. 49. 
conèlo, f., Laguiole (Aveyron), r. p. 
conouolOf f., conobèro, f., corohèro, f., Aveyron, Vayssier. 
fuseaux, f. pi., Sassy (Calv.), Jor. — Haie-Fouassière (Loire-ln^), r» p, 
fusées, f. pi., env. de Montfort (Ille-et-Vil.), r. p. 
troumpo, f., Saint-Léonard (H. -Vienne), r. p. 
iroumpë, f., Dienne (Cantal), r. p. 
tronbe, f., Laveissière (Cantal), r. p. 
corné, m., Origny-Sainte-B. (Aisne), c. p. M. A. Moutet. 
flahou, m., Sourbrodt, Weismes (Prusse wall.), c. p. M. J. Feller. 
buzétV, f., Valenciennes, Hégart. (La buiétV est une ti&pèct de llûle.) 
huia, m., Spa, Lezaack. 
soufloure, Manche, Besnou, 1860. 

seublé , m., Châtillon (Val d'Aoste), c. p. M. Ed. Edmost . 
soflé, m,, Lambermont, Rechain (prov. de Liège), c. p, M. J. Feller. 
subyë (= soufflet), m., Mauron (Morbihan), r. p. 
sougla, f., Roye (Somme), r. p. 

taruga, f., Larboust (Haute-C), Sacaze. (Diminutif de tajû ^ htMt lige.) 
tuya^ m., tua^ m., (= tuyau), Calvados, Joret. 
bibreuil, m., franc, dialectal, E.-A. Duchesne, 1836. 
bibeûj m., Saint-Pol (Pas-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. 
corcë, f., Palaiseau (S.-et-O.), r. p. 

cône de gatte (= corne de chèvre), f., Luxembourg wallon^ Dasnûy. 
couoné^ m., Ban-dela-Roche, H. -G. Oberlin. 
kërnày\ f. pi., Aubenton (Aisne), r. p. 
bèrtogranoy f.. Le Buisson (Dordogne), r. p. 

gremil {= petite graine), m., anc. fr., Apuleius PLATûificus. édït. de \bi2. 
smoçô (= petites semences), m. pi., Saulxures-sur-Mos. rVo^getij^ r. p. 
smoçô de veillée, m. pi., La Bresse (Vosges), Haillant. (Probablement parce 
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(îu'iin «îe jette les graines de cette plante à la figure, par amusette, 

au moment des veillées d'automne.) 
petit beurre, m., env. d'Aubigny (Cher), r. p. (A cause de la forme des se- 
mences.) 
porte-mannuie, m., Coulomme (Seine-et-Marne), r. p. (A cause de la forme 

des semences.) 
caitsfSy f. pi-, fiuerucsey, Métivier. — Neufchâtel-en-Bray (S.-Inf.), Joret. 

(A cause de la forme des semences.) 
eatufh m. pL, C;ilvados, Joret. 
herce^ f., ^innç.j Buisson, 1779; etc., etc. (c.-à-d. berceau, à cause de la 

fcfEiiLc.' des semences.) 
bércéil, m., Pyrénées-Orient., Companyo. 
hardahe. t, La Gleize (prov. de Liège), c. p. M. J. Feller. 
cliutjo^ ni., clédjo, m., sâvadje clèdj'o, m., c. p. M. J. Feller. 
bon henry, m,, pied d'oison, t, franc., Bastien, 1809. 
sion, m,, Saint-Martin-du-Puits (Nièvre), r. p. — Samoreau (S.-et-M.), r. p. 
avèrdije, m^, Si^mer (Pas-de-Cal.), c. p. M. B. de Kerhervé. 
piocha, f. T B ri Lin connais, c. p. feu Chabrand. 
coupa, m- pi., Saint-Léger-de-Fougeret (Nièvre), r. p. 
horèfj li^ f., Lfi Chambre (Savoie), r. p. 
macJotie, f.. Chenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. — Dagny-Lambercy 

(Aisne), c. p. L.-B. Riomet. 
pfitrttutj\ t'.^ mtftrouif, f., Aisne, c. p. M. L.-B. RiOMET. 
iotipilàmiré, m., La Malène (Lozère), r. p. 
vii^unlièi^e^t, Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par 

les herboristes de la localité.) 
cintorè^ f., SaiEit-Georges-Lapouge (Creuse), r. p. 
herbe du diabie, f., Saint-Julien-sur-Sarthe (Orne), r. p. 
popaon^ m.T Davignac (Corrèze), r. p. 
temona bâtards, f., Chambéry (Savoie), Colla. 
pàmpèHy r pL, Pyrénées-Orient., Companyo. 

hetirri^ri>, f., pain de vache, m., Varengeville-sur-Mer (Seine-Inf.), r. p. 
rache. f., Vattetot-sur-Mer (Seine-Inf.), JoR. (Les vaches en sont friandes.) 
cure-oj'eiïk^ franc, dialect., Nemnich. 
frënël^, f.. Pk^chatel (Ille-et- Vilaine), Dott. et Lang. 
pOif*êïâno, L, env. d'Albertville (Savoie), Const. 
kors, hrcXoJi de Grandchamp (Morbihan), r. p. 
hors baboua {— roseau de bave), breton de Lannion (C.-du-N.), c. p. M. Y. 

Kerleau, 
keiiffiss^ breton de Pleubian (C.-du-N.), c. p. M. Y. Kerleau. 
lon^aùuen ar tjmiadek, breton de Plouvignô, près Morlaix (C.-du-N-), r. p. 



ANETHUM GRAVEOLENS 143 

barouett, breton des env. de Lorient, r. p. 
cow-cakes, pigweed, anglais, Britten. 

Un insecte, le Cercops écumeuXy dépose sa bave, appelée vul^ja ire ment 
bave du coucou, sur la berce de même que sur certaines autros om- 
bellifères; de là quelques-uns de ses noms. Sur le Cercops écumRU^ 
voyez Rolland, Faune pop., III, 302. 

La ti^c dosscciiée de cette plante est creuse et les enfants en font de^ 
soufflets (1), des trompettes (2), etc. 

Les enfants ne manquent pas, quand ils passent auprès de cette plante en 
fructification, d'en râder avec la main toutes les graines il'un sent 
coup et de les jeter au nez de leurs camarades. — « Les enfants ap- 
pellent les fruits : pams ou pipins de maclotte. » Dagny-Lambercy 
(Aisne), c. p. L.-B. Riomet. 

lŒRACLEUM PANACES (Linné). 

plane, m., panaces, m. sing., franc., Du Pinet, 1660, p. 273. 
panacés, plur., Pyrénées-Orientales, Coup an yo. 

ANETHUM GRAVE OLENS (LiT^ifiÉ). — L'ANETII. 

aneikum, latin. 

anisurUf polpum, latin de Dioscoride, Stadler. 

anicetunij lat. du moy. âge, Diefenb. 

dilla, lat. du moy. âge, Zeuss, Gramm. celt. 187i, p. 1076. 

anetnum hortense, absinthium dulce, anc. nomencl., Bauhin, i67L 

anois, m., franc, du xiv s., Escallier, Rem.^ p. 227. 

anete, f., anc. fr., P. Meyer, Deuxième rapport. 

anet, m., anc. prov., Rayn. — anc. fr., Dorveaux, Antid. (xiv s. j ; ApD- 

LEius Platonicus, 1543; Fuchsius, 1546; Mém.de Vacad. de Nimeiy 

1882, p. 338. 
anete, fr. du xiv s., Dorveaux, Antid. 
anétt, m., foncdk, m., Pyrénées-Orient., Companyo. 
aneth, m., franc., Bujsson, 1779; etc., etc. 



(1) J'ai moi-même, dans mon enfance, bien sou vent soufflé le feu alluuj^'i dans tes 
bois, avec cette tige. 

(2) « On en fait des busineh espèces de flûte». « Orne, r. p. 
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aneth odorant, aneth des jardins, franc., Fillassier, 1791. 

anith, m., anc. fr., GAOCHET,Piat«. des ch., 1583, éd. Blanch., p. 119. 

dna^ m.f Ban-de-la-Roche, Oberlin. 

âni, m., Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 

ani, m., cy'nt, m., cutya à l'ani, f., fribour(i;cois, Savoy. 

fanô^ m., vaudois, Savoy. 

fénoul, m., Montpellier, CouAK, 1765. 

fénoul bastar, m., Montpellier. Planchon. 

fenouil puant y m., franc., D'Orbigny. 

scarlatte, f.. franc, de Nîmes au xvi« s., Mém. de Vacad. de Nîmes, 1882, 

p. 338. 
éscarlate, f., franc., Borellus, 1669. — Béarn, Lespy. 
éscarlato, /"., toulousain, Toornon. — Montauban, Gat. — Auvillar (T.-et-G.), 

c. p. M. G. Lalanne. — Tarn, Martr. — Tarn-et-Gar., Lot, r. p. 
écarlate^ f., Charente-Inf., r. p. — Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 
éscavlatine, f., Libourne (Gironde), c. p. M. L. Durand-Dégrange. — Gironde, 

Laterraue. 
gravollèsse, f.. Saint- Georges-des-Gros. (Orne), r. p. (Nom employé par les 

herboristes de la localité.) 



PEUCEDANUM OFFICINALE (Linné). — LE FENOUIL 
DE PORC. 

peucedanon, peucedanum^ lat. de Celse, de Lucain, de Pline. 

salaria, lat. de Dioscoride, Stadler. 

pinastellum, lat. du v"s ap. J.-C., Apuleius. (G'est la traduct. latine du 

grec îlsv'Aé^Kvoç.) 
spinacellum, lat. du m. à., Du G. 
herbitumy lat. du v s., Isidore de Séville. 
paucidarium, peucidanus, peucidanis, fenucufus agrestis^feniculusagrestis^ 

fœniculastrum, satanaria, sanataria^ sicenaria, capparus, cappàrHs 

radix, lat. du moy. âge, Goetz. 
fenicularis, feniculus agrestis, feniculus porcinus, cauda porcina, cauda 

pecorina (par erreur), masmaratrumy masmatrum, lat. du m. à., 

MOWAT. 

herbaturum, herbaturis, lat. du xiii' s., Matth. Silvaticus. 

pancidanum, pencedanum. peucedanus^ peucedamus^ peucedomicaj pante- 

donium, lat. du m. â., Diefenb. 
procedanum, penegdanum, lat. du m. â., Mone, Quellen d. deutsch. Lit., 

1830, p. 283 et p. 290. 
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feniclus porcinus, 1. du xv* s., J. Camus, Oj>. sal., p. 104. 

paucedanum, ferUctilus agrestiê, feniculus algul, herbaturumf 1. du xv 9,| 

De Bosco, Lum. maj.^ 1496. 
peitcedanum germanicum, catidaporcina, anc. nomencl., Bauhin, 16Tt^ 
fenellum caninum, anc. nomencl., Huloet^ 1572. 
pinélo, (., Var, Amic. 
pinetj m., anc. français, J. Ontvis^ Dettx livres des venins^ 1568, p. 56 (Gré- 

VIN déclare que c'est lui-même qui a forgé ce mot.) 
fanoil porcin, m., fenuil porcin, m., franc, du xiv s., Dorveadx, Aniid. 
fenoil à porceatix, m., fenoil à pourceaux, anc.fr.,J. Camus, Op. «ai.(xv* s.}\ 

Grant herbier en franc, (vers 1520) ; Brohon, 1541. 
fenouil de pourceau, m., franc., Cotgrave, 1650. 
fenouil de porc, m., franc., Saint-Germain, 1784. 
fénoul dé porc, m., Hérault, Planchon. 
fonolh dé porc, m., Pyrénées-Orientales, Companyo. 
foin de pourceau, m., anc. fr., Philiatre, Très, d, rem., 1555, p. 134. 
cottc de pourceau, f., anc. fr., Apuleius Platonicus, 1543. 
queue-porceau, f., anc. fr., FucHSius, 1546. 
queue de pourceau, f., anc. fr., L'Escluse, 1557 ; Propriete% des simples, 

1569; LiNOCiER, 1584; Cotgr., 1650; etc., etc. — Belg. >^alJ., c. p. 

M. J. Feller. 
herbatuta, espagnol du moyen âge, Irn-Beïthar, éd, Leclerc, III, 4:^. 

PEUCEDANUM CERVARIA. (Lapeyrouse . ) 

cerbinuy cerbi oceUum, latin de Dioscoride, Stadler. 

elaphosbocum^ nomencl. du xvr s., Mattirolo. 

cervaria, anc. nomencl., Pritzbl et Jessen. 

selinum cervaria, nomenclature de Crantz. 

athamanta cervaria, nomencl. de Linné. 

fénoun dé cabro, m., Ap. (Vaucluse), Col. 

cutya de thé (av. th. angl. ; = berce des cerfs), fribourgeois, Savoy. 

bianche badèrmone, f., Ban-de-la-Roche, Oberlin. 

PEUCEDANUM OREOSELINUM (Moench) et PEUCEDA- 
NUM PALUSTRE (Moench). — LE PERSIL DES MA H A /N. 

baldamonia, baldemonia, baldimonia, blademonia, baltamonia,herb(t thavU, 
apium sylvestre, apium thysselenium, lat. du m. â., Dief. 

oreoselinum, apium montanum, olsenichium, thysselinum Plinii, anc. na- 
mencl., Bauh., 1671. 

10 
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palustre apium, eleoselinum majus, f., anc. nomenclat., Gobdus, 1561. 
aUnitium, olmitium, cuminum tUnorum, seseli pratense iatescens, anc. 

nomencl., NEmacH, 1793. 
sdinum palustre^ nomenclat. de Linné. 
tkysselinum palustrCy nomenclat. de Hoffmann. 
selinum oreotelinum, nomenclat. de Crantz. 
persil de marais, m., franc.. Boisson, 1779. 
parsi de montagne, m., Savoie, Gonst. 
persil laiteux, m., franc., Saint-Germain, 1784. 
encens d'eau, m., franç.^ Nemnich, 1793. 

rivache laiteux, m„ rivache des marais, m., franc., E. A. Duchesne, 1836. 
érbatoutt dé chinchas, m., Pyrén.-Or., Comp. 
badrëmouane, f., Moyenmoutier (Vosges), Haill. 
bôdrëmouane, f., Doubs, Beadq. — Plancher-I.-M. (H.-Saône), Pour. 
boudrëmouane^ f., Saint-Amé (Vosges), Haill. 
brodemoine, f., Vosges, Le Bon, Etymol. fr., 1571. 
gâdrëmouane, f., Raon-rÉtape (Vosges), Haill. 
gôdrèmèn\ f., Gérardmer (Vosges), Haill. 
badèrmon*, f., Ban-de-la-Roche, Oberlin. 
bôdëmouon*, f., Gerbamont (Vosges), Haill. 
bôlëmouône, f., bôlëouône, f., La Bresse (Vosges), Haill. 
bôdoèrC, f., La Forge, Le Tholy, Gérardmer (Vosges), Haill« 



IMPERATORIA OSTRUTHIUM (Linné). — 
L'IMPÉRATOIRE. 

astrens, ostrucium, lat. du moyen âge, Diefenb. 

imperatoriùj imperatoria major^ magistrantia, astrantia, laser, laserpi- 

tium, laserpitium yermanicum, struthion, ostrutium, smymion hor- 

tense, ligusticum, herba rena^ anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
herba rhema, nomencl. du xvi» a., Mattirolo. 
osteritium, anc. nomencl., Linogier, 1584. 
imperatoria alba, nomencl. des officines, Planchon. 
impératoire, f., franc., Linocier, 1584; etc., etc. 
inpèrtouare, f., Saint-Georges-des-Gros. (Orne), r. p. (Nom employé par les 

herboristes de la localité.) 
impératori, m., Forcalquier (B.-Alpes), c. p. M. E. Plauchud. 
impératrice, f., anc. franc., Jos. du Ches^e, Ré for mat. des thériaques, 1608, 

p. 158. 
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impériale, f., anc. franc., Le Lièvre, 1583. 

austruche, f., franc., Secrets du seigneur Alexis, 1573, p. 745. 

austrice, f., franc., Baderus, 161i. 

ôtricha, f., vaudois, Bridel. 

otruche, f., anc. franc., Confections arom., 1568, p. 491; LïNocier, 1584, 

Gharraeus, 1666. — Savoie, Ghabert. 
antrica (sic, avec n et non pas w), f., fribourgeois, Savoy. 
ôtrufe, f., env. d'Annecy, Const. 
lëtrë/lha, f., Alpes vaudoiseS; Durheim. 
lëtftrëfay f., Bas-Valais, Giluéron. 
coumacho, f., provençal, Hokn. 

èrba dé santa-Catheriney Laroque des Aubères (Pyrén.-Or.), CARRÈftE. 
benjoin français, m., franc., Gh. de Saint-Germain, Le médecin royal, 1B55, 

p. 56. 
angélique sauvage, f., M.-et-L., Bâtard, 1809. 
angélique, f.. Lorraine. — Belgique wallonne. 
arégrà, m., Briançonnais, c. p. feu Ghabrand. 

agruQj f., agru^ m., Beaufortprès Albertville (Savoie), Ghabert, Noms pat. 
ghèra, f., Alpes vaudoises, Durheim. 

rèy' aou dièy'râ, f., dièy'râ (= diarrhée), f., gày'rà, f., fribLiurgeois, Savot. 
capourièro, f., Var, Amic. 



TORD Y HUM. (Genre.) (Linné.) 

cordilion, seseli creticum, lat. du moyen âge, Mo^at. 

siler creticum, carvi agreste, cordumeni, lat. du xiii^ s., MAmiAEtis SilVp 

cordyla, . du m. â., Diefenbàch. 

gordyliony tordylion^ tordylon, anc. nomencL, FucHSius, 154*ï. 

daucus creticus, meum foliis anethi, meum tenuifolium^ anc. nome ne L, 

Bauhin, 1671. 
seseli de Candie, m., franc., Du Pinet, 1660. 
seseli de Crète, m., franc.. Buisson, 1779. 
sarrui, m., Forcalquier (B.-Alpes), c. p. M. E. Plauchud. 



CRITHMUM MARITIMUM (hm^^), - LA PERCE-PIERRE. 
cretanus, cretanus marinus, creta marilima, critimon, lat. du moy. Age, 

MOWAT. 

crithmumy crithamum, crethmum, crethamum marinum^ creta marina. 
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eritînu$ satim^ batii marina, ituiicula, bacilldj calcifraga, salsa 
marinût hm^ba dkn Pétri, sampetra, rincum marinum, 1. du m. à., 

ereiatiui marilimus, anc, nomencL, De Rflsco, 1496. 

c hrtf tam u s m (trin us , aonie nd. d u x v r i . , R ^tzenberger . 

fe^niculum mannum, empettitm, herha sancti Pétri, znc. nomencl., Bauhin, 

De pta7itis, lâ9L 
erithmum êiitte spmiSj numencl. du xvi« i-.., Mattirolo. 
asjfatagum ijaliicum, nnc, iiomencl., Ambrosini, 1666. 
crinie marine^ f,, attc. fr,, Larhnhujri , s. d. (vers 1490). 
o^sie manne, (., tre/fi marine^ f., anc. fr.^ J. Camus, Op. sal. (xv* s.); 

DuCHS&Kt, 154i; Cu. EsTmtfNE, îb^\ ; etc., etc. 
cristf marine.^ f., ari<^ fr., Neïïonkeali; HéftUat. des abus, 1579; Thrésor 

de santé, I0U7; etc., elc. — Noniiiiîjditi, JoR. — Courseulles-s.-m. 

(CÈilvailoâ), r. p. 
<^sjsi marine, t, Sainton{^e, Jônain. 
percÊ-pierrey f,, fraoç., Ch. Esheni^e, 1561 : elc, etc. 
perche-pierre^ f., Nurmaaclïe, — Pfcardie. 
passe-pierre^ f,. franc., OuDiN, 1681; etc-^ etc. 
tifiHse-piefi'e, f,, Anjou, Mésagc, 17S0, s. \^,percepierre. 
ram/ïcpïer, franc., Iïucmesse, 1544. 

fterûe de i^aml Pierre, herbe Saint- Pierre, stimpierre, franc., Ddez, 1678. 
Iraouf'.a-péy'raou, m,, 1 arcalquier^ c* p. M. E, Plauchud. 
baci(jaf f., ^ù'e, lUsso, 

basilla^ r, anc. prov., P, Meveh (dEins Romania, 1903, p. 297.) 
imsiite, i., anc. fr.i J. C^mus, Man, nam. (xv s.); Thrésor de santé, 1607. 
hacilhy f. , provençal, Pellas, 1733. 
bacille, r, une. fr,, G. ÛESNEKiiâ, 154^ ; DtrcHESNE, 1544 ; Solerius, 1549^ 

G». EsTiENm, 1561 \ etc. 
hassUkj L, anc. fr, A. PiWAErg^ 1561 : Du PrNET, 1625. 
baciie, r, franc,, Ocim?;. 1681 ; Saint-Germmn» 1784. 
basilhe, ï., basigue, T. anc. pmvenç.j SoLERius, 1549. 
t^aciieOy maiic,, proveiiç,, AzAis, 
haciffo, f., Var, H\^R\i^ — Uoiicbes-du-Rh., Vill. 
fanout marifiy m., franc,, AîiNntJi.^ 1517, f^^ 54, v®. 
feneuii marin, m., franc., DucHEi^NE, 1544. 
fenoit marin, m., anc, fr., Gësnérus, I5li^ PiNAEUS, 1561. 
fenouil marin, m., franc., De BrnÉCNy, 16HS ; etc., etc, 
[ennuya ilè mm% m., Var, Hâwnv. 
ftnou dé maf\ m., Kout:ties-du-Rh.t ViLi. 
famlh mati^ m., Pyr. -Orient,, Compai^ïo* 
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saoussa^yrous, m. pi., Cévennes, Sauvages, 1785. 
fanouilh^vor, arrme, scaouarch, breton, P. Grégoire. [E. E.] 
tor-vœn, mœn tar%, grimilh, louiou aud, piricilh aud, breton. {£. E.] 

LIGUSTICUM FERULACEUM, (Allions) 

hatoutfro f.,(= batte à beurre), provençal, àzaïs. (A cause delaresdiemblance 
qu^ont avec une batte à beurre ses fleurs munies de leurs pédoncule*.) 

SILAUS. {Genre.) (Besser.) 

myrsineutn Plinii, hippomaratrum, feniculum sUvestre, f. equiiium^ f. ca- 

prinuniy anc. nomencl., Ratzenrerger. 
stseli pratense monspeliense, silet' pratensiSy silaus Plinii, patli7iac(i mgra 

sylvestris^ anc. nom., Bauhin, 1671. 
saxifrage des anglais y franc., Buisson, 1779. 
saxifrage des prés, franc., Saint-Germain, 1784. 

persil des prés, Mayenne, c. p. M. Lamrert. — Aisne, c. p. M. L.-Bh Riomët. 
persil bâtard, Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. 
persin, m.. Aube, Des Etangs. 
pérchilhachOy f., Brive (Corrèze), Lépinay. 
fuvér bastar (= persil bâtard), m., Apt (Vaucluse), Colignon. 
àngélicOy f., provençal, Réguis. 

àngélico bastardo, f., Forcalquier, c. p. M. Ë. Plaughud. 
cumin des prés, m., Allier, c. p. M. E. Olivier. — Aisne, c. p. M. L.-B, 

Riohet. 
cotnun, m., Nièvre, Gagnepain. 
kmi, m., Offroicourt, Val d'Ajol (Vosges), Raillant. 
matrouy* sauvage, f., Villeneuve-s.-F. (Aisne), c. p. M. L.-B. Ri omet, 
fausse anissBy f., Logny I. Aubenton (Aisne), c. p. M. L.-B. Riùmëî. 
triake, f., Comimont (Vosges), Raillant. 

SILAUS VIRESCENS. (Grisebach.) 
éy'récMl, m., Brive (Corrèze), Lépinay. 

ATHAMANTA CRETE NSIS. (Linné.) 

daucus creticusy daucus candianuSy myrrhis annua, athamania^ anc. nc- 
mencl. des officines, Rosenthal. (Entrait autrefois dans la camposi- 
tion de l'eau nuptiale.) 
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ràtf à For, f,, Chftleau d'Oei (Suisse), VrcAT. 

réif' ù î'oa (— racine i r«r), f., chérmuHim, m., fribourgeois, Savoy. 

ri d tor, t., Bejt {SuU.He), Dur ri El M. 

ATHAMAXTA UBANOTIS. (Linné.) 

pfr*!!/ iftf mfmtagtif^, franc.. ri.vnJhftuaNEï, Rec. de teintures, an II, p. 186. 
joiiver mounianit'. m., Furivilquiej\ c. p. M. E. Plauchud. 

MEUM MUTE LU N A. (Gaertner.) 

mui^UûiOj hi. du moyen iigo. DlEFKNB^Cii. 

mf^am tîlpimtm urn^dia parptirascente, tinc, nomencl., Bauh., 1671. 

phellandrium muifUinaj nomËnc;]. de ImNÉi. 

miiîlfiliTui, t, dialecte des Alpes, Bâitmin, 1671, p. 148. 

montéréna^ f., fribourgeois^ SAvriv. 

môlérmat f,, vaudois, Brïdel. 

môièrèTia, r.^ vaudoiE^n Donniriiu. 

herha (fancf.«.^ T, franc. Hu xv s., J. Camus, Op. sal, p. 75. 

^/rHj f., Beanfort f Savoie), Chahëirt. {CeUc plante transmet son arôme au 

lail eL au fromagtî.) 
cilra^ f,^ fétraj f. (probablemenL ^Aîim avec th angl.), Aime (Savoie), c. p. 

M. Mahjûlët. 
fjebàni^un, muifrtifur^, mutrina, nnc. allemand, Pritzel et Jess. 
fnuiterwur'-^ei^ maîterna, mutiterne, muitri^ Suisse allemande, Pritz. 

MEflM ATHAMANTIQUM. (Jacquin.) 

m^um, latin. 

mUr, Int. du vrri" s.^ Rexedïctus Crnspus cité par Meyer, Gesch. d. Bot. 

^isira. L tin m* à*, Meved^ Gf^^ch. d. H. ; Dief. ; J. Camus, Op. sal. ; De 

Boscn, 
îHf^iiift^ 7HÉûTiy meUf mêttm aîhamanticum^ daurus, 1. du m. â., Dief. 
nulrum, anethum agre^tt^ anc. nomeneL, Syn., 1623. 
ijtietltum sfjhwstre. a. nmnuw, a. torimtavm, anc. nomencl., Ratzenb. 
nitiinfifUicmn, nomericL du xv** s«, J. CAMis, Op. sal. 
a{hamtinth(f fnen^i^ numcncï. de Llvné. 

mehu (îlhamantic. m., franc., Magiket, Thériaque franc., 1623, p. 46. 
méon^ Tt>., fr. Duchesse, 1&44. — Loire, A. Legrand. — Haute -Bretagne, 

LEPELLETtER, 1752. 
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meu (prononcez mtt), m., anc. fr.,DORV., i4n(. (xiv*g.) ; Conf, arom., 1568» 

meii athamantiquej m., Charas, Thériaque, \QG%y p. 176. 

citrach, m., Dauphiné ou Savoie (apud AUobroges montanas)^ Geshkhits, 

1542. 
cestrCf Gévennes, Pena et Lobel, 1570. 
cistréj m., Golmars (Provence), Gar. — Aix-en-Pr., Boyer de F. — For- 

calquier, c. p. M. E. Plaughud. — Gard, Pouz. — Pyr.-OrienL, CwMp, 

— Mont-Mezenc, Yvart, Excurs. agron, en Auv., 1819. 
chistréy m., Haute-Loire, Deribier. 
cistrUy (., Albertville (Savoie), Ghabert. 
cistro, f., Aveyron, Vayssier. 

citre, Loire, Legr. — Mont-Pilat, BuU. de la soc. bot., 1871, p. 147, 
cisto, f., L'Espérou (Gard), Honnorat. 
fiona, f., Albertville (Savoie), A. Ghabert. 
anet saulvaige, m,, anet tortu^ m., fr., Duchesne, 1544. 
récène di fagne, f., gôlantey f., Verviers, c. p. M. J. Feller. 
racëna à Vor, f., Jura (Suisse), Ddrheim. 
rathëna à l'oa (= racine à l'or), f., fribourgeois, Savoy. 
këmin (la semence), m., Plancher-l.-M. (Haute-Saône), PouL. 
bérouissey f., Spa, Lez. ~ Sourbrodt, Gueuzaine (Prusse wall.), c. p^ M. J. 

Feller. 
bêwrisse, f., bêourisse, f., Malmédy (Prusse wall.); (de l'allemand bàrwunt 

= racine d'ours), c. p. M. J. Feller. 



FŒNICULUM OFFICINALE (Allioni). — LE FENOUIL. 

fœnieulum, marathrum, latin. 

fenuclumy \»i. de Dioscoridc, Stadler, Nachtr, 

feniculus, fenuculu8,mirsincu8, 1. du m. â., Goetz. 

hues maratrum, 1. du m. â., Mowat. {Hues est sans doute une faute de co- 

pie, peut-être pour mus ?) 
marathus, maratrum, lat. du m. â., Du Gange. 
feniculium, finuclum, finiculus, fenidum, panicum^ pannichiunif sindtdat 

scindula, matathris (lisez marathris), 1. du m. â., Dief. 
penuclu, 1. du m. â., Omont, Glossar. andegav,, 1898. 
herba bona, 1. du m. â., Germania, 1888, p. 305. 
anethum, anc. nomencl., Mattirolo. 

fœniculum germanicurhy anc. nomencl., Bauhin, 1671. -r 

anethum fœniculum y nomencl. de Linné. 
fenicle, m., fenîiicle, m., fr. du xv« s., J. Gamus, Un man. 
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fenùiilj m., fninç-, Pkrion, De lingua galliea orig., 1554. 

fenoueif, m., tmo. fj., BnJiiiment des receptes, 1544. 

fanudl, m,, fr, du xev" s,, Hotnania, 1889, p. 573 ; Godefr. 

fateuit^ m.» (tnutl, m,, /iîfl««i, m., fanuil, m., fenoyl^ m., /c»oi7, m., /a- 

naiV, m., faneut, m., feneuly m., fenoUle, f., fenille, f., feneullej f., 

fen€ulc, f., aiic. fr., Godefroy. 
fanouit, m.» fr. du xiv^ s., Dorveaux, i4n^td. 
fmoml. m,j Tranç., Focnsius, 1546; etc., etc. 
fencirlk^ f-, Trartç. du nord est du xiv s.^ Michelant, 1875. 
ftnoïh^ fenoilh, ftuoiil, ant-. proveiiç., Rayn. 
fmolh^ m., Ï^ruc^uc'diis-Alb . (Pyr.-Or.), Garrère. 
fémntUij m., Chaïmse (Laiidcs), c. p. M. J. DE Laporterie. — béarn., Lespy. 

— Lembeye (B.-P>t,)j r. p. — Auvillar(Tarn-et-G.),c. p. G. Lalanne. 
fanouUtj iiu, S^juviguy (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 
rnoih.m.t N^ntua (Ain), c p. M. Ed. Edmont. 
hénoutk, m., La Teste (Gironde), Moureau. — Libourne (Gir.), c. p. M. L. Du- 

RAND^lJÉilBArtGE. 

fenot, m.p aac. provenç.j I-evt. — anc. fr., GoD. 

fami^ m., anc. fr., Gûd. ; Reinsch, 1880. 

féjiouîj m., anc. fn, Ê^ufe rom. déd. à Paris; Gachet ; GoD. 

faiijnoitt^ m-;, anc. fr., Godefroy. 

fanûui, m., anc. fr., Arnoul, 1517. 

féjimily m., duna presque toute la Provence et tout le Languedoc. — Tulle, 

LÉP- — L'Ârgûntiérc (Hautes-Alpes), r. p. — Samoreau (S.-et-M.), 

r, p. 
fènot, m., fénnl^ m., Gellea (P.-de-D.), r. p. — Guilly (Indre), r. p. — Vil- 

lette (Sav.), r. p. 
fnouly m., Palîiiaeau (S.-et-O.), r. p. — Saint-Quentin (Aisne), r. p. — 

Méliaricourt (^mine),.r. p. — Saint-Pol (P.-de-C.), c. p. M. Ed. 

EOBIOMT. 

fétionn, m*, Apt, (Vaucl.), Col. — Avignon, Pal. — Arles, Laug. — Ras- 

Ûauph^, M0LIT, 
fénouéy\ m., Pugel prés Fréjus(Var),r. p. 
fënuéy'j m., VinzeUes (P.-dia-D.), Dadzat. 
fanêy\ m., Cbap.-lnf., r. p. 

fnëy\ TR., /ïni\ m., Beine (Marne), c. p. M. A. Gdillaume. 
fënèj/j m,, Trczelle (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 
fênont/, m., Ntcc, SUTT, — Âmpus (Var), r. p. — Var, Hanry. 
fanûuy\ m,, Arvert (Char.-Inf.), r. p. 
fanoué, m., Puybarraud (Char.), Rev. d. pat., U, 187. — env. de Saint- 

Brieuc (C.-du-N.), r. p. — Guernesey, Mrtiv. 
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fënoué, m., Saint-Genis-l.-Oll. (Rhône), Phil. — Savoie, Const. — Paulhaguet 
(H.-Loire), c. p. M. Ed. Edmont. — Châteauneuf-s.-Char. (Char.), r. ]k 

fénoui, m., Vogiié (Ardèche), Conques (Aveyr.), Nyons (Drônie),c. p. M* Ed. 
Edmont. 

finoui, m., Menton (Alpes-Maritimes), c. p. M. Ed. Edmont. 

fénou, m., Var. — B.-du-Rh. — Lot. — Dord. — Corr. — Cant. -— Drdme. 

fenou, m., {fënoUy fnou), anc. fr., DuEZ. 1664. — Sornac (Corr.), r. p. — 
Ineuil (Cher), r. p. — Mayenne, Dott. — Vermanton (Yonne), r. p. — 
Aube, Des Et. — Dainville (P.-de-C), r. p. — Agon (Manche,, r. p< 
— Bessin, JoR. 

finou, m., Laveissicre (Cant.), r. p. 

fanou, m., Sermaises (Loiret), r. p. — Replonges (Ain), c. p» M. Ed- Eo^ 

MONT. 

fënioUy m., env. de Valence (Drôme), r. p. — Chabeuil (Drôme), c, p. 

M. Ed. Edmont. 
fénaoUj m., Thiers (P.-de-D.), r. p. 
fanô, m., vaudois, Durheim. 
fana, m., fana rossè^ m., fribourgeois, Savoy. 
fnà, m., liég., FoR. — Spa, Lez. — Verviers, Lej. 
fnuy m., Montaigut-le-Bl. (AU.), c. p. M. J. Duchon de la Jarousse. — 

Pithiviers (Loiret), r. p. — Luxemb. wall., Dasn. — Douvaine (H.- 

Sav.), c. p. M. Ed. Edmont. 
ch'nu,m.,em. d'Annecy, Const. 
rnieu, m., Davayé (S.-et-L.), c. p. M. Ed. Edmont. 
inoulh, m., Vallée d'Aspe (Pyrénées), Lespy. 
houlh, m., Monléon-Magnoac (Hautes-Pyr.), r. p. 
franouy\ m., eny. de Châteauroux (Indre), r. p. 
fémùuy\ m., Les Andelys (Eure), r. p. 
rnèlha, f., Châlillon-de-Michaille (Ain), r. p. 
fënoulha, f., Mont-sur-Monnet (Jura), r. p. 
fénoulhOjî., Mende (Lozère), r. p. — Laguiole (Aveyr.), r. p. — MonéMer-l- 

B. (H. -Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 
fënoulhe, f., Echassières (Allier), r. p. — env. d'Annecy, Const. 
fénoule, f., env. de Béthune (Pas-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. 
fnolhey f., Luçon (Vendée), c. p. M. Ed. Edmont. 
fanôlhëy f., Hérémence (Valais), Lavallaz. 

feneule, f., Cambrai, au xiii» s., Coulon, Hist. des remèdes, 1892, p. fitt. 
fnouV, f., La Motte-Beuvron (Loir-et-Ch.), r. p. 
rnouôl\ f., Guilberville (Manche), r. p. 
fin-nouy\ f., Aubenton (Aisne), r. p. 
Pnouy', f., Naintré (Vienne), r. p. — Avon (S.-et-M.), r. p. — Germigncy, 
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Mûinaj (Hatite^-Saôrte), r- p. — Montcornet (Aisne), r. p. — Ballon 

(Sarlhej» r- pt, 
fniy't t.f Cangy (Indre-ct-U), r. p. 
rnây', r, AmeliScourt (ÎHeurLhe), r, p. 
fnoutjoUf m., Sai nie-Colombe fl>piibs), r. p. 
féiiOulfiéU\ T., héâiuaUy LfiSFï, 
fenouihtl^ in.j Moi'en-Dauphitrà, Moutier. 
fènèré^ m., jargon du HîiKey près Xertigny (Vosges), r. p. 
fonoth dé casianyas, m,, Pyréu tes -Orient., Companyo. 
fenotiil rommun, anii dou-T, franc., L. B***, Traité des jard., 1775. 
fenotiil amer ('), m,, fratiç. du xvi* s., Mém. de Vacad. de Nîmes, 1882, 

anias, m., C^issaigne (H'"-Gar.), r. p. 

ani^ m., Normandie.^ Maine. — Beauce. — Champagne. — Franche-Comté. 

— Poitou, — Vendée. 
anisse, f.» AJ$n4% c. p. H. l.-B. Aiohet. 
anisée, f., Saint-Valérieri (Yûrmei^ r. p. 
aneth dûtiû:^^ franc. ^ LuiSBlXUK. 
atteth^ m., (prononcez «nc;, Tranç. des herboristes, Gacon. — Mayenne, 

C. p. M. LAHitEElT. 

érto doou d%uti^ f.,Naves{Oon-éEe), c. p. feu A. Rébiére. (On 8*en sert contre 

1 enflure.) 
ètn'rèsnotij m,. Saint- Ma rtiii-dii-PuJts (Nièvre), r. p. (?) 
tara, i.j Larbousl [H.-Gar,) Saca^. 
partyè, m., Marquioii (l*,-de-C.}, r. p. 
vùjno^ f., Mouslier-Ventadour (€^>rr.), r. p. 
vigne, r, Saiul-Georgt.fi-dea-OnisdUiers (Orne), r. p. (On cullive le fenouil 

en l^dpjjuyant (contre un mur.) 
fiinotiU^ fmioiU, breton moyen. [E» E.] 
canell^ breLon de Sainle-Tréphine (C.-du-N.), r. p. 
penic, allemand du nqrd^oueet au xnr s., Gallée. 

Un cadrolt où ponsscnt Lifïancoiip de fenouils est appelé : 

fémulhitdQ, r, LalUebque (Lot), c. p. M. H. Fourès. — Auvillar (T.-et-G.), 

c. p. M. G. Lalammë. 
fénonliédQ, f. » Cévenues» Sauv,, 174(5. 



ii) à Emor^i ^v'U a y ait «uluh TeJiod aigre, si est-ce que des deux principales espèces 
quD nfitiB fin avoos, Tiib csl iqipQlà iliius, à la différence de l'autre, n Oliv. de Serres, 
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fénoudéio^ f. nom d'un quartier d'Àlais qui était autrefois couvert âe t, 

D*HOMBRES. 

t( Semen fœniculi pellit spiracula culi. » Carmin, proverb. loci comm., 
1670, p. 27. — On sait que Tanisette ordinaire fait péter. 

« Fa dé fénoul = il fait du fenouil, il est mort depuis longtemps ; feltii 
herbe pousse volontiers dans les cimetières. » Aude, LafFh ; loulou- 
sain, ViSNER. — « Manjà l' fénoul per la racino = même ifeTî.'*. )» Tou- 
louse, Visp. — (( Qui se fa trop sadoul Bol fuma lé fénoul. r» L[iiira 
guais (Haute-Gar.), P. Fagot. — « Voou fénà H fénouy = il veut mou- 
rir. » Prov., MiSTR. — « Bal mày lébàdé pésouls que dé fenouUti, = 
Il vaut mieux nourrir des poux que des fenouils; il vaut mieu>t In 
misère que la mort. » Gascogne, Taupiag. 

(( On se servait autrefois du feuillage du fenouil pour mettre les cierges*» 
Montauban, au xiv« s., Forestié, Comptes d. fr. Bonis, 1B94., ÏI, 83. 

« Trémoulà couma un fénoun = trembler comme un f., comme la feuille. * 
Prov.,MiSTR. 

M Quand grano de fénoul s'amaduro Pos semenà de bouno houro. n Lau- 
raguais (H"-G.), P. Fagot. 

'X Fœniculi radicem viridem nitidam in pila lignea contundi^ aLque eju^ 
succum jejunus cum vino vetere per dies continuos novem in limine 
stans bibe, validissime adversus tussim quamlibet molestnin tlbi pro^ 
derit. » v" s., Marcellus Burdigalensis. 

« Le f. coupé le jour de la Saint-Michel, avant le lever du soMmI «st sou- 
verain contre la colique. » Marseille, Rég. de la Col., Cris, p^ 282. 

« Enfenouillé = embarrassé, qui ne sait quel parti prendre, qui a l'es- 
prit un peu dérangé. » Artois, Rev. d. l. rom., 1879, p. Bl ; Valeu-^ 
ciennes, Hécart. — « S'éfenouiller = faire beaucoup d'embarras^ parler 
et s*agiter en tous sens, ne sachant quel parti prendre, qu^nd on ef^t 
très affairé. )> Saint-Pol (Pas-de-Calais), Ed. Edmont, Le-x^/^wc .saint- 
polois. — « Ce jeune enfenouillé. » xvii« s., Bér. de Verv,^ Ï, [i. G4. 
= « Vendre du fenouil à quelqu'un = le décevoir. » xvi^ s , Uist. 
macar. de MerL Cocc, éd. Jac, p. 129. 

« Avec le fenouil, le jour de la Fête-Dieu, on fait des jonchées dans les 
rues pour le passage de la procession, puis on le ramasse et on te 
met sur les toits pour garantir la maison du tonnerre. )' Cliar.-luf.^ 
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ViNET. — (( Le f. qu'on a passé neuf fois dans le feu de la Saint-Jean 
protège contre les maléfices. » Landes, Métivier, p. 441. — « La 
veille de la Saint-Jean, pour empêcher les mauvais esprits d'entrer 
dans la maison, on met du fenouil dans les trous des serrures, en 
disant : « 5t, passa peu hourat, a noeyt, nat sourciè hooUy Hè-t plaa 
sentij fenoulhy e d'etUrà qu'haura poou =■ Si, passer par le trou, 
aujourd'hui, quelque sorcier entrer veut, fais-toi bien sentir, fenouil, 
et d'entrer il aura peur. » Béarn, Barthéty, Pratiques de sorcellerie j 
1874, p. 9. 

« Dans les Pyrénées on regarde le fenouil comme un préservatif contre 
l'influence maligne des sorciers. Nos pères étaient convaincus aussi 
que l'aigle entretenait sa vue perçante par l'emploi de cette plante. » 
De Chesnel, Dict, des superst. [Ed. ëdm.] 

« Si vous portez sur vous du fenouil, quand passent les bœufs, cela leur 
portera malheur. » Naintré (Vienne), r. p. 

Symbolisme. •— « Quelques mères, pour éclaircir la vue de leurs enfants, 
mâchent, le matin, à jeun, des graines de cette semence, qu'elles 
leur respirent dans les yeux. Jusqu'où va la tendresse maternelle ! 
Aussi de là cette devise : un fenouil et ces mots : tendres mères^je 
fleuris pour vous seules. » Lucet, Emblèmes de Flore, 1819. 

« Le fenouil symbolise la science. » J. BoissE, Descript. d'un médicament^ 
1519, p. 25. 

FŒNICULUM DULCE (Linné). — LE FENOUIL DOUX. 

feniculus sandœ Marias, lat. du m. â., Bartholom^us, cité. p. Mowat. 
ffeniculum dulce, fœniculum italicum, anc. nomencl., Bauh., 1671. 
fenouil doux, m., fr. du xvr s., Mém. de Vacad. de Nîmes, 1682, p. 338. 

— franc, mod. 
fenouil doux de Fleiirance, m., Guy de la Brosse, 1628, p. 132. 
fenouil de Florence, m., fr., Droyn, Royal sirop de pommes, 1615, p. 90; 

De Blégny, 1689 ; etc., etc. 
fenouil d'Italie, m., fr., Journ. de la soc. d' hortic., 1862; Mail. 
fenouil sucré, m., franc., Oudin, 1681 ; Mail. 
fènoui sucra, fenoui mélicaous, Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
fenouil verd, m., franc., Louyse Bourgeois, Rec de secrets, 1635, p. 54. 
petit fenouil, franc., L. Dubois, 1825. 
ani^ de Paris, m., franc., Bon jardinier pour Van XIII. 
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Avec le fenouil doux on fait la fenouillettey liqueur qui esL une variêtâ 
de Vanisette. Ou en fait aussi une espèce d'essence. (Voir Souv. inUr. 
p, les confitures, iTS^y et Savary, 1741.) — « La fenomlleite de Ré est 
une liqueur recherchée. » Challes, Joum. d'un votj. aux Indes Df.f 
1721, II, p. 2. 



ŒNANTHE FISTULOSA (Linné.), ŒNANTHE PEUCEDA- 
NIFOLIA (PoLLiCH) ET ŒNANTHE PIMPINELLOWES 
(Linné). — L'ŒNANTHE. 

filipendula (i), saxifraga rubea^ anc. nomencl., Fuchsids, 154fi. 

œnanthe, œnanthe aquatica, laver minus, siler palustre y petroselinum .syl- 
vestre, filipendula palustris, juncus odoratus aquatilix^ buîbocasla- 
num fœmina, cyminum hulbosum Plinii^ anc. nomenei^ Bauh., 
1671. 

dureté racine, (., franc, Apuleius Platonicus, 1543. 

filipendule aquatique j f., franc., Buisson, 1779. 

œnanthe aquatique, f., persil des marais, franc., Saint-Germain, 1784. 

pascanade, f., gousse, L,joanétt\ f., cochè, m., méchon, m.^ jagn'roii\ T., 
Maine-et-L., Desvaux. 

paskënad, f., Niort (Deux-Sèvres), c. p. M. E. Lemarié. — Paniproux {Deujt- 
S.), c. p. M. B. Souche. 

chervi des marais, jonc odorant, franc., Ë.-A. Dughesne, 1836. 

navètV, f., vendômois, Martellière. 

jouanètt', f., Angers, De Candolle (dans Mém. de la Soc. tJ'atjric^ de la 
Seine, 1807, p. 259.) 

jouanètV, abrënôd, f., Vendée, E. Mesnard, Consid. sur la man. dont 
s'exerce la police de santé en Vendée, 1829, p. 16. 

jënott\ f., Alençon, Dubois et Travers. 

driy' des coqs, f., driyon, m.. Aube, Des Etangs. 

tarli, m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 

charli, m.. Maillé (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 

érbo dé caraoudro, f., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud, 

taligournô, m., Fontenay (Vendée), c. p. M. E. Lemarié. 

saligounia, m , Saint-Jean-d'Àngély (Char.-Inf.), c. p. M. E. LEMAmÉ^ 



(1) « Filipendula appellata a numerosis filis et rotundis in radice capitlliui tuberîbuâve 
qus quasi ex Ûio quodam pendere videtur, Fuchs. » 
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catsave, f., Rocbefort (Cbar.-Inf.), c. p. M. E. Lemarié. (à cause de sa res< 

semblance avec la racine de casut9e ou manioc.) 
pouaVvm, m., La Rochelle, c. p. M. E. Lemarié. 

Les enfants mangent les racines. A Angers on en vend au marché, selon 
Dk Candolle (dans if ém. </e la toc. (Tagric., 1807). — Certains de ses 
noms sont également ceux du Bunium bulbocastanum dont on mange 
couramment les tubercules. 

ŒNANTHE CROC ATA (Linné). — L'ŒNANTHE 
SAFRANÉE. 

œnanthe succo croceo, anc. nomencl. des pharmaciens, Rosenthal. 

pain frais, m., Bain (Ille-et-Vil.), Orain. 

pain fè, m., Guernesey, Métivier. 

pan /é, m , Maine-et-L., Millet, Etat de Vagrie. en M.-et-L., 1856, p. 310 ; 
Desvalx. — Centre, Bureau. 

pao fë, Craon (Mayenne), Dottin. 

pan sacré, m., Centre^ Bureau. 

pan-sacr\ m., Loulay (Char.-lnf.), Vinet. — Maine-et-L., Desvaux. —Ven- 
dée, Viaud-Grandmarais, Etudes sur les serpents, 1860. — Nantes, 
Lam. et Cand., 1815. — llle-et-V., Orain. 

pmptn, m., Vendée, Viadd-Grandmarais, Etudes sur les serpents, 1860. 

orâte, f. , Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. 

fréjignèto, f., Le Buisson (Dordogne), r. p. 

bêle, f., Avranchin (Manche), Revue de VAvranchin, 1886, p. 56. 

navet du diable, m., annicot, m., abrenotle, f., (Loire-Inf.), P. Bloc, Sur 
l'œnanthe, 1873, p. 12. 

chue d'eau (= ciguë d'eau), f., Normandie, Mém. de la soc. vétèr. du Cal- 
vados, 1834. 

cheû d'yô, f., Sottevast (Manche), Joret. 

keugiss, breton de Pleubian (C.-du-N.), c. p. M. Y. Kerleau. 

kors-dour (glaïeul d'eau), breton de Lannion (C.-du-N.), c. p. M. Y. Ker- 
leau. 

ŒNANTHE PHELLANDRIUM (Lamarck). ^ 
LA PHELLANDRIE. 

phellandrium, anc. nomencl., Duchesne, 15-U. 
phellandrium aquaticum, nomencl. de Linné. 
myrrhis aqualica, nomencl. du xvp s., Ratzenrerger. 
fœniculum aquaticum, anc. nomencl. des pharmaciens, Rosenthal. 



SESELI MONTANUM 1S9 



filipendule, f., philandrie, f., osier aquatiquCy m., franc., Ducïies»£, 

1544. 
cigiie (VeaUy {., cigiie aquatique, f., franc., Bulliard, Hist. des plaides vén. 

1774. 
chue d*eau, f., Eure, Joret. 

seue d'eau, sgûe d'eau, Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. 
persil de Teau, franc., Matthioli, éd. de 1598, cité par J. Camus, Ltxiv^knjte 

botan., 1884. 
persin d'eau, m., Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 
fenouil d'eaUy m., franc., Loiseleur. — Orne, Letacq. 
fénouyéj m., Valensolle (B. -Alpes), Honnorat. 
juvèr bastar, m., Arles, Laugier. 
jaouvér bastar, m., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
jaoubér bastar, m., jaoubèrtassa dé valait (= grand persil des riiis^eaux), 

Montpellier, Planchon. 
millefeuille aquatique, franc., Loiseleur. 
môtérëna, f., matérëna, f., fribourgeois, Savoy. 
baratte, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 
pérvandri, t, Saint-Georges-des-Croseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par 

les herboristes de la localité.) 
barbô, m., Montargis (Loiret), r. p. 
raneilliée, f., anc. fr., J. Camus, Réceptaire, p. 6. 
salade de grenouille, f., Normandie, Chesnon cité par Joret. 

SESELI MONTANUM (Li^^È). - LE SERMOINTAIN. 

(Voir ci-dessus p. 116, où j'ai placé à tort sous la rubrique Laaef^itium 
gallieum une partie des noms qui appartiennent plus particulièrement au 
Seseli montanum.) 

psillius, sessillius, sites montanut, 1. du m. â., Guérard (dana Méjn* de 

l'Institut, XXI (1857), p. 282). 
salet%, m., siioli, m., anc. prov., Rayn. 
termunna vert, f., provençal du xvi« s., P. Meyer (dans Romauia^ iyU3, 

p. 286). 
sermontain, m., français. (Sur ce mot voyez A. Thomas, Mélangea d^éiymf 

1902, p. 139). 
sermontaine, f., anc. fr., Lorelius, 1591. 
si%illois, anc. fr.. Rusé, 1560, f-^ 127, v°. 
sii'là, m., vodjotte, f., Montbéliard, Contej. 
glattes couonés, Ban-de-la-Roche, Oberlin. 
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SESELl rORTUOSUM, (Linné). — LE SESELI 
DE MARSEILLE. 

sil massilioticum, lat. du v* s., Marcellus ëmpiricus. 

seseli massiliense, anc. nomencl., Fuchsius, 1546. 

ser tnarsilien, m., anc. fr., Bretonnayau, Générât, de T^omme, 1583, f"M44. 

sermontain marcellois, m., fr., Confections aromat., 1568, p. 133. 

seseli de Marseille, m., franc., Renou, 1626. 

fenouil tortu, m., franc., A. Constantin, Pharmacie provinciale; 1597, p. 76. 

fenouil tort, m., franc., docum. de 1605, Joret (dans Rev. d. L rom., 1894, 

p. 440). 
fénouy' dé Marséyo^ m., provençal. 
pichott fénoul, m., fénoul dé Marséya^ m., Montpellier, Planchon. 



SIUM LATIFOLIUM (Linné) et SWM ANGUSTIFOLIUM 
(Linné). — LA BERLE. 

herula, f., lat. du v s. ap. J.-C, Marcellus Ëmpiricus. — 1. du m. â., 

Mowat; Diefenb. 
merula^ 1. du m. â., Nemnich. 
anagaUis aquatica, merla, 1. du m. â., Diefenbach. 
fahariOy 1. du m. â., Mowat. 
sinon, isio, 1. du ix" s.. Bonnet. 
sion, sion palustre, sion odoratum, sium verum, silaum Plinii, laver, 

apium palustre, pastinaca aquatica, crescione, anc. nomencl., Bauhin, 

1681. 
senatio, 1. du m. â., Guy de Chauliac, éd. Nicaise, p. 684. 
berla, f., anc. provenç., Romania, 1892, p. 207. — Montpellier, Planch. 
bérlo, f., Apt, Col. — B.-du-Rh., Vill. — Var, Hanry. — La Malène (Loz.), 

r. p. — Aude, Laff. — toulousain, Tourn. — Moustier-Ventadour 

(Corr.), r. p. 
harlo, f., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
berle f., anc. franc., Mowat ; Duchesne, 1544; Colin, Des gouttes, 1557. — 

franc, mod. 
bémo, f., Brive (Corr.), Lépinay. 
bérgno, f., Arles, Laugier. 

béri-a^ f., Gard, Pouzqlz. — Montpellier, Planchon. 
bérléto f. (Sium angustifolium) , La Malène (Lozère), r. p. 
petite berle, f. (Sium angust.), franc., Ad. Chatin, Le Cresson^ 1866, p. 73. 



SIUM SISARUM 161 



brèVy f., Saint-Pol (Pas-de-C), c. p. M. Ed. Edmokt. — Chena^ [Marne)j c p^ 
M. E. Maussenrt. 

berle blanche, f. (Sium latifolium), franc., Boitard. 

brélè, masc, Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 

bérlôj masc, Tavaux (Jura), r. p. 

belle, f., bêUj f., bêle, f., franc, du xiii© s., Delboull^:, Mut. p. sent, à 
Vhist. dufr., 1880, p. 46.— Meuse, Lab. — Le Mans, Mai;lnv. — 
Maine-et-Loire, Bâtard. — Normandie, Jor. 

bîle, t, MeUsc, Lab. 

biâle, f., buâle, f.» vendômois;, Martelliâre. 7 

béne, f., sghûy f., Anjou, Dis vaux. 

bérke, f., Saint-Georges-des-Gros (Orne), r. p. (Nom employé par les her- 
boristes de la localité.) 

bérrio, f., Sisteron (B.-Alpes), Honkorat. 

cresson, m., anc fr., Borellus, 1669. 

créi/ssou, m., Montpellier, Bull.de la soc. d'agric de VHér.^ ISSU, p. 2i3U. 

cresson sauvage, m., français. 

cresson de cheval, m., franc., Chatin, Le Cresson. 1866. 

cresson d'oie, m., Centre, Jadbert. 

crey'ssou fi, m., Le Vigan (Gard), Bouger. 

api bouscas, m., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 

lapi fol, m., Tarn-et-Gar., Lagrèze. 

ache d'eau, f., Marne, c. p. M. E. Maussenet. 

éscrévido, masc. (= chervi), Pyr.-Orient., Companyo. 

févéle dé ru, f., Bomont (Vosges), Baillant. 

favé, fém., Doubs, Beauquièr. 

jolifia, f., Châtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 

berrera, berra^, espagnol, Nemnigh. 

merk, anc. allemand, Pritzel et Jess. 

(( Es coumo la berlo, se nourris dins l*aigo = il est comme la buTlny il 
vit dans l'eau, se dit d'un buveur d'e^u. » Prov., Mistral. 



SIUM SISARUM, (Linné.) — LE CHERVIS. ^ 

siser, latin. (Cependant A. de Candolle, Qriy. d. pi. cult.^ dit: il est dou- 
teux que les Grecs et les Bomains aient connu cette plante.) 
«wa/rMW,lat.duiii«s. ap. J.-C, Gargilii Marlialis quae superaunt^ 1833, p. 3t. 
gerla. Ut. du xiii« s., Descemet. 
sisarum, servillum, nomencl. du xvi* s., Bàtzenberger. 

TOME VI. il 
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serullum^ tervilla, chervilla, pastinaca, anc. nomencl., Fuchsius, 1546. 
xism^m Germanorum, siser sativum, siser minus, rapunculus hortensiSj 

anc. nomencl., Badhtn, 1671. 
eschervi, m., fr. de 1411, Lespinasse, Métiers de Paris, 1886, II, 476. — anc. 

fr., Ch. Estienne, 1561 ; Rabelais; Thrésor de santé, 1607. 
euhervise^ f., anc. fr., Fournier, Var. histor., III, p. 363. 
carvit, m., provençal du xiv s., P. Meyer (dans Homania, i90d, p. 296). 
échérvi, m., franc., L*Escluse, 1557. — Manche, 5oc. d'Arch. d'Avranches, 

1883, p. 206. 
charui, m., charavi, m., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
échavie, f., Sacy (Yonne). Restif de la Bret., Mons. NicoL, 1794, I, 165. 
sérafi, franc., docum. de 1678, Lespinasse, Met. de Par., 1886, I, 325. 
chervy^ m., chervis, m., chervi, m., franc., Brohon, 1541 ; Duchesne, 1544; 

Ch. Estienne, 1562 ; etc., etc. 
ceruys, m., franc., Pena et Lobel, 1570. 
chérbi, m., toulousain, Tournon. 
chévrif m., Centre, Jacb. 

chiroui de la Chine, m., franc., Saint-Germain, 1784. 
chirouis, m., franc., Poinsot, 1804. 
chf^rui, m., provençal, Pellas, 1723. 
quillevilles, f. pi., chervi de jardin, m., franc., Duez, 1664. 
éscarahido, f., toulousain du xvii« s., Noulet, Œuvres de Goudelin. 
éhcarahilo, f., toulousain, Visner. 
èscarabili, m., cévenol, Sauvages. 
éschbissou, m., Aveyron, Vayssier. 
chiroulo, f., dauphinois, Solerius, 1549. 
girola, f., niçois, Pellegrini. 
girolle^ f., girole^ f., franc.. Confections aromat., 1568; Guidon des apoti- 

quaires, 1578; Linocier, 1584; Oliv. de S., 1600; etc., etc. 
gèrole, f., Genève, Humbert. 
djirolo, f., Haute- Loire, Arnaud. 
girùulho, f., provençal, Solerius, 1549. 
girfmyo, f., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 
carotte blanche, f., franc., Linocier, 1584. 
berle des^potagers, f., franc., Fillassier, 1791. 
récén' di souk (= racine de sucre), wallon, Grandg. 
ptàntous, m. pi., Basscs-Pyr., Bergeret. 
schervola, italien, Oudin, 1681. 
chirivia, espagnol, Fuchsius, 1557. 
tervilla, catalan, Agustin, 1646. 
carfiwiyâ, arabe. (Selon Dozy, Gloss.. c'est de ce mot arabe que viendraient 
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carvL chervi et formes anilogues. — Le mot arabe tui-mÉme viendraLt 
du grec Ttipsov.) 

FALCARIA. (Host). 

herba falcaria, chrytmus arvensis, chrytmus sylvestris, chnjtintis terresins^ 

nomencl. du XYi^s., Ratzenberger. 
faucillaire, f., Angers au xyiii* s., Soc. linn, de itf. -6^-1.^1853, p. 18. (S» 

feuilles sont dentelées comme une faucille.) 
fôç'lhé, fém., Charente-Inf., c. p. M. E. Lemarié. 
fôç'lhalhe, {. , Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 



^GOPODIUM PODAGRARIA. (Linné).— LA PODAGRAIRR 

xgopodium, podagraria, corchoruSj lat. du moyen âge, DiEfENBAcn. 

angelica sylvestris minor. herba Gerardi, osteHtium sylvestre, ant. nomencL^ 
Bauhin, 1671. 

astrantia sylvestris, imperatoria, nomencl. du xvi« s., RATïE.NGEftcER. 

petite angélique sauvage, franc., Buisson, 1779. 

herbe à Gérard, pied de chèvre, franc., Saint-Germain, 1 7Bi, 

angélique sauvage, podagraire, f., franc., Bastien, 1809. 

herbe de saint-Gérard, franc., Roux, 1796. — Haute-Marne, c. p. H. A. 
Daguin. 

petite angélique, fausse angélique, herbe aux goutteux, français. 

érba dé la goûta, f . , Le Vigan (Gard), RouG. — Montpellicrj Plakch. 

érbo dés poulacrés, f., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 

pograciale, f., Saint-Georges -dès-Gros. (Orne), r. p. (Nom employé par les 
herboristes de la localité.) 

patte d'âoue{= patte d'oie), f., Spa, Lezaagk. 

pî d'dowe, m., Verviers, Lejeune. 

patte de glèn {— patte de poule), f., Borinage (Belg.), SEn£KTJEii. 

casse, f., env. de Tourouvre (Orne), c. p. M. H. de CHARE\i:Ev. 

sé-ii sauvage, f., Samer (P.-de-G.), c. p. M. B. de Xerheuvé. ^La feuille rap- 
pelle celle du sé-u — sureau.) 

feu sui (= faux sureau), m., Nampcelle, Dagny-Lambercy (Aisne), c. p. 
M. L.-B. Riomet. 

agru, m., cocua frada, f., Savoie, Chabert. 

fèméV, f., Saint-Pol (P.-de-C.), c. p. M. Ed. Edmont. 

cournacho, f., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
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PTÏCHOTÎS CffPTICA. (KocH.) 

ammium alr^anfUitiarn^ la t. ôg Dioscoride, Stadler. 

aimimim iifR,caadrinum, \. ûu m. âge, G allée. 

ameiàs, pes mr/Liinui^t tm^iice^ scmcn nuclei, cuminum sethiopicum, 1. du 

m. a., COETit. 
awiFwJum aiej^ant/HiicHw, ammi verum^ ammi parvum, anc. nomencL, 

liAUHTN, 107 i. 
amm^Onï vera*. ane. nomencL ilcs iilimni., Planchon. 
ammîû^eftniimi une. nain end, dt's pburra,, Savary, 1741. 



SI SON AMOMtJM. (Linné,) — LE FAUX AMOME. 

sison, sinon, st*n<m^ i^cmnium^ shKuttum, silion^ amomum, ammi parvum, 

lat. i[\^ moyen à^^c!, DjEFfSBAtH. 
sinonmn, au t. nomendui., CjOudls» 1"i35. 

flmeo3, /^eriit èniarmka, nomencL (la xvp s., J. Camus, Op. sal., p. 44. 
amomum officinanim^ atuontum ijermanicum, anc. nomencl., Bauh., 1671. 
ammi vul<jar(^^ amomum spurium, anc. nom. des oftic, Rosenthal. 
sison, amomiim ifAntjietfrre, frani;ai?^. S\l\t-Germain, 1784. 
faux amoms. iî morne, français. 
Jaaubéyiasm dé va^at, f., MontpeUi«r: Planchon. 



AM\fî MÀJUS, ^LiNNÉ.) — L'AMML 

ammi, LUJn do PLi»f«. 

amminm, la lia <k ïïîoii(uiruli^ Statileh. 

amtûs afjrcste, a^ncftut fi^di domam, monda, 1. du m. â., Mowat. 

ammium^ ummimnfUnumi fier}fc.dium^ cifminella, 1. du m. â., Diefenb. 

amfoi, murrtfla, L du m. à.. Getmatita, 1881, p. 407. 

fnpcrcuiii. karin atjrexîijs^ ctn-miTirUa, nomencî. du xv s., J. Camus, Op- 

peperdiumi redidomum, ano. n^ïmtiucl » Syn., 1G23. 

paHinasa mI^m, cavum vulijare, nûmcncl. du xvi« s , Mattirolo. 

paitffl^*rtn/*ii(, f. p] , Tarn -et- C» ï LAiittÉKK 

Ci3p hlan, m., i^atcon, NotiLET- — Toubasain, Tournon. — Tarn-et-G., Lagr. 

çait hiàn (ttlc blunchiî', L.-uHi-, Diiloiikt* 

api (*n\ m.* Fiit'calÉjuter t. p- M, P^.vucuud. 
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api fol, m., Hérault, Planchon. 

lapi fol, m., Montauban, Gâter ad. — Lot, Tarn, Tarn-et-C, w p, 

persin bâtard, m., Aube, Des Etangs. 

pouné, fém.. Ile de Ré, c. p. M. E. Lemarié. 

capo bianco, italien, Targioni. 

AMMl VISNAGA. (Lamarck.) 

gingidium hispanicurrij pastinaca sylvestris major, visnaga, anc. nom^ncL, 

Bauhin, 1671. 
daucus, anc. nomencl., FucHSius, 1557. 
daucus visnaga, nomencl. de Linné. 
bisnaga, m., Apt (Vaucl.), Col. — Montpellier, Planchon. 
bisnagOy f., provençal, Pellas, 1723. 

biionade, f., anc. fr., J.-P. Camds, Le Cabinet historique, 1668, ju 236. 
herbe aux cure-dents^ herbe aux gencives, franc., Buisson, 1779. 
cura-dén, m., Montpellier, Planchon. 
cure-dent d'Espagne, franc., Dict. de Trévoux, 1752. 
fénouyass, m., Montpellier, Planchon. — Apt (Vaucl.), Col. 
garroto fèro, f., garrolo soouvajo, f , provençal. Mistral. 
visnaga, espagnol, Fuchsius, 1557. (Le mot visnaga vient de l*arnbfî hachii- 

nâca, bachnâca qui lui-même vient du lat. pastinacd, Dozv, Gtoss., 

p. 240.) 
On fait avec cette plante des cure-dents lisses, jaunes^ d^un goàt et d'une 

odeur agréable. 

BUNIUM BULBOCASTANUM(LiiiNÈ) et COAOPOmVM 
DENUDATUM. (KocH.) — LA TERRE-NOIX, 

malum terrse, lat. du moyen âge, Bos, 1898, II, 28U. 

bulbocastanum^ nucula terrestris, pancaseolus, cicutaria buiboxa. dcitiaria 

pannonica, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
noix-chastaigne, f., franc., Cotgrave, 1650. 
catingne de terre, f., Villers-Bocage (Somme), Jouancoux. 
castagno dé terro, f., provençal. Lions. 
châtaigne de terre, franc., E.-A. Duchesne, 1836. 
catagnoula f., Simplon (Valais), M. E. Favre. 

bulbe-châtaigne^ m., franc., Guy de la Brosse, Nat. des plantts, Ud\^f p. \1^. 
terre-noix, f., franc., Dict. de Trév., 1752. 
nosé dé terro, f , provençal, RÉGUis. 
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noi% âc ierre^ f., franç^, SAifiT-€ËHHAtN, 1784. 

tWuè%iiho, r, toulousain, T*tufi7îON^ 

fjUind dt terre, fianç,, Dii:/, tGTS. 

favcroUes, f. pL, Savoie, Pe:na ei LûiïEL, 1570. 

(avarà, m., Forcalquier i;U.-Alpt:s)j c. p. M, E. Pladchud. — Seyne(B.-Alpes), 

favoia^ r, Beaufoil près Albertville (Savoie), Chab£RT. — Aime (Savoie), r. p. 

pètre, m.. Les Riceys (Aube), GuÉNïN. — Aube, Des Etangs. 

p{îtt'ûuy\ r, Doubs, Beauuuier, 

patrf}Uiiijn\ T., patouagn', Lj MonLbéJïariJ, Cqntejean. 

téral\ f^ Les Riccys (Aube), Guénj?i. 

di'ô, m., tërér, f., CûtenfOr, Royee, 

£okëîû, r., couhHa^ f., Oiùe (Suisse], Bniû, — Vallorbes (Suisse), Vall. 

citur de poutet^ m., Sainl-Gcorges près Auserre, r. p. 

rianiûute, f., Bours (t*.-de-C.), c. p. En. Eûmont. 

garioUe, T., Saint-Pol (Pas-dc-C), c |3. M. Ed. Edmont. 

ganotte^ (., PajÉ de Caun (Seine-lnf,!, Jojiët. 

ghénottc, f^ Le Mefiiùl-Auzouf (niihiidos,, Joret. 

gietiiûte. T., anc. fr., A. THOMAS (dans Humania, 1900, p. 177, où M. Thomas 

ùludie l'origine de ce nom). 
jarnotlr f., Bonlogne-i.-M., Cûrblet, — Somme, Jouancoux. — Seine-Inf., 

Di'MfeHiL. — env. de Uedon llle-et-V-), r. p. — Lamballe (C.-du-N.), 

r. p. 
jémoit\ f., Guerneseyj r. p. — Somniii, Jouancoux. — Pays de Bray (S.- 

[nf.;, Dëcorde. — Samer ^Pa^de-talnis), c. p. M. B. De Kerhervé. 
yesmtc, l, une. fr,, Ros, 1898, II, âSÏJ. 
janoU\ f., Vern (lUe cl-V,), i% p. — Mayenne, DOTTiN. 
jan'noU\ f., Sainl-rteoig;cs-d«5 Gros^cilliors (Orne), r. p. — Le Coglais (lUe- 

et-Vil.}. Dacbet. 
janétt\ L, ChflLeau-G entier [Mayennei, r. p. 
jénoti\ f-, jénoU\ f., jènoii\ f., llaycnne, Dott. — Orne, Letacq. ~ Manche, 

CalvadpSj Bnro, Joret. — fJu^nay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 
jin-noU\ L, Domfront lOrne), c. p. M. AuG. Chevalier. 
jouanéiV, i'., Joafiètl\ f., Anjouj Desvaux. — Mayenne, Dottin. 
jérMè, m.j Somme, JoïJA^coux. 
îarnûite, f., franc., Due?., Î67S. 
èmoU\ L, YDÎencienncs^ Hkcart. — Foissy (Côte-d'Or), r. p. — Samer (P.- 

de-C), c. p. M. H. ï'E Kerrehyé. 
amoU'f t, Oeaune, Bicahsi;. — anr. bourguignon, Fertiault, Gloss. à 

la suite d'une «^djt. des Nùëls de La âlonnoye, 1842, v» anote. — franc- 

comtoiâj DAHTors. 



à 
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obémoUy f , env. de Tulle (Corr.), 0. Lacombe. — Corrèze, BÉROnrE, 

bamou, m., Saint- Ybard (Corr.), La Roche. 

abëmott\ f., Nantes, Eudel, Locut. nant. 

abrënoW, f., Deux-Sèvres, Vendée, Lalanne. 

anotV, f., franc-comtois, Dartois. — Saône-et-L., Fertiaï^;!» Gloas a la 
s. des Noëls de La Monn., 1842. — Côle-d'Or, RoTtn, 

génissouol, m., bissouoly m., bissol, m., ornissouol, m., onmouot^ m.^ nrV- 
souoly m., sanissor, m., Aveyron, Vayssier. 

arnîssol, m., Tarn-ct-G., Lagrèze. 

omissol^ m., Saint-Germain (Lot), Soulié. 

ornichol, m., Saint-Geniez (Aveyron), r. p. 

ornussaotttt, m., Cantal, J.-B. Veyre, Pioulats d'un reipelitt AuriLlac» ItiBO, 

arluciol, m., arlucioou, m., Bas-Limousin, Mistral. 

nissol, m., Aveyr., Vayss. — Saint-Pons (Hér.), Barth. 

nissoou, m., cévenol, Sauvages. 

nissaou, m., Gard, PouzoLZ. 

anieucé, m., Haute-Loire, Deribier. 

marcussoriy m., Villeneuve-sur-F. (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 

marcoua%e, f., Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 

macoiia%e, f., Le Chesne (Ardennes), c. p. M. A. Guillauml. 

linsoro, f., Briançonnais, c. p. feu Chabrand. 

irsouri^, m., L'Argentière (Hautes-Alpes), r. p. 

li^souréf m., provençal. Castor. — La Motte-du-Caire (B.-Alpes), Hows. 

li-soulè, m., env. du Mont-Ventoux, Honn. 

linsolèy m., Savoie, Chabert. 

anigotVy f., Joué (Indre-et-Loire), r. p. 

bèrlUj m., env. d'Auxerre, r. p. 

chèrlin, m., Somme, Ledieu. 

chirlô, m., chirlolte, f., Plomion (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 

chirouf/, f., Meuse, Labourasse. 

suron, m., franc, dial., Saint-Germain, 1784. 

seurott\ f., sourott\ f., Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. 

souriô, m., Clairvaux (Aube), Baudouin. 

surUj m., Samoens (Haute-Savoie), r. p. 

sorèV, f., Troyes, Grosley. — Châtillon-sur-Seinc (C.-d'Or), c. p. M. T. Da- 
guin. 

mouinçon, m., Orléanais, Dubois. — Centre, Boreau. — Vilteneuve'SaJQt'Ni' 
colas (E.-et-L.), r. p. 

mouaioUy m., Centre, Jaubert. 

méiéghu, m., «iôte-d'Or, Royer. 

mérigoulOj f., Brive (Corrèze), Lépinay. 



r 
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cabiroio, f., Tarn, Màrtrin. 
pissafjoUj m., provençal, Lions. 
cacâl d^a%é, m., Tulle (Corrèze), Lépinay. 
po d'îou^ m., Saint-Marlin-du-Puits (Nièvre), r. p. 
pu d'taha^ m., Saint-Bricc (lUe-et-V.), r. p. 
mouîhrmgh\ f., Libourne (Gironde), c. p. M. L. Durand-Dégramge. 
biîiQc^ îUr, provençal, HoKNOR AT. 
ktogor. lireton, c. p. feu L. F. Sa€VÉ 

kéler, kére%, breton de Lannion (C.-du-N.), c. p. M. Y. Kerleau. 
colùret}, Qloren, crann, crann douar ^ crann lann, aval douar y kistin douar, 
divers dialectes bretons. [E. E.] 

On dit aux enfants qu'ils auront des poux s'ils mangent le tuoercule de ce 
fruit. 

(( On n'en donnerait pas une amote se dit de quelque chose sans valeur. » 
anc. locul. bourguign., Fertiault, Gloss. à la suite des Noëls bour- 
guign. de La Monnoye, réimpr. de 1842. 

CARUM CARVI, (Linné.) — LE CARVL 

eareum, lat. de Columelle et de Pline. (La plante est originaire de la 

Carie.) 
careium, 1. du m. à., Goetz. 

carium, ciminum, carthe^ lat. du m. â., Germaniaj 1888, pp. 302-303. 
gtrla, lat. du xiP s., Descemet. 
cartm, carvi, carvi agreste, cordumenum, cordumeon, ameos, cummella, 

lit. du m. â., MowAT. 
sUeleos, dminum carmenum, ciminum dulce, ciminum album, cifnmum 

rtuticorum, 1. du xiir s., Matthaeus Silvat. 
Carmen, l. du m. â., texte de Carcassonne, Du C. 
cemetïa, hiperda, 1. du m. â., W. Stokes (dans Rev. celt., IX, 230). 
carvi aijreste, carvi silveslris, charda, levisticum campestre, anc. nomencl., 

De Bosco, Lumin. ma;., 1496. 
cai^aiia herbay anc. nomencl., Cesnerus, 1542. 

carum^ carvi officinarum, cuminum pratense, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
carvi, m., franc, du moyen âge, Mowat. — franc, moderne, 
corrr, n:i*, Le Buisson (Dordogne), r. p. 
riffjfàvi, m., Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
héri, m., Vallorbes (Suisse), Vall. — Vaudois, DuRBEiM. 
tsai/ri, »]., fribourgeois, Savoy. 
9téri, m.^ Beaufort près Albertville (Savoie), Chabert. 
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im 



thëri (av. th. angl.)» thëroua, env. d'Annecy, Cokst. 

tyëru, m., env. de Thonon (H. -Savoie), Const. 

chérUf m., franc., A. Pinaeus, 1561. 

charuél, m., Alpes dauphinoises, Moutier. 

charuélh^ m., Briançonnais, c. p. feu Ghabrand. 

anis bâtard, faux anis, anis des Vosges, cumtn <Us pré.t^ fran^. 

cumin, m., franc., Chabraeus, 1666. — Doubs, ISeauqiîier, 

këmin, m., k'min, m., comi, m., këmi, m., k'mi, m,, Vosges, lUiLi., 

œmmin sauvage, m., franc., Arnoul. 1517, f-"^ 3iJ. v^- 

makimi, m.. Ban de la Roche, Oberlin. (De l'aisacifin maUkûmich ^ cumin 

des prés.) 
«I5Ô, m., si%ày m., franc-comtois, Tabbé BEâAM;oN, J78G. — MonLbèliard, 

CoNTEJ. — Cubry (Doubs), r. p. 
ciUet, m., cilhè^ m. franc-comt., l'abbé Besançon, 1 786. — Vaudioui iJuraJ, 

Thevenin. 
ciïlot^ m., celiat, m., c/ii/a, m., franc-comt., TablK- Besa%ços, nH6. 
sëss*rèlj fr., (la racine ou tubercule), Haute- M., c. p. M* A* ÔAQUirt, 
alcaraveOy espa^^nol, Fuchsius, 1557. (De râniLm nfcaravia \ le mot franc., 

cam vient également de l'ar., voy. ci-deîvsus, p. I6^.j 
Le carvi sert à aniser c.-à-d. à aromatiser it^ fameux froma|j;e iJe Uérûmè 

{Gérardmery dans les Vosges). 

PIMPINELLA MAGNA, (Linné.) — LK GRAND BOUCAGE, 

pimpinella saœifraga major, saxifraga maptr, tntgoiyt^linum mnjus, at;t. 

nomencl., Bauhin, 1671. 
pimpinella maxima^ ulmaria, barba caprimi^ uoc. nomencl., RATZENiiEUi;. 
pimpinella nigra, nomenclature des anciennes oHlcJnes. 
grand persil de bouc, français. 

grand boucage, m., persil des bois, m., français, liLJSSUN, 177V1- 
pérsiyè, m., Bessin (Calvados), Joret. 
tête d'ûnCy Cambernon (Manche), Joret. 
amère ache, f., Eure, Joret. 
rèy'dè boç (= racine de bouc), f.,rè»/' à botsè^ f*, rfit/dà frocw, t, SuisiCT Savoy- 

PIMPINELLA SAXIFRAGA. (Linné.) — LE BOUCAGE* 



saxifraga^ saxifragia, tragoselinum, lat. du luay. a., Uiëk. 
pimpinella saxifraga minor, saxifraga hirdnti minttr, Èragium Dtoitcoriék^ 
tragoselinum petraeum, anc. nomencL. Raubin, lti7 1 . 




ilÛ PIMPINELIA ANISUS 



pimpineiië d\Mtfm{jigne. T, fr., /.r« fonfections aromatiques, 1568, p. -422. 
hùucafîe^ m.t pHUt stjxifr^fje, m , pimprenelle, f., franc., Saint-Germain, 

I78i. 
petit bôurafie, m.» franc. , JliFissoî*, 1779; Loiseleur ; etc. 
pÉtil houquetin, pet Ht' ImucuQc, petite pimpinelle, pied de bouc y pied de 

chèvre, franc. h E -A, DticHRspiK, 1836. 
peiiie hftHtîuetiiii^^ hun^,. LmsEiKC k. 
bouk, nin, l«a Bresse 'Vti.«j;es), 11am,îu\î<t. 

persil de. bouc^ peiit per/iit de boue, frunç. — Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 
parsi de hùk, m., Bni (Vosges), H ai liant. 
rét/ dt bocô {= ra^ltiii (Je btiut^), B^ï (Suisse), Durheim. 
pé déménonn, m,j provençal, BÈGors. 

$axifratj& tl^tîche, f., ^jrande RO-vifragey f., franc., Planchon. 
sâvadje cherfou (= Ci^rfeuil sanv, ).ï^ys de Hervé (Belg.), c.p.M. J. Feller. 
vavédge pimprenelle^ T., Uari île la Boche, Orerlin. 
pimprenelie Uiwfhe, L, frnnc , fî A, Duchesne, 1836. 
petite pimptenfiUe, T, fraitçais, Lamakck et Cand., 1815. 
pêtipmf'Uo^ f., Aiidf , c. p. M. P. (Ulmrt. 
pétito carola^ T., Brive {iloTVÙAtâ}^ l.ÉPtNAY. 
co^i, t^ Uibû, f., aen, L, Htiito-^ïame, c. p. M. A. Daguin. 

PIMPINELLA GRE TIC A. (Poireau.) 

ammi (^retiens, ani". nomencl., PïhVNCHON. 

ammi de Crète, amutide Cmidie, cumin royal, franc., E.-A. Duchesne, 1836. 

PLUPINELLA AXfSUS. (Linné.) - L'ANIS. 

anisum, laL de S^LiN^i. 

anni^um, nniHinm, eninutm. aniusîum^ anisinus^ anicetum^ anesum, lat. du 

m. u.. DiËit^Kii. 
mtminnm dtiice, crmtnHm dttke\ L du m. â., Mowat. 
anesm, anisus, hi<af\ hycar, hitctir, 1. du m. â., Goetz. 
fœnieuiUTn romanum, ;inc. rjoniencï-, CoRDUS, 1561. 
hatiîftifuijiu 1- dEi m. â., ducnm, d*^ \2\)0, Du Gange. (G'est un mot espa^ol 

lutin iad (|ui vient de j'aialm luibba al halwa ~ graine douce.) 
antfse, franc. (\n mny. k^v, Mowat. 
ftéNf>, m., fliic, fr. Crapélet, fie^^ kist., 1831, p. 132. 
anis, m., Tr. Mi xv« s., J.Caihus, L'op. sal. — anc. provenç., Raynouard. — 

tronçiits modernÊ. 
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douh commin, fr. du xv« s., J. Camus, Vop, tal. 

aniss, m., languedocien, gascon, béarnais. 

oni, m., oniss, m., Dordogue. — Lot. — Lozère. — Cantal. — Ârdiche 
— Corrèze. 

éniy m., èni, m., Valenc, HÉC. — Vosges. -- Meurthe. — Loîr-et-Ctier. 

èy'ni, m., fribourgeois, Savoy. 

an-niy m., Flumet (Sav.), r. p. — Bléneau, Kavières (Yonne), r* p. 

aouni, m., Laguiole (Aveyron), r. p. 

ané, m., Pierrefonds (Oise), r. p. 

ânoUf m., Palaiseau (S.-et-O.), r. p. 

èna, m., Ventron (Vosges), Maillant. 

arnùy m., niçois, Pellegrini. 

anniselle, f., anc. franc., Godefroy. 

anisso, f., Molies (Allier), r. p. 

ânisse, f., vètès ânisses, f. pi., wallon, c. p. M. J. Feller. 

anisse, f., Scrmaises (Loiret), r. p. 

anisétte, f., Méharicourt (Somme), r. p. — Marquion (Pas-dts-Cal.), r. p, ^^ 
Claye (S.-et-M.), r. p. 

canisèlttj f., Plomion, Voulpaire (Aisne), c. p. M. L.-B. Riûhet- 

anis musqué, m., franc., Thresor de santé, 1607, p. 204. 

anis muscat, m., franc, de Nîmes au xvr s., Mém. de Vacad. de Nimes^ 
1882, p. 338. 

misk, m., lanop\ f., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Noms em- 
ployés par les herboristes de la localité.) 

ahsinthey f., Moncornet (Aisne), r. p. (?) 

pimprenelle d^Egypte, f., franc., Fillassier, 1791. 

annis d'Alixandre, m., fr. du xv^ s., J. Camus, Un manuscr. ;o>st-à-ilire : 
anis d'Alexandrie en Egypte). 

anix verdy m., franc.., Babynet, Man. de Quérir les descendes ^ 1630, p^ 5Î. 

anis vert, m., français, Furetière, 1708. (On appelle ainsi la grain d'anis 
avant qu'il soit préparé pour en faire des dragées.) 

2. — Le grain d'anis recouvert de sucre par les confiseurs, est appelé : 
anis cofit, m., Montauban,au xiy s., FoKESiit, Comptes des f. Bonis, pamm^ 
anis sUçré, m., fr. du xvi« s., G. Lecocq, Une ville ftam., 1876, p. &, 
anis sucra, m., Provence, Achard, 1785. 
anis à la reine, XTn«s., Le pédant Joué, par Cyrano de Bergerac^ Œuvres 

de Cyr. de Berg., édit. Jacob, 1858, p. 242. 
anis de Verdun^ français, Oddin, 1681. 
anis couvert, petit verdun^ franc., Furetiére, 1708, 
anis-reine, franc., Savary, 1741. 
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pé%oul d'armito, m., Aude,c. p. M. P. Calmet. 

3. — La liqueur faite avec Tanis est nommée : 
anisette, f., français. 
anisètOy f., Provence, Avril. 
anissado, fr., Provence, Achard, 1785. 

4. — tf On offre à une nouvelle accouchée des anis couverts de sucre blanc et 

rose, parce qu'ils ont une heureuse influence sur le lait. «Belgique wall., 
Bull, de folki. walL, 1893, p. U8. ~ « Au repas de baptême on 
mange traditionnellement du pain blanc beurré et recouvert d'anis... 
Quand les enfants demandent ce que c'est que ces anis on leur 
répond que c'est ce que le nouveau-né a ch... pendant ses trois pre- 
miers jours. » Belg. wall., Bull, de folkl. toalL, 1893, p. 154. 

5. — « Le seul jour où l'on mette de Tanis dans le pain est la veille de Noël. » 

Lorient, r. p. 

6. — « Quand un vieux aime à manger de l'anis on dit qu'il aime à courir les 

toutes jeunes filles. » Naintré (Vienne), r. p. 

7. — « Tu boiras de l'anis = tu n'auras rien à boire ; de Vanis ! formule de 

refus. » argot, Raspail (dans le Réformateur du S4 sept. 1835). 

« Tu auras de Vanis dans une écope = tu n'auras rien. » argot, Delvad, 
1883. 

8. — t( Les serpents, au printemps, se frottent les yeux avec Vaniçoun (l'anis), 

parce que pendant l'hiver leur vue s'est affaiblie. » Tradit. arabe, 
Perron, Médecine du prophète, p. 49. 

ILLICIUM ANISATUM. (Linné.) — L'ANIS ÉTOILE. 

Nous croyons devoir placer ici, à cause de son odeur, cet arbre quoiqu'il 
appartienne à une autre famille que celle des ombellifères, àcelledes 
magnoliacées. Toutes les parties de cet arbre originaire de Chine et de 
Cochinchine sont aromatiques et exhalent une odeur agréable d'anis. 
Les fruits sont appelés : 

anisum stellatum, semen badiani, latin des pharmacies. 

madrian, anc. fr,, doc. de 1356, GoD ; doc. de 1408, Ch. de Beaurepaire, 

Etat des campagnes en Normandie, 1865, p. 386. [L'identification est 

incertaine.] 
badianes.^ franc., Roux, 17U6; etc., etc. (De l'ara'oe bâdiân, même sens.) 
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anis étoile de la Chine, m., franc., Buisson, 1779. 

unis étoile, français moderne. 

anis in éstélo, m., provençal, Lions. 

anis de la Chine^ anis de Sibérie, franc., Roux, 17%. 

APIUM GHAVKOLENS. (Linné.) — LACHE, 

1. — helioselinum, lat. de Pline. 
silinon, appium, 1. du \\* s., Bonnet. 
apium sHvestre^apiurncaninum^ paludapium, eleoselinum, petîintijn, tTfiium 

emoroidarium, 1. du m. â., Dief. 
apium agreste, xilenum, minoci, 1. du m. â., Mowat. 
apium aquaticum, apium pedinum, pupilla oculi, nomencl. du xvj s., R.4T- 

ZENBERGER. 

cpium palustre, apium of/icinarum^ anc. nomencl., Bauhin, IBTl. 

api (accent sur a), m., anc. provenç., Raynouard. — anc. laiigueJo Azaïs^ 

Brev. — franc., Fayard, 1548. — dauphinois, SoLERUfs^ [iTt\L — 

Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
hapy, m., anc. fr., Elixir des philosophes, 1557, p. 49. 
aypier, m., anc. fr., Crapelet, Hem. hist.^ 1831, p. 19 ; Zeitsch. f. ïwrtfrn. 

Philol, 1877, p. 98. 
ape, appe, anc. fr., J. Camus, Réc. ; Zeitsch. f. rom. Philol.. 1877, p. 97; 

Etudes rom. déd. à G. Paris, 1891, p. 262 ; Crapelet, [\em^ hist^^ 

1831, p. 91. — Cambrai, au xiir s., Coulon, ///si. d. rem ^ I8l>2. 
aipe, f., franc., Philiatre, Très. d. rem., 1555, p. 147. 
lèpe, f., Wisenbach (Vosges), Raillant. 

apiày m., vaud., Bridel. — Savoie, Richard, Guide aux eaux d*ALr, 1814, 
ôpië, m., Villcfranche (Rhône), Puitspelu. 
77ienu ache, m., fr. du xiii" s., P. Meyer (dans Homania, 191X1, p 85). — 

anc. fr., Mowat. 
lachim, anc. fr., P. Meyer (dans Romania, 1903, p. 80). 
ache, fr., Ducuesne, 1544; Solerius, 1549 ; etc., elc. 
hache, franc., Textor, Pestilence, 1551, p. 124. 
aiche, fr., Goeurot, Entretenement de vie, s. d. (vers 155U). 
atw, f., fribourgeois, Savoy. 

ache des émotToïdes, fr., Granl herbier en franc., s. d. (vers ITiâO)- 
ache sauvaye, ache des marais, ache d'eau, céleri sauvage, fatt:r céleri^ 

français. 
céleri à potage, m., Chenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 
.:pi bougeas, m., api cilrouyoun^ m., cévenol, Sauvages, 178'». 
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api fêr, m*j Le Carmcl (Aipes-MarO, c. p. M. Ed. Edhont. 

api fé, m. (= aclie sariva^ej, Var, IIanry. — B.-d.-Rh., Vill. — Vaucluse, 

Palun, 
penil d'asnp^ m., aiic, fr., Lt: Bon, Boulevert contre pestilence^ 1533, 

f** 2, recto. 
ifrgnd ps r« lij franc , , Cu , EsTi E N N K , 1 561 . 
persit f,Çf;/"un^ fran^., DixiiESTiE^ Î5i4. 
pfir»ïi de fflârcrïj, frariv., Fuhetiére, 1708. 

« Ne lendez pot ni à leui's fat laces (rfcs prostituées) , car leurs lèvres sont 
comme miel disli Ile, mm la fin en est arrière comme ache, » Calvt 
DE LA Fontaisf:, 1550, réimpr. de 1874, p. 27. 

** L'actie De lous maux détache, a Guipel (I.-et-V.), Rev. d. tr. pop., 1904, 
p. 427. — \i Les c-hevfiux qu'on tient à Testable sans rien faire, se 
^iistenl les pied^ ; à <]u[}i «n remédie si on met de Tache parmi leur 
foiirrago . )s G. Boijcfiet, H. 250. 

s Si on met sirr la te<ilG de la fa me enceinte, sans qu'elle s'en advise, une 
plante de Tache, avec sa racine, si le premier nom qu'elle prononcera 
e^t masculin, dïe est grosse d'un fils, autrement, d'une filhe. » Laur. 
JouBERT, Eyreurx pop., 1579, p. 276. 

APWM GBA VEÙLENS DULCE. — LE CÉLERI. 

api, m., IniQç., RiciiELrJt HIU — Touraine, A. Brachet (dans Romania, 

1, &0). — dauphinois. — niçois. — provençal. — languedoc. de Test. 

Limousin. — Auvergne. 
/t<^ï(Tacctnt est snr ta), m., Ardèdie. — Aveyron. — Lot. — Lot-et-Garonne. 

— Tarti. — Girundi?. 
lapé, m., BîlltTRS iSuissR), e. p. M, Ed. Edmont. 
apili. m,, Amie, — Pvr. -Orient. — Ariège. — Haute-Gar. — Tarn. 
tapitt, m., Haule-Garonnt;. — Gers. — Lot-et-Gar. 
apio^ m., Nandaz (Valais), c* p, M. Ed. Edmont. 
iép', f., Fratze (Vosîîejh), c p. M* Êt>> Edmont. 
MèlarOf m,, m en limais, Andhews. 

rélirià^ ra,, Saint-Boanet-le-Château (Loire), c. p. M. Ed. Edmont. 
scetereau, m., aiic. fmn^. Pichon et Vie, Viand. de TaUL, 1892, p. 100 (de 

Tilaliert sfltero). 
steleri fTlùilie^ m., anc. fi\. Le Jardinier françois, 1656, p. 211 (de Titalien 

seUevi au pluriel) > 
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scelleririy m., normand, doc. de 1419, L. Delîslë, l!si51j p. 4%. 

céieriy m., franc., Furetière, 1708 ; etc., eic, 

çalri, m., env. de Givry (S.-et-L.), c. p. M. Kn. Kdwojjt. — cîjv. de Manies 

(S.-et-O.), Cassan, Statist. de Mantfs WAl], p. 52. 
cWri, m., Gaye (Marne), Heuill. 
chélériy m.,Valenc., HÉc. — Vosges, H aill. — MLurLirt;, r. p. — Corrt-zi*, Lép, 

— frib., Sav. 

chiMy m., Tourcoing, Watteeuw. 

chèy'ri, m., Rémilly (Pays mess.), r. p. 

ckari, m., Saint-Pol (P.-de-C.), c. p., M. Eu. En«oî<T. 

céyérij m., env. de Saintes (Char.-Inf.), c. p. M, E[ï. EuJMOPtr* 

cèriy m., Somme, Jouancoux. 

cirt, m., Ligny-Saint-Fl. (P.-de-C), c. p., M. Ed, EiiuaNT 

tsariy m., Vaux-l.-Mol. (Jura), c. p. M. Ed, Edmont. 

tchari, m., Morbier (Jura), c. p. M. Ed. Edwoki. 

tsiriè, m., Evolène (Valais), c. p. M. Ed. Edmont. 

céghëriy m., Yonne, Jossier. 

cèlhëritty m., Melle (Deux-Sèvres), c. p. M. Favrauo, 

céléritty m., Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. IL Souche. — NoirmoutJer 

(Vendée), c. p. M. Ed. Edmont. 
éfrault, m., franc, dialect., E.-A. Duchesnei. 1S3G. 

« Vieux pied de céleri, injure adressée à une vïcHJc femme- » Bournois 
(Doubs), RoussEY. — « Pied de céleri — jambe de buis, ^ ajgot, Bruami, 
1901. 

« Le céleri Rend la force au vieux mari. .4 Frandie-Comlé, Perron. — 
« Du céleri Pour les vieux maris. » MiirnL\ c. p. M, E, Malssexet et 
M. A. Gdillaume. — « Si l'hommo savait relTL4 du ciîleri |J en 
planterait dans son couti {cour til, jardin), n Frandlie-Ciimtê, PEïtaOîf. 

— « Si la femme savait ce que le céleri vaut à rhominc Elle: pn irait 
chercher jusqu'à Rome. » Franche-Cuinlù, Pj-lkhon. — ft Au matché, 
quelquefois, quand une marchande oilViî fîu céleri ii une femme, celle- 
ci répond dédaigneusement : Merci Dieu l uum hoiiirtte n'a pus besoin 
de cela. » Belg.wall., RpuTTràe^ta, Vill, 141. 

« En Saintonge, le céleri était autrefois appelé le baitth des rhumatismes^ 
parce que celui qui en mangeait beiiiH^niip él^it guéri de ca^ 
douleurs. » c. p. M. Ed. Edmont. 

« Très couiouns manjavou n'apiy él suçavo hu qrêi = Irors imbéciles 
mangeaient un céleri et lui suçait la feuille, Allusion au rocit Buivant i 
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un jûur trois [lersunnes étaietil attablées devant un céleri garni de ses 
feuilles ; les deu3t premiers persuadèrent au troisième de prendre les 
feuilks (qui ne se maogenl pas) pour sa part ; il était le plus bête 
des trois. * Ovennea, D'Ho^iiftKS, 

iJuami Um Tiiarchands trieui ijîius k.^ rues : .4 la saladel les gamins 
n^pondenl : Ma mée ed malatlf ; 4 u céleri Ma mère est guérie. » 
Paiiïcrs, c, p. M- E. Ehwault. 



APIUM GRA VEOLENS NAPACEUM. 
LE CÉLERI-RAVE. 

céieri-vuve, m., céUri-tiavet, m., franc,, Fillassier, 4791. 

eékn-fmajfe, m., Maitle^^iis (V«iid<-e), e. p. M. Ph. Telot. (Ainsi appelé 

parce qu\m le cuilive au foml d'une fosse.) 
pansu, f-, Chàtenu-Coiitier (Ma^\eniie\ Dottin. 



AFWM PETROSELINUM. ILinnê.) — LE PERSIL. 

apium $aiivttfn, talm, 

apium midf, 1. du iv s. apr, J.-C.^ Odkh, 

pelrosdimim, petrûsiiium, pelriititium. petrisellum, petroseUgnunij petro- 

s&Uuth, peU'ûpiumf persilium^ h\L du moy. âge, DiEF, 
petrociniLium^ peirociUuni^ lat. du m. a.. Du C. 
syntmiumj sinomum^ numencl. du iv* s,, J* Camus, UOp- sa/., p. 103. 
sinoHi aiic. nomencL^ AîiiidoUinum Nicolai, 1623. 
Helifton siiiiiium, Eiomencl. du xvr s.^ Dorveàux, Lespl. 
apium romuRutn, p&irû&elituun hartulaHum^anc. nomencl., Avicenna,1561. 
apium mas Plinii, apium domuticum, apium hortense, selinon, petrose- 

Umïi, pttrmdimim salivum^ eleoaelinumj anc. nomencl., Bauhin, 

IfiTL 
peire^motum , noinencL (iu xiy' s., KLArRorii, Voc. 
juter Itwi^ tat. du xiv^ *., documfinl avi^^iionnais de 1364, Mém. de VAcad. 

de l'aiicL, 18ï57,(ï. 8J. 
ache, Trafic, dn x\r s., Uorveaijx. LespL 
petrûcilSj m. y pftrmit, m , anc. fi',, BiixoN, Fort du sexe fém,, 1555, 

ffe^ 17 ; TfttrFAULT, Dkt. fr^an^.. tjrcc, 1577. 
pëlro^etin^ m., français, Fayarq, 1548. 
pet^esil^ m., aiie. tr., Uiumun, ^î!ms. du m. â., 1872 (doc. du xiv s.); 
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Bibl. de l'éc. d. Chartes, 1860, pp. 222-223 (doc. de 1300.): Hoa- 

VEAUX, Antid. (xivo s.) ; Pichon, Viand. ; J. Camos, Réc. 
perrecy^ m., anc. fr., Mém. de la soc. éduenne^ 4894, p. 175, 
péréy'ssèly m., La Chapelle (Savoie), r. p. 
pereseilh, m., dauphinois, Solerius, 1549. 
pétfréssil, m., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 
péy'raHsilj m., Luz (Hautes-Pyr.), r. p., 
péy'rossil, m., Pays d'Albret (L.-et-G.), Dardy, I, 272. — GondrÎQ (Gers), 

c. p. M. H. Daignestous. 
piérassil, m., Jura, Monnier. 
péféssilhy m., Monléon-Magnoac (Hautes-P.), r. p. — Chaîosae (Landes), 

c. p. M. J. de Laporterie. — La Teste (Gironde), Modreau. 
péy*rassilhy m., Lembeye (Basses- P.), r. p. — Bagnères-de-Eït^orrc, c. p, 

M. J.-J. PÉPOUEY. — Gers, Cénac-Monc. 
périssélh, m., Haut-Dauphiné, Moutier. 
péy'rëssilhy m., Chalosse (Landes), c. p. M. J. DE Laporterie. ^ Modaai 

(B.-Pyr.), c. p. M. L. Batcate. 
peresin, m., perresin, pierreciny anc. fr. , God. 
péy'réssin^ m., Bordères (Landes), Foix, Poés.^ 1902, p. 45. 
péy'rassi, m., Argelès (Hautes-P.), c. p. M. P. Tarissan. 
piarossiy m., Les Fourgs (Doubs), Tissot. 
pirisséy m., Saint-Antoine (Isère), r. p. 
pirassé, m., lyonnais, Puitspelu. 
pièrassé, m., vaudois. Parterre de médecine, Genève, 1745. — Vallorbei 

(Suisse), Vall. 
pièrosséy m., canton de Fribourg, Helvelischer Almanach fur îSÎO, p. 113, 
pièrâchèj m., Haute-Gruyère (Suisse), Savoy. 
pelasse, m., Jons (Isère), Rev, de philol. franc., 4890, p. 230, 
përëssày\ m., dauphinois, Desvaux. 

pirassày\ m., lyonnais, Rev. de philol. franc., 1892, p. 302. 
pèrassi, m., Àrrens (H.-Pyr.) c. p. M. M. Camélat. 
persil, m., franc., Sgheler, trois tr., (xiiPs.); J. Camus, L*op. sal. [ïv* a.) ; 

Dughesne, 1544 ; etc., etc. (En français moderne on pronDrice perAî.) 
persil, m. (prononcez /), Aveyron. — Lozère. — Lot. — Dordogjie. — Tarn* 

— Tarn-et-G. — Creuse. — Cher. — Meuse. — Aisne, — Pas-de-C, 

— Somme. 

parsil, m. (prononcez /), Nord. — Pas-de-C. 

prèssil m. (pron. /), Auvillar (T.-et-G.), c. p. M. G. Lalat^ke. — Taoriac 

(Lot), r. p. — Pléaux (Cantal), r. p. 
pèrchil, m. (pron. /), Brétenoux (Lot), r. p — L.-et-G., r. p. — TÉierandds 

(Aveyr.),r. p. — Le Buisson, Beynac(Pord.), r. p. — lirivCj Ttjjle» LÊi** 
TOME VI. iS; 
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prèffhU^ m,, (pmn. l}, Gourdon (Lot), c. p. M. R. Point». 

ptrsilhf m,, rrttncM Fayard, 1548; 8ûlerius, 1549. — Montrnorin, Gassaigne 

(Haute C..). r. p* — Saml-Cléinentin (Dcnx-S.), r. p. 
pfmiht m. r saintLnif eaîis, /ônajh. 
pérsioî, riL, Veauchette (Loire), r- p, 
pétiialj m., Ru^â (Somme), r. p. 

pèrsalé^ m., jur^on de Rasiejprès Xertigny (Vosges), r. p. 
pérséth, m.. Le Brciût-Bemarif (D.-S.), c. p. M. Ed. Edmont. 
pnsi^ih, m j Niiîimtiutier (Vendéel, c, p. M. Ed. Edmont. 
pérséy' m,, pëtuétf, m., Pamproux (Deux-S.), c. p. M. B. SouCHÉ. — env. de 

Yalt*ncîennes< f. p. 
pfrsiij\ m-i Auhenton, Origny-en-Tli. {Aisne), r. p. — Guiscard (Oise), r. p. 

— Colab, r. ji. — env. de Caiidë (M.-et-L.), c. p. M. Ed. Edmont. 
parsit/, m., env. d'Argcnton-CKitean (D.-S.), c. p. M. Ed. Edmont. 
pérsâlh. m., Saitil-Jeaii-de-Boijmiiy (hère), r. p. — Maillezais (Vendée), 

c. p. M. PB. Telot. — Maujîé-s.-lc-M. (D.-S.), r. p. 
prstsaiht in^, Char-rnr, t. p. M. £. Leharié. 
parifi, m., M.-et-L. — Sartlie. — May. — Indre. — Indre-et-L. — Loir-et- 

Gh. — Lniret. — Eure-eUL. — Nièvre. — Yonne. — Gôte-d'Or. — 

Ard. — Savoie. 
parchi^ m., Aiti. — Puy-de-D. — Corr, 
parlhi (avec ih niigL), Savoie, 
pard^ii^ m., Mi>û tiers (Sa voie), r. p» 
pérchi, nK, Cfintal. — Creuse — Corrèze. — Haute-Saône. — Aisne. — 

CaJvad, — Seine- Inf» 

pirÈé, m^i Saint-Hîppolyte ^Doiib^;), n. p. M. Ed. Edmont. 

pfrchi, m., HauLe'SaAiie, 

porAjj m., Anièche. — l*ootois€ (S.-et-O.), r. p. 

porchi^ ni, Haute-Loïre. 

pérrhu, m., Ruugeî^oulte (prè* Belfort), c. p. M. Ed. Edmont. 

pirvhu^ m., Ccrurrendlin (Suisse), c p. M. Ed. Edmont. 

pfAsi. m., env, de Maûtierfi (Savoie), r. p. 

fïiérai, m., piarsi^ m., Nièvre* — C.-d'Or. — Haute-Sadne. — Jura. 

pian ht, m., Nièvre. 

pièrdii, m., Lu Poutroye lAbace], Simon, p. 428. 

panè^ m., env. de TouZ, L. Adam. 

parchè, m., Ordnea [P.-de'DO* c. p. feu Dumas-Dahon. 

perche^ m., Bcrgonrui (P.-de-D.y, r. p. 

parch\ Saint- Georges-de-Mons (!'.-de-l>.), r. p. 

par'hhii m., pér'hhi, m,^ Yosp:;^ Me^urihe, r. p. 
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piar'hhé, m. , env. de Saint-Dié, L. Adam. 

pahhif m., Gérardmer (Vosges), c. p. M. Ed. Edmont, 

pouahhi, m., Ban-s.-Meurthe (Vosges), L. Adam, — env. de Saînt-DiC, 

L. Adam. 
pochi, m., env. de Toul, L. Adam. 
sèrpi, m., Septeuil (S.-et-O.), r. p. 
farsi, m., Champlitte (Haute-Saône), r. p. 
pèrsié, m., Bas Valais, Gill. 
pérsiou, m., Puget près Fréjus (Var), r. p. 
pèrsiôf m., Tavaux (Jura), r. p. 
pèrsiô, m., Pierrefonds (Oise), r. p. 

parsan-y\ m., Ramecourt (P.-d.-C), c. p. M. Ed. Eqmûnt. 
persin, m., franc., Micvelkst, Livre d. met. (xiy s.] \ Romanîa, i^^D^ p.4j6î, 

docum. du xivo s. ; J. CamuSj Man. (xv s.) ; etc., de. — Belgique, 

Nord, Pas-de-C, Calvad., Meuse, Meurthe, Vosges- 
parsin, m., Pas-de-C., Vosges. 
pèrchin, m., Ardennes. 
prc«tn, m., anc. fr. du nord-est, Scheler, Troii tr. [xui'* s.) î GaûBet- 

J. Camus, Man. 
pèriirij m., Namur, Grandg. — Bastogne (Belg.), c p. M. Ed, Edmoiït. 
pièr%iny m., Verviers, LÉJ. — Spa, Lez. — Malmédy [Priissifi walL). "Izu. — 

Saint-Hubert (Belg.), March. — env. de Dinaiit (Belg,) h c. p. M. Et»» 

Edmont. 
piarchi", m., par'hhi *, m., piafhW^^ m., par'hkyi \ m., Vosges, Haill. 
parsyi ", parsui % m., env. d'Epinal, L. Adam. 
possin, m., Brillon (Meuse), Varlet. 
pèrsiyOj f., Molles (Allier), r. p. 
pèrsî, f., Segré (Maine-et-L.), r. p. 
pèrsadùy f., Montluel (Ain), r. p. 
pèrsal\ f., Archiac (Char.-Inf.), r. p. 
péssétty m., ouest du dép. de L.-et-G., Dugomet. 
eiresel, m., anc. provenç., Levy. » 

ereisselj m., provenç. du xivs., P. Meyer (dans Rùtnania, 1i)03, p. 38t). 
éy'Hssélh, m., Haut-Dauphiné, Modtier. 
éyHissélhy m., Bas-Dauphiné, Moutier. 
éy'réssé, m., Haute-Loire, Deribier. — Die (Drôme), Biusiiîiia. 
éy'rissé, m., Livron (Drôme), c. p. M. E.-H. SiBOuni;. 
érass, m., Charpey (Drôme), Bellon. 
vér jus (s se prononce-t-elle ?), Toulon, Patout. 
jurvertf m., anc. provençal, Romania, 1892, p. 219. 
jalbèrttf m., env. de Carcassonne, c. p. M. P. Calmet. 



r 



180 APIUM PETROSELINUM 



gilvertf m,, Montréal (Âiide), docum. du xiv« siècle, Mém. de la soc. des 

arii de Carcassonne^ 1896, p. 103. 
Joîvert, m.T ancien nîmois, Levy. 
juvtt^d, m., prùVËJival, SoLERlus, 1549. 
jtiûubériit m., cnv. de Narbonne, c. p. M. P. Galmet. 
juver (juvèr), m,, provençal, Taxil, Traité de Vépilepsie^ 1602, p. 126. — 

Var, Ranbv ; Amjh. — Arles, Laug. — Apt (Vaucl.), Col. — Bas- 

Dauph. cl AipËâ (lakJ|klL., Moutier. 
Jiuér, menton^U; AwDRews, 
jouvér^ m. , Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
januvér, ui., Andu/e (Oarcl), Vigdier. 
jaoubér, m.^ Montpellier^ Loret. — Lodève, AuBOUY. — Pézenas, Mazuc. — 

Celtti, Alrnan. ceAori, 1894, p. 43. — Aveyron, Vatssier. 
dyaouvér^ m.^ Bessèges, Portes (Gard), r. p. 
dftHWf', m., Atijpus (Var), r. p. 
tfsiivér, m-i Lea Vans (Ardèche), r. p. 

â%ivér. m.^ Ciras (Ardùcht), r. p. — Vais (Ard.), c. p. M. H. Vasghalde. 
àwuxfèrU, m., Caetelnau-de-Montmiral (Tarn), r. p. 
gibertt m., julib^rt (prononcé comment?), m., Pyr. -Orient., Companyo. 
Jalbèr, m,, Saint-Pons (Hérault), Barthès. — env. de Carcassonne, c. p. 

M- P. CAT.MET. 

gimbertj m.^ Jimbtrt, m,, anc. toulousain, Noulet, Ordenansas; Noulet, 

Œuvres de GmtdHin. 
jimbérit, m. toulousain, Tourn. — env. de Foix (Ariège), c. p. M. P. Sigre. 
jùmbèril, m,, Luchon, c. p. M. B. Sarrieu. — Saint-Béat (H.-G.), Bull, de 

ta soc. bot., \tt ÎÏÏ7, — Saint-Girons (Ariège), r. p. 
joulbèrti, m., Lauraguais (Haute-Gar.), c. p. M. P. Fagot. 
d^oulhértt, m,, Dûurgne (Tarn), r. p. 
dijmdbèrtt^ m., dijourbèrit, m., Castres, Couzinié. 
houéno èrbOf f. pi., bmiano èrbo, f. pi., Provence, Pellas, 1713. — Toulon, 

Patoitt. — Var, Uashy. — Bouches-du-Rhône, Vill. 
bouèti' yarb\ T, Saaies (Vosges), Haill. 
hbÀiiî,s, f. pK, Tulle i LÉPtKAï. 
éj^bétosj t pL, €astres, CûuzrmÉ. 
tfèrduta, L, r^ice, Rissq. 

parimkn^ parichitk^ pinchiUi.f pericilh, pericilh^ persil, divers dialectes 
bretons. [K. K,] 

S. — K Oq appelle persicot une liqueur spiritueuse faite avec de l'esprit-de _ 
vin, un cîttrail de pursil, du sucre et d'autres ingrédients. » Dict. de 
Trév,^ 1752. — t PersUlage, m. = préparation culinaire au persil. » 
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xvn« s., FouRNiER, Var. hist.^ III, 152. — 6 On appelle penUkde nn 
assaisonnement avec du persil. » Fuket., nU8. — « Le fmmage 
persUlé est celui qui a en dedans de [K^titt:s tacbas verdàtiies comme 
si on y avait haché du persil. » Féflàlu, 1787^ 

3. — « Lou chaplarièou coutno de bouènos m^bos = je Je hachetius eomme du 

persil, dit quelqu'un en colère contre un autrË. n Pruveiice, AiiHAAit, 
1785. 

4. — « 11 n*a plus de persil sur sa tète à^ veîtu = i7 ^^t compîéiefnent 

chauve.ii ar^^ot, Delesalle, 1896. 

5. — « Faire son persil = faire son beurre, ^e dil par ex. d'ane cmsinière qui 

gagne en déclarant à ses maîtres un Unix. i*c{% sur 4:e qu'tîïle il actmté, 
le persil, etc. » Paris, r. p. — k Pour peu qu'an ail d'adresse, on met 
chaque jour maigre. Tant pour oignon, persiL pour verjus cl pour 
vinaigre, y» Maliote des cuisinières, \vr s. (dans Fuubnl&r, Var. 
histor, V, 25). 

« Faire son persil, aller au persil , persilhr se dil^ en argol, ^lesfilleJîtiui 
cherchent des rencontres galantes. VKv^n^meni du 17 fémier, 1887; 
etc., etc. — « Persiller = raccrocbei-, en purlani des ftlles. i^ Lu 
Ga%ette grivoise du 18 mars 1882. — w Faire^ son ptrsil — faire 
ses embarras, faire le beau cavaliei au bom (de Euulogue)^ etc. jv 
Paris, r. p. 

6. — « On appelle esprit d'érbétas un esprit auperriciel . iï Corrèae, Bérohie. 

7. — M Coglierallafegatellalacagionedelpreœmoto = altribuer à l'herbe 

hépatique la cause du persil^ c.-à-d. remettre là faute do Tun sur 
Taulre. » italien, Duéz, 1678. — « La caaione dtl petroselio = le 
moyen de quereller sans sujet, uoe querelle d allemand ^ r> îtal.^ 
DuEZ, 1678. 

8. — <c Se la fremo éro tan pichouno quemarriilo, y auri^ pfQUilâ^o fueilbo 

de jouvert per li faire un viesti complet émé la âûnroiina = si la 
femme était aussi petite qu'elle est mauvame^ il y aurait asse% d'une 
feuille de persil pour lui faire un copiante comptet el en pîit^ encore 
une couronne. » Provence, La TomKEïwiÊ. - u So que me vendre 
d'oq^uelo successiéou pourrai zou pLedJia ilitiâ une fueilho de petsli = 
ce qui me reviendra de cette succession Je pourrai le plier dans um 
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fcuiUé de p., t.^a-d. fi n'aurai rien. » Corrèze, Bér. — a Plégià soun 
j>roiiné iti no fflniïto dé pcisil = plier son profit dans une feuille de 
p., ne rien {jatjner. h Limousin, Rev. d. patoiSy I, "lii. — « Podi és- 
trotipii lé bénérJcî dina uno féJho dé jaoubert = je n^ai aucun bénéfice, » 
Aude, u. p. M. P. 0.\LMET. — «On dit d'une nouvelle mariée pour la- 
quelle le mari et partit (flièrement la belle-mère ont les soins les plus 
délicats: La plegariou dina una félho de persil = ils la plieraient dans 
ttrve feuille de p. n Laba^iide de P. (T.-et-G.), c. p. M. A. Perbosc. 

9. — On dit de quelqu'un qui a la peau crasseuse, par suite de malpropreté, 

le dedans ou le derrière tlos oreilles sale, les pieds sales, ou du tabac 
Sûvis le iie^i qu'ion pourmit y semer du persil y qu'il a du persil dans 
les oreilles f dan^ ie» pic^in, etc. — Persil = moustache naissante, 
c Ça n'a pas encore di^ j>ei^tl sous le nez et ça veut faire de la morale 
à papa. » argot, BAUAirr, 1901, p. 45. 

10. — " H n'a plus de persil sur sa tête de veau = il est complètement 

chauve.» Delesalle, 1896. 

H, — 4 On appelle arracheurs de persil les compagnons de rivière qui 
remonleot les bïlleaus avec des cordes ce qui les oblige à se courber 
eomnie s'ils arm^baicnl du persil. » Furetiére^ 1708. 

13. — « Paire g}*êUrsur leper^sii — faire arbitrairement et injustement sentir 
sa puissance sur de plus faibles que soi. » Cotgr.WE, 1650 et autres 
auteurs pestêrieurs, — « l.e diabloton estoit du nombre de ceux que les 
bonne B gens de village disent ne sçavoir que faire gresler le persil. » 
xvi' s., C. BODCIHET, llï, 118. « Il a fait un petit traité qui ne gresle 
que Ëur le perâiL t J. P. Camus, L" anti-basilic, 1644, p. 13. 

<t Par cet arrêt fatal, l'hiver et sa froidure 
De mes jours |^rcli>Uants vont raccourcir le fil, 
Et rVst, Kti vnritù, grêlsr sur le persil 
Que (le grèier sur ma figure. » 
xviii^â., Ralinje^ Chansonn, histov.-» VII, 219. 

« Piéou ÎQujûurs sou persil =i il pleut toujours sur le persil; le malheur 
poursuit celui qui est pauvre,» Auvillar (T.-et-G.),c. p. M. G. Ialanne. 

13. ^ f( Il a été Â PariSf H ne dît plus : du parsil. Se dit de quelqu'un de la 
campagne qui a un langage et des manières affectés. » Eure-et-L. 
c. p. W, J. POÛUET. 
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14. — c Sentir la persinèe = être suspect d'hérésie. » anc. fr., iloc de 1429, 

GOD. 

15. — Les domestiques, quand ils cassent un verre, ne manquent pas de clire 

que ce n'est pas de leur faute, que cela leur est sans doute arrivé 
parce qu'ils ont touché du persil {^), 

16. — Le persil a pour vertu de faire passer le lait aux femmes et aux 

femelles des animaux domestiques. Dans quelques endroits an eu fait 
des colliers pour les chiennes ou les chattes qu'on n'a pas Tmlention 
de faire nourrir. 

17. — Le persil passe pour avoir des vertus aphrodisiaques. « Si la Tcmme st«* 

voit que persil vaut à Thomme Elle en iroit chercher jusques à Home. » 
GoEDTHÀLS, Proverbes anciens, 1568. — <( Si la femme savait bien 
que fait le persil à l'homme On irait le chercher de Paris à Rome, » 
r. p. — a Le persil ne vient bien que dans les jardins des patLlardâ^ » 
Char.-Inf., c. p. M. £. Lemarié. — <( Sa production spontanée fait 
attribuer des vertus prolifiques au maître du terrain, y* Saintotige, 
JÔNAIN. — « Quand le p. réussit bien dans un jardin, cest si^ne que 
le jardinier est bon étalon. » env. de Pamproux (Deux-S.)^ SoucuÉ, 
Croy, — « Flouquet de persil = bouquet de persil -, au iigaré les 
organes génitaux de l'homme. » Montauban (T.-et-G.), c. p. M. À. 
Perbosc. 

« Je te donnerai du persil pour te faire reverdir = j'aurai grand soin de 
toi, je te rendrai des forces. » Les Fourgs (Doubs), TissOT. 

18. — « Pour empêcher les cheveux de tomber. Prenez delà graine de persil 

que vous mettez en poudre impalpable, dont vous poudrerez k tête 
par trois soirs différens, une fois l'année seulement, et \[ ne tombera 
jamais aucun cheveu. » D'Emery, Recueil de curiosite%y t0&5, p. 130. 

19. — « Du persil cuit dans de l'eau bénite est ordonné comme remède à 

une personne rendue malade par un sort jeté. » Pyrénées^ Souvenirs 
d'un voyage dans les Pyr.y 1835, p. 22. 

20. — « Le persil nuit à la veuë et le jus de raisins verts l'esclarcit. w L. 

JOUBERT, 1600. 



(i) P. Bailly, Questions naturelles , 1628, p. 710, étudie cette question s» us ia r^soarirf^ 
Aujourd'hui on n'est pas plus avancé, les savants ne voulant pas s'occuper it€$ traJUiant 
populaires et cependant le fait paraît avéré. 
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21 . — «La tisane de joulbert Fa béni le ganite bert. » P. Fagot, Folkl. du 

Lauraguais. 

22. — « J'ai veu respandre sur l'eau des estangs et rivières du persil, et on 

disoit que cela réjouissoit et guérissoit les poissons malades. » 
G. BouCHET, Serées, 1588, 5" serée, p. 262. 

23. — Le persil est un poison pour les perroquets. nEs dejimbert pes par- 

rouquets se dit de quelque chose d'aussi nuisible que le persil pour 
ces oiseaux. » Toulouse, Yisner. 

24'. — « Quand un naïf a des morpions on lui conseille, par farce, de se frotter 
avec du persil. Au lieu de détruire cette vermine, cette plante a la 
propriété de la multiplier immédiatement à l'infini. » Tradition pari- 



— La culture du persil donne des résultats bizarres. Tantôt il pousse, tantôt 
il ne pousse pas; tantôt il vient à foison, tantôt en petite quantité; 
quelquefois il est très longtemps avant de lever. Tout cela a donné 
lieu à quantité de croyances superstitieuses. « Les vieilles disent que 
la semence du persil va aux enfers premier que de sortir parce qu'elles 
veoient volontiers qu'elle est en terre plus longtemps que les autres 
semences. » L'Anglois, Hiéroglyphes^ 1583, feuillet 102. — a Semé à 
Tombre le p. peut se changer en cigiie. » Bayeux, Pluquet, Contes, 
préjugés etc., p. 43. — u Pour semer utilement du p. il ne faut pas 
avoir d'argent sur soi. » Limousin, J.-J. Juge, p. 133. — « Si en 
semant le p. on n'a pas d'argent sur soi, il ne viendra pas bien. » 
Sapois (Vosges), Richard, Tradit. delà Lorr.,1848, p. 242. — « Quand 
le p. réussit bien dans un jardin c'est signe qu'un trésor n'y est pas 
caché. » Deux-Sèvres, L. Desaivre, Croyances, 1881. — « Si Ton 
sème peu de persil et qu'il en vienne beaucoup, signe de malheur. » 
Ineuil (Cher), r. p. — « Il faut avoir bonne main pour semer le 
persil. » T.-et-G., c. p. M. G. Lalanne. 

« Il y en a qui font semer du persil par un enfant, par un imbécille, par 
un insensé ou par quelqu'autre personne qui n'ait pas de chagrin, 
dans la créance qu'il vient mieux que s'il étoitsemé d'une autre main. » 
Thiers, Traité desuperst., 1697, I, 269. — « Semé par un enfant ou 
un insensé, le p. réussit. » Beauce, Chapiseau, Folkl. de B., 1902, 
I, 288. — « Semé par un fou le p. vient bien. » Louhans (S.-et-L.), 
GuiLLEMAUT, Topogr. de Louh,, 1890. — « Le persil vient après les 
sottes et le cerfeuil après les sales = il faut pour que la semence 
réussisse, qu^elle ait été enfouie, pour le persil, par une personne 
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simple d'esprit ou folle, et pour le cerfeuil par uue pi^rsiinnc mal- 
propre. » Raon-l'Elape (Vosges), Rev. des tr. p,, lyUH, p. 44! . 

26. — Le persil doit être semé ; si on le replante un repique:, cela porte m&l- 

heur. «Ceux qui transplantent du persil, meurent, dii-on, Tannôt même 
qu'ils en transplantent. » Thiers, Ti.d. sup., UW, i, â70. Mme 
croyance en Languedoc, en Saône-et>L., en Loiret, en l'uilou, — a En 
ce cas on cause la mort de son plus proditî jmrent. i? î^iutonge, 
Belgique wallonne. — « Repiquer du p. c'esl repiquer [c.-a-d. en- 
terrer) l'âme de son plus proche parent. '^ Ardcnnes, MtïK. — it Re- 
planter du p. c'est replanter {enterrer) le premier de ses fiarenb [le 
plusprochep.) » Belg., Did. d. spots. — «Il if fùl nin r'pÎJîuer dopier- 
zin, Vos r'piquez l* pus prés d' vos parint^;. !■ UrorUe (Pniv. de Luxenj- 
bourg], c. p. M. J. Feller. — « Qui plante du \ïev^i\ Pianlti [enterre] âon 
meilleur ami. » Saint-Martin-sur-Ocre (Loiï-et}. '- p- *L ■!* l*oûnKT ; 
Yonne, Annuaire histor. de /'F., 1886, p. ii53. — m Femme t^ui 
plante persil Plante mari ; c.-à-d. que son mari niourn* bioutôt, ji 
Meuse, Labourasse, 1902. — « Celui qui repiqua le p. iwii»rt Inontât* 
ainsi que le chef de la maison. » Meurt he, Rev, d- traU* p«, tIJOS, 
p. 441. 

Dans certains pays on dit qu'il faut semer et mm plânlt^r le perâlLn 
« Semer du persil, c'est semer (entériner) ses parente, n Char^-Inf.. e, p. 
M. £. Lemarié. — « Semer du p. porte malheur nu miiUre de la 
maison. » Saône-et-L., Guillemaut, Top. de LouhanSt iSlH). 

27. — a Quand le p. réussit bien, c'est signe qiril n'y a pas de jahkUK dtuis 

la maison. » Fontenay (Vendée), Souche, Cn^ij, 

28. — « Pour avoir du persil double il faut le s^mer le vendredi sahû après 

le coucher du soleil. » Yonne, Annuaire hist. de fT,, iSRiî, p. 538, 

29. — « Qui bo abé péyréssiou tout l'an Que saimij louv^urde C»rnAba<ïiL > 

Bordères (Landes), Foix, Poés., 1890, p. 2i). 

30. — Symbolique. « Le persil symbolise l'iganr^nce. ^' J. Bihssk, Oeivrtpi. 

d*un médicam., 1619, p. 26. 

« Le \^' mai on attache un bouquet de persil h la purt*^ de? jeuri^rs fiîleif 
dont la conduite a été irrégulière. » Lim bourg, RtiNnSiiEiu;,. Tiiid.p.de 
la Belg. I, 280. 

31. — Il est question du persil dans une ionuulelte m^içique du Gard» 

Voy. Mélus., I, 29. 
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APIUM PETROSELINUM CRISPUM. — 
LE PERSIL FRISÉ. 

apium GHspum, apium h^rt^nst nHspatum, petroselinum crispum, anc. 

nomencl., Bauh., 167i. 
persil frisé, m*^ franc,, L. 1»***^ Traité d. j'ard., 1775. 
persil de Sardaigne, persil miU^ feuille, franc., Fillassier, 1791. 
persil crépu f ni,, fronçai s , Anmil^a de Flore, 1839. 
pemii dùMblSj m^, Marne, Àrdennes^ c. p. M. A. Guillaume. 



APIUM PETROSELINUM LATIFOLIUM. 

opium ^aiivnm anglicanum, anc. nomencl., Bauh., 1671. 
pp.rxii d'Aïujle ferre., persil de Virginiey fr., Fillassier, 1791. 
perftil à grande fmiik^ fiaiK,-., L. B***, Traité d.jard,, 1775. 

APIUM PETROSELINUM CRASSA RADICE. 
persil à grosse raône, persil d'Allemagne^ fr., Fillassier, 1791. 

APfUM PETROSEIJNUM FOLIO EXALRIDO VARIEGAXO. 
persil panaché ^ m., franc, ^ l^ B*** Traité d, Jard. 1775. 

APIUM PETBOSELhXUM FARCTOPHYLLUM, (Tbnore.) — 
LK PERSIL-CÉLERI. 

ptruil de S'upîeis^ pEml à g ros^e^^ idoles, persil- céleri, franc., Tollaro, 1838. 

BUBON MACEDONICUM. (Linné). 

niT/rrha achuiea, btîn de Goldmelle, X, 173. 

smyrnitim odoralum. mit DomcnclM., Guinter, 1532, I, 36. 

ftpttim tinffedonirtifii^pefroselinum macedonicum, anc. nomencl., Bauh, 1671. 

athamafiia macedonica^ nomeacL de Sprengel. 

nh^tanâre miriHj ane. fr,, Cl. Mgu.fiTj 1G52, p. 168. 



SMTRNIUM OLUSATRUM J81 



Cette plante qui, en Europe, ne se trouve guère qu'en Macédoine, a été 
remplacée pour l'usage pharmaceutique et culinaire, au moyen âge, par 
le Smyrnium olusatrum. u Quia vero macedonico petroselJno câre- 
mus, licet nobis ejus loco, olusatri semen accipere quod vulgo m 
pharmacopoliis petroselinum macedonicum falso appellatur. j) Gonptja, 
1535. 

SMYRNIUM OLUSATRUM. (Ijnné.) — LE PERSIL 
DE MACÉDOINE. 

hipposelinum, olus alrum^ lat. de Pline. 

olysalrurrij olissatrutn, olosatrus, olusatrus agrestiSy oleratrum^ oleastt^iim^ 
oliastrumy oliset^us, macédoniens oliserus, smymion, ismirntts, 
ismimis macédoniens, petroselinnm macedonicum, marcidtynis, Int. 
du moy. âge, Goetz. 

olixatrumy alexander, alexandria, petrosillinum macedonicum, 1. du m. à » 

MOWAT. 

olisacmm, olixacrnm, 1. du m. â., Diefenb. 

alexandmmy macedonicum, apium macedonicum, sinonum, anc. nainencK, 

De Bosco, U96. 
petrosillinnm alexandrinum, nomencl. du xiv^ siècle, Dorveauï^ Àntid., 

p. 106. 
apium alexandrinum, macerone, nomencl. du xvi' s., Mattirolo, 
oins apium, olus alexandrinum, alisander, anc. nomencl., Syn., 1B33. 
maeero, 1. du xvie s., Bruyerinus, 1560. « Olus quod macerones llali nun- 

cupant. » 
macedonicum Belgamm, anc. nomencl., Nemnich, 1793. 
herberis (la semence de la plante), 1. du m. â., Mowat. 
alixaundre, alisandre^ franc, du moy. âge, Mowat. 
alixandre, fr. du moy. â., Etudes rom, déd. à G. Paris, 1891, p. 9r*5. 
alexandre, anc. lyonnais, Solerius, 15W. — franc., L'Escluse, 15d7, 
alexandrin, m., anc. franc., Uarbolayre, s. d. (vers 1490). 
alexandrine, f., anc. dauphinois, Solerius, 1549. 
persil alexandrin, m., anc. fr., J. Camus, op. sal. (xv« s.) ; Dor\eaux» Lespl. — 

Grantherb. en franc., s. d. (versl520) ;Philiatre, 1555 ; Thresor de 

santé, 1607. 
persil d* Alexandre, m., franc., Duez, 1678. 
perresil macidoine, m., perrecil macidone, m., fr. du xiv** s., DoRVEàtFX, 

Antid., p. 84. 
persil macidoine, m., fr. du xv« s., J. Camus, Op. sal. 
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macidoyne, macidoinCy fr. du xv« s., L'arbotayrCy s. d. (vers 1490). 
macédoine, franc., Grant herb. en franc., s. d. (vers 1520) ; DuMont-Verd, 

Thresor des fleurs de médecine, 1587. 
persil d'Austrice, m., franc., Duchesne, 1544. 
persil de Macédoine^ franc., Duchesne, 1544 : Confect. arom., 1568; Jardin. 

franc., 1654; etc., etc. 
persil macedoinCy franc., J. Massé, 1563 ; Cuit, des jard. pot. y 1692. 
persil macedoesne, franc., Du Poy-Monclar, 1563. 
persil macedonic, franc., Maginet, Thériaque, 1623 ; Wecker, 1663. 
parsi marcidouin, m.^parsimarcigouin, m., env.de Pithiviers (Loiret), r. p. 
gros persil de Macédoine, franc., Gacon, 1808. 
meicheron, m., franc., C. Gesnerus, 1542 ; Duchesne, 1544. 
macheron, m., anc. fr., Blaise de Vigenère, Images de Philostrate, 1578, 

f"^ 82, r. 
maceron, m., franc, Solerius, 1549 ; Pinaeus, 1561 ; J. Grevin, 1568; 

Gacon, 1808; etc., etc. 
bubon d'Afrique, m., franc., Saint-Germain, 1784. 
bubon, m., ache des rochers, f., franc., Bastien, 1809. 
ache large, franc., Matthioli, éd. de 1598, cité par J. Camus; Borellus, 

1669 ; Bastien, 1809. 
grande ache, f., grand persil, m., anc. fr., L'Escluse, 1557. 
ache, franc., Duchesne, 1544. 

api saouvagéy api bastar, rabassa, f., Montpellier, Planchon. 
poivre, m., Manche, Rev. de l'Avranchin, 1885, p. 528. 
erbo de la graveUo, f., Dauphiné, Solerius, 1549. 
macerone, alessandrin, italien, Linocier, 1584. 
lessandria, alessandrina, italien, DuEZ, 1678. 

On confond souvent sous les mêmes noms cette plante et Vangélique 
sauvage. 

Cette plante n'est plus guère cultivée. Elle a été supplantée par le 
céleri. 



SMYRNIUM PERFOLIATUM, (Linné.) 

murrha Plinii, pelroseltnum cilicium, smimium creticum, smimium can- 

diacum, nomencl. du xvi« s., Ratzenberger. 
smyrnium verum, perfoliata, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
maceron de Oréte, franc., Saint-Germain, 1784. 



k. 



BUPLEVRUM ROTUNDIFOLIUM |Sf 



HELOSCIADWM NODIFLORUM, (RocH.) 

serfoliumy anc. nomcnci., J. Camus, Livre d'heures. 

apitt salbatchéy m., Aude, Laff. 

percilUe, f., anc. franc., J. Camus, Livre d'heures. 

bèrlo baslardOy f., provençal, Réguis. 

bèrlo, f., Avignon, Palun. 

bèmOi L, Brive (Corr.), Lép. 

bêU, f., Manche, Calvados, Eure, Seine-Inf., Joret. — iJomrront (Orije)^ c* p* 

M. AuG. Chevalier. 
baie, f., H. -Marne, Des ëtangs. 
hochè, m., Pléchatel (I.-et-V.), Doit, et Lang. 
chûf f., cresson de cheval^ m., Manche, Besnou, 1860. 
cresson bâtard, cresson sauvage, févée, f., H. -Marne, c. p. M. A. Daduin, 
faux cresson de fontaine, français. 
créchos, f. pi., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

BUPLEVRUM FRUTICOSUM. (Linné) 

seseli mthiopicum frutex, anc. nomencl., Bellonius, De n&giecia slirp^ cuit*, 

1589, p. 41. 
seseli d'Aethiopie, franc., Buisson, 1779. 
buplèvre, oreille de lièvre en arbre, franc., Fillassier, 1791. 
Ungo dé catt, f., Saint-Pons (Hérault), Barthès. 
cachebugade, f., Pays de Narbonne, Bellonius, Deneglecla siirp. vuU,, 15H9, 

p. 41. 

BUPLEVRUM ROTUNDIFOLIUM (Lin>ê) 
ET B, FALCATUM. (Linné.) — LA PER( li-FEUILLE. 

perfoliata, nomencl. du xvi* s., Ratzenberger. 

buplevrum^ herba vulneraria, auricula leporis Monspeliensitim, pana^v chi- 
ronium Dioscoridis^ sanamunda, elaphoboscon, gratin Dei, atu\ no- 
mencl., Bauh., 1671. 

perfoliatum, centaurium majus, nomencl. du xvi<: s., Mattiholù. 

persefueille, f., anc. franc., Molinaeus, 1587. 

percefeuille, f., franc. Saint-Germain, 1784.; etc., etc. 

percé- fè, Xerligny (Vosges), r. p. 

pèrtha-fouélh (avec th angl.), Fay près La Chambre (Su voie), r. p. 



iÔO ASTRANTU MAJOR 



po$s'**fëfj\ Saint-Martin-dii-PiiUs (Nièvre), r. p. 

fulhottj m,, LagTîiolc (AvcjroTi... r, p. 

fûyà m., Chenove (Côte -d'Or), r. p. 

ferië^ m., MuusUtr-Ventadcair (C^jrrcjie), r. p. 

oi'ëiik du ïiêvrt^ f., Tr, , Saïst-Ger main, 1784. — Berry, Champagne, Anjou. 

aonréyfa dé hbré, t., ^lonlpellier, I'f.aiîchon. 

aanrèiho dé tèbrp, T, Aude, c. \k M P. Galmet. 

hé di* iébré. m., nrovenç.il. KÉGiiiï. 

cuhjéira dé léy'vra (^ peLik^ d^wi i\e lièvre), f., fribourg., Sav. 

érbo eoupiéifro, ï, (= herbe ù la coupure), Apt et Avignon (Vaucl.), Pal. ; 

tt)h. — B.-du-nh.. ViLL. — Var, Ame; Hanry. — Gard, r. p. 
érbu coupieifi, T, Karca^yier^ (•. p. M. E. Plauchud. 
kerbê àia coupure, t., VAwn^y (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 
pÉ^é choouad^éj in,, lirélenoux (Lotj, r. p. 
grén'tié^ m,, Tavaujt (Jurii), r. p, 
capf^tolt {= cas^Uej, f., Gliomêrac i'Ardèche), r. p. 
pou dé griîfioujjOi f., Meymac (Conràe), r. p. 
fnijaméc. t^ h^rbe. à game. L, friinç.^ Bastien, 1809. 
biëk de tè (= hoiLt da lait?;, GhampliUe (Haute-Saône), r. p. 
ianyus de poutei^ Cbllon-Kur-Saûne, Soc. des sciences nat. de S.-et-L.y 1887, 

p. 13. {G* psi wi\ vemèile annverain contre les furoncles, les panaris, etc.) 
ehusse^ f,, t^.ntrtî, Jauueiit. 
fôiernet f.» Char.-liir, c, p. M. E* Ieharié. (Ses fruits sont très amers ; on 

dit prov* itm^r eommt fûfey'ne.) 
hârtfadc, f., Saînt-Georges-des-Groseiliiers (Orne), r. p. (Nom empl. par les 

herJiorïsle& d« la localité.) 
pupulpro, f,. Le Unisson (UortL), i. p. (Nom empl. par les herboristes de la 

localité,) 

lïSrnANTiA MAJOll (Linné.) 

atttrancia, maijkirantia, imperaimia major, aslrutium^ struthion, lierba 

t'fna vuïrji, nm\ rmmencl , Haohin, 1671. 
imperatona nigra, ttm% nomen<îL ih'^ officines, Rosenth. 
eilebotnii sttinacun^ veraimm niijmm Dodonaei, astrantia niijra Dodonaei, 

nom^jicl, du XM' â,, RAtiENnERGER. 
UAiyâyÔf m. y Tuvatix (Jura), r, p> 
éslroihae.. m.. Lagulole (Aveymn), r. p. 
éHrongounOj Li La Ma le ne (Lozère;, r. p. 
au^trice, î.j français, Gt&NEtttJs, I54â, 
oirucht^ f., franc. 3 Gutghavë^ 1650. 
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noir meistertvourti^ m., Ban de la Roche, H. G. Oberlin. (La a^eonde 

partie du nom est d'origine allemande.) 
radiaire f., français, Basiiin, 1809. 
saniclt femelle^ (., franc., Buisson, 1779. 
astrance, f., sanicle des Alpes ^ f., franc., Saint-Germain, 1784. 
sanicle de montagne, f., franc., Legoq, 1844. 

grochiaU), f. (= gracieuse ; c'est une jolie fleur), Le Buisson (Dord.), r. p. 
béra (= belle ?), f., vaudois, Brid. — frib., Sav. 
rose des vents^ f., Glaye (S.-et.M.), r. p. 

éthèy*la de mare (av. ih. angl.) (= étoile des marais), fribourgeoÎE, Savoi, 
ghéraniè, m., vaudois, Brid. — frib., Say. 
morito^ f., Moustier-Yentadour (Gorrèze), r. p. 
dalia, m., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (La fleur ressemble 

vaguement à celle du dahlia.) 
bôchôdëf m., Ghamplitle (Haute-Saône), r. p. 
meisterwur%, astren*, allemand, Gesnerus, 154%. 



ERYNGYUM CAMPESTRE. (Linné.) — LE PANICAUT* 

centumcapita^ eryngium^ erynge alba, latin de Pline. 

cardus onarinusy latin de Dioscoride, Stadler. 

cardopanis, cardopanus, carda rotundus, eringitu, eringïay erîngio, eringua, 

panis calidus, cardopane, partis candidus, 1. du m. â., Gqet^. 
iringion, nux agrestis^ secacul^ setacul, 1. du m. â., Mowat. 
iringus, capitulum^ inguinaria, inguinalis, 1. du m. â., Dief. 
yringus, centum capita, 1. du xiii* s., Matthaeus Silvaticds. 
ancusa, calicatrippa^ lat. du m. à , Schmitz, MisceU. tiron.y m9G, p. G&. 
calcacrepa^ saliunca, 1. du m. â., Du G. 

centumcapita alba, astaraticon, anc. nomencl., De Bosco, Lum., 14itS. 
panis caldus, anc. nomencl., Arnoul, 1517. 
eryngium campestre^ anc. nomencl., Bauh,, 1671. 
irvnge, f., franc., du xiv s., Dorveaux, Antid, 
erynge centeftte, f., franc., Philiatre, 1555, p. 133. 
chardon à cent testes, franc., Duchesne, 1544; Molinaeus, 1587. 
chardon cent testes^ franc., Fayard, 1548. 
cent testes, franc., Duchesne, 1544. 

herbe à cent testes, fr., (Euvre de Gallien trad. par i. Massé, I55â. 
chardon testu, m., anc. fr., JuNius, 1577, p. U5. 
panis calide, m., pain de caulde, m., anc. fr., Arnodl, 1517, f^^ âûj v« et 

f^» 22, V. 
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paniêtcaouH, m,, ^AinUPona i Hérault}, Barthès. {C-îi-d. pain chaud, parce 
que !nr&+|u'on ciuj^aigiip cf^Uc piaule avec la main, elle vous brûle 
€omnie ^\ on prenajl im f>aiiL cli;iiid sortant du four.) 

pmicauli, m., pttnwiini, m*, fninç., fiKswFRus, 1542; Duchesne, 1544; Phi- 
MiTHi;, ÎS^Ti 1 Lino(;ieBh ihM ; etc., etc. — provenç., Solerius, 1549. 
—- Mnulpelïîer, MAG:sn(., Hi8ti. 

piintcflouf^ m., Ëscaks (AuJui, A. MïR, Cansou de la lauseto, 1900, p. 190. 
— Tarn^et-G-, LaCR. 

pam<MOUi m., proveiiçaL. Languedocien. 

panieao^ m., Mayeniie, Dottin. 

paniiehiaou^ m.^ Marvéjats (Lozêi^e). i^. p^ U. Ed. Edmont. 

paiiptchaou, m,, Ctiileaiifon ilS.-Alpes^ c. p. M. Ed. Edmont. 

panicû^ m., Saint-Gcorges-des-Cnjirwilljera (Orne), r. p. 

panicai^ m., pounical^ m., pmtomcai, m., ésponicaly m., éspounical, m., 
Aveyroii^ Vaïsmer, 

jïtm cûi, m.r Samt-Gk^rrnaif» (Loti, SoULiË. 

c^mr^ï^ou, m., env. de Carca^sunne, LAJFjiGE. 

pàn caoîfH, m-, Puys d*Albret. Dicgsiet. 

panchanLl, rn., dauphtoois^ Solerjusït 1&i^> 

pam riiaï^d, m.^ Chnr.-lnf., r, p. 

pmiin chaou^ tii.^ Pamproux iDeux-S. j^ c. p. M. B. Souche. — Anjou, 

Desy. 
pu raou* m,t AtJtuire {Lot), t. p. 
ijdtiau chaud, m., €enLre, JAUitEtiT. 
ehdûdê fouace, L (~ galette thamie;, Mayenne, Dottin. — M.-et-L.,Sarthe, 

MnWTESSÀN. 

fùiiace, t., env. d^Alençon, Letacq. 

chardon chaud, m^, ane. fr,, Branti^se, Œuvres, éd. Lalanne, X, 193. 

n$pina caU, f,. Arles-sur-tech ; Pyr.-0rj«int.), c p. M. Ed. Edmont. 

caoti, m,, MezaI R.-Alpij^|, e. p. M. Lu Edmont. 

èchfidrç.î., Gaye i Marne I, Heiillar[i, 

cardron. m., Sein«-Iiil\j Johet 

kèt^done^ m , Oise, ^. HAVES, 

["^Hî-dûffnù t fr, Lki^umle iAvejrcin'\ r, p. 

hôs^i^ m.. MaillozaU (Vendée), c. p M hï. Telot. 
chardûn'râ, m., Tavaux (Jura), r. p. 
écharde bUnch^, L^ Aube, Dej^ Etakcs. 
Uâri/OTi Mâ/J, TU., Buur^-Siijul-Mauiice (Savoie), r. p. 
cardottn dé vigna, ru., Kiee^ H issu, 
cûUatrepe, r, frHuç-^ Ducuesne. Iri4i. 
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caulquetrape, f., anc. fr., Brohon, 1541. 
caga trépay f., Laroque-des-Albères (I*. -Orient.), CABRVut:. 
chausses trapes, f. pi., anc. franc., J. Camus, Livre d'h. 
broc càmpaoUy m,, Auterrive (Gers), Almanach de la Gaiti\, VMi. p. ilL 
tsarpal grato-tiouly m., Brive (Corrèze), Lép. 
chardon cornuiiô, m., Sementron (Yonne), r. p. 
échardon cornëriô, m., cofmuyô^ m., Varzy (Nièvre), JAUjitifvr. 
picOf m. pi., Côte-d'Or, Royer. 
pique à Vâne, f., Centre, Jaubert. 

chardon roulant f m., franc., D'Auvergne, Secr. de mMûc, îiUiH ; 1>k Hlè- 
GNY, 1688; etc., etc. (En automne, la lige dissuclMn- au ûvhuMe ûû 
pied et roule dans la campagne au gré du vent.'i 
cardon roulant, m., Eure, Seine- In f., Joret 
cardon rôlan, m., Bernières-sur-Mer (Calv.), r. p. 

chardon rolanty m., chardon Roland, m. fr., Louisf Uo» iir;n(H?i, iin\ df 
secrets, 1635, p. 69; Barlet^ Cours de ch^mtt, IIkh ; VAU.tiT, 
1665; etc., etc. (Par fausse étymol. pop. on dtinï ijiio c'ujst lo t'/mr- 
don de Roland.) 
chardron roulan, m., Marne^ c. p. M. A. Guillaume. 
sardon rolan, m., sardon étréla, m., Chambéry, Coi. la 
erho roulàn^ m., Saint-Pons (Hérault), Barthés. 
chardan roulô, m., Talmont (Vendée), c. p. M. Ed. EiïMiai'. 
ëchardon couran, m., env. de Châteauroux (Indre), r. \\. 
cartl corrédor, m., Pyrénées-Orient., Companyo. 
chèdion trin-nan, m., Orchamps (Jura), r. p. 
roule-vent (=qui roule auvent), m., Vendômois, MAîm-xuiiur. 
vacabon (= vagabond), m., La Motte-Beuvron (Loir-eunh, i, c* \k 
chardon levraut, m., franc., Fdretière, 1708. — Vi^nles 'loIr-i'L-Uhcf). 
r. p. — Montargis (Loiret), r. p. (Ce chardon çmuîiso \\iiv !(* Vi'nl liîn- 
semble à un lièvre qui court ; j^ai moi-même vu sokivtnL mon tûïmi 
poursuivre ce chardon jusqu'à ce qu'arrivé au|ni'^ il i^i'it Èi^uoimu T?on 
erreur.) 
chardon levrot^ m., chardon levron. m., franc, du xis" ^.^ {yn\iy¥.M\ Art- 

tidot,, p. 53. 
lième de Champagne, m., ouest du dép. de l'Indre, Jai rmni 
échardron de Champagne^ m., Le Chesne (Ardennes;, v ji. \\, \. Gi iLi \\m, 
eardron enragé, m., Ouville (Manche), r. p. 
fsardoM nec/i' (= chardon nice, c.-à-d. fou, sauvagei, m, Hn^ykilc liun- 

tal), r. p. 
cardon asnin, m., anc. fr., E. Martin, Romande Reihul 18^2, f, lï. 
cardoun d*aié, m., Tarn-et-G., c. p. M. G. Lalanne. 

TOME VI. ta 
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ckardQn tMn£, m., fran^is. 

cordobal ifasf^ m.t Cnmpagnac (Ave^ron], r. p. 

lionîou (Ta-me, m., Moustier-Veniadour (Corr.), r. p. 

pdn iilàn fVa-kê^ m.. Le Vigan, Aticliiite (Gard), Vig. ; RouG. — Montpellier, 

Lon^ [Li^ âiièfi iii\ sont itè'i friands.) 
yàn iVa%è^ îti., cardoun à bourre., ni,, Forcalquier, c. p. M. E. Plauchud. 
fouasss à Vâne, t., Anjou. DÊSvAtix. 
Qroitin d*dne, m., Chenova {CiUe'<rfirîj r. p. 
charpëiètiss, f. pï.^ Pruiuiy (Marn**). c. p. M. A. Guillaume. 
céiè bec dé curé, m.^ Gomliiii Gers}, i^ p. M. H. Daignestous. 
cîouco, tj loiiltmsttiïiH, Todhnon. — Lauraguais (H.-G.),c. p.M. P. Fagot. — 

énv. de MontanbaDf c. p« M. B. Sarrieu. 
cfGUCOi f.i Montagne-Noire (Aude), e, p. M. P. Calmet. 
coven, m., Saint- Pries 1 ([sére), c. p. M, Ed. Edmont. 
boutitjù, ni.^ Les Aino^neâ (NEèvtë), Jaubert. 
bokias, Aveyron, Vayssieh- 
ctiou bli-ouk, m. 4 Chomérac (AnJài^ht^^ r. p. 
tmtxamif, T pi , Arvert Chai -Inf,), r. p. 
ërkche, (.^ Atijon, Des^aux. (ynarid on le saisit sans le vouloir, on est 

obligé (le le r^Uicher.) 
voles-coudreiies, T. pL, Villez-sDus-Bnilleul (Eure), Joret. 
tjotjfiUdou^ m., Sûlignac-Siir-L, [ H.- Loire), c. p. M. Ed. Edmont. 
pikou guen ( = plquaDts blancs), breton de l'île de Sein, c. p. M. H. Le 

CAIîGLIET, 

C4triio cortfitor, espagnol, Fucnsti/s, I.W. 
êxpinacalf unt^ilan, Povio, 15âl>. 
ûart panical, cataK de Val I de I^anaj Vayreda. 
checâcQul, arabe. Dozy, Gloss, 

« Mieiilx k^nt vauldiovt se l'iMter le cuî au panicault que de perdre ainsi 
le temps à disputer, y HaûEUis. Pantagr.^ 1533, chap. xxxiii. 

u. Vn jour, un tailleur se trouva face à face avec un chardon roulant ; ne 
sachant à quel animal il avaiL à faire, il était bien embarrassé. Fina- 
lement il ini dit ; Situ amnces. Je recule; si tu recules, f avance. » 
CroLelles (Indî-e-et- Loire), r. p* — Sur le panicaut qui en roulant ef- 
fraye dee armées, voir ; A. Paré, édition Malg., III, 751. 

<É Ui cbèvre ajanl dû J'eryngium ovj chardon à cent testes en la bouche, 
mené tout le Iroupaan où elle veut... » xviip s. A. de Montchrétien. 
Traicté déconofttiej éd. Funck-itrent., 1889, p- 256. 
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<( S'aucun porte la racine des yringes, il ne craindra point les nguat^ de 
l'ennemi (i). Si on met dessoubz les vesteniens tVna^ demoaîade La- 
dicte racine, Tennemy confessera qu'il y est et s'enfuira, j» ârkoïîl, 
1517, fe' 6i, recto. 

« Pour guérir les bestiaux malades, il faut les piquer ^vec du churdon 
roulant, cueilli le jour de la Saint-Jean, avant Taurore. i» Tumas^, 
Traité d. superst,, 1697, I, 298. 

ERYNGIUM MARITIMUM. (Linnk.) 

eryngium fnaritimum, eryngium marinum, glycyrrhi%a itpmosa. aiic, iiy- 

mencl., Bauhin, 1671. 
capitulum mariSf anc. nomencl., J. Davies, 1632. 
panicault maririy franc., Cotgrave, 1650. 
panicaou dé mar, m., Arles, Laug. — Montpellier, Planchon, 
cardon de mé, m., cardon panaché, m., Manche, Joret. 
cardon de banque^ Guernesey, Métivier. 
chou de Madame d'Agon, m., Goutainville (Manche), Joret. {kïu^i appelé 

parce que la femme d'un seigneur d^Agon demanda> au arrivant, sur 

la plage, si c*étaU un chou,) 

Un remède employé contre les maux de dents peuL être quaUIlé iVUè- 
roïque : il consiste dans la mastication prolongée d'une plante ijmèic! 
et armée de piquants que le patient ne doit pa» voir, nûn de ni^ pou- 
voir la reconnaître plus tard, mais qui n'est autre que VEî'ymjitimma- 
ritimum. On comprend dans quel état se trouvent, sans tt^rder, le 
palais et la langue du malheureux. C'est une vériUUde lorlurË. £llc 
prend fin seulement lorsque le sorcier a répété uuuf lai^ rorai^i^ii 
suivante : 

Santez Appolina beniget, 

Diouz boan-dent hor prezervet. 

C'houi poa eun tad dinatur 

Hen doa great d'ehoc^h soulfr heb skrupul^ 

En eur donna d'ehoc'h ho tent, 

Hini hag hini, tout diouz renk. 

Grit ma teuï va foan da galmi 

Ha me a bromed o*ch enori. 



(1) Les embûches du diable. 
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Trad. — « Sainte Appoline bénie, Du mal de dents préservez-nous. Vous 
aviez un père dénaturé Qui vous a torturée sans scrupule, En vous 
arrachant les dents Une à une, toutes à la file. Faites que ma dou- 
leur vienne à se calmer Et je vous promets de vous honnorer. » Basse- 
Bri^t., Sauvé (dans Rev. celt.y VI, 73). 

ERYNGIUM ALPINUM. (Linné.) 

Br^ngium Hœruleum, eryngium amesthistinum, anc. nomencl., Bauh., 1671. 
îsérdon hlhUy m., vaudois, Bridel. 

Uèrdan hènit, m., bi tsérdon (= beau chardon), fribourg., Savoy. 
réji'na déy' pra, f., réy'na déy' Alpa^ f. , Larche (B.-Alpes), Honnorat. 

SANICULA EUROPAEA. (Linné.) — LA SANICLE. 

saniculay sennicula, sanaria, sanamunda, samptula, sonicium, sardiola, dia- 

pemia, ferraria minor, consolida major, lat. du moy. âge, Diefenb. 
mnicia, lat. du m. â., Germania^ 1888, p. 310. 
seniculay lat. du m. â., Mowat. 
saliunca, i. du m. â., J. Camds, Op. sal. 
vulneraria herba, anc. nomencl., Cordus, 1533. 
sancti Laurentii herba, anc. nomencl., Bauhin, De plantis, 1591. 
sanicîda quinquefolia, consolida quinquefolia, nom. du xvr s., Katzenb. 
sanicula officinarum, sanicula mas, anc. nomencl., Badhin, 1671. 
mnida, f . , érba dé sén-Laourén, f., Montpellier, Planchon. 
isftnido, t.y Provence, Languedoc. — vaudois, Durheim. 
i^ftniclo, ty Laguiole (Aveyron), r. p. 
l%ani€to, f,, Arfons (Tarn), r. p. 
îankk, franc., Mowat; Cotgr., 1650; etc., etc. (Le mot est masc. en 

am% fr., fém. en fr. mod.) 
senick, masc, franc., C. Stephanus, 1538, p. 46 ; Ch. Estienne, 1561 ; Pena 

et LOBEL, 1570. 
sanicaU, T, Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par 

les herboristes de la localité.) 
manisdé, m., Villefranche-de-Laur. (H.-G.), c. p. M. P. Fagot. 
sétmdé, m., La Teste (Gironde), Moureau. — Gard, c. p. M. P. Fesquet. 
s'nik, m H, Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. — Vosges, Haill. 
aanilei sanitre, Calvados, Joret. 
chanique^ f, Verviers (Belg.), c. p. M. J. Feller. 
ch"niqu&, f., Pays de Caux (S.-Inf.), Joret. 
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fanik, m., FougeroUes (Mayenne), r. p. 

séni, m., Plancher-les-Mines (Haute- Saône], ï^oiîlet. 

««ni, m., Côte-d'Or, Royer. 

saniclet, m., anc. fr., Pinaeus, 1561 ; Joseph i>l' Ohesse, Phannacopée ^ 

1629; DUEZ, 1664. 
samiéto, f., samiclo, f., vaudois, fribourgeoift^ Savûï- 
sonnizo (avec deux n), f., La Malène (Lozère), r. p. 
sanicle mâle, f., franc., Buisson, 1779. 
chorchèU), f., Le Buisson (Dordogne), r. p 
trokire, f., Velorcey (Haute-Saône), r. p. 

èrba de Sànt-LhaourènSy f., Laroque-des-A Ibères fPyr.-Orient*), €4hrère. 
herbe au chêne, f., Doubs, Mêlusine, 1877, p. 103; Beauûuikh 
herbe aux vaches, f., Dagny-Lambercy (Aisne), v. p. M, L.-W. BioIet, 
pied d'alô, m., Haute-Marne, c. p. M. L. AunhiOT, 
blédou, m., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 
herbe Saint-Laurent, franc., Nemnich, 1793^ 



(( Qui a du bugle et du senicle, Il fait au médecin la niqao. 
BERT, Erreurs, 1600. 



LAim. JoD- 



« Geluy qui sanicle a De mire affaire n'a. y> L'ësclusc, I&&7, p. 106. 



HYDROCOTYLE VULGARIS,(LimK.\- L'UCVELLEJ} EJiU. 



Cette plante, dont les feuilles sont concaves en dessus i;ouime im gobelet, 

est appelée : 
ranunculus aquaticùs cotyledonis folio, cotylédon aqualica, aac. nom end., 

Bauhin, 1671. 
écuelle d'eau, f., franc., 1779; etc., etc. 
éscudèla, f., éscudélèta, f., Montpellier, Plancboî). 
éscudèlo d'ày'go, f., Forcalquier, c. p. M. E. Plalicuud- 
éscudéléto, f., provençal, Lions. 
gobelet, m., gobelet d'eau, m., français. 
gobeleau, m., franc, dial., E.-A. Duchesne, I8:it). 
douve, f., Manche, Besnou, 1860. 
. queue d'hirondelle, f., Champsecret (Orne)j Johet. 
herbe aux grenouilles y f., Coincy (Aisne), c. p. M. L*-B. Riomet, 
herbe aux Patagons, f., Chenay (xMarne), c. p. M. E^ ^Jaiissë^set, 
ulgri, m., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r, p. [Roui employé parles 

herboristes de la localité.) 
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CAUCAUS (Genre.) (Linné.) 

daucoidesy cauealis, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

cat'oUe sauvage, français. 

fausse carotte sauvage^ f., Villeneuve-s.-Fère (Aisne), c. p. M. L.-B. Rio- 

MET. 

garroto féro, f. , provençal, Mistral. 

pastènày^go, f., Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous. 

pastonat^^ f., env. d'Avignon, Pai.uî«c. 

can-oto saouvajo, f., pasténargo saouvajo, f., provençal, Ho.xnobat. 

pané, m., Char.-laf., c. p. M. £. Lemarié. 

persil bastm^, m., fraaç.,GE$NERis, 1542. 

persil sauvage, ra., franc.. Propriété:» des simples^ 1569, p. 115. 

girouyo^ f., Aix-en-Prov., Gakidel. 

grapouH, m., Boaches-do-Rhône, Villekeuvk. — B.-Alpes, Hoîr. 

gr^Ôy m., Anjou, Desyaux. 

kérissonHéey f., mêHnOy m., M.-et-L., Batakd, 1809. 

mmgrougney f., Sanccrre (Cher),jACB. — NièTre, Gag5EF. 

êngreûie, f.. Centre, Jacb. 

kerbe mu gouttes,, franc., Solerics, 1549. 

TOHILIS [Genre.) (Gaertner) 

gingidiumy lappulm cantria^ aoe. nomencL, Mattirolo. 

I^m/ des kmes, Haule-Mame, c. p. M. A. DAcms. 

giroutfo^ f., Var, Hanby. 

garafol^ m.^ BriTe Corrèze), Léplnat. 

grata, m. pi.. Pamproux !^Dcux-Sèvres\ SorciÉ. 

p^ti grétUy ui. pi., Char.-Inf.. c. p. M. E. Lemabix. 

fh^titt bounissouH^ m.. Pays dWlbret. Dtcomei. 

CACHHYS LAKVIGATA. L.\marck- 

arfnanntes f, français, Fi&etièbc. 1708 : BussoN, 1779. 
anÊMrinùe de Montpellier^ f., fram;.. Salit-Germais. 1784. 

PLECHOSPERMrM irSTRlACCM. tHoFFM.VNN.) 

sfnofttan. m.. Savoie. Rec. d. m^m. de facad. de ii Val ftisère, 1868, 
{► -t-. — Aime Savoie , c. p. M. M.UUOLET. 
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CONIUM MACULATUM. (Linné.) — LA CIGUË. 

1. — cicuta, lat. de Pline. 

cicuta nigra, conium, coni%a, intubus, incubust celam, herba ben&dicta, 

lat. du m. à., Mowat. 
cecuta^ cieuca, cicuita, cicuda, cituca, cytula, cicotUay ahwius, L du m. à., 

DiEF. 

cacua, lat. du m. â., Willehs, Elnonensia, 1845, p. ^8, 

septiphilos, anc. nomencl., £arle. 

tipus, 1. du m. â.f Earle ; Wright. 

cicuta major, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

cicuta terrestris, conium maculatum, anc. nomencL dii^ iiJiLirmficîciiA t 

ROSENTHAL. 

cicutaria major, anc. nomencl., Glusids. 

cicuta^ î.y mentonais, Andrews. — niçois, Risso. 

cicuto^ f., Aude, c. p. M. P. Galmet. 

cicute^ f., franc, du xvr s., Ghampier. 

cécute, f., béarnais, Lespt* 

cicuda, f., anc. provenç., Raynouard. 

cigudo, f., Aveyron, Vayss. — Mende(Loz.), r. p. — MoLità^mL^-Noiriî (Aude). 

c. p. M. P. Galmet. — Gondrin (Gers), c. p. M, H. Dak^n estous . 
higudo, f., Uzerche (Gorrèze), r. p. 

cégudo, f., languedoc, Solerius, 1549. — Lozère, r. p, — H .-Vienne, r. p. 
cégude, f., Vieille-Aure (H.-Pyr.), c. p. M. Ed. Edmom. 
ciguro, f., Lectoure (Gers), r. p. — Auvillar (T.-et-G.), c. \i. M, G, Lalawisë 
cighëro, f., Eymoutiers (Haute-Vienne), r. p. 
cighûle, f., Les Andelys (Eure), r. p. 

cicuie, f., fr. du xir s., Bibl. de Véc. d, chartes, 1869, p. 331 ; nric. h., GoD, 
cicue, f., anc. fr., S. Golin, Déclar, d. abu%, 1556, rùLiiip. Doeveaux, lytIL 

p. 46; Grévin, 1568; Meurdran, Chymie cluiril., J5S0. 
ciguë, f., franc., Duchesne, 1544; Pinaeus, 1561; ete., ctu. 
cighû, masculin. Le Lion-d'Angers (M.-et-L.), r. p. — liolbey (Vosges)^ r. p. 
cigoua, f., Aiguebelle (Savoie), c. p. M. Ed. Edmont- 
cighiiOf f., Lembeye (Basses-Pyr.), r. p. 
cighiié, f., Verdes (Loir-et-Gh.), r. p. 
cigouy', f.. Molles (Allier), r. p. 
cighey\ f., Haumont-lès-la-Ghauss . (Meuse), r. p. 
cighèy\ f., Glary (Nord), r. p. 



/ 
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Cifja. L, Sairtl-Antoinc ( Isère;, r. |k — Archiac (Char.-In!.), r. p. 

ekiffuë, t., aïïc. fr,. Vocah. Ud. />■,, 1187 ; God. 

chighûi T.. ci^fi, f,, Thuort |€aIvtulos), Guerl. de Ou. 

ceguir. r^ i^.guè\ L. anc. fr., Cratti herbier en fr., s. d. (vers 1520); Jar- 
tUn de ttittté^ 1537 : Dit«E5HE, 1544; etc., etc. 

cé(jhû, t. Manche, Orne, (^alvml., Loire-Inf., Sarthe, Seine-et-0., Oise, 
Eure-eUL., Indre^ SaÛne-tL-L., Creuse. 

S^hû^ r., VHÎûrcey fHaute-SaûncK r. p. 

(àtffjhth f-. Rosière^-aux-Sal. (Mfuirtbe), r. p. 

ttn^ghû^ r., LÊiviîMêic (Cjintar . x\ ji. 

cifjhitm, iiIh, HutTc^' prc:i Dijon (C -ifOr), r. p. 

cUjotK m., PkuTeforids (Oise], r. p. 

dgùnâi mascuiin, ÂpL (Yaucluse), Cougnon. 

cigoitèhéte. r, jargon fk Ra^ey près Xertigny (Vosges), r. p. 

HCi*jhû, r, Linas (S.-et-O.), r. j». 

maûif)<x, 111 r, fîém {Yûiinei, TARHt^ J, 104. 

tgù Jiùtrfi^ f., lîaute-M., c p. >L A, Daguin. 

^^/(g^EÏ» f.f Mayenne t Dottïm. 

sghâj t, Laniballe (C.-du^lV,]^ r. p, ^ — Saint-Julien-s.-S. (Orne), r p. - 
Onic* JoA* — Maine-et-L,, r< p. 

ûs{^Am, r, Tati ville (Onit;), i\ p. — Ccmlonges-sur-S. (Orne), JoR. 

finjhtl, f., érfjfiû, r, Eurt\ Jouet. 

Â«}^e ifArl, r^ Eare, Jouet. 

g7*(l^ f.^ PalaîSÊfiu (Scinê-^ït-O.), r- p, 

»glûi Lt Eure, JORET. 

gtû, r, , ChMeau-(lu-Loir (Sudlic), r, ji. 

(!tt(jhe. r, FongcrolUiS (Mayenne j, r. fi. 

e&ue, f.i di^M(?, f., anc franc,, GtïDEFROY. 

2yû, L, ViniarcÉ (Majemie), r, p. — Mayenne, Doit. — Brulon (Sarthe), 
V. p. — Orne, r. p, 

vhfh \\, iUiemesey, Mtv. — Mtinche, r. p. — Eure, Calvados, r. p. 

q}'anfte cùjtw, rranrab. 

draw. nt* Samt-Ceorgea-d.-Gras, (Orne), r. p. (Nom employé par les her- 
boristes de la laealité^) 

hnrbs à cocu (= h. à coucou)^ f., Sougé (Indre), r. p. (Sur la cause qui 
faiL qu'on appelle hcrhû du ûûucou certaines ombellifères, voyez ci- 

llcâgUïi.j 

CQHfjtitîa, r, Moutpeili(îr( l'LOnaoN. 

^mmiù. f.. iUu[e-G. — Tarn-et^fF. — Tarn. — Corrèze. — Haute-Loire. — 

Cantal. 
cûCtiUfîf r., BÛQt (Savnte)j e. p. IVI. £d. Edmont. 
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cokëva^ï., Nantua (Àin), c. p. M. Ed. Edmont. 

cocue (cocu), f., anc. fr., Pinaels, i56i ; J. Ferrand, Maladie tf amour, 
1623. — Lencloître (Vienne), r. p. — Ineuil (Cher), r. p. — Château- 
roux (Indre), r. p. — Broye-lès-P. (Haute-Saône), Perron. — Audiii- 
court (Doubs), r. p. — Yonne, Jossier. 

cucû, f., coucû^ f., Montbéliard, Contejean. 

cociié, fém., Foissy (Côte-d'Or), r. p. — Nièvre, Cbamb. 

cotyû, f., Jarnac (Char.), Burgaud o. Mar. 

cotyû puante, f., Char.-Inf., c. p. M. E. Lemarié. — Maillezais (Vendée), 
c. p. M. Ph. Telot. 

cutya nèy're, f., fribourgeois, Savoy. 

grande cocuë, f., Anjou, Desvaux. 

cocuasse, f., Centre, Jaubert. — Nièvre, Gagnepain. 

kèeouasse, f.,Montaigut-le-Blin (Allier), c. p. M. J. Ducbon de la Jarousse^ 

cougouacho, f., Apt (Vaucluse), Colignon. 

coulhoulo, î., toulousain, Visner. 

couyoulo, f., Tarn, Martrin. — Tarn-et-G., Lagrèze. 

coujoulasso, f., fénoulhasso, f., mort d'aoucos, f., Lauraguais (H. -Car.), c. p. 
M. P. Fagot. 

sâvadge pièrûn, m., wallon, c. p. M. J. Feller. 

persil sauvage, persil bâtard, Chenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet, 

pérchil chaouvad%é, m., Brive (Corrèze), Lépinay. 

persil de rivière, Eure, Joret. 

jalbèrdo, f., Bibaute (Aude), c. p. M. P. Calmet. 

jalbértasso, f., Saint-Pons (Hérault), Barthès. — Carcassonne, Laff. 

jaoubértassa, f., Le Vigan (Gard), Bouger. — Montpellier, Loret. 

jibértassa, f., jubér tassa, f., Pyr.-Orient., Companyo. 

jimbérdasso, f., env. de Foix (Ariège), c. p. M. P. Sicre. 

jilbèrdasso, f., Axât (Aude), c. p. M. Ed. Edmont. 

joutn'bèrdassOy f., Bagnères-de-Luchon (H.-Gar.), c. p. M. Ed. EdmûNT. 

jaoubèrtino, f., Pézenas (Hérault), Mazuc. 

fénonlhado, f., Saint-Germain (Lot), Soulié. 

balaoudino, f., Var, Amic. 

chanele, f. , chanelirey f., franc, du moyen âge, Mowat. — (Du laL cuwna, 
parce que la tige est creuse.) 

érbo énrajado, f., Toulon, Patout. 

tuèy'séghé (raccent sur èy)y m., niçois, Sutterlin, p. 264. (Du latni 
toxicum.) 

mort aux oisons, f., fr. du xvF s., Maison rustique. 

mort aux oyeSy f., franc., Oudin, 1681. 

acramagnë, f., Veauchette (Loire), r. p. 



i 
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carièmy ni., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé par 
iea herboristes de la localité; corruption probable du latin Conicum.) 
cociiott, pluriel, vieux breton. (£. £.) 
kegit, breton moderne. (E. Ë.) 
biilio-kini, breton de Tile de Sein, c. p. M. H. Le Garguet. 

'i. — Un ondroit plein de ci^ës est appelé : 
vègudâ, masc, Luchon (ii.-Gar.), c. p. M. B. Sarrieu. 

3. ^ ffl Verte comme chue. » Calvados, Mém. de la soc. linn. du Calv., 

18Î4, p. 276. 

4. — « Àqttere cecute de hemne = cette ciguë de femme, cette f. méchant, 

comme une ciguë. » Béarn, Lespy. 

5. — Il La ciguë ne peut faire de mal sien boit du vin après et si on la mesle 

avec lin vin, elle est plus venimeuse. » Laur. Joubert, Erreurs pop. y 
16UÛ. p. i36. 

* La ciguë a des qualitez si contraires qu'elle nourrit les estourneaux et 
empoisonne les hommes. » Œuvres de TabariUy édit. Harmonv.,1850, 
p. 17â. — « La ciguë est aliment à Tétoumeau et poison à Toie. » 
Dici. de Trév., 1752. 

Ë. ^ u St vous voulez faire disparaître la ciguë de votre jardin, plantez-y de 
la rue. L'une ne saurait vivre dans le voisinage de l'autre. » Liège, 
ntv. d. tr. p., 1904, p. 297. 

7. — « lin bouquet de ciguë, mis extérieurement à la fenêtre d'une jeune fille 
indique symboliquement qu'elle se surmène de travail jour et nuit, 
quelle se tue. » Ruffey près Dijon (Côte-d'Or), r. p. 



CICUTA VIROSA. (Linné.) — LA CIGUË DE MARAIS. 

ckutarta iaiifolia fœtida^ anc. nomencl., Bauu., 1671. 
ciguë des marais, français, Bulliard, Hist. d. plantes vénén., 1784. 
gramk citjuti puante, persil des fouis y franc., Saint-Germ., 1784-. 
tora jmdénfa, f., gibertassa^ f., Pyrénées-Orient., Companyo. 
isufiiuihè dé mare (= cerfeuil des marais), m., fribourg., Savoy. 
vfi'iin de marais, m., Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 
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AETHUSA CYNAPIUM. (Linné.) - LA PETITE CIGUË. 

cynapium, cynoseUnum, lat. du moy. â., Dief. 

cicufa minor. cicuiaria fatua (parce qu elle est moins dangereuse que Ift 

grande ciguë), petroselinum caninum, apium cicutarium, ant^. no- 

mencl., Bauhin, 1671. 
sinomum, petroseUinum agreste, nomencl. du xv" s., J. Camus, Op. sal. 
persil sauvaige, m., franc, du xv» s., J. Camus, Op. sal. 
persil salbatgé, m., provençal, Honnorat. 
persil sooubatchéy m., Aveyron, Vayssier. 
pérchil choouvadzé, m., Brive (Corrèze), r. p. 
persil des fous, m., franc., Bulliard, Hist. d. pi. vèn., 1784. 
persil des sots, m., franc., Chomei., Diet. œconom., 1767 [Ed. Edm j 
ciguë persillée, f., franc., Nemnich, 1793. 
faux persil, persil bâtard, persil des jardins, cicutaire folle, ache det 

chiens, persil de chat, français. 
sâvadge pièrûn, m., Liège, Verviers, c. p. M. J. Feller. 
savédge pièrchi^, m., Ban-de-la-Roche, Oberlin. 
sôvéf parhhin, m., Cleurie (Vosges), Thiriat. 
petit persil, m.. Ballon (Sarthe), r. p. (Les mères ne manquent ^tas de dire 

à leurs enfants : surtout méfiez-vous du petit persil.) 
pièrsin mâhê (= persil malsain) m. , Malmédy (Prusse wallonne), Gramdcïagnagr. 
pérsày, f., Allier, E. Olivier. — Centre, Jaubsrt. 
përsiyé, fém., Châteauneuf-s.-Ch. (Charente), r. p. 
persiè, f., Hondouville (Eure), r. p. 
persilhado, f., Laguépie (Tarn-et-G.), c. p. M. Ed. Edmont. 
persilhad' f., Pamproux (Deux-S.) c. p. M. Souche. — Gironde, Lat. ^ 

Libourne (Gir.), c. p. M. L. Durand-Dégrange. 
pirasséla, f., lyonnais, Puitspelu. 

piérassè ô tsin (= persil au chien), m., Château d'Oex (Suisse), VtCAT, !77R. 
pièrochè aou l%in, m., pièy'rochè bathâ, m., fribourgeois, Savoy. 
Juvér bastar, m. (= persil bâtard), Avignon, Palun. 
Jùmbértt dé diable, m., Luchon (Haute-G.), Sacaze. 
Jaoubértina, î., jaoubér tassa, ï., j'aoubér bastar, f., flassadèla, f , MonlpeJ* 

lier, Planchon. 
jalbertino, f., jalbértasso, f., Saint-Pons (Hérault), Barthès. 
dyoulvértino, f., Tarn, Gary. 
jalbérdasso, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 
faoubértasso, t., jaoubérjato, f., Aveyron, Vayssier. 
djaoubèr tassa, f., Florac (Lozère), c. p. M. Ed. Epmont. 
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JmuvfrimHO^ r* AfidUîîe (r.ard)^ VitiuiER. 

pùJitîto JaoHbértttssfi, f. , Le Vi^au (Tiard), ROUGER. 

tjihi'H (if tfntiiibraM m., Pi'rènées-OiieQi,, Companyo. 

c^rfatiil Siiuvarj^, faux i^arfifuii* Aîsiu'h c. p. M. L.-B. Riomet. 

ckh'fey' hatm\ m,, Sommt!, r. p. 

f-^tfëîj hastar, m,, Haute-Loire, Arnaud. 

mim^ecierfoti^ m., Soi ton 'Bulgïtino)^ n. p. M. J. Feller. 

cacult, r, Ctitif-BiJuL (Ûenx-S.), UEAWtH. 

Cùlîfu, Lt Char.-lnf,^ r, p, 

dgutio^ f- Argelès (Haules-POi c^ p \\. P. Tarissan. 

atjhiK L, Courttvilles (Etire), JnftET. 

érghii, f., Th orner (Eure). JORET- 

^lu^ f*, Monceaux (Orne), Jnitiiit. 

Cî-«i L, DorafronL (OrncJ, c* p, M. Aug, Chevalier. 

ce-iÉT f-t Hcsdio {P.-*de-Ct}t r. p. 

vu^ t, £ure. Calvados, JoHEt, 

ckû^ f., Agon (Manche), r. \k 

smfr fv Kamor, GRAï4bij. 

seuf, ti Orp,-U^- Grand (BelgO* Seuertier. 

ptlite chu, T.j Calvados, Eure, Jûrët. 

petite (ngûe, f., français. 

cighuMi, î., Pîsây- Pu ville (S.-lQf,), i. p. 

citjhurêlût f" LaOmpcUo (Savoie), r. p, 

P'ti sar^t^ia, m,, €hâ.lill(jn-de-MicliEiille (Ain), r. p. 

MYRRHIS ODOBA TA. (Scopoli).- LE CERFEUIL MUSQUÉ. 

mp^rhls. In Un de Pline. 

citmiaria^ lat. ûu moyen Age. 1>iefembach. 

xmtjtThiij jnyrî'hSf sqc. nûmencL, Duchesne, 1544. 

mijnhtR itaiiciï, cerefolium hUpanktim, nomencl. du xvi» s., Ratzenb. 

tntjnhfy! major, cicatarin odoralfij cicutaria tenuifolia, cerefolium magnum, 

anc. nomericL, Uauw., 1G7L 
scandii odoraia, nomencklnre de Un né. 
gras p&r&it, m., Vosges, Haillant. 

cerfeuil musqué ^ m., l'ranç., Vallot, Hortus regius, 1665 ; etc., etc. 
cerfeuil tVEspafjne, m,, franc., ^mdvnier français, 1654; etc., etc. 
cerfeuil odorunl.^ frijuç., KEMvinn, i7\i;j. 
cerfeuil anisé, m., franc,, Saint-Gëumajn, 1784; etc., etc. 
cerftiiii vivace^ ni., SaiûhPol (P.-de-C*), c. p. M. Ed. Eomont. 
cérfuihj m., Luclion (Raute-G.), Sàcaïe. 
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tsèrfoy, m., tsèrf(my\ m., vaudois, Bridel. — fribourp.^ Sâvôy, 

cèrfoa, m., Bas-Valais, Gilliéron. 

grand cerfeuil vivaee, franc., Poinsot, L'ami des jardiniers^ IKOi* 

hâ cèrfi m. (= haut, grand cerfeuil), Ban-de-la-Roche, H .-G. Ouegix^. 

cicutairey f., franc., L'Escluse, i557. 

cigutaire, f., anc. fr., Guy de la Brosse, Nature des pi, 16Î8, ji, I8î. 

céguda^ f., Luchon, Sacaze. 

fougère musquée, franc., Nemhich, 1793. 

fougère odorante, cicutaire odorante, grand myrrhis^ fianç., liisiiEN, lB(iy, 

ant, m., Suisse, Savoy. — Doubs, Beauquier. — Gueiiicsej, r, p. 

aniiètt\ f., Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Souciii:, 

cutya d'èy^ni, f. (= ciguë d'anis), fribourgeois, Savoy. 

érba de bescàmô (= herbe de pain d'épice), erba dé bi^eômOi vaudois, 

Durheim. — fribourgeois, Savoy. 
vigno doou diable^ f., provençal, Lions. 

ANTHRISCUS CEREFOLIUM, (Hoffma^,) 
LE CERFEUIL. 

1. — caerefolium, latin de Pline, 

chaerepkyllum, latin de Golumelle. 

cerfolium, cerepulium, sarminium, paederota^ padei-vttts, L iJu moy. lg«ïj 

Goetz. 
chaerephyllon, cerifolium, at. du m. â., Diefenb. 
cerofolium, 1. du m. â., Mone, Quellen d. teulsch. IJi.^ 1830 ; Mérth 4e in 

soc. deling., i889, p. 364. 
sarminia, 1. du m. â., Germania^ 1888, p. 310; Graf*'. 
sirminia, 1. du m. â., W. Schmitz, Miscell. tironiana. 
sarmuna, 1. du m. â., Germania, 1874-, p. 435. 
sermenna, 1. du m. â., Bibl. de Véc. d. chartes, 186iî, \}, %"»{. 
gingidium, anc. nomencl., Duchesne, 1544. 

chaerophyllum sativum, clierefolium,cerefolium, anc. numoiif L, Baoq, , IfHL 
scandix cerefolium, nomencl. de Linné. 

cerfoil, m., franc, du moyen âge, Mowat ; P. Meyer, Dmxîéme rapp. 
serfoile, f., anc. fr., P. Meyer (dans Romania, 1903, p. S98). 
cierfuel, cierfieul, cerfoil, anc. franc., Godefroy. 
cerfueil, m., anc. fr., God. ; J. Gamus, Op. snl. ; FucHSiirs, lô46. 
cerfeul, m., serfeul, m., anc. fr., Compost d. bergen, 1499;RoD[(iK, 1530 j 

Conseil contre la famine, 1546. 
ckerefeul, m., anc. fr., Duchesne, 1544. 
cherfueil, anc. fr., Guérin, 1655. 
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iVr/Wà, m., Pyrénécs-Orienl., Companyo. 

(jtrr/bMMf, m., vaudois, Durueim. 

i'hfvirfktftiy Aiu\ O., Rabelais. ^On en Tait de la salade, donc ce n'est pas 

k vi^i cherrefeuiUe.) 
chttf^ifL m,, hunç. du uord>est aa xiv s.. M]CI£LA!(t, 1875. 
«vr/N^, m,, «Yr/W, uu. Uaule-G. — Tarn-d-G. — Tarn. — Lot-el-G. — Lot. 

— Au»U\ — Amitm. — Mouitleron-le-Captif ^Vendée^. r. p. 
\%mkis «K. iHkurdon ,Uu , c. p. M. R. FocRÈS. — Toureoinç, Watteecw. 
*^^7W. m,, Aihiuio C*ir»l , Ykciek. 
«>» '»M*^. iMxx \ UMVancheMle-Rouerpie ^veyron . r. p. — Aude. c. p. M. P. 

l.AUI«> 
«>«:iA\ w,. IttpuUtU^ OutAl , r. p, — Mendie Uxi*f«, r. p. 
o^r*;•.f*^ w\ ^ TtK^ï^^ttdo.ï. A^<f5rv^ , r. p, 
,Y* ,,, wi.. M><lto;»$-au\4L :s^;sja9e . r- p, — tic^Jia P.-de-C. . r. p. — 

5NA\ftt-\>^'n;;a Aï^^^ , "^ f- — ^«P^î S^-<î-0. , r. p- 
,^v -K ttî * Xv\; ^Mlmv5^^*. ~ HAca..^>«t-^ -C P.-dMT, - r p. — Méfaa- 

^.T^^'^iv^v ~"i^ . ,»'*#'i» ,'ïr- ttiu tt,^ 'ir^'tirti - II . TnaiM Ckh- , Gnai- 

,* "» * I*. \»»îv.r \\v^ I* — lirty,'!» «LV 1 i T j. — A_i< Tarn , 

•^ *,vwi.v'^v *»i.i.'V'». 'I. — «.j^ iuiujî^-? > r, p. — Leaa- 

■♦ • ■ ** ^Uvv'*v»î<tA ^»"" • fv 

V» , v> . * . ^ • % î. 1, * ■- 

. .*- V.. , > s. ^ s , . .' 
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tsarfolhè, m., Moûtiers (Savoie), r. p. 
starfolhè, m., Plumet (Savoie), r. p. 
starfolhy m., env. d'Albertville (Savoie), Const. 
starfouolhéy m., Verrens-Arvey (Savoie), c. p. M. Ed. Edmont. 
tsafouyé, m., Echallens (Suisse), c. p. M. Ed. Edmont. 
tharfolhè, m. (avec th anglais), Cervant (Haute-Savoie), r. p. 
tchiafoulhètt, m., Faët (Vallées vaudoises), c. p. M. Ed. Edmont. 
tsarfoudé, m., Bourg-Sainl-Pierre (Valais), c. p. M. Ed. Edmont. 
karfëy\ m., Mayenne, Dottin. 
kijèrfëy\ m., Fargniers (Aisne), r. p. 
tyérfuy\ m.. Portes (Gard), r. p. 
cèrfuy\ m., Servance (Haute-Saône), r. p. 
çarfuy\ m., Poligny (Jura), r. p. 
cèrfôyo, (accent sur /o), masculin, Uzès (Gard), r. p. 
cérfouy\ m., Ponts-de-Cé (M.-et-L.), r. p. — Saint-Symphor. (Indre-et-L.), 
r. p. — Ballon (Sarthe), r. p. — env. de Valenciennes, r. ji* — 
La Malène (Lozère), r. p. 
çarfouy* m., Tavaux (Jura), r. p. 
cièrfouy\ m., env. de Namur, c. p. M. Ed. Edmont. 
cérfolhada, f., Montluel (Ain), r. p. 

chèrfëyi, m., Corrèze près Tulle (Corrèze), r. p. 

cèrfëyo, f., Meymac (Corrèze), r. p. — Molles (Allier), r. p. — Sninoiis 
(Isère), r. p. 

cèrfey\ féminin, Segré (Maine-et-L.), r. p. 

çarfëy\ m., Normandje. — IlIe-de-Fr. — Beauce. — Orléanais. — Cham- 
pagne. — Franche-Comté. 

çârfeûy\ m., Avon (S.-et-M.), r. p. — Blénean (Yonne), r. p. 

çorfëy\ m., Pontoise (S.-et-O.), r. p. — Uriménil (Vosges), Haill. —Haute- 
Loire, Arnaud. 

çourfëy\ m., Rouceux (Vosges), Haill.\nt. 

çouorfëy\ m., Gourgeon (H. -Saône), c. p. M. Ed. Edmont. 

çaféy\ m., Sermaises (Loiret), r. p. 

chèrfëy\ m., charfey*, m., Somme. — Orne. — IlIe-et-V. — Sarlluîn — 
Mayenne. — Nièvre. — Cher. — Loir-et-Cher. 

chèrfèy\ m., Loir-et-Cher. — Vienne. — Maine-et-L. 

chérfuéy*, m., Apt(Vaucl.), Col. 

charfuéy\ m., Aix-en-Prov., Garidel. 

chorfeûy\ m., est de la Creuse, A. Thomas (dans Arch. des Missions, W*^, 
p. Ub). 

çorfëyû, m.. Longuet (Vosges), Raillant. 

cérfui, m., Ampus (Var), r. p. 
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par fui, m , env. de Moûtiers (Savoie), r. p. 

charfui, m., Var, Hanry. 

^arfoui, m., Chambéry (Savoie), Colla. 

cei*foui, m., Saint-Féréol (Haute-Savoie), r. p. 

ikarfùui, m. (avec th angl.), La Motte-Servolex (Savoie), r. p. 

carfQuaj m., farfoué, m., farfoui, m., env. d'Annecy, Const. 

farfoitè, m., Pringy (H.-Sav.), c. p. M. Ed. Edmont. 

farfouolhé, m., Saint-Pierre-de-Rumilly (H.-Savoie), c. p. M. Ed. Edmont. 

iflarfouiy m., Albertville (Savoie), Brachet. 

çarfouê, m., Saint-Jean-de-Bournay (Isère), r. p. — Samoëns (Haute- 

Sav.), r. p. 
iharfùuâ, m. (avec th angl.), Coligny (Ain), Clédat. 
^Qv'^hhuéj m., Puybarraud (Charente), Rev. d. pat. gallo-r., II, 188. 
chérfuéy m., montois, Sigart. — Valenciennes, Hécart. 
parfait, m., Bourberain (Côte-d'Or), Rabiet. 
ichej*[eûû, m., Thiers (Puy-de-D.), r. p. 
cér^É, m., Bru (Vosges), Raillant. 
char/ië, m., Bernières-sur-Mer (Calvados), r. p. 
cèrfitj. m., Pierrefonds (Oise), r. p. 
cèrfeu, m., cèrfë^ m., (Vosges), Haill. — Amelécourt (Meurlhe), r. p. — 

Ruifey-l.-B. (C.-d'Or), Joign. — Foissy (C.-d'Or), r. p. — Arvers 

(Char.-Inf.), r. p. — Eure, RoB. 
mrftû, m., Anneville-s.-M., Ouville (Manche), r. p. — Bournois (Doubs), 

BoussEY. — Orchamps (Jura), r. p. 
cèrfè, m., Bergonne (P.-de-D.), r. p. — Lavoute-Chilhac (Haute-L.), r. p. 

— Saint-Léonard (H. -Vienne), r. p. 
cèrfé^ m., Champsecret (Orne), Joret. 

fttr/W, m., Chaucenne (Doubs), r. p. — La Poutroye (Alsace), Simon. 
por/e, m., Saulxures, Ventron, Vagney, La Bresse (Vosges), Raillant. — 

Plancher-les-M. (Haute-Saône), Poulet. 
(fjwr/é'f m., Marnay (Haute-Saône), r. p. 
for/èw, m., Indre, r. p. — Loir-et-Ch., r. p. 

isfirfeu, m., Montaigut-le-Blin (Allier), c. p. M. J. Duchon delà Jarousse. 
ichiirfè, m., Vallières (Creuse), r. p. 
li^arfè, m., Orcines (P.-de-D.), c. p. feu Dumas-Damon. 
\imr(eûy m., Vinzelles (P.-de-D.), Dauzat. 
chèrfeu, m., chérfë, m., env. de Cambrai, r. p. — Marquion (P.-de-C), 

r. p. — Pirou, Barneville (Manche), r. p. — Bessin (Calv.), Bull. d. 

pari, pop., 1899. — Yonne, Joss. 
cèrfu. m., Ruifey près Dijon, r. p. — Meurthe, r. p. — Luxembourg wallon 

(Belg.), r. p. — Corbigny (Nièvre), r. p. 
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çarfû, m., Florent (Marne), Janel. 

chérfû, m., Borinage (Belg.), Semertier. — Nesle (Somme), r. p, — Daîn- 

ville (P.-de-C). r. p. ^ Saint-Pol (P.-de-C.), c. p, M. EJ. Edmont. 

— Formigny (Calv.), JoR. 
tsarfUy m., Pontgibaud (Puy-de-D.), c. p. M. Ed. Edmont, 
çarfou, m., Poncin (Ain), r. p. 
cièrfou, m., Liège, For. - Verviers, Lej. — Spa, Lez. — Mtlmétty (Priwae 

wall.), Zel. 
chèffou^ m., Dison (Belgique), c. p. M. J. Feller. 
rèrfa, m., lié (Mayenne), r. p. — Passais (Orne), JoR. 
cer/i, m., La Villette (Calv.), Bull. d. pari, pop., 190Ï, p. i7. — Siiirit- 

Pierre-Port (Guernesey), c. p. M. Ed. Edmont. — Kan-dc-la- Roche, 

Oberlin. 
chèrfi^ m., île de Serk, c. p. M. Ed. Edmont. 
cèrafin, m., env. de Briançon, c. p. feu Ghabrand. 
cèrfin, m., Le Goglais (I.-et-V.), Dagnet. 
chèrfin, m., Fougères, Le Goglais (lUe-et-V.), Dagnet. 
çurfùn, m., Saint-Germain (Lot), Soulié. 
çarfuza, f., Loire, Gras. 
kèrfe, f., Wavre (Brabant), c. p. M. Ed. Edmont. 
cerf, m., Hergugney, Laneuveville, Valfroicourt (Vosges), ll^iinL. 
salmille, f., anc. fr., Boucherie (doc. de 1556); Thierry, l^ttik 
sarmilhe, f., Villars-en-Dombes (Ain), c. p. M. Ed. Edmcnt. 
cèi^milhe^ f., Lyon, Molard. 
cermilhiy f., lyonnais, Puitspelu. 

çarmilhi, f., Jons (Isère), Rev. de philol. franc., 1890, p. ââO. 
çarmilij f., Saint-Priest (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. 
sermenhaj f., anc. provenç., Raynouard. 

sermunna, f., anç. provenç., A. Thomas (dans Homaniay XXXil^ 4-7'i), 
chèrmino, f., Salignac (Dord.),r. p. 

éy'cèrmino, f., Saint-Alvère (Dordogne), c. p. M. R. Foubès. 
échérminOf f., Le Bugue (Dordogne), c. p. M. Ed. Edmont. 
dyuvér, m., Puget près Fréjus (Var), r. p. 
djoouvér, m., L'Argentière (Hautes-Alpes), r. p. 
djiouvérdousSy m., Coveirac (Gard), c. p. M. Ed. Edmont, 
jùmbértassa, f., Larboust (Haute-Gar.), Sacaze. — Luchon (IL -G.), e. p* 

M. B. Sarrieo. 
jaoubèrtinOf f., Cévennes, Saov., 1785. 

2. — Le cerfeuil a la même vertu que le persil pour faire passer le laiL ■ les 
femmes en mettent sous leurs aisselles, dans ce but. 

TOME VI. 14- 
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M Un bouquet de cerfeuil mis extérieurement à la fenêtre d'une fille ou 
d'une femme, pendant la nuit, indique symboliquement qu'elle a de 
trop gros tétons, i» Ruffey près Dijon, r. p. 

(( Bien fou qui se laisse meuri (mourir) 
Qui a du cerfeuil et du persil. » Franche-Comté, Perron. 

3. — $ur le conte du cerfeuil qui, mâché, fait voir double, voir: Ducatiana, 
1738, II, 235. 

ANTHRISCUS SILVESTRIS (Hoffmann), CHAEROPHYL-^ 
LUM HIRSUTUM (Linné) et CHAEROPHYLLUM TEMU- 
LUM, (Linné.) 

anlhriscus, lat. de Pline, selon Bauhin et Fraas. 

myji'kis sylvestris, cerefolium asininum, apium asininum, onoseUnum, 

Qomencl. du xvi« s., Ratzenberger. 
chaerophyllum sylvestre^ cicutaria, anc. nomencl., Rosenthal. 
pemi d'âne, franc., Cotgrave, 1650 ; etc., etc. 
p€i'sin de lapin, m., Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 
sôvéja par'hhin^ m., Gérardmer (Vosges), Raillant. 
pèrsin^ m., Somme, Ledieu. 

jaojihèr d'aié, m., jaoubértina, f., Montpellier, Planchon. 
pan^ii sauvage, cerfeuil sauvage, faux cerfeuil, français. 
charfui dé bourrisco, f., provençal, Lions. 
fénmdhado, f., Saint-Germain (Lot), Soulié. 
fénoulhèto, f., Lauraguais (H.-Gar.), c. p. M. P. Fagot. 
péVndy', f., Uriménil (Vosges), Raillant. 
cicû, r. , Anjou, I»esvaux. 
cigû, f., Loiret, r. p. 
ç'yit,t, Âix-en-Othe (Aube), Monghaussé. 
fâp f.T Meuse, Labourasse. — La Bresse (Vosges), Raill. 
cûvcudo, f., Mur-de-Barrez (Aveyron), Carb. 
cocâj L, franc-comtois, L'abbé Besançon, 17S6. — Anjou, Desv. 
coî^, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — Pamproux (Deux-S.), 

c. p. M. B. SOUCHÉ. 
cDcou-a, f., env. de Saint-Julien (H.-Savoie), Const. 
cuca, ty cutya, f., cutya de tsa^ (., fribourgeois, Savoy 
cacué, m., cokiè, m., franc-comtois, L'abbé Besançon, 1786. 
coiicay f., coukè, m., grô tséri, m.. Château d'Oex (Suisse), Vicat, 1776. 
m'âiséri (= qui fait cracher), m., La Veveyse (Suisse), Savoy. 
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grâlsèri, m., vaudois, Durheim. 

bibkû^ m., env. de Boulogne-sur-Mer, c. p. M. B. de Kerhervé^ 

bibeû, m., Vallée d'Yères (S.-Inf.), Delboulle. — Saint-Pol {P.-de-C), c. \\. 

M. Ed. Edmont. 
soflètr, f., Verviers, Lej. [Ce nom conviendrait mieux à VHtrackum apftûrt- 

dylium.] 
grof, f., Cleurie. Gérardmer (Vosges), Baillant. 
surèl, m.^prélu, m., Oise, Graves. 
pécule, f., Pierrefonds (Oise), r. p. 
garafol bilhadour, m., Brive (Corrèze), Lépinay. 
franiéla, f., Beaufort près Albertville (Savoie), Châbert. 
cache-puche^ Jort (Calvados), Joret. 
cône du gade (= corne de chèvre), f., Chiny (Luxemb. mérld,}, c, p, 

M. J. Feller. 
arbe blanche, f., Gaye (Marne), Heuillard. 

CHAEROPHYLLUM BULBOSUM. (Linné.) 

cerfeuil bulbeux^ français, Nemnich, 1793; etc., etc. (On le cultive ëq France 
seulement depuis le commencement du xix« siècle.) 

SCANDIX PECTEN, (Linné.) — LE PEIGNE DE VÉNUS 

acicula, latin de Dioscoride, Stadler. 

acula, acucia, herba scanaria, scandix, scardix, lat. du m. â.^ Diefehg. 

dentés leoniSy lat. du m. â., De Toni. 

pecten Veneris, cerefolium aculeatum, nomencl. du xvr s., Ratz. 

scandix semine rostrato vulgaris, anc. nomencl., Bauh., 1671. 

chaerophyllum rostratum, nomencl. de Lamarck. 

peigne de Vénus, m., franc., Duchesne, 1544 ; etc., etc. 

pigne de Vénus, m., franc., Du Pinet, 1660. 

peigne, m., Orne, Joret. 

pignô, m., env. de Valence (Drôme), r. p. 

aiguille de pasteur, f., franc., Duez, 1678 ; etc., etc. 

aiguille du berger, franc., Saint-Germain, 1784. — Aisne, c. p. M. L.-R, 

Riomet. 
aiguilles, herbe aux aiguilles, aiguillettes, herbe à VaiguiiktU, français* 

(Je ne reproduis pas les nombreuses formes patoises de ctr» maLs) 
herbe aiguillée, Anjou, Desvaux. — Mayenne, c. p. M. Lamuert- 
aiguille des dames, f., français, C.-A. Duchesne, 1836 ; etc.. elc» 
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aguyoun, m., Var, Hanry. — Aix-en-Prov., Garid. — Apt (Vaucl.), Col. 

ogulhou, m., Saint-Germain (Lot)^ Soulié. 

éghûiyîj m., Thaon (Calvados), Guerl. de Gu. 

pûnto-gulhos, Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous. 

épingtettes, f. pi., Samoreau (S.-et-M.), r. p. 

éspUngkéttés, f. pi., Larboust (Haute-G.), Sacaze. 

ispië^^ f., Cheylade (Cantal), r. p. 

picàij'ré, m. (au plur. picdy'rès), Laguiole (Aveyron), r. p. 

roêteiîet, m., faulcette^ f., franc., Duchesne, 1544. 

tastellot, m., franc., Cotgraye, i650. 

fourchettes^ f. pi., Aube. Des Etangs. — Haute-Marne, c. p. M. L. Aubriot . 

forthèta (avec th angl.), f., env.de Chambéry, r. p. 

perche-pouche (= perce-poche), m., Bessin (Calvados), Joret. — La Hague 

(Manche), Fleury. 
pèrckè-filOf Saint-Georges-Lapouge (Creuse), r. p. 
herbe aux chevilles^ chevillettes, franc., Bastien, 1809. 
ffrand-dentSf f. pi., emporte-peigne, franc., E.-A. Duchesne, 1836. 
baffhëyày\ t., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. [Le fruit est appelé 

aghëy' :=i aiguille.] 
épiSf m. pi., Rhétiers (Ille-et-Vil.), r. p. 
parsiyèrej f., Cangy (Indre-et-L.) r. p. 
jaouvér dous, m., languedocien, Belleval. 
fènoulhado, f., Tarn-et-Gar., Lagrèze. 
voce de lou (= vesce de loup ; à cause du fruit qui est comme une silique), 

Yelorcey (Haute-Saône), r. p. 
yeuse de pëdri, m. pi., Saint-Antoine (Isère), r. p. 
ërba éy'ga (= herbe aigre), f., Charmey (Suisse), Savoy. 
pèctar, m., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé parles 

herboristes de la localité ; corruption du mot Pecten.) 
vérnirousSf m., Tavaux (Jura), r. p. (Corruption probable du mot Venens 

dans Pecten Veneris ; nom venu par les herboristes ?) 



COHJANDRUM SATIVUM, (Linné.) - LA CORUNDRE. 

coriandrumy latin de Pline et de Columelle. 
c&liandmm, 1. du m. â., Goetz. 
coleandrum, 1. du m. â., Hessels. 
coriandrum, 1. du m. à., Mowat. 
valiundj'um, coantrum, 1. du m. à., Wright. 
cùrandrum, I. du m. à., '(^ermama,1881, p. 402. 
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corianduSy 1. du m. à.. Du G. 

persillus, persilius, 1. du m. â., Diefenbagh. 

cimicumanethum^anethumcimicarium^ Sine, nomencl., Kabcbeu, Deanttho, 

Argentorati; 1734. 
coliaundre^ franc, du moyen âge, Mowat. 
coliandre, fr. du m. â., God. 
coriandre, f., franc., J. Camus. Op. sal. (xv" s.); J. Grévim, 1568; etc., etc. 

(Le mot est quelquefois masculin.) 
coriandre^ m., coliandré, m., anc. provençal, Raynouard, 
coriandCy f., franc., J. Gamus, Livre d'h.; Wecker, 1663; de Bléûî^ï, 1688 ; 

etc., etc. (Le mot est quelquefois masculin.) 
couliàndray f., Larboust (H.-Gar.), Sacaze. — Luchon, c. p. M. B. Sakrieu, 
coulhàndro, f., toulousain, Noulens, Nonpareillas recepias, 1880, ïj. 53. 
couyàndro, f., Apt (Vaucl.), Gol. — Avignon, Pal. 
couriàndroun, ni., Bouches-du-Rhône, Villen. 
coillandréy m., toulousain du xvi" s., Noulens, Nonp. rec, 1880* 
coulhandré, m.. Moyen et Bas Dauphiné, Moutier. 
coriandre, m., Aude, c. p. M. P. Galmet. 
couyàndré, m., Arles, Laugier. 

couyàndri, m., niçois, Pellegrini. — mentonais, Andrews* 
couriàndo, f., La Malène (Lozère), r. p. 
couHande, masc, Vexaincourt (Vosges), Baillant. 
coriante, f., wallon, Wallonia, 1902, p. 142. — Meurthe, Hicbël, 1807, 
couriante.l., Moyenmoutier (Vosges), Haill. 
coriado, f., Moustier-Ventadour (Corrèze), r. p. 

scoiiandre, f., anc. fr., Depoin, Livre de raison de Pontmse, 1900^ p. 108, 
loriandre, f., Saint-Georges-des-Groscilliers (Orne), r. p. (Nom employé par 

les herboristes de la localité.) 
granéto dé boudiUf f., cévenol, Sauvages, 1785. 
érbadé las granyotas, f., Pyr. -Orient., Gompanyo. 
anis pudénty m., provençal. — languedocien. (La graine âe c. encore 

fraîche répand une odeur de punaise. Desséchée elle sent boa et sert 

à faire une espèce de dragée.) 

a Gascon, d'ordinaire, est matois; 
Il n'est pas aisé de lui vendre 
Du poivre pour de la coriandre. » 

Le décri, conte, in-8» de 23p.,s. L n. d,, p. 6. 

La dragée faite avec la coriandre est appelée : 
coriandre préparât, m., Montalbanais au xiv^ s., Forestié, Comptes ^ 189i, 
passim. 
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cérfolh, m., Pyrénées-Orient., Companyo. 

tsèrfoulhèj m., Taudois, Durueim. 

chevrefueilf anc. fr., Rabelais. (On en fait de la salade, donc ce n'est pas 

le vrai chèvrefeuille.) 
chierfuel, m., franc, du nord-est au xiv* s., Michelant, 1875. 
cèrful, m., cérful, m„ Haute-G. — Tarn-et-G. — Tarn. — Lot-et-G. — Lot. 

— Aude. — Aveyron. — Mouiileron-le-Caplif (Vendée), r. p. 
chèrfuly m., Gourdon (Lot), c. p. M. R. Fourès. — Tourcoing, Watteedw. 
char fui, m., Anduze (Gard), Viguier. 
cérfouly m., Villefranche-de-Rouergue (Aveyron), r. p. — Aude, c. p. M. P. 

Calmet. 
cèrfuèl, m., Lieutadès (Cantal), r. p. — Mende (Lozère), r. p. 
chèrfuèlj m., Thérondels (Aveyron), r, p. 
cèrfëlj m., MoUiens-aux-R. (Somme), r. p. — Hesdin (P.-de-C.), r. p. — 

Saint-Quentin (Aisne), r. p. — Vigny (S.-et-O.), r. p. 
chèrfël, m., Nord, Vermesse. — - Magnicourt-s.-C. (P.-de-C.), r. p. — Méha- 

ricourt (Somme), r. p. — Eure, JoR. 
chèrfèl, m., Rrive (Corr.), Lépinay. 
chèrfër, m., Les Ternes (Cantal), r. p. M. Ed. Edmont. 
cèrfièL m., Guilberville (Manche), r. p. . 
charfièl, m., cévenol, D^Hombres. 
cèrfyeûl, m., cèrfyeûi/, chèrfyeûl, m., chèrfyeûy, m., Thaon(Calv.), Guer- 

LiN de Gu. 
çarfouèle, fém., Loiret, Eure-et-L., r. p. 
crfulh, m., Aubin (Aveyr.), r. p. — Rretenoux (Lot), r. p. — Albi (Tarn), 

r. p. — Cassaigne (Haute-G.), r. p. — Luz (Hautes-P.), r. p. — Lem- 

beye (Basses-P.), r. p. — Auviilar (T.-et-G.), c. p. M. G. Lalanne. 
cérofulho, f., Carbonne (H.-Gar.), c. p. M. Ed. Edmont. 
çèrfulhOj f., Eymoutiers (Haute- Vienne), r. p. 
cerfëlho, f., Pont-Charaud (Creuse), r. p. 
chërafelh, m., Voiron (Isère), Blanghet. 
chèrflèy\ m., Guernesey, Métiyier. 
cèrflUy m., Tauriac (Lot), r. p. 

cèrfëla, m., jargon de Razey près Xertigny (Vosges), r. p. 
cèrflhë, m., La Perrière (Calvados), c. p. M. Ed. Edmont. 
chèrflour, m., Laveissière (Cantal), r. p. 
cèrfèrol, m., Veauchette (Loire), r. p. 
cèrpoulhj m., Arles-sur-Tech (Pyr.-Or.), c. p. M. Ed. Edmont. 
cèrpoulëy masc, Ambert (Puy-de-D.), r. p. 
cèrpoutt, m., Hostens (Gironde), c. p. M. Ed. Edmont. 
çurfoulètV, m., Laguiole (Aveyron), r. p. 
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tsarfolhè, m., Moûtiers (Savoie), r. p. 
starfolhèf m., Flumet (Savoie), r. p. 
starfolh, m., env. d'Albertville (Savoie), Const. 
starfouolhéj m., Verrens-Arvey (Savoie), c. p. M. Ed. EtmowT, 
tsafouyé, m., Echallens (Suisse), c. p. M. Ed. Edmont, ^ 

tharfolhè, m. (avec th anglais), Gervant (Haute-Savoie), i\ p, \ 

tchiafoulhètt, m., Faët (Vallées vaudoises), c. p. M. EcL Khwowt, ' 

tsarfoudé, m., Bourg-Saint-Pierre (Valais), c. p. M. Ed- liî»no>"T. 
karfëy\ m., Mayenne, Dottin. 
k^èrfey% m., Fargniers (Aisne), r. p. 
tyérfuy\ m., Portes (Gard), r. p. 
cèrfuy\ m., Servance (Haute-Saône), r. p. 
çarfuy\ m., Poligny (Jura), r. p. 
cèrfôyo, (accent sur /b), masculin, Uzès (Gard), r. p. 
cèrfouy\ m., Ponts-de-Cé (M.-et-L.), r. p. — Saint-Symphor. (Iiidre-et-L*)» 
r. p. — Ballon (Sarthe), r. p. — env. de Valtîn^iennea, r, [i, ^ 
La Malène (Lozère), r. p. 
çarfouy* m., Ta vaux (Jura), r. p. 
cièrfouy\ m., env. de Namur, c. p. M. Ed. Edmont. 
cérfolhada, f., Montluel (Ain), r. p. 

chèrfëyi, m., Gorrèze près Tulle (Gorrèze), r. p. 

cèrfëyo, f., Meymac (Gorrèze), r. p. — Molles (Allient r. p. — Sernona 
(Isère), r. p. 

cèrfëy\ féminin, Segré (Maine-et-L.), r. p. 

çarfëy'j m., Nqrmandje. — Ille-de-Fr. — Beauce. — Orléanais. — Cliarn- 
pagne. — Franche-Comté. 

çÂrfeûy\ m., Avon (S.-et-M.), r. p. — Bléneau (Yonne % i\ \\. 

çorfey\ m., Pontoise (S.-et-O.), r. p.— Uriménil (Vosges), Haiïj., — Hïiïît«- 
Loire, Arnaud. 

çourfëy\ m., Rouceux (Vosges), Baillant. 

çouorfëy% m., Gourgeon (H.-Saône), c. p. M. Ed. Edmont. 

çaféy\ m., Sermaises (Loiret), r. p. 

chérfëy\ m., charfey\ m., Somme. -- Orne. — Illc-et-V. — SartK\ — 
Mayenne. — Nièvre. — Cher. — Loir-et-Cher. 

chèrfèy\ m., Loir-et-Cher. — Vienne. — Maine-et-L. 

chérfuéy% m., Apt(Vaucl.), Col. 

charfuéy\ m., Aix-en-Prov., Garidel. 

chorfeûy\ m., est de la Creuse, A. Thomas (dans Ai^cft. f/i^jf Missions, lliT^, 
p. 445). 

çorfëyûy m.. Longuet (Vosges), Baillant. 

cèrfui, m., Ampus (Var), r. p. 
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pur fut, m , env. do Movi lions (Savoie), r. p. 

ckarftii, m., Vnr, IUnay. 

l'iirfoWt m», ChambÉry (Sovoie), Colla. 

Eérfoui, ni^T Saint-FKmil :Kaute-Savoie), r. p. 

iharfoui, ni. (uvot /A iin^l)* La Motte-Servolex (Savoie), r. p. 

airfùua, m.^ farfonè, m.^ farfoniy m., env. d'Annecy, Const. 

farfoîièj m., Pringy (H.-Sav.), c. p. M. Ed. Edmont. 

fsrfouûihé, ni.j Snirit-Pimpe-de-Runfiilly (H.-Savoic), c. p. M. Ed. Edmont. 

starfouij ui., Albeiivine i Savoie), Brachet. 

i^arfoué^ hl, Saûil-Jt:a(i-de-Bournay (Isère), r. p. — Samoëns (Haute- 

Sav.). r ]K 
Iharfotià, m. (avec th angl,), Coligny (Ain), Clédat. 
tar^hhué, m., Pu^lianaud (Charente), Rev. d. pat. gallo-r., II, 188. 
ehèrfitét "i , moiilob, Sicart. — Valenciennes, Hécart. 
çarfM, m.j lîourbmaki i^Cùte-d*Or), Rabiet. 
ichèrfÉÛn^ m.» Thiers (Puy-de-D.), r. p. 
eérfië, m.T Bra ( Vosges j, H aillant. 
cher fie, m., iîerniêrea^sui-Mer (Calvados), r. p. 
cêr/lfi- m., Pieirefunds (Oise), r. p. 
cerf m, m.t cèrfè^ m., ;Vos|;es), Haill. — Amelécourt (Meurthe), r. p. — 

Kiiircy-L-B. iG.-d Or), JoiGN. — Foissy (C.-d'Or), r. p. — Arvers 

(CUar.-ïnf.), r. p, — Eure, RoB. 
vérfaû, m,, Auneville-s.-M., Ouville (Manche), r. p. — Bournois (Doubs), 

BoussEV. — Oi'champs (Jura), r. p. 
cèrfè, m., Jier|çimne 'P.-de-D.), r. p. — Lavoute-Chilhac (Haute-L.), r. p. 

— Sût nL-LtHi nord iH.- Vienne), r. p. 
cèrfé^ m., Cliamp^ecret (Urne), JoRET. 

rar/ïf, m-, Chaui^enne (Dnuljs), r. p. — La Poutroye (Alsace), Simon. 
çorfë, m., Saukutea, V(ftihon, Vagney, La Bresse (Vosges), Raillant. — 

l*ï^r^■iler-les-^L (Hiiule-Saône), Poulet. 
tourfe, m,, Marnny iliati^^-Saône), r. p. 
çarftiL m., Iiidi-c, i\ [*. — Loir-et-Gh., r. p. 

ifffirfeu, m-, Montai ^^ut-lo-Blin (Allier), c. p. M. J. Duchon delà Jarousse. 
icharfèf m,. V allié te s i Creuse), r. p. 
tM7'fé, TH., Ordiiei? (P.-dt^^D.), c. p. feu Dumas-Damon. 
ilMrfeû, m., Vin;ioUes (P.-de-D.), Dauzat. 
chèrfeUy m., divrfë^ m., cnv. de Cambrai, r. p. — Marquion (P.-de-C), 

r. p. — Pirmi, Barneville (Manche), r. p. — Bessin (Calv.), Bull. d. 

part, ptfp.^ IK9'J* — \onne, Joss. 
cèi'fû, ihk, rUîfTey pfÙ5 Dijon, r. p. — Meurthe, r. p. — Luxembourg wallon 

(Belu»), i\ [t. — Corbigny (Nièvre), r. p. 
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çttî'fû, m., Florent (Marne), Janel, 

chérfûy m., Borinage (Belg.), Semertier. — Nesle (Somme), r p. — Daîn- 

ville (P.-de-C), r. p. ^ Saint-Pol (P.-de-C/^ c. (*. M- Eu. Edmont, 

— Formigny (Calv.), JoR. 
tsarfUy m., Pontgibaud (Puy-de-D.), c. p. M. Ed. EhîtoWT, 
çarfou, m., Poncin (Ain), r. p. 
cièrfou, m., Liège, For. - Verviers, Lej. — Spa, Le/. — Mtlmédy (Prusse 

wall.), Zel. 
chèrfouy m., Dison (Belgique), c. p. M. J. Feller. 
rèt'fa, m., lié (Mayenne), r. p. —Passais (Orne), Jor. 
cerfi, m., La Villette (Calv.), Bull. d. pari, pop., iUOa, p, 47. — Saint- 

Pierre-Port (Guernesey), c. p. M. Ed. Edmont. — lî a a-de-la -Roche, 

Oberlin. 
chèrfi^ m., île de Serk, c. p. M. Ed. Edmont. 
cèj'afin^ m., env. de Briançon, c. p. feu Ghabrand. 
cèrfin, m., Le Goglais (I.-et-V.), Dagnet. 
chèrfin^ m., Fougères, Le Goglais (iUe-et-V.), Dagnet. 
çurfùn, m., Saint-Germain (Lot), Soulié. 
çarfuza, f., Loire, Gras. 
kèrfe, f., Wavre (Brabant), c. p. M. Ed. Edmont. 
cerf, m., Hergugney, Laneuveville, Valfroicourt (Vysges^, Haill. 
salmilley t., anc. fr., Boucherie (doc. de 1556); TtiiiLHRV\ l^&i. 
sarmilhe, f., Villars-en-Dombes (Ain), c. p. M. Ed. Eqmont. 
cèrmilhCy f., Lyon, Molard. 
cermilhi, f., lyonnais, Puitspelu. 

çarmilhi, f., Jons (Isère), Rev. de philoL franc., t&9Û, p. 234). 
çarmilif f., Saint-Priest (Isère), c. p. M. Ed. Edmokt. 
sermenhaj f., anc. provenç., Raynouard. 

sei-munna, f., anç. provenç., A. Thomas (dans Romania, XVXHj 472). 
chérmino, f., Salignac (Dord.), r. p. 

étfcèrminOy f., Saint- Alvère (Dordogne), c p. M. R. FouRÉa. 
échérminOj f., Le Bugue (Dordogne), c. p. M. Ed. EmioNT. 
dyuvér, m., Puget près Fréjus (Var), r. p. 
djoouvér, m., L'Argentière (Hautes- Alpes), r. p. 
djiouvérdousSy m., Coveirac (Gard), c. p. M. Ed. Eumomt. 
jùmbértassa, f., Larboust (Haute-Gar.), Sacaze. — LucUau (il.-GJ, c. p. 

M. B. Sarrieo. 
jaoubèrtino, f., Gèvennes, Sauv., 1785. 

2. — Le cerfeuil a la même vertu que le persil pour fuire passer le lajt : les 
femmes en mettent sous leurs aisselles, dans ce but. 

TOME VI. 14 
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<( Un bouquet de cerfeuil mis extérieurement à la fenêtre d'une fille ou 
d'une femme, pendant la nuit, indique symboliquement qu'elle a de 
trop gros tétons. » RuiTey près Dijon, r. p. 

« Bien fou qui se laisse meuri (mourir) 
Qui a du cerfeuil et du persil. » Franche-Comté, Perron. 

3. — Sur le conte du cerfeuil qui, mâché, fait voir double, voir : Dugatianà, 
1738, II, 235. 

ANTHRISCUS SILVESTRIS (Hoffmann), CHAEROPHYL^ 
LUM HIRSUTUM (Linné) et CHAEROPHYLLUM TEMU- 

LU M, (LiNNB.) 

anthrUcm, lat. de Pline, selon Bauhin et Fraas. 

myrrhis sylvestris, cerefolium asininuriiy apium asininum, onoselinum, 

nomencl. du xvi* s., Ratzenberger. 
chaerophyUum sylvestre^ cicutaria, anc. nomencl., Rosenthal. 
persil d'âne, franc., Cotgraye, 1650 ; etc., etc. 
persin de lapin, m., Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 
sôvéje par'hhin, m., Gérardmer (Vosges), Raillant. 
pèrsin, m., Somme, Ledieu. 

Jaoubér d*a%é, m., jaoubértina, f., Montpellier, Planchon. 
persil sauvage, cerfeuil sauvage, faux cerfeuil, français. 
char fui dé hourrisco, f., provençal, Lions. 
fénoulhado, f., Saint-Germain (Lot), Soulié. 
fénoulhèto, f., Lauraguais (H.-Gar.), c. p. M. P. Fagot. 
pèVnày*, f., Uriménil (Vosges), Raillant. 
cicû, f., Anjou, Desvaux. 
cigû, f., Loiret, r. p. 
ç*gû, f. , Aix-en-Othe (Aube), Monchaussé. 
çû, f., Meuse, Labourasse. — La Bresse (Vosges), Haill. 
coucudo, f., Mur-de-Barrez (Aveyron), Carb. 
cocu, f., franc-comtois, L'abbé Besançon, 1786. — Anjou, Desv. 
cotyû, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. — Pamproux (Deux-S.), 

c. p. M. B. Souche. 
cocou-a, f., env. de Saint-Julien (H.-Savoie), CONST. 
cuca, f., cutya, f., cutya de Isa, f., fribourgeois, Savoy 
cacuè, m., cokiè, m., franc-comtois, L'abbé Besançon, 1786. 
couca, f., coukè, m., grô tséri, m.. Château d'Oex (Suisse), Vicat, 1776. 
crâtsèri (= qui fait cracher), m., La Veveyse (Suisse), Savoy. 
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gt'âlsèri, m., vaudois, Durheim. 

bibleû^ m., env. de Boulogne-sur-Mer, c. p. M. B. df. KEftUEiivÉ. 

bibeû, m., Vallée d'Yères (S.-Inf.), Delboulle. — Saint-Pol (P.-de-C,)^ c, p. 

M. Ed. Edmont. 
soflèti\ f., Yerviers, Lej. [Ce nom conviendrait mieux à Vihrackum tp^rt- 

dylium.] 
grof, f., Cleurie. Gérardmer (Vosges), Haillant. 
surèl, m.,pré/tt, m., Oise, Grates. 
péculCy f., Pierrefonds (Oise), r. p. 
garafol bilhadour, m., Brive (Corrèze), Lépinay. 
franiéla, f., Beaufort près Albertville (Savoie), Chabert, 
cache-puchBy Jort (Calvados), Joret. 
cône du gade (= corne de chèvre), f., Chiny (Luxemb. mérid.)^ c. p. 

M. J. Feller. 
arbe blanche^ f., Gaye (Marne), Heuillard. 

CHAEROPHYLLUM BULBOSUAL (Lintsé.) 

cerfeuil bulbeux, français, Nemnich, 1793; etc., etc. (On te cultive en France 
seulement depuis le commencement du xix« iitècle.) 

SCANDIX PECTEN, (Linné.) — LE PEIGNE DE VÉNUS 

acicula, latin de Dioscoride, Stadler. 

acula, acucia, herba scanariay scandix, scardix, lat. du m. %., Biëfenb. 

dentés leonis, lat. du m. â., De Toni. 

pecten Veneris, cerefolium aculeatum, nomencl. du xve" s,, IUtï, 

scandix semine rostrato vulgaris, anc. nomencl., Baui]., 1671. 

chaerophyllum rostratum, nomencl. de Lamarck. 

peigne de Vénus, m., franc., Duchesne, 1544 ; etc., etc. 

pigne de Vénus, m., franc., Du Pcnet, 1660. 

peigne, m., Orne, Joret. 

pignà, m., env. de Valence (Drôme), r. p. 

aiguille de pasteur , f., franc., DuEz, 1678 ; etc., etc, 

aiguille du berger, franc., Saint-Germain, 1784. — Aisne, c, p. M, L.-ïî. 

RiOMET. 

aiguilles, herbe aux aiguilles, aiyuilletteSy herbe û raiguitlette, français. 

(Je ne reproduis pas les nombreuses formes piitùiscs de cvs mots.) 
herbe aiguillée, Anjou, Desvaux. — Mayenne, c. p. M. Lambekt» 
aiguille des dames, f., français, C.-A. Duchesne, 1836 ; elc, etc. 
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à^yotm, m., Var, Hanry. — Aix-en-Prov., Garid. — Apt (Vaucl.), Col. 

oguîhùu, m., Saint-Germain (Lot), SouLiÉ. 

éghûiyiy m., Thaon (Calvados), Guerl. de Gu. 

pùniû-gulhos, Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous. 

épinglettes, f. pi., Samoreau (S.-et-M.), r. p. 

r^linghéttés, f. pi., Larboust (Haute-G.), Sagaze. 

ispië^, f., Cheylade (Cantal), r. p. 

picày'ré, m. (au plur. picdy'rès), Laguiole (Aveyron), r. p. 

rastellet, m., fatdcette, f., franc., Duchesne, 1544. 

raxtdîot, m., franc., Cotgrave, 1650. 

fonrckitteSy f. pi.. Aube. Des Etangs. — Haute-Marne, c. p. M. L. Aubriot . 

fùrihèia (avec /A angi.), f., env.de Chambéry, r. p. 

ptrcht-pouche (= perce-poche), m., Bessin (Calvados), Joret. — La Hague 

(Manche), Fleury. 
pèrcM-filOy Saint-Georges-Lapouge (Creuse), r. p. 
htrb& aux chevilles^ chevilletteSy franc., Bastien, 1809. 
ifrand-iîentSy f. pi., emporte-peigne, franc., E.-A. Duchesne, 1836. 
bafjhëyày\ f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. [Le fruit est appelé 

aghëy* :=■ aiguille.] 
épis, m. pi., Rhétiers (lUe-et-Vil.), r. p. 
parsiyère, f., Cangy (Indre-et-L.) r. p. 
jaQmèr dous, m., languedocien, Belle val. 
fènoulhado, f., Tarn-et-Gar., Lagréze. 
Doce de lou (= vesce de loup ; à cause du fruit qui est comme une silique), 

Velorcey (Haute-Saône), r. p. 
yeu3c de pëdri, m. pi., Saint-Antoine (Isère), r. p. 
ërba éy'ga (= herbe aigre), f., Charmey (Suisse), Savoy. 
pèctar, m., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. (Nom employé parles 

herboristes de la localité; corruption du mot Pecten.) 
mrnit'ousSy m., Tavaux (Jura), r. p. (Corruption probable du mot Venens 

dans Pecten Veneris ; nom venu par les herboristes ?) 



CORIANDRUM SATIVUM. (Linné.) - LA CORUNDRE. 



ctynandrum, latin de Pline et de Columelle. 
coHandrum, I. du m. â., Goetz. 
coleandrum, 1. du m. â., Hessels. 
cQriandrum, 1. du m. â., Mowat. 
caliandrum, coantrum, 1. du m. â., Wright. 
coï^andrum, 1. du m. â., '(^ermama,1881, p. 402. 
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coriandttSf 1. du m. â., Du G. 

persillus, persilius, 1. du m. â., Dœfenbach. 

cimicum anethum, anethum cimicariumt anc . nomencl., Kahcii£K, Deanethot 

Argentorati, 1734. 
coliaundre^ franc, du moyen âge, Mowat. 
coliandre, fr. du m. â., GOD. 
coriandre, f., franc., J. Camus. Op. sal. (xv s.); J. Grévin, 15C8; etc., etc, 

(Le mot est quelquefois masculin.) 
coriandre, m., coliandré, m., anc. provençal, Raynouaru. 
coriande, f., franc., J. Camus, Livre d'h.; Wecker, 1663 ^ &e Blécnt, 16&8 ; 

etc., etc. (Le mot est quelquefois masculin.) 
couliàndray f., Larboust (H.-Gar.), Sacaze. — Luchon, c p. M, B. SAniiiEU* 
coulhàndro, f., toulousain, Noulens, Nonpareillas recepias, lëSU, p. 53. 
couyàndro, f., Apt (Vaucl.), GoL. — Avignon, Pal. 
couriàndroun, m., Bouches-du-Rhône, Villen. 
coillandré, m., toulousain du xvr s., Noulens, Nonp. rec, 1880. 
coulhandréf m., Moyen et Bas Dauphiné, Moutier. 
coriandre, m., Aude, c. p. M. P. Galmet. 
couyàndré, m., Arles, Laugier. 

couyàndri, m., niçois, Pellegrini. — mentonais, Andrews^. 
couriàndo, f., La Malène (Lozère), r. p. 
couHande, masc, Vexaincourt (Vosges), Raillant. 
coriante, f., wallon, Wallonia, 1902, p. 142. — Meurthe, Michel, 1807, 
couriante,f., Moyenmoutier (Vosges), Haill. 
coriadOf f., Moustier-Ventadour (Gorrèze), r. p. 

scoiiandre, f., anc. fr., Depoin, Livre de raison de Pontmse, 1900, p. IftS. 
loriandre, f., Saint-Georges-des-Groseilliers (Orne), r. p. [Koin employé par 

les herboristes de la localité.) 
granéto dé boudin, t., cévenol. Sauvages, 1785. 
érbadé las granyotas, f., Pyr. -Orient., Gompanyo. 
anis pudént, m., provençal. — languedocien. (La graine d« c. encore 

fraîche répand une odeur de punaise. Desséchée elle sent bon ei sert 

à faire une espèce de dragée.) 

a Gascon, d*ordinaire, est matois; 
Il n*est pas aisé de lui vendre 
Du poivre pour de la coriandre. » 

Le décri, conte, in-S* de 23p.,!«. l, n, d., p. 6, 
La dragée faite avec la coriandre est appelée : 
coriandre préparât, m., Montalbanais au xiv« s., Foresttè, Cvtnpies, i89i, 
passim. 
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coriandre mmquê, m.H fran^',, La Conireteame. Î618, f«» 112, r«. 
mtf^^far^ifz, m., Provence, âch^rd, 1785. 

tt TonmifO dé mtiriandré — \\ tombe des coriandres, il tombe du grésil, n 
Provence* Avrjl. 

<f II fil semblant d'être i^anîenl de ses (ïïscoura et de cette coriandre. » 
SAi?iT*SiMOH cité par LiTTRE. (Dans cette phrase coriandre semble 
a (g ni fier pit alltr, mais Litthè ne donne pas d'explication.) 
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ARALIAGÉES 

ARALIA SPINOSA. {LmNÉ.) 
angélique épineusCj f., franc., Buisson, 177ï>, 



CAPRIFOLIÉES 



ADOXA MOSCHATELLINA. (Linné.) 

htrba musckata, muschatella, nomencl. du xvi' s,, Rjltzïnii. 
miiscatelUna, fumaria bulbosa minima, ranuncuhts minitnuSy acc?^ nome ne L 

Bauhin, 1671. 
herbe musquée^ f., franc., Buisson, 1779. 
musqttette, {.,muscateUe,{., moscatellinef f., fi^rbe de mHSt\ fumcieyre 

musquée^ franc., Bastien, 1809. 
grëmè de crapô (= larmes de cr.), f. pL, dMÔnme dé sèy' j= jauuisse dus 

haies), fribourgeois, Sav. 

LONICERA PERICLYMENUM. (LiTmÉ-) — 
LE CHÈVREFEUILLE. 

1. — silvae mater, \at dui*' s. apr. J.-C, Sceubûnilis Lar&us eité par MEYlSlt ^ 

Gesch. de B, 
silba mater, volucrumy volucrum majus, laL. de Dio^scamoE selon Stàdleb . 
dorcadis, caprolus, 1. du ix^ s., Bonnet. 
matris silva, periclimenon, caprifolium^ l. du xii* s.t liibl. de i'éc. des 

Chartes, 1869, p. 332. 
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li^UsikOj liijustrUm, L du m. i., Coetz. 

mater ^iiva^ 1. du xiii" â,^ Eaiïle, p. 44. 

mairmtma^ maif^rsiîvarifm, I, du xïIï* s., Matth. Silvat. 

matffr syiva^ matri sifva^ rmdrosiîua^ carpenus, 1. du m, â., Dief. 

m^ter itiyrtna. ittff/r«s/^jtf ^ tuluhilis major, volubilis^ oculus lucii, corona 

rcgia, coma reyin, mtiliiolumj ITdu m. â., Mowat. 
tiiiiim inltv ipinaa, I. dn xvr"^ â., Ratzenb. 
tiCiifus Invifiii^, L. du xvr s,h de 11oj>co, Lum. maj., 1496. 
mpfijicuîit oriota^], du xvs., J. C-Amus, Op. sal. 
gQrggiolaf L du m, â,, W. SiaivES idaus /{cv. celt., IX, 230.) 
i>ïïM.tlbosc«/«^ caprifoiium nêiintinicuin^ periclymenum non perfoliaiumj 

ane, nomeud., UArujN. ît)7l. 
cabri fttelh^ m,j a»c. prov., R^yn. 
çuàrefoîhi rn,, cabre fuelkj m,, aiic. prov., Levy. 
tabrifole^ t, franc, de 1537, Do èi veaux, Le«pi. 
kievrefuch in.^ anc. fran^. du KoriJ-Est, GOD. 

cieAyrefuet^ m,, l'r, du xir s>, BiftL de Véc, d. Chartes, 1869, p. 332. 
chfvrtfmlj ni., chèvre foil de hafje, m., anc. fr., Mowat. 
chevt'efuet, uLj anc. fr., G. Stei^hanus^ 6'î//va, 1538. 
chevrefueiii m.^ anc. fr., J. Cvmlis, Livre d'h.; Bretonnayau, 1583 ; 

Eadi^rus, 1614-, 
chevt^efeuiL m,, atic, franc,, A. CoLrs, Tt'aicté de Chr. de la Caste, 1619, 

p. 51 ; DE Bt^(;:4V, 168â, p. 5^J1. 
vhevrefeuUkj r, frinç, du xvi* s., L^ Fuchs, Comment. (Le mot ainsi ortho- 

^ra[^hié eat aujuurd^huî ffiŒ^cufm. Il est déjà masculin sous cette 

forme, datis Furkt,, 170N iit Highelet, 1710.) 
chitifrefeul^ m., ant. fi., J. Camis, Op. sal. 
chicvrefîiîlj m., anc. fr,, Bos, Chir, de Mond. 
chievrefoil^ ra.^ ajic, Ir,, fiomaniat 1885, p. 605; God. 
chievrefueli, m., anc fp., Grand herbier en franc., 1520 ; Corbichon, 

Propriéi. d. cimses, 1525. 
vindbo^iie^ m,, èiuc. fr.^ Duchesse, 1544. 
r-mic frets, m,, aiic. fp., Philiatrê, i555. 
çhevreftiiille d''AltemGfjne, ra., fVanç., LiGER, Le jardinier -■ fleuriste, 

1751. 
chéf*rêfeutiîe de,^ haies, ninj fmiîi;,, Bon jardinier pour Van XI!!. 
i'ub^vfii^fto^ f., Laguiole (Avcyron), c. p. M. Ed. Edmont. 
t^abr^-fdh', L^ Libouiriiî {Gironde}, c. p. M. Dur AND-DÉGR ANGES. 
cabfofio, iti.j Saint-Rcmy et ia Grau (B.-du-Rh.), M. Girard, Aupiko, 1878, 

et La Crau, i%U. 
tkevrefeûf, m., Ihaoa (Golv.', Gueîhlin de G. 
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cAet;ré/e7,m.,Magnicourt-sur-Canche (P.-de-C.),r. p. — Saint-Pol (P.-de-C), 

C. p. M. £d. ËDMONT. 

chabrafélh, m., Moyen Dauphiné, Moutier. 

chavrafëy\ m., env. de Châteauroux (Indre), r. p. 

chavrëfeû, m., Verdes (Loir-et-Ch.), r. p. 

charvëfëy^ m., Ravières (Yonne), r. p. 

ehèvrafë, m., franc-comtois, l'abbé Besançon, 1786. 

chèvrëful^ m., Bernières-sur-Mer (Calv.), r. p. 

chëvrëfëy\ m., S.-et-Oise, Nièvre, Yonne. 

chëvrëfin, m., Avranches (Manche), Le Hér. — Seine-Inf., Jor. ^Ôrae,c, p. 

M. Ed. Edmont. 
chèvrèfày Pierrefonds (Oise), r. p. 
chèvrëfouy\ m., Ballon (Sarthe), r. p. 
chèvrufëy\ m., Marnay (H.-Saône), r. p. 
chivrëfëy\ m., chîvrëfeûy\ m., Meuse, Doubs, r. p. 
chièvrëfëy\ m., Saint-Symphorien (Indre-et-L.), r. p. 
chiéfëy, m., Montreuil-s.-J. (iUe-et-V.), c. p. M. Ed. Edmont, 
chiorafou, m., La Veveyse (Suisse), Sav. 
fëy'-chèvray m., Xcrtigny (Vosges), r. p. 
coumbro-fulyOj m., La Malène (Lozère), r. p. 
chouvroufôj m., Palaiseau (Seine-et-Oise), r. p. 
sôvrëfëy\ m., Molles (Allier), r. p. 
chëvrëlëfëy\ m., Ponts-de-Cé (Maine-et-L.), r. p. 
chërCfëy\ m.. Le Lion-d'Angers (Maine-et-L.), r. p. 
chivëfëy', m., Offroicourt (Vosges), Haill. 
tchavrofëlho^ f., Fournels (Lozère), r. p. 
tchivrafoulh, m., tchivafoulh^ m., canton de Vaud, Brid. 
tchèvrafoUy m.. Les Ponts-de -Martel (Suisse), c. p. M. Ed. Euuq^t, 
tchîvrëfû, f., Damprichard (Doubs), Gramm. 
tsèbrofulho, f., Arfons (Tarn), r. p. 
tsabroféy m., Livron (Dn^me), c. p. M. E.-H. Sirourg. 
lsèvreféy\ m., Montaigut-le-Blin, c. p. M. J. Duchon delà Jahousse. 
tsèvrëfuy\ m:, Poligny (Jura), r. p. 
tsirafuy\ m., Gilley (Doubs), c. p. M. Ed. Edmont. 
tsivrafu^ f., Vaudioux (Jura), Théyenin. 
tyévrafoa, m.. Bas Valais, Gill. 
tsivrafou, m., Haute-Gruyère (Suisse), Sav. 
thëbrëfëyo (av. th angl.), f., Meymac (Corrèze), r. p. 
thièvrafouèlha (av. th angl.), f., Groslée (Ain), r. p. 
cèrvëfëy\m., Nérondes (Cher), r. p.. 
cherfueil^ m., anc. fr., Cotgrave, 1650. 



I 



fis LOHlGIiRA FERICLYMENUM 



cht^f'f^ij\ ïi(., HrAloti, Boanétablc (Sarthe), r. p. — Saint-Julien-sur-S, 

rhih'fë^ m., Murciuinn (Pft»-de-Co» r. p. — Eure, JoR. 

ehëfi(ij\ m,, iîMnîi-du-TflDrd, Habasûie, HI, 208. 

d(ïV/>\ lu.^ riùvflNtm {€.-du-N.), c, p. Ed. ëdmont. 

rfrffiiih, m,, TJn'îHéBoî (Savoit;), f. p. 

çà'ft^tf, î">i l*i^"ù (Loir-et-Ch.), r. [k — Brûlon (Sarthe), r. p. — Taden 

(GôltMu-H,ïf r. p. — Neauphe-s.-Ess. (Orne), r. p. 
pirpûulha, fri Salnt-deorges-de-Mons (Puy-de-D.), r. p. 
ichahitiftiittr^ Artlèchfl, r. p. 

qmeiirof'h, m. y \i\m. fr. du Nord-Kat, Bulletin du bouquinislCy 1864, p. 24. 
kmnb*vu»(. m,, une. fr-^ j, Cami^, La 2* trad. de la chirurg. de Monde- 

wife, t9ÛÎ. p, 5. 
rA^f^ffVftrniijï^ m,, cfiith-oueh, lU., anc. fr., J. Camus, Un mon. 
tt^hftm. m., aiic. fr., Cu CUE/. 

rAi^rr^*io«, m.» ouv lie k MoUo-Beavron (L.-et-Ch.), c. p. M. Ed. Edmont. 
^mMèiitff, m., normïiudp Dusms et Tiulvirs. 
Aroit^f M\ iti,, Orne» LLTJiCfi^ — Fresnay-sar-S., Ghàteau-du-Loir (Sarthe), 

r\ p. — Mouron ^Morbihan', r. p. 
httm dé h^k\ nu. Nièvi\\ f.uAMii. 
h'ùU df hikfi m.. Orni», Juk. ; Let. 
Irtfii ili" cAmy* m - Cn*«st\ Maiue*et-L., Calvados, 
àittii fi t'Ai»/*, m.^ Itaîe-Futiasisiére (Loire>Inf.}, r. p. 

èroMlt^Mf, m.t t*:»^iD ,Uivbih4u\ c. p. M. Ed. Edmort. 

àp««i#4«Mt . tu.. B«>rr>. Ju» *- AUîer, E. OuriEft. 

èinm # N^ttf^ ■., Cliil^ti-Cliiu4iB ;NièTT«\ c, p. M. Ed. EMOvr. 

êiÊ^<vtè*^ U hf^ lt«Jt-0l-l-.\ Rift^i^l^Meiils perimis^ 1868, p. 9. 
aiKÉ#<r«i«^ C., ÇmÊtim {H^i^K c. p. M. H. IU]»issi«cSw -- Unne-Sou- 
Unm ;G«fvV c. |^ 1. J. tHautLX. — Pi^ d Alkcvl, Dccmot. ' Le mol 

àbi aagiftft* f#hif* Ai^«f fT (te-xibCe.^ 

.» I,nil\ «. fL M. ¥, Foa et pour X. J. k Up«nEiiE. 

k. MT dte Bh» iCïfVitd«* . K\ p. N. Ed. Emmmet. 
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bon è lètchièvre, m., 6d è /è tehièvrCy m., Montbéliard, Cont. — Bel fort, 

Vauth. 
bô dé çobrOy m., Eymoatiers (Haute- Vienne), r. p. 
bois de bien, m., bicri, m., Glairvaux (4ube), Des Et. ; Baud. 
bô de bike, m., Vosges, Haill. 
pè'^n dé tsabro, m., Les Vans (Ardèche), r. p. 
pain è le tchièvre, m., Montbéliard, Gont. 

miche aux chèvres, f., Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Soucbé. 
bonbon à la tchivre, m., Rougegoutte (Territ. de Belfort), c. \>. M. ëeI. 

Edmont. 
lait de cabe, m., Origny-en-Thiéracle (Aisne), r. p. 
lait de bique, m., Montsauche (Nièvre), r. p. 
lait de biche, m., Eure, m., JoR. 
lày^ de tsabrë, m., Davignac (Gorrèze), r. p. 
poupo-crabo (= tette-chèvre), toulousain, TouRN. — Montauban, Gat. -^ 

Tarn, r. p. 
této-crabo, Tarn, Gary. 

étranlha-c^bri, m., Saint-Hilaire-des-Gourbes (Corrèze), r. p. 
gréy's80-bou (= engraisse-bouc?), Naves près Tulle, c. p. feu A^ REBtÉRS. 
chëvriyé, fém., Ghâteauneuf-sur-Ghar. (Ghar.)> r. p. 
bigaoudér\ î., béarnais, Lespy. 
cabro, f., Bretenoux (Lot), r. p. 
chèvre, f., Ëcbassières (Allier), r. p. 
chèvre-biche, f., env. de Châteauroux, r. p. 
chabrètay f., Ghâtillon-de-Michaille(Ain), r. p. 
çavràou, m., Juillac (Gorrèze), r. p. 
chèvrôy m., env. de Fougères (lUe-et-V.), r. p. 
chovrôf m.. FougeroUes (Mayenne), r. p. 
tsabri, m., Eymoutiers (Haute-Vienne), r. p. 
cheveril, m., franc, du xiir s., P. Meyer (dans Romania, 1^3^ ji. 3S}. 

[Identification incertaine ; il s'agit d'une plante médicinale emplo^éo 

contre la goutte.] 
chèvri, m., c/iémn, m., chèvrëtin, m., Yonne, Jossier. 
chèvèrtin, m., Bléneau (Yonne), r. p. 
chèvrëtingn\ m., Oudan (Nièvre), c. p. M. Ed. Edmont. 
chëvrotin, m., Montrêt (S.-et-L.), Gasp. 
chèvrëtou, m., Ruffey près Dijon, r. p. 

cabrilho, f., Saint-Elienne-les-Orgues (B.-Alpes), c. p. M. Ed. E&mo?it, 
tsabridou, m., Brive (Corr.), Lép. 
tsabrilhou, m., Ussel (Corr.), Lép. 
tchervioU), f.. Le Buisson (Dord.), r. p, 
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pè dou boun Diou, m., Orpierre (H.-Âlpes), c. p. M. Ed. Edmont. 

pé dé san Jan, m., Digne (Basses-Alpes), Honn. 

pé dé gaou, m., Gréou (B.-Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 

sabatoW* , m., Var, Ame. — Vancluse, Col. — Nice, Risso. 

soMJ/è, m. pi., Orchamps (Jura), r. p. (Les fleurs ressemblent à certaines 

chaussures.) 
lace-boiSy m., Mauzé-s.-le-M. (Deux-Sèvres), r. p. 
li-o-réndé {= lie- haie), m., Saint-Pons (Hér.), Barth. 
liè-bOy m., Issoire (Puy-de-D.), c. p. M. J. Barére. 
li-boua, m., Calv., Jor. 
liëf, m., liéfi m., Mayenne, Doit. 
liày'f, m., Fougères, Le Coglais (Ilie-el-V.), Dagnet. 
liandty f., Châteaubourg (L-et-V.), c. p. M. Ed. Edmont. 
lyirij m., Manche, JoR. 
lya, m., S.-Inf., JOR. 
lyône, f . , Calv., JoR. 

léouno, f., Aussillon (Tarn), c. p. M. Ed. Edmont. 
viorne, f., Anjou, Desy. — Eure, Jor. — Le Chesne (Ardennes), c. p. M. A. 

Guillaume. 
vtdnc, f., Mayenne, Dott. — Orne, JoR. 
viganSf f., Le Châtelet (Cher), r. p. 
courdio, f., Sornac (Corrèze), r. p. 
courédwUf m., Ussel (Corrèze), LÉP. 
couridiado, f. d. Fléaux (Cantal), c. p. M. Ed. Edmont. 
ranp', f., Varengéville-sur-M. (S.-Inf.), r. p. — env. de Caux, JoR. 
ranp' de bô, f., Grandvilliers (Vosges), Haill. 
rankiy\ t,rankiyi, m., fnnkëri, m., Somme, Corblet. 
ranpioùle, f., ranpioûle du boue, f., 7^anpioiile du hàye, /*., fày* du gode 

(= feuille de chèvre), f., wallon, c. p. M. J. Feller. 
raméla, f.. Tulle (Corr.), Lép. 
crinkiyéy m., Boulogne-s.-Mer, r. p. — Samer (P.-de-C), c. p. M. B. de 

Kerhervé. 
crink'dhure, f., Ramecourt (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. 
crankiyure, t, Manin (Pas-de-C.), c. p. M. Ed. Edmont. 
trèno, f., Aveyron, Vayss. 
trèn\ f., Mayenne, Dottin. 
tourli, f., env. de Redon (Ille-et-V.), r. p. — Guernesey, r. p. — Plumelec 

(Morbihan), c. p. M. Ed. Edmont. 
vérvinche, f., wallon, Poederlé, Manuel de Varborisle, 1788, I, 267. 
matesooube, f., B.-Pyr., Larroque, 1897, p. 116. — Chalosse (Landes), 

c. p. M. J. de Laporterie. 
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madé-sélvo, f., Castelnaudary, AUiance latinCr 1878, p. 43. 

madé-sérbo^ f., Ribaute (Aude), c. p. M. P. Galmet. 

madé-sérbo, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

mày' dé sérbo, f., Toulouse, Tournon. 

ma dé sèrbéj f., Aude, Laff. 

mdy'ré'Sélbo, f., Toulouse, Visner. 

ma désèrbo, f.,Montastruc (H.-G.), c. p. M. Ed. Edmont. — VilleEranche- 

de-L. (H.-G.), c. p. M. P. Fagot. 
mài/ré-sèrbé, f.,Aude, Laff. 
mày'ré-siouvOy f., Aix-en-P., Car. — Var, Hanry. 
mày'ré-siéouvOt f., Provence, âchard, 1785. 
mây'ré'Siévo, f., Bouches-du-Rh., VaL. 
mar-suou, (., Hautes-Landes, c. p. M. V. Foix. 
mas-dé-sibré, f. pi., Toulouse, Visner. 
màyo-sébOj f., Basses-Alpes, Avril. — Apt (Vaucl.), Col. 
salbo-mày*ré, f., Puy-l'Evêque (Lot), r. p. — Saint-Germain (Lt>t), SûULiÉ. 

— Montpezat (T.-et-G.), c. p. M. Ed. Edmont. 
chalbo-mày'réy f., Gourdon (Lot), c. p. M. R. Fourês. 
sérbo-mày'réy f., Aude, Laff. — Tarn, Gary. — Villefranche-de-L. (H.-G.J, 

c. p. M. P. Fagot. 
séoubemày,' f., 8aoubemày\ (., béarnais, Lespy. 
saouva-mày'7'éj f., Le Vigan (Gard), Bouger. — Hérault, Planch. 
saoubo-mày'ré, f., Aveyron, Vayssier. 
tiro-bièlho, f., Aveyron, Vayssier. 
bidoublèro, f., Gêdre (H.-Pyr.) c. p. M. M. Camélat. 
pdntacousta, f., pàntacousto, f., pàndécousta, f., pàndécousto. f., ProvenrÈ 

et Languedoc oriental. (La fleur fleurit à la Pentecôte.) 
aouré dé pàntacostOy m., Nissan (Hérault), c. p. M. Ed. Edmont, 
bois de tuyau de ptpe, m., Anneville (Manche), r. p. (Le bois de cet arbuste 

est creux et les enfants s''en servent pour fumer.) 
fumer, m., env. de Rennes, r. p. 
qtieue de pipe, f., Luxembourg wallon, Dasnoy. 
pipatte, f., Belfort, Corbis (dans Rev. d'Alsace, 1879, p. 336). 
coutéto, f., Saint-Pons (Aveyr.), Barthès. 
pain au coucou, m., env. de Montfort (Ille-et-V.), r. p. 
cocu, m.. Cervant (Haute-Sav.), r. p. 

ingan-ne, f., faubourgs de Saint-Pol (P.-de-C.), c p. M. Ed. Edmont. 
incongnètte, f., Ligny-Saint-Fl. (P.-de-C.), c. p. M. Ed. Edmont. 
sèrpantine, f., La Motte-Beuvron (Loir-et-Ch.), r. p. 
boue d' rata, m., env. de Thonon, Const. 
fiossOj f., env. de Valence (Drôme), r. p. 
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sanrèr, m., Aletiçoii, Onnouges (Orne), Let. — Villaine-la-J. (May.), Dott. — 

savignon, m., Âîsne (Sai?.)^ c. p. M. Marjollet. 

ùriotain^ m., Tr^ing. du xv** s., J. Camus, Op. sal.y p. 49. 

mihfUiticOf f., AiiviUur fT,-ét-G.). c. p. M. G. Lalanne. 

hindche^ m., Ban-de-ia-R,. H. -G. Oberlin. 

joli bùk^ m., Beine (Marne)^ c. p. M. A. Guillaume. 

herbe tr tu ytenje^ f., Marïgny (Manche), r. p. 

bûuhe dé la amlo-Vihjo, m., env. d'Avignon, Palun. — Arles, 

Laug. 
fottceHû, m., âaiat-Gcofgefi-des-Groseill. (Orne), r. p. (Mot employé par les 

Lerborisles de la localité; corrupt. du mot lonicera.) 
mnn tjati (== jus, sue de chèvre), breton de Brest, r. p. 
tfoaL breton de Cléden-Cap-Sizun (Finist.), c. p. M. H. Le Carguet. 
hok&do lèi^ coucoti {^ ileurs de lait de coucou), bret. de Pleubian (Côtes- 

du-N.J, c, p. M. Y, Kerleau. 
gufiuoitt, moyen breloa, [Ë. E.] 

f^uivoiU, hreL de Unnioii (C.-du-N.), c. p. M. Y. Kerleau. 
houid-gêiir (— Dourriture de chèvre), bod-gévr (= buisson de chèvre), 

^'auudaiSp [£. E.] 
wùlflOfmn, pi (= paUes de loup), Weyersheim (Alsace), r. p. 

S. — a Inquiet comme la mate-sëoube , se dit des gens crampons, insistants. » 
B.-Pyp., LAhn^utE, 1897. 

3. — « Ou ome l'aïiiel de la Vierge de fleurs de chèvrefeuille. » Avon 
(S,-ft-M.), r. p. 

4- — SymhoUquÈ r/e* fleurit : « Le ch. signifie concupiscence. » Legrand, Roy 
de Coiatjue, comudle^ 1718. — « Le ch. symbolise les liens d*amitié et 
d'fitnour. j^ MAniK***; E. Faucon; Ardennes, c. p. M. A.Guillaume; 
Bel|;i4ue, SEMEiaiKH (dans Wallonia^ 1899, p. 19.) — « Le ch. signifie : 
je vQun' adirés loui le, monde ; on en ofFre ironiquement un bouquet 
aux filleâ riui crtiirent après les garçons. » Estrelles (Ille-et-V.), r. p. 
^ u Un bouquet de ch. mis, pendant la nuit, extérieurement à la 
tenâlre d'une jeune fille indique qu'elle ressemble à cette plante, 
qu'alla s'altache (aui garçons), x Rufley près Dijon, r. p. 

5. — K Les jeu ne? flHes seules peuvent toucher à cette plante ; si une vieille 
y tûuchaîl ells deviendrait amoureuse de quelqu'un. » Naintré 
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LONICEHA CAPRIFOLIUM. (Linnb.) 

peridymenum perfolialum, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

caprifolium italicum, anc. nomencl., Rosenthal. 

chèvrzfeuUle romainy m., franc., Laurent, Abrégé pour la aybr€s ntiins^ 

1683. 
chèvrefeuille dltalie, franc., Saint-Germain, 1784. 
chèvrefeuille des jardins, m., franc., Fillass., 1791. 
Cette plante porte habituellement les mêmes noms que la précédente. 

LONICERA XYLOSTEUM. (Linné). 

chamaecerasus dumelorum, xylosteuniy periclymenum Ailobrogum^ anc, 

nomencl., Bauhin, 1671. 
éscoubié (= balai), m., provençal, Honnorat. (On en fuit des baîuis.) 
baou, f. (= balais), Chattancourt (Meuse), Yarlet. 
bêchât, Brive (Corr.), Lép. 
margièj m., Ussel (Corr.), Lép. 
smHô, m., Anjou, Desvaux. 
blànkéto, f., Saint-Germain (Lot), Soulié. 
blhantséta, f., Vallorbes (Suisse), Vall. — friboufiiç., Sav. 
bô blan, m., Vaudioux (Jura), Thevenin. 
blan boû, m., Meuse, Labour. 
bô biarif m . , Vosges, Haill. 
camerisier, m., franc., Buisson, 1779. 
chamécerisier des haies, chèvrefeuille à mouches, bois tfos, franc,, Fillass., 

1791. 
pouidjouniê, m., AUos (B.-Alpes), Honn. (On croit que le fniît est un poison ) 
poui%ounié, m., Forcalquier (B.-Alpes), c. p. M. E. PtAUCHOD. 

LONICERA ETRUSCA. (Savi.) 

mes dé lèbré^ m., Auterrive (Gers), Alman, de Gasc, 1903, p* 35« 
a%uc, m., Lot, Soc. d* éludes du Lot, 1891, p. 48. 

LONICERA NIGRA. (Linné.) 

chamerisier noir^ franc., Thouin, Cours de cuit., 1827, IIl, 61. 

bois de Saint-François, Suisse, M. E. Favre. 

chékéyoTiy m., chikéyon, m., Gérardmer (Vosges), Hajll. 

TOME VI. 15 
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LONICERA ALPIGENA. (Linné.) 

eeriiifr des Alpes, franc., Saint-Germain, 1784. 
bô de hfimèl*, m., Ban-de-la-Roche, H.^G. Oberun. 



SYMPHORICARPOS RACEMOSA, (Michaux.) — LA SYM- 
PHORINE. 

t. — Cet arbuste qui a été introduit en France au commencement du xix* s. 
venaot des montagnes canadiennes (voir Baltet, HorticuH. franc., 1890. 
p. 41), porte les noms suivants : 
K^mphorine, f., franc.. Desfgntaines, 1809. 
symphotHne à grappes^ f., franc., Bon jardinier pour 1827. 
pomlfusf, /"., Centre, Jaubert. 
balai d'écurie^ m., Indre, r. p. (On s'en sert pour faire des t)alais grossiers.) 

t. ^ Le fruit est appelé : 
bouU de neige, f., Loiret, r. p. — Allier, c. p. M. J. Dochon de i.a Jar- 

RODSSK. 

perU, T, . Meuse, Labourasse. 

poume d'amour, f.. Pays d*Albret, Dlcomet. 

péta, m. pL, wallon, e. p. M. J. Feller. 

3, _ On fait accroire aux enfants qu'en faisant chauffer les boules 
blanches de la symphorine, on en obtient des billes de marbre. » Aube, 
Hep. d. fr. p., 1898, p. 411. 
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LORANTHÉES 



LORANTHUS EUROPAEUS. (Jacquin.) — LE GUI 
DE CHÊNE. 

viscum italicum, lat. du iv« s. après J.-C, Oder. 

virga quercea, lat. du m. â., Goetz. 

viscus quercinus, 1. du xv» s., De Bosco, Lum.y 1-496; J. Camus, Op^ »aL 

visent, dabac Dioscoridis^ 1. du xv s., De Bosco. 

vistus quercinus, 1. du xv« s., J. Camus, Livre d'h. 

lignum crurM, 1. du xv« s., De Bosco, Lum.^ 1496. 

sanclae crucis lignum, 1. du xvi* s., Bauhin, De plantis, 1591. 

viscum quemum, anc. lat. des ofticines, Rosenthal. 

guy de chesne, m., anc. fr. (Etait souvent recommandé dans les ouvrages 
de médeciae du moyen âge ; la plupart du temps, on lui substituait 
le gui ordinaire j principalement celui qui venait par extraoniinaîre 
sur les chênes, parce qu'on confondait le gui de chêne {Lmanthm) 
avec le gui {Viscum) poussant sur les chênes. — Le Loranihujf 
n'existe pas en France.) 

visco quercinOy ital., Targioni. 

pania délie querciy Florence, Nomi adop. 

vèsc de' 7iier (= gui de chêne), Brescia, Nomi adop. 

muerdago de roble^ espagnol, Fragoso, 1621. 

Cette plante très employée autrefois en médecine n'existe qiie dmns le 
midi de TËurope. Elle pousse le plus souvent sur le chêne et le châ- 
taignier. 

« Viscus defertur a Venetis ad nos in formis rotundis pront sojccua Uqtû- 
ritiae. » De Bosco, 1496, f«» 60, recto. 

VISCUM ALBUM. (Linné.) - LE GUL 

viscum, viscus, lat. du m. â., Goetz. 

viscum piri, 1. du xip s , Sainte-Hildegarde citée par Meter, Gttch. d. 
Uot. 
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chét*fëfj\ lïi, Brûlon, Boanétâblc (Sarthe), r. p. — Saint-Julien-sur-S. 
{Orne), r* p» 

chèrfëj m., Marquion (Pas-de-Cj, r. p. — • Eure, JoR. 

chëfëij\ m,, Cûtes'du-ïïûPdt tiAUASQUE, III, 208. 

chiéfè\ m., Plévenon (C-du-N-), c p. Ed. Edmont. 

cét'feûlhr m.f Thénéi^ol (Savoie), r. p. 

cérféij\ m.j Droué (Loir-el~Gh.), r. p. — Brûlon (Sarthe), r. p. — Taden 
(Cdles*dot-N4j r. p. — Heauphe-s.-Ess. (Orne), r. p. 

çm^outha, L, Saint-Georgcs-de^Mons (Puy-de-D.), r. p. 

tchahn^ftour^ Ardédie, r. p. 

quiebroeb, m., anc. fr- du Nord -Est, Bulletin du bouqumisley 1864, p. 24. 

kiûvrûbrou&ti m., anc fr., J , Cajius, La :?• (rarf. de la chirurg. de Monde- 
ville, 19ÛÎ. p. 5. 

chie\frebrûwit^ m., f:JtiebrôU€h, in., anc fr., J. Camus, Un man. 

ckbrouy m., anc. fr.j Bu Guez. 

cAet'réitq^i, m., env. de La Motte-Beuvron (L.-et-Ch.), c. p. M. Ed. Edmont. 

bTùubikè^ m., normand, Ddbois et TaiTiRS. 

èray ife 61**, m., Ome, Letacij. — Fresnay-sur-S., Château-du-Loir (Sarthe) , 
r. p. — Mauron (Morbihan), r, p. 

bfùu de biQh\ m., Nièvre, Gha«h. 

brou de biké^ nt.^ Ortie. Jofl. ; Let. 

brûu de chèvre^ m., Creuse, Mainc-el-L., Calvados. 

btvu à chef, m^, Uaie-Fiiuasâière (Loire-Inf.), r. p. 

broute bik\ m., Côte*d'Or^ Boyeib- 

brt)ke-bih\ m.j Les Rfceys (Aube), Guénin. 

bjOiUe-biké, m., U au t- Mai De, Montées. 

broïde-hikij, m., Crédin (Morbihan), c. p. M. Ed. Edmont. 

broute'bigô^ m.^ Nièvre, Jaub. 

broute-bikèif , m., Ëerrj, Jaub. — Allier, E. Olivier. 

brou if bifjatU, m., Château- CUinoo (Nièvre), c. p. M. Ed. Edmont. 

bouké de dtobri^ ni., Donjsenac fCarrèze), r. p. 

lUso-ct'abOt f., Agcn (Lot-el-C), Rigal, ifowmcn^s perduts, 1868, p. 9. 

Htcho-crabQ^ L, Gondrin (Gers), e. p, M. H. Daignestous. — Lanne-Sou- 
biran (GcrsJ, t. ]j. M. J. Ulcamin. —Pays d'Albret, Dugomet. (Le mot 
titaû aif ûillt: poui&e iontjue et flexible.) 

lili^o-i'rabo, f., Tarn -et- Gai., Lagh, 

crabs-ku^s^ m.. Landes, c. p. M. V. Poix et par M. J. de Laporterie. 

cf^be-htwh, m.^ en?, de Bazas (Gt ronde), c. p. M. Ed. Edmont. 

arb' é îè kéb^ (= herbe à la chèvre), f., Cubry (Doubs), r. p. 

érbo de la fafrm {= h. des chèvre») , f., Payzac (Dordogne), r. p. 

bû'lé-héb^ (= boïs-la-chèvrc), m,, Sournois (Doubs), Roussey. 
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boû è lètchièvrCj m,, bô è le tehièvre, m., Moatbéliard, Cont. — Belfort, 

Vauth. 
bô dé çobro, m., Eymoutiers (Haute- Vienne), r. p. 
bois de bicri, m., bicriy m., Glairvaux (4ube), Des Et. ; Baud. 
bô de bike, m., Vosges, Haill. 
pè'*n dé tsabro, m., Les Vans (Ardèche), r. p. 
pain è lé tehièvre, m., Montbéliard, Cont. 

miche aux chèvres, f., Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Souche. 
bonbon à la tchivre, m., Rougegoutte (Territ. de Belfort), c. p. M. Ëil. 

Edmont. 
lait de cabe, m., Origny-en-Thiéracle (Aisne), r. p. 
lait de bique, m., Montsauche (Nièvre), r. p. 
lait debiche^ m., Eure, m., JoR. 
tôy' de tsabrë, m., Davignac (Gorrèze), r. p. 
poupo-crabo {= tette-chèvre), toulousain, Tourn. — Montauban, Gat. — 

Tarn, r. p. 
této-crabo, Tarn, Gary. 

étranlha'C4>bri, m., Saint-Hilaire-des-Courbes (Gorrèze), r. p. 
gréy'ssO'bou (= engraisse-bouc?), Naves près Tulle, c. p. feu Â^Rebtére. 
chëvriyé, fém., Châteauneuf-sur-Ghar. (Ghar.), r. p. 
bigaoudér\ f., béarnais, Lespy. 
cabro, f., Bretenoux (Lot), r. p. 
chèvre, f., Echassières (Allier), r. p. 
chèvre-biche, f., env. de Ghâteauroux, r. p. 
chabrètay f., Ghâtillon-de-Michaille(Ain), r. p. 
çavrâou, m., Juillac (Gorrèze), r. p. 
chèvrô, m., env. de Fougères (lUe-et-V.), r. p. 
chovrôj m.. FougeroUes (Mayenne), r. p. 
tsabri^ m., Eymoutiers (Haute-Vienne), r. p. 
cheveril, m., franc, du xiip s., P. Meyer (dans Romania, 1903, p. 98), 

[Identification incertaine; il s'agit d'une plante médicinale employée 

contre la goutte.] 
chèvri, m., chèvrin, m., chèvrëtin, m., Yonne, JossiER. 
chèvèrtin, m., Bléneau (Yonne), r. p. 
chèvrëtingn\ m., Oudan (Nièvre), c. p. M. Ed. Edmont. 
chëvrotin, m., Montrêt (S.-et-L.), Gasp. 
chèvrëtou, m., Ruffey près Dijon, r. p. 

cabrilho, f., Saint-Elienne-les-Orgues (B.-Alpes), c. p. M. Ed. Edkont, 
tsabridou, m., Brive (Corr.), Lép. 
tsabrilhou, m., Ussel (Gorr.), Lép. 
tcherviolo, f.. Le Buisson (Dord.), r. p. 



220 LONICERA PERICLYMENUM 



biktôf m.j bois de bique, m.y Haute-Marne, c. p. M. À. DAGum. 

tatV'lièv\ m., Saulxures-s.-M. (Vosges), r. p. 

tasse-lièv' (= lette -lièvre), m., tâsse4ièv\ m., tosse-lièv', m. Vosges, 

Haill. 
tàntarabél, m., Marvejols (Lozère), c. p. M. Ed. Eomont. 
saut-de-moutan^ m., Goulonges-sur-Sarthe (Orne), JOR. (Les montons se 

dressent pour manger les feuilles.) 
saouf en gorso, m. (= saute en haie), Laurières, Saint- Léonard (Hante- 
Vienne), r. p. 
dyaby à haie, m., Fresville (Manche), c. p. M. Ed. Edmont. 
fleur de lait, f., Herlin-le-Sec(P.-de-C.), c. p. M. Ed. Edmont. 
lait, m., Saint-Calais (Mayenne), r. p. 
lait de Vierge, m., Bulson (Ardennes), c. p. M. Goffart. 
lait de la Bonne-Vierge, m., env. de Laval, Dottin. 
lèssê de Notru-Dame^ m., Spa, Lez. — Liège, Forir. 
pdque laitée, f., Coetmieux (Côtes-du-Nord), r. p. 
miel, m., Ou ville (Manche), r. p. 
chuk'-méou (= suce-miel), m., La Teste (Gir.), MouR. — Landes, c. p. 

M. V. Foix. 
tchuk'-méou, Labouheyre (Landes), c. p. M. F. Arnaudin. 
tsuco-mh\ m., Laguépie (T.-et-G.), c. p. M. Ed. Edmont. 
sëço d* bik', m. pi., Nièvre, Chamb. 
suçô, m. pi., Dun-les-Places (Nièvre), r. p. — Guilberville (Manche), r. p. 

— Galv., Joa. 
sucé, m. pi., Mayenne, Dott. — Eure, Coo- — Orne, Calv., Jor. — Cdtes- 

d.-N., r. p. 
suce, m. pi., Ghamplitte (Haute-Saône), r. p. 
sucia, m. pi., Galv., Jor. 
suci, m. pi., Manche, r. p. 
sucheti, m. pi., anc. fr., Constantinus, 1573. (Exuguntur flores a pueris 

mira suavifate.) 
sache, m. pi., Guernesey, Met. — Galv., Duméril. 
chuchè, m. pi., Manche, Galv., JoR. 
chuchô, m., suchô, m., Valenc, HÉc. 
chuch\ f. pi., Bessin, Jor. — Saint-Sauveur (Manche), Rev, de VAvranchin^ 

1887, p. 581. 
sucètV, f. pi., Verviers, Lej. — Namur, Nied. — Spa, Lez. 
tsukétt, m., Gastelnau-de-Montmiral (Tarn), r.p. 
chuchètt', f. pi., Saint-Pol (Pas-de-G.), c. p. M. Ed. Edmont. — Parenty 

(P.-de-G.), c. p. M. B. de Kerhervé. [C'est le nom de la fleur, la 

plante s*appelle bois de chuchettes.] 
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suciorit m.,8uci0t m. pi., env. d'Avranches (Manche), c. p. M. EiL ëdmont. 
suçon, m. pi., Piroii (Manche), r. p. — Rosières-aux-Saline8(MÊLLrlhe)p r, p. 

— Dinant (Belg.)> c- P- M. Ed. Edmont. 
suçany m. pi., Ghiny (Luxembourg méridional), c. p. M. J. Fcller. 
suçan de Viérdge, m. pi., Etalle (Luxemb. belge), r. p. 
suç'rô, m. pi., Clerval (Doubs), r. p. 
sëç'roriy m., Valleroy (Meurthe-et-M.), c. p. M. Ed. Edmont. 
chuch'ron, m. pi., env. de Saint-Quentin (Aisne), r. p. 
chucK'role, f., Boulogne-sur-Mer, Haigneré. 
fleur à sucre, f., Fiers (Orne), r. p. 
socoVy m., env. d'Aubusson (Creuse), r. p. 
rassocor, m., Saint-Quentin (Creuse), c. p. M. Ed. Edmont. 
hîhron, m., Liège, Forir. (On hibe, c.-à-d. on suce la base dt Ja fltuir,) 
harh' de crab\ f., Landes, J. Léon. 

barbe de chèvre^ f., anc. fr., Thés, theut. ling. 1573. 

barb' de ehièvr\ f., Char.-Inf., r. p. 

bâbo d^tsive, f., Arbois (Jura), r. p. 

barbe au bon Dieu, f., Eure, Jor. — Vaupillon (E.-et-L.), c. p, M. Ed. F:r>v<)NT. 

banéto (= petite corne, à cause de la forme de la fleur), L pi., proveirç,, 
Castor. — Apt (Vaucl.), Col. 

eomo dé lèbré, f., toulousain, Visner. (C'est-à-dire corne qm^ la Jièvrc 
mange.) 

courgnoly m., env. de Foix (Ariège), c. p. M. P. Sicre. 

cap dé craba, m., Larboust (H.-Gar.), Sacazb. 

erba dé manéla, f., manétié, m., Hérault, Planch. 

manétas, f. pi., CoUioure (Pyr.-Or.), c. p. M. Ed. Edmont. 

manétos, f. pi., Gard, Sauv., 1785. (Les fleurs ressemblent à da^ niuinâ à 
demi fermées.) 

mains du bon Dieu, f. pi., Vihiers (Maine-et-L.), r. p. 

mas dal boun Diou, f. pi., Brousse (Tarn), c. p. M. Ed. EDMo,Nr. 

patimanétaSy {, pi., Pyr.-Orient., Gompanyo. 

pata y manétas, f. pi., péntécosta, f., Laroque-des-Albères (Pyr.-Or-), (;ar- 
rére. 

didalon, m., Oneux (Somme), c. p. M. Ed. Edmont. 

pattes de glénes, f. pi., Verquigneul (P.-de-C), c. p. M. Ed. Kj*!Ii(o\t. 

patos d'ooujélou, f. pi., Corrèze près Tulle (Corr.), r. p. 

pè d'aouiètt, m., Beaumont (T.-et-G.), c. p. M. Ed. Edmont. 

pattes d'araignée, f. pi., env. de Cambrai, r. p. 

pattes de loup, f. pi., Anjou, Desvaux. 

pied de chèvres^ m., env. de Moulins (Allier), c. p. M. de RocQiiiiîNif-ADAMSOS. 

pédé Diou, m., Var, Hanry. 



r 
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pè dou boun Diou, m., Orpierre (H.-Alpes), c. p. M. £d. ëdmont. 

pé dé San Jan, m., Digne (Basses- Alpes), Honn. 

pé dé gaoUy m., Gréou (B. -Alpes), c. p. M. Ed. ëdmont. 

sabalou'* , m., Var, Amic. — Vaucluse, Col. — Nice, Risso. 

souyè^ m. pi., Orchamps (Jura), r. p. (Les fleurs ressemblent à certaines 

chaussures.) 
lace-bois, m., Mauzé-s.-le-M. (Deux-Sèvres), r. p. 
li-o-réndé (= lie-haie), m., Saint-Pons (Hér.), Barth. 
lié-bOy m., Issoire (Puy-de-D.), c. p. M. J. Barére. 
li-boua^ m., Calv., Jor. 
liëj\ m., liéf^ m., Mayenne, Doit. 
liày'j\ m., Fougères, Le Coglais (lUe-et-V.), Dagnet. 
lianàty f., Châteaubourg (I.-et-V.), c. p. M. Ed. Ëdmont. 
lyiriy m., Manche, JoR. 
lya, m., S.-Inf., Jor. 
lyône, f . , Calv., Jor. 

léouno, f., Aussillon (Tarn), c. p. M. Ed. Ëdmont. 
viomej f., Anjou, Desv. — Eure, Jor. — Le Chesne (Ardennes), c. p. M. A. 

Guillaume. 
vtdnc, f., Mayenne, Dott. — Orne, Jor. 
viganSj f.. Le Châtelet (Cher), r. p. 
cow^diOf f., Sornac (Corrèze), r. p. 
courédiou, m., Ussel (Corrèze), Lép. 
couridzadOy f. d. Pléaux (Cantal), c. p. M. Ed. Ëdmont. 
ranp', f., Varengéville-sur-M. (S.-Inf.), r. p. — env. de Caux, Jor. 
ranp' de bô, f., Grandvilliers (Vosges), Haill. 
rankiy\ ï.^rankiyi, m., rinkërij m., Somme, Corblet. 
ranpioùlej f., ranpioûle du boue, f., ranpioûle du hâye, f., foy' du gode 

(= feuille de chèvre), f., wallon, c. p. M. J. Feller. 
raméla, f., Tulle (Corr.), Lép. 
crinkiyé, m., Boulogne-s.-Mer, r. p. — Samer (P.-de-C), c. p. M. B. de 

Kerhervé. 
crinkilhure, f., Ramecourt (P.-de-C), c. p. M. Ed. Ëdmont. 
crankiyure^ f., Manin (Pas-de-C.), c. p. M. Ed. Ëdmont. 
tréno, f., Aveyron, Vayss. 
trèn\ f., Mayenne, Dottin. 
tourli, f., env. de Redon (lUe-et-V.), r. p. — Guernesey, r. p. — Plumelec 

(Morbihan), c. p. M. Ed. Ëdmont. 
vérvinche, f., wallon, Poederlé, Manuel de Varboriste, 1788, I, 267. 
mate-sooube, f., B.-Pyr., Larroque, 1897, p. 116. — Chalosse (Landes), 

c. p. M. J. de Laporterie. 
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madé-sélvo, f., Castelnaudary, Alliance latine, 1878, p. 43. 

madé-sérbo^ f., Ribaute (Aude), c. p. M. P. Galmet. 

madé-sérbo, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

mày" dé sérbo, f., Toulouse, Tournon. 

ma dé sèrbé, f., Aude, Laff. 

mdy'ré'SélbOj f., Toulouse, Visner. 

ma dé sèrbo, f., Montastruc (H.-G.), c. p. M. Ed. Edmont. — Villefranche- 

de-L. (H.-G.), c. p. M. P. Fagot. 
mài/ré-sèrbé, f., Aude, Laff. 
mày'ré-siouvo, f., Aix-cn-P., Gar. — Var, Hanry. 
mày'ré'Siéouvo, f., Provence, Achard, 1785. 
mây'ré'Siévo, f., Bouches-du-Rh., Vill. 
mar-suoUf f., Hautes-Landes, c. p. M. V. Foix. 
maS'dé'Sibré, f. pi., Toulouse, Visner. 
màyo-sébOy f., Basses-Alpes, Avril. — Apt (Vaucl.), Gol. 
salbo-mày*ré, f., Puy-l'Evêque (Lot), r. p. — Saint-Germain (Lot), SûtJLiÉ. 

— Montpezat (T.-et-G.), c. p. M. Ed. Edmont. 
chdbo-mày'réf f., Gourdon (Lot), c. p. M. R. Fodrès. 
sérbo-mày'rè, f., Aude, Laff. — Tarn, Gary. — Villefranche-de-L. (H.-G,), 

c. p. M. P. Fagot. 
séoubemày,* f., saoubemày\ f., béarnais, Lespy. 
saouva-mày'réy f., Le Vigan (Gard), Rouger. — Hérault, Planch. 
saoubo-mày^rè, f., Aveyron, Vayssier. 
tiro-bièlho, f., Aveyron, Vayssier. 
bidoublèro, t., Gêdre (H.-Pyr.) c. p. M. M. Camélat. 
pàntacousta^ {., pàntacousto, f., pàndécotista, f., pàndécousto, f., Provence 

et Languedoc oriental. (La fleur fleurit à la Pentecôte.) 
aouré dé pàntacosto, m., Nissan (Hérault), c. p. M. Ed. Edmont. 
bois de tuyau de pipe, m., Anneville (Manche), r. p. (Le bois de cet arlmsle 

est creux et les enfants s^en servent pour fumer.) 
fumer, m., env. de Rennes, r. p. 
qtieue de pipe, f., Luxembourg wallon, Dasnoy. 
pipatte, f., Belfort, Corbis (dans Rev. d'Alsace, 1879, p. 336). 
coutétOy f., Saint-Pons (Aveyr.), Barthés. 
pain au coucou, m., env. de Montfort (Ille-et-V.), r. p. 
cocu, m.. Cervant (Haute-Sav.), r. p. 

ingan-ne, f., faubourgs de Saint-Pol (P.-de-C.), c. p. M. Ed. Edmont. 
incongnètte, f., Ligny-Saint-Fl. (P.-de-C.), c. p. M. Ed. Edmont. 
sèrpantine, f., La Motte-Beuvron (Loir-et-Gh.), r. p. 
boue d' rata, m., env. de Thonon, Gonst. 
flossOy r, env. de Valence (Drôme), r. p. 
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sanvèt\ m.j Alençon, Carrouges (Orne), Let. — Viîlaine-la-J. (May.), Dott. — 

hé (May.), r. p. 
savignon, iti., Aisne (Sav.), c. p. M. Marjollet. 
oriolain, m., franc, du xv s., J. Camus, Op. saL, p. 49. 
milojlànco, f.j Auvillar (T.-et-G.). c. p. M. G. Lalanne. 
himivhp, m.^ Ban-de-la-R., H. -G. Oberlin. 
Joli iioin, m,, Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 
herbe â ia Viergey f., Marigny (Manche), r. p. 
bouké dé la sànto-ViérJo, m., env. d'Avignon, Palun. — Arles, 

Lauc. 
ioncériaj m., Saint-Georges-des-Groseill. (Orne), r. p. (Mot employé par les 

herboristes de la localité; corrupt. du mot lonicera.) 
snnn rjati {= jus, suc de chèvre), breton de Brest, r. p. 
troat, breton ûa Cléden-Cap-Sizun (Finist.), c. p. M. H. Le Carguet. 
bokodo lè% coucou (= fleurs de lait de coucou), hret. de Pleubian (Gôtes- 

du~NO, c. p. M. Y. Kerleau. 
gu£:tuoui, moyen breton. [E. £.] 

guivôiU, bret. de Lannion (C.-du-N.), c. p. M. Y. Kerleau. 
bouid-{jèvr (^ nourriture de chèvre), hod-gévr (= buisson de chèvre), 

vimnetàis. [E. E.] 
îtfolftopen^ pi, {= pattes de loup), Weyersheim (Alsace), r. p. 

S. — ^ Inquiet comme la mate-sëoube, se dit des gens crampons, insistants. » 
R.-Pyr,, Larroque, 1897. 

3. — « Où orne Tautel de la Vierge de fleurs de chèvrefeuille. » Avon 
(S--et-M.), r. p. 

4 — Stjmbolique des fleurs : u Le ch. signifie concupiscence. » Legrand, Roy 
de fjocagne, comédie, 1718. — « Le ch. symbolise les liens d^amitié et 
d^mnour. » Marie***; E. Faucon; Ardennes, c. p. M. A.Guillaume; 
Eelgique, Semertier (dans Wallonia, 1899, p. 19.) — « Le ch. signifie : 
je cours après tout le. monde ; on en offre ironiquement un bouquet 
aux iiU^s qui courent après les garçons. » Estrelles (lUe-et-V.), r. p. 
— 11 Vil bouquet de ch. mis, pendant la nuit, extérieurement à la 
fenêtre d^une jeune fille indique qu'elle ressemble à cette plante, 
qu*ûlla s'attache (aux garçons). >: Ruffey près Dijon, r. p. 

5^ — a Lci jeunes filles seules peuvent toucher à cette plante ; si une vieille 
y touillait elle deviendrait amoureuse de quelqu'un. » Naintré 
(Vienne)j r. p. 
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LONICERA CAPRIFOLIUM, (Linnb.) 

peridymenum perfoliatum, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 

caprifolium italicum, anc. nomencl., Rosenthal. 

chèvrefeuille romain^ m., franc., Laurent, Abrégé pour les arbres nœiiw, 

1683. 
chèvrefeuille d'Italie, franc., Saint-Germaim, 1784. 
chèvrefeuille des jardins, m., franc., Fillass., 1791. 
Cette plante porte habituellement les mêmes noms que la précédente. 

LONICERA XYLOSTEUM. (Linné). 

chamaecerasus dumetorum, xylosteuniy periclytnenum AUobrogum, anc. 

nomencl., Bauhin, 1671. 
éscoubié (= balai), m., provençal, Honnorat. (On en fait des baïaia.) 
baou, f. (= balais), Chattancourt (Meuse), Varlet. 
bèchat, Brive (Corr.), Lép. 
margièj m., Ussel (Corr.), Lép. 
soriô, m., Anjou, Desyaux. 
blànkéto, f., Saint-Germain (Lot), Soulié. 
blhanlséta, f., Vallorbes (Suisse), Vall. — fribouryç., Sav. 
bô blariy m., Vaudiuux (Jura), Thevenin. 
blan boû, m., Meuse, Labour. 
bô biariy m . , Vosges, Haill. 
camerisier^ m., franc., Buisson, 1779. 
chamécerisier des haies, chèvrefeuille à mouches, bois d'os, franc., Fili^ass., 

1791. 
pouidjounié, m., AUos (B.-Alpes), HoNN. (On croit que le fruit est un poison ) 
poui%ounié, m., Forcalquier (B.-Alpes), c. p. M. E. Plauchod. 

LONICERA ETRUSCA. (Savi.) 

mes dé lèbré, m., Auterrive (Gers), Alman, de Gasc, 1903, p. 35, 
a%uCy m., Lot, Soc. d*éltules du Lot, 1891, p. 48. 

LONICERA NIGRA. (Linné.) 

chamerisier noir, franc., Thouin, Cours de cuit. y 1827, III, 61. 

bois de Saint'François, Suisse, M. E. Favre. 

chckéyoriy m., chikéyorij m., Gérardmer (Vosges), Haill. 

TOME VI. 15 
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LONICERA ALPIGENA. (Linné,) 

cerintr des Aipes^ franc., Saint-Germain, 1784. 
bù de khmet% m.. Ban-de-la-Roche, H.-G. Oberlin. 



SYMPHORIGARPOS RACEMOSA. (Michaux.) — LA SYM- 
PHORINE. 

1 . — Cet arLusle qui a été introduit en France au commencement du xix" s. 
venant des montagnes canadiennes (voir Baltet, Horticult. franc., 1890. 
\\. 41)^ porte les noms suivants : 
symphorine^ f.y Traric^, Desfontaines, 1809. 
symphofine. à grappes, f., franc., Bon jardinier pour 1827. 
poitdÊiise, f.. Centre, Jaubert. 
balai tVécuHe^ m., Indre, r. p. (On s*en sert pour faire des balais grossiers.) 

S. — Le fruit est appelé : 
boule de neige, f., Loiret, r. p. — Allier, c. p. M. J. Dochon de la Jar- 

ROUSâE. 

perîe^ T, Meusç^ Lahourasse. 

poume d'amour, f., Pays d'Albret, Dl*comet. 

pélSj m. pi.j waLloû. c. p. M. J. Feller. 

3. — On fait acxroire aux enfants qu'en faisant chauffer les boules 
blanches de la âytnphorine, on en obtient des billes de marbre. » Aube, 
Rev. d. tr.p,, 1898, p. 411. 



VISCUM ALBUM 227 



LORANTHÉES 



LORANTHUS EUROPAEUS. (Jacquin.) — LE GUI 
DE CHÊNE. 

viscum italicum, lat. du iv* s. après J.-C, Odkr. 

virga quercea, lat. du m. â., Goetz. 

viscus quercinuSy 1. du xv® s.. De Bosco, Lum.y 1496; J. Camus, Op. ttaL 

visent, dabac Dioscoridis^ 1. du xv s., De Bosco. 

vislus quercinus^ 1. du xv* s., J. Camus, Livre d*h. 

lignum cruds^ 1. du xv« s., De Bosco, Lum., 1496. 

sanctae crucis lignum, 1. du xvr s., Bauhin, De plantis, 1591. 

viscum quemum, anc. lat. des officines, Rosenthal. 

guy de chesne, m., anc. fr. (Etait souvent recommandé dans les ouvrage» 
de médeciae du moyen âge ; la plupart du temps, on lui substituaU 
le gui ordinairej principalement celui qui venait par extraiirdinuire 
sur les chênes, parce qu'on confondait le gui de chêne {Lwanthutj 
avec le gui {Viscum) poussant sur les chênes. — Le Loranthus 
n'existe pas en France.) 

visco quercino, ital., Targioni. 

pania délie quercij Florence, Nomi adop, 

vèsc de' f-ûer (= gui de chêne), Brescia, Nomi adop. 

muerdago de roble^ espagnol, Fragoso, 1621. 

Cette plante très employée autrefois en médecine n'existe que dans le 
midi de TËurope. Elle pousse le plus souvent sur le ehêne et le chk- 
taignier. 

«( Viscus defertur a Venetis ad nos in formis rotundis pront succua liqul- 
ritiae. » De Bosco, 1496, f»» 60, recto. 

VISCUM ALBUM. (Linnk.) - LE GUL 

viscum, viscus, lat. du m. â., Goetz. 

viscum piri, 1. du xiP s, Saimte-Hildegarde citée par Uz\i.^^ Ge^dt. é. 
Bot. 



f 
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hisca, 1. du moyen â.^ Dief. ; Wackernagel, Vocabul. optim., 1847, p. 47. 

hUcus, ]. du m. ft., Syn., 1623. 

viscerago {= anglo-saxon misUltan), 1. du m. â., Wright. 

dtotocamia {= anc. haut ail. mislelmelde), 1. du m. â., Germania, 1888, 

p. 302. 
airôpatlûf \. du m. â., Gtrmania, 1888, p. 300. (C'est sans doute la glu 

faite avec le gui.) 
atrapaua, amistrum, anistrum, tuscuSy affblter {sic, en latin), 1. du m. â., 

D[£F, 

antre, 1. du m. ^.^Mém. delà soc. de ling.y VI (1889), 36. 

braceufA, lai. du xv s., Lagadeuc, Catkol, 1499. 

visch, m., provenç. et dauphin., au xvi* s., Solerius, 1549. 

vutï^ni.^ ft-aaç., Textor, PeitUence, 1551, p. 121. 

vUky m., niçois, Suit. — Var, Hanry; Ame. — B.-du-Rh., Vill. — Gard, 

c. p. M. P. Fesquet. — fias-Dauph. et Alpes Dauph., Mgutier. 
mk d'amené^ m., visk dé poumié, m., provenç., Mistr. 
bisk, m.. Landes, J. Léon. 
ivitk, m.j Condat (Cantal), r. p. 
érbo dé bésk^ f., Aude, Laff. — Saint-Pons (Hér.), Barth. — Tarn-et-G., 

LAGH. — tOuloUS., TOURN. 

bèsk, m., anc. toulous., DONJ.,1637. — Aveyr., Aude, Tarn, Ariège,H.-Pyr., 

Gerft. 
bésk dé poumié, m., Saint- Pons (Hér.), Barth. 

abéik, tïi., Quillan (Aude), c. p. M. P. Calmet. — Saint-Pons (Hér.), Barth. 
abréskt m . , Saint-Girons (Ariège), r. p. 
brésky m.^ Mar-de-Barrez, Sébrazac, Gampagnac (Aveyr.), r. p. — Bagnëres- 

de-Luchon (H.-Gar.), c. p. M. Ed. Edmont. 
éfi^ûk^ {^)^m., énvisk, m., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 
vixklé, m,, L'Espérou (Provence), Honn. —Bords du Rhône. Mistral. 
bkcûladë^ T, Targon (Gironde), c. p. M. Ed. Edmont. 
vèxiigut^ Moyen Dauph., Modt. 
vitre., liiiv. de Valence et de Romans (Drôme), Mout. 
ijidréy m., Landes, Métivier, p. 727. 

likr^ m., Bissières (Calv.), Bull. d. pari, norm., 1900, p. 259. 
i>ikfm,j Calvados, JoR. 
Jikj m.f Calvados, JoR. 
jighj m.j CaLv-, Jor. 



{t> Cf. a émbéfcar = englaer, eDduire de glu. » toulous. du xvi* s., Noulbt, Nonpa- 
fiihas receptas, 1880, p. 60. 
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Jitt, m., Eure, JoR. 

évétfkéy m., Bort (Corrèze), c. p. M. Ed. Edmont. 

ivuiki, m., Monton (P.-de-D.), c. p. M. Edmont. 

igouvy m., MiUac (Vienne), c. p. M. Ed. Edmont. 

vêk^ m., Loire, Gras. 

vèka, m., Ghampoly (Loire), c. p. feu Dumas-Damon. 

vëkèy m., Varey (Ain), Philipon. 

vèkyè, m., Cerdon (Ain), Phiupon. 

ivékë^ m., Vinzelles (Puy-de-D.), Dadzat. 

vëghè^ m., Jons (Isère), Rev. de philol. fr., 1890, p. 233. 

thëkyè (avec th angl.), m., Jujurieux (Ain), Philipon. 

»é7ct/è, m., Chenavelle (Ain), Philipon. 

signiké, m., Monistroi d'Allier (H.-Loire), c. p.. M. Ed. Edmont. 

vok, m., La Forge, Le Tholy (Vosges), Haill. 

vouak^ m., Cleury, Cornimont, Gerbamont (Vosges), Haill. 

ouakf m., Gérardmer, Les Voivres (Vosges), c. p. M. Ed. Kd^^omt. 

vàyak, m., Vagney (Vosges). Haill. 

vak (Vogrèpine, m., Val d*Ajol (Vosges), Haill. 

huik, m., La Frenaye (S.-Inf.,) c. p. M. Ed. Edmont. 

ouihh* m., Ban-de-la-Roche, Oberl. — Réoiilly, Landroff (Pays uu^ssiii), r. p, 

ouache, m., Val d*Orbey (Alsace), Lahm. 

ouachey m., Haumont-lés-la-Chaussée (Meuse), r. p. 

ghiche, m., Orne, Jor. 

èrbo dal bé%é, f., Aude, c. p. M. P. Galmet. 

hèss, m., Pays d'Albret, Ddcomet. 

ahèss^ m., Gastelnau-de-Montmiral (Tarn), r. p. 

obèss, m., Thérondels (Aveyr.), r. p. — Mur-de-Barrez (Av v l-vHii. 

viss^ m.. Api (Vaucl.), GoL. 

hiss, m., Sarbazan (Landes) et Saint-Gôme (Gironde), c. p. M. ¥A. ËUMuNt. 

/i«s, m., Nyons (Drôme), c. p. M. Ed. Edmont. 

ghissy m., Aix-en-Prov., Boy. de Fonsc. 

hitt, m., Pays d'Albret (L.-et-G.), Dardy, I, 310. 

ghitt, m., Luz (Hautes- Pyr.), r. p. 

ghûidOy f. {u se prononce), Laguiole (Aveyr.), r. p. 

ghide^ m. ou f., Ribecourt (0i8e),r. p. — Rosières-aux-S . (Mi'urEliiîl, r. p* 

ghidridOj /*., Le Buisson (Dordogne), r. p. 

grivèla^ f., Loire, Gras. 

véré, m.,Naves près Tulle (Corr.), r. p. 

vélj m., Brive, Ussel (Corr.), LÉp. 

vélin, m.,Bretteville (Galv.), Jor. 

vilhon, m., Savoie et Haute-Savoie, Gonst. 
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vHyon, m., env. de Chambéry, Const. 

vièlhun-mes, m. pi., Boulogne-sur-Mer, Haigneré. — Baincthun (P.-de-C), 
c. p. M. Ed. Edmo!«t. 

vièlun-tnes, m. pi., Lacres (P.-dc-C), c. p. M. de Kerbervé. 

vièlon-mes, m. pi., Parenty (P.-de-C), c. p. M. B. de Kerhervé. 

vièl%intej f., fiois-Jean (Pas-de-C), c. p. M. £d. Edmont. 

avilhorij ni., env. -de Genève, Blavignac, Einprôy p. 239. 

Vick, m., Beuvron-en-Aujçe (Calv.), c. p. M. Ed. Edmont. 

thilkon, m. (avec th angl.), env. d'Annecy et Chambéry, Const. 

gilloriy m., Savoie, Jouf*nal de pkysiol. de Magendie, VI (1827), p. 263. 

djilhon, m., Valais, Bridel. 

IhoUy m., Bex (Suisse), Bridel. 

vist de pommier y guy^ anc. fr., God. 

vi, m., toute la Normandie. — •• Magnicourt-s.-C. (P.-de-C), r. p. — env. 
de Bonneville (H^«-Sav.), Const. 

vi d* pomiè, vi d' poumi, vi d* pomt, m., toute la Normandie. 

avi^ m., Aube, Des Etangs. 

évi, m., Bas- Val., Gill. 

/I, m., Saint-Antoine (Isère), r. p. 

bit nfi., Pleaux (Cantal), r. p. 

ofté, m., Mur-de-Barrez (Aveyr.), r. p. 

vé, m., vèy m., env. de Limoges, r. p. — Epeauvillers près fieltort, Vauth. 

vëf m., Vallorbes (Suisse), Vall. 

véy* m., Saint-Sulpice-de-Laur. . (H'"-Vienne), r. p. — Creuse, Soc. des 
sciences nat. de la Cr., 1865, p. 52. 

vé-u, m., Vaudioux (Jura), Thévenin. 

voué^ m., Anjou, Des vaux. 

oua^ m., Saulxures-s.-M. (Vosges), r. p. 

vivéj m., Bessin (Calv.), JoR. 

vin, m., vin d' poumiè, m., Calvados, JoR. 

vin dé tchivra, m., Gruyères (Suisse), c. p. M. Ed. Edmont. 

ghiii, m. [u se prononce), BarneviUe (Manche), r. p. — Dives (Calv.), r. p. 
— Crèvecœur-le-Gr. (Oise), r. p. — Montereau-faut- Yonne (S.-et-M.), 
r. p. — Villeneuve-6.-Y. (Yonne), r. p. — Arleuf, Dun-les-Pl. (Nièvre), 
r. p. — La Malène (Lozère), r. p. 

guiy m. (pron. ghi)^ français. 

guy de chesne^ m., anc. franc, (par confusion avec le Loranthus. Voy. ci- 
dessus, p. 227). 

vis de chemCf anc. fr., Dorv., Antid. p. 97. 

wy de chesne, anc. fr., Mowat. 

guy de pommier ^ m., anc. fr., Planis Campy, Traictédes plages, 1623, passim. 
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ghi, fém., Caudebec-les-Elbeuf (S.-Infér.), r. p. 

ghiy\ fém., Nérondes (Cher), r. p. 

dyiy m., Claye (S.-et-M.), r. p. — Vimarcé (Mayenne), r. p. — yuclleville 

(Manche), c. p. M. Ed. Edmont. — Pamproux (D.-8èvri^âj, c, p- 
M. B. Souche. — Poligny, Monl-sur-Monnet (Jura), r. p. — Blétieau 

(Yonne), r. p. — Belâbre (Indre), r. p. 
dji, m., Àmelécourt (Meurthe), r. p. — Saint-Valér. (Yonne), r. p. 
>t, m., Eure, JOR. — Villeneuve-Saint-Nic. (Eure-pt-L.). r. p. 
yi, masc., Saint-Pierre-le-Moûtier (Nièvre), c. p. M. Ed. Edmont. 
yi, fém., Char.-lnf., Jônain. 

éghûè^ m. (tf se prononce), Châtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 
ghiiyé, m., Nièvre, Collin, p. 257. 
ghyé, m., Châteauneuf-s.-Gh. (Char.), r. p. 
gouéy m., Morillon (Haute-Sav.), r. p. 
gh^yy fém., Clary (Nord), r. p. 
ghèyy masc, env. de Baccarat (Meurthe), r. p. 
ghèë, m., Guiscard (Oise), r. p. 
ghé, m., LencloUre (Vienne), r. p. — Arpheuille(Indre), r. p. — Samt-MiirtÎD^ 

du P. (Nièvre), r. p. — Àubenton (Aisne), r. p. — Dagny-Umbercj 

(Aisne), c. p M. L.-B. Riomet. 
ghè, m., Verdes (L.-et-Ch.), r. p. — Berry, Jaub. — env. de Mâcon, r p. — 

Bains (Vosges), r. p. — env. de Fougères (lUe-et-V), r. p» — Fou- 

gerolles (May.), r. p. — Châtellerault (Vienne), Làlanne, Hist. de 

a., 1859. 
djéy m., Saint-Léger-de-Foug. (Nièvre), r. p. 
jéj m., Rezonville (Pays messin), r. p. 
ghiriy m., env. d'Agen, r. p. 

ghiUy m., Guéméné (Loire-lnf.), r. p. — (Ille-et-V.), Or. 
ghyin, m., Pléchatel (Ille-et-V.), Dott. et Lang. 
ghyauy m., Champlitte (H.-S), c. p. M. Ed. Edmont. 
yiriy m., Guipel (Ille-et-Vil.), /îet>. d. tr.p.y 1903, p. 385. 
ghii^ m., env. de Valenciénnes, r. p. — Ville (Vosges), Haill. — EchaâitièrsÂ 

(Allier), r. p. — Flavigny (C.-d'Or), c. p. M. Ed. EDmont. 
ghubé, m., jargon de Razey près Xertigny (Vosges), r. p. 
viouchèy m., Côte- d'Or, Royer. 
a/feavi-, m., L'Argentière (Hautes-Alpes), r. p. 
glha. m., Roisel (Somme), r. p. 
glu, f.,anc. fr., Duchesne, 1544. — Vitteaux (Côte-d'Or), Rev.de philol. fr.^ 

1899, p. 132. 
glu de chesne, m., anc. fr., Wecker, Secr. de nat., 1663. 
glu, m., Aube, Des Et. — Lemmecourt (Vosges), Haill. — Haula-Marue, 
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c. p. M A. Daguin. — Libourne (Gironde), c. p. M. L. Durand- 

DÉGRANGE. 

glutié, m., normand, Le Héricher cité par Joret. 

cave, m., Létra (Rhône), Ghabert. 

morvé^ m., Oise, Graves. 

vérdyale, f., env. de Louveigné (Belg.), c. p. M. Ed. Edmont. 

vèrdJaU, f., Liège, Lorcé (Belg.), c. p. M. J. Feller. (En wallon vèrdjale 

est le nom habituel de la glu. 
vèrkè, m., Genève, Const. 
bértty m., Saint-Germain (Lot), SouuÉ. 
vohh bë (= vert bois), m.. Gèrardmer (Vosges), Haill. 
vokh (= vert), m., Brouvelières, Bru, Montagne (Vosges), Haill. 
vôhh, m., Plancher-l.-M. (Haute-Saôoe), Pool. 
vert de pommier, m., Bessin (Galv.), Pluquet (dans Mém. de la soc. linn. 

du Calv.j 1824, p. 291). — Seîne-Inf., JoR. 
vert'pommier, m., Gaux (S.-Inf.), E. Marchand, Etude s. Vagr. du pays de 

Caux, 1869, p. 11. 
vert, blanc de pommier, verjus, verjus de pommiet\ Galvad., Joret. 
vë (= vert), Montrêt (S.-et-L.), Gasp. 
vè de tchivra, m., fribourgeois, Sav. 
jônè, m., Eure, Joret. 

bUmdô, m., Lusigny (Aube), Des Et. (A cause de la couleur des fruits). 
brou de bighe, m., Luzy (Nièvre), c. p. M. Ed. Edmont. 
brà le kèbe, m., Villers-la- Ville (H.-Saône), c. p. M. Ed. Edmont. 
brou, m., Seine-Inf., JoR. — May., Dott. — Saint-Georges-de-M. (P.-de-D.), 

r. p. — Cubry, Clerval, Ghanéenne (Doubs), r. p. — env. de Belfort, 

— Vauth. — Haute-Saône, r. p. — Meuse, Varlet. — Aube, Des 

Et. , — Haute-Marne, r. p. 
brô, m., Eure. JoR. — Provenchères-s.-M. (Haute-M.), r. p. — Bournois 

(Doubs), Rouss. — Montbèliard, Gontej. 
bru, m., env. de Safnt-Jean-de-Maurienne, Gonst. 
brun, m., Coifly-lc-H. (H.-Marne), c. p. M. Ed. Edmont. 
brè, m., Fraize (Vosges), Haill. 
brëtô, m., Romont (Vosges), Haill. 
broulin, m., Sexey (Meurthe-et-M.), c. p. M. Ed. Edmont. 
breton, m., Haute-Marne, Des Et. 
bôkyé, m., Anneville (Manche), r. p. 
bosk, m., Balleroy (Galv.), Joret. 
bouchtn, m., Archiac (Ghar.-Inf.), r. p. 
bouchon, m., Aube, Des Et. — Aisne, r. p. — Seine-et-M., r. p. — 

Marne, c. p. M. E. Massenet. — Somme, r. p. 
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bouchon d'auberge, m., La Chapelle (Sav.), r. p. 

enseigne de cabaretier, f., Aube, Des Et. 

enseigne, t., Aube, Thévenot. 

cabarityé, m., Châble (Valais), c. p. M. Ed. Edmont. 

taverne, (., Saint-Jean-Soleyinieu (Loire), A. Legrànd. 

taouamè, m. (= tavernier), Luchon (H.G.), c. p. M. B. Sarrieu. 

andriss, m., Bussy (Oise), c. p. M. Ed. Edmont. 

bouy- blàn, m., Lot, Soc. dét. du Lot, 1891, p. 48. 

boui sôvéi'f m., Arleuf (Nièvre), r. p. 

boui, m., Gornié ville (Meuse), r. p. 

but, m., Bohain (Aisne), r. p. — Stenay (Meuse). — Samoëns (Haute-Sav.i, r.p. 

lier, m., env. de Montfort (Ille-et-Y.), r, p. (Le vrai lierre y est appelé /irûu.) 

liéje, m., Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. 

jétfrait, m. (= (petit lierre), Larboust (H.-Gar.), Sacaze. 

olivier, m., district de la Sarine (Suisse), c. p. M. Ed. Edmomt. 

loyi (= laurier), rn., Cervant (Haute-SaÔDe), r. p. 

louvotte, f., Aube, Des Etangs. 

lové, m., bou de levé, m., fribourgeois, Sav. 

levé, m., loué, m., Montreux (Suisse), Brid. 

ramon d' sorciéle (= balai de sorcière), m., Valenc, HÉC 

buchon d^ sorcière, m., La Longueville (Nord), c. p. M. Ed. Edmont. 

nid d'agasse, m., namurois, Personl. 

nid d'hiver, m., Golbey (Vosges), r. p. 

ni d'jenatche (= nid de sorcière), m., env. de Belfort, Bévue d'Abace, 
1884, p. 215. 

kiche de bike (= galette de chèvre), f., Meuse, Lab. 

langues de bique, f., pi., Ruffey près Dijon, r. p. 

pain de bique, m., Médonville (Vosges), r. p. — Bourmont (H.-Marae), c. p. 
M. Ed. Edmont. 

biques, f. pi., Poncin (Ain), r. p. 

mouscal, m., Toulouse, Visner. ~ Tarn-et-G., Lagr. 

émouchô, m., Châtenay (Seine-et-M.), r. p. 

couriola, f., niçois, Risso. 

pooumérola, f., Chamalières (H. -Loire), c. p. M. Ed. Edmont. 

poumëlèrë, f., Lavoûte-Chilhac (Haute-LoiVe), r. p. 

petites pommes du bon Dieu (= les fruits), Estrelles (Ule-et-V.), r. p. 

pié doouzé, m., La Courtine (Creuse), r. p. 

bec d^anette, m., Teneur (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. 

herbe du serpent, f., Donzy (Nièvre), r. p. 

améndouriè, m., Cuges (B.-du-Rh.), Honn. (Parce que le gui croît habituel- 
lement sur Tamandier.) 
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mir, m.. Limousin, Laborde. 

hënëssâj m., La Gleize (Belg.)> Grandg. 

hamustène, m., wallon, Grandg. 

hâmustêj m., Verviers (Belg.), Lej. 

hènistréj m., liégoii, FoRiR. 

hanistré, m., Malmédy (Prusie wallonne), c. p. M. J. Feller. 

hénëtéy m., Harze, Âywailles (Belg.), c. p. M. J. Fellér. 

canistya, m., ansitya^ m., anse-di-pot, namurois, c. p. M. J. Feller. 

brandUm^ m., Uzel (C.-du-N.), c. p. M. Ed. Edmont. 

hôtè-dame^ wallon, Grandg. — namurois, Pirsoul. 

ab al* vérdjaV (= arbre à la glu), Spa, Lez. 

casse-cou, casse-bonheur ^ env. de Rennes, r. p. 

ram, bret. des env. de Lorient, r. p. (On le fait bénir le jour des Ra- 
meaux.) 

bouchtn ostri (pour bouchon ostaleri = bouchon d'hôtellerie, d'auberge), 
breton de St-Nicolas-du-Pélem (C.-du-N.), c. p. M. E. Ernault. 

miûra, basque, Fabre. 

muerdago, espagnol. 

wiltbesen {= balai sauvage), env. d'Altkirch (Alsace), r. p. 

schnudelbeeren, Grosbliderstroff (Lorraine), r. p. 

Sur lés noms bretons du gui, voyez E. Ernault (dans Revue celtique, 
1904, 51^7). 

tt Déguiser = enlever le gui ». Centre, Jaub. 

Avec le gui (surtout avec le fruit du Loranthus), on fait la glu. Celle-ci 
porte ordinairement les mêmes noms que la plante. 

En bien des endroits le gui sert d'enseigne aux cabarets (i). « Le bon vin 
n'a pas besoin de vilhon (enseigne). » Savoie, Const. — « Bon vin n*a pas 
besoin de bouchon. » doc. de 1616, Fournier, Var. hist.ySl, 36. — On appelle 
bouchon un cabaret. 

Le gui est donné aux femelles des animaux domestiques pour les faire 
avorter ou hâter leur délivrance. Il fait passer le lait aux chèvres. 
« On en donne aux chèvres pour qu'elles ne fassent pas de chevreaux 
mort-nés» Clier, r. p. 



(>} <• On met une branche de gui au-dessus de la porte des auberges; on la renouvelle à 
chaque tuuoeau de cidre nouvellement mis en perce. Si le cidre est nouveau, on met une 
pomme au milieu du gui. • H. Bretajrnc, Sébillot, Trad. de la II. Br., 4882. 



] 
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« On pend du gui à la porte des étables... On aime aussi à faire enrhafiscr 
le gui en argent pour le pendre au cou des enfants... Dans ces titrera 
cas le gui dont on doit faire usage ne doit pas avoir touché la terre, n 
Belgique, Goremans, Vannée deVancienne Belg., 1844, p. 140. 

<( Dans le Morbihan on place une touffe de gui au-dessus de la purte des 
écuries pour protéger les animaux contre les maladies contagieuses. ^ 
Soc. acad. de Brest, 1888, p. 246. 

(( On guérit la jaunisse avec le gui, probablement parce que le frtiïl est 
jaunâtre. » Normandie, Soc, arch. d'Avranches, 1882, p. 41. — « Des 
boules de gui trempées dans l'urine d'un enfant mâle guérisfieiit la 
jaunisse. » Bocage norm., Leggedr, H, 105. — « Le gui de Tépine 
blanche guérit la jaunisse. )> Vern (Ille-et-V.), r. p. — «Le gui d'a.uLi*- 
pine trempé dans du vin blanc guérit la jaunisse » Àrdenries, Hev^ 
d'Ard., 1895, p. 145. 

L'épilepsie était autrefois et est encore aujourd'hui guérie par la gui, 
spécialement par le gui de chêne (^). — « On se sert de bnii^âduLs 
de guy de chesne pour se préserver du mal caduc. » Lemf:ry, Nour. 
rec. de secî-ets, 1694. » — « Contre l'épilepsie on porte ati col uîï 
morceau de gui de chêne frais. » M™» Focquet, Rec. de ruinfde^j 
1704. 

« Contre le mal caduc réciter le Pater en buvant un breuvage où on a fitit 
bouillir du gui pris sur un chêne le jour de la Saint-Jean avec du 
levain de farine de seigle. » Allier, Rev. d. trad. p., 1903, p. 29J, 

(( Le gui d'aubépine bouilli dans du lait de jument guérit la qxurUo dab 
enfants. » Bocage norm.. Lecoeur, II, 105. 

« Le gui d'aubépine, qui ne pousse sur cet arbre que quand il a cent ans^ 
sert à expulser le ver solitaire. » Sart (Province de Liège), c. p, 
M. J. Feller. 

« Dans une maison le gui porte bonheur, mais pour cela il faut qu'il ait 
été volé. » Velorcey (Haute-Saône), r. p. 



(1) Le Loranthusou vrai gui de cMne était autrefois universellement employa cet inéfîn- 
cine. Comme il n'y eu a pas en France, on l'a remplacé par le gui ordinaire rjui ntint 
exceittionnellement sur les chênes. Ce dernier passait autrefois pour avoir beaucoup û\i fertq 
surtout parce qu'il était rare. 
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« Le gui porte malheur si on Ta coupé avec un instrument tranchant, 
mais il porte bonheur s'il a été arraché, » env. de Rennes, r. p. 

« Quand le gui pousse sur un pommier, on n*ose en manger les pommes 
de peur d'être ensorcelé. » Valenc, HÉc. 

On vend à Paris, en hiver, depuis une vingtaine d'années, du gui en guise 
de porte-bonheur. C'est une importation d'Angleterre. 

« Le gui poussant sur un chêne indique qu'il n'y a pas loin un trésor 
caché. )> Suisse, Blavignac, Emprôy p. 239. 

« Qui trouve un gui de chêne est assez riche. » Pays d'Albret, Dardy, 
1, 310. 

« Pour se procurer un bon numéro à la conscription il faut cueillir, la 
nuit qui précède le tirage, un morceau de gui sur une épine blanche, w 
Haute-Bret., Sébillot (dans Archivio d. trad. pop.^ 1888, p. 226.) 

« Quand il fait du tonnerre on jette une graine de gui de chêne dans le 
feu pour s'en préserver. » Saint-Martin-du-P. (Nièvre), r. p. 

« Un collier de boulottes (graines de gui) est donné le dimanche après 
vêpres, à la fille qui s'est le mieux tenue à l'église, » RuflTey près 
Dijon, r. p. 

« Pour se rendre propice la tante Arie, espèce de fée, les filles dépo- 
saient autrefois une branche de gui devant la grotte où elle demeu- 
rait. )) Jura suisse, Arch. suisses d. trad. p., 1903, p. 174. 

« Placé dans la chambre le 31 décembre le gui porte bonheur pour 
Tannée suivante. » Quimper, Rev. d. tr. p., 1905, p. 196. 

« On orne de gui les portes et fenêtres de la maison le jour de la 
Toussaint. » Fougerolles (May.), r. p. — « Le jour de la Fête-Dieu 
les maçons mettent une branche de gui au sommet des maisons des 
propriétaires pour lesquels ils travaillent habituellement et on leur 
donne un pourboire. » Fougères (lUe-et-V.), r. p. 

Le cri aguilanneuf employé au renouvellement de l'année, n'a rien à faire 
avec le gui. Voir sur cette question : Revista d^Ethnographia^ Lis- 
bonne, 1881, p. 94; Mélusine, 1898, col. 119; Gay, Gloss. archéol., 
1882, 12-13; Schuchardt (dans /îomania, IV, 253). 
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Langage des fleurs : « Le gui symlmlise lu imaciiê. w E. Faitcôn; 
Marie***. — Le gui symbolise Ze parasite, » Belg.. Semertier [ilaRs 
Wallonia^ 1899, p. 20.). ^ « Uomou th- hou tin Jèvé {de gni) n'esl buti 
tiè à suci = homme de gui n*est bon qu'à suceri vivre en parasite;. » 
Fribourg, Sav. 

Un bouquet de langues de bique (gui) mtis exIiric^uiemËnt à la fenêtre 
d'une jeune fille indique symboliquemenl qn'eMea mauvakelamjue^ 
Ruffey près Dijon, r. p. — « Un brin tin gui oHert .'t une feimiif; est 
une injure ; c'est l'emblème des Uaisonâ diingtireu^s. » Savoie 
Chabert, Empl. pop, d. pL, p. 80, 

Les filles jouent avec les biques (fruits du gui) comme avec dea bouler. 
Elles tâchent qu'elles ne crèvent pas. Si une bique crèvCj c'ait signe 
que celle qui l'a a fauté. » Poncin (Ain), r. p. 

Bibliographie. On trouvera encore des reii»eigni!mentij sur Je gui et prin^ 
cipalement sur son culte, dans : Rot et de Bellùcmiet, Etiinogémt 
gauloise, 1868, lll, p. 200; H. Gaiuuk ilaus kevu^. lie Vhistohe des 
f^eligions, 11(1880), pp. 70 et s.]; UT.r{mKMi, Heliijion dt^s Ufiutois, 
1897, p. 134 ; C. Jcluan, Le gui tt les liiWriges (dans Actes dt 
VAcad. de Bordeaux y 1901). 
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RUBIACÉES 



RUBIA TINCTORUM. (Linné.) - LA GARANCE. 

1. — Noms Je la plante : 

rubia passiba^ lat. de Dioscoride selon Stadler. 

rubia, rubea^ rubiaria, erba rubiari, elitrodanUj barentia^ uuarentia, 

varancia, inbicorio, rosioriy sandyx^ 1. du m. â., Goetz. 
erilrodanum^ rubea major y l. du m. â., Mowat. 
rugia, rogia, roja, roia, waranchia, garaniiaj varancia, garancia, sandix, 

lat. du m. â., Du C. 
waranca, 1. du m. â., L. Delisle, 1851, p. 332. 
toai^cia, 1. du m. â., W. Stokes, Wehh plantn. 
rubea linctorum, 1. du xiiP s., Matth. Silvat. 
tvalda, l. du xip s., Willems, Elnonensia, 1845, p. 28. 
fulla, l. du m. â., Dief. 
spargula, rubyica, vena tindorum, 1. du xve s., De Bosco, Lum. maj., 

1496. 
rubia saliva, nomencl. du xvi" s., Fuchsius, 1557. 
rubia tinctoria, anc. nomencl., Rosenthal. 
rubra materia tinctoria, l. du xyii® s., Duez, 1664-, s. v° garance, 
rubie meneur, f., anc. fr.. Liébault, Embellissement du corps^ 1595, p. 284. 
grand rubea, fém., anc. franc., Arnoul, 1517. 
rubiy f., provenç., Pellas, 1723. — Aix-en-Pr.. Boy. de F. — Var, Hanrt. 

— Apt, Col. 
roga, f., rocha, f., roia, f., anc. montpelliér., Rayn. 
roja, f., Carcassonne, au xivc s., Mém. de la soc. des arts deCarcass,, 1900, 

p. 217. — Pyr.-Orient, Comp. 
rovio, f., provenç. au xvp s., Solerius, 1549. 
rouge, anc. franc , doc. de 1544, Du C, s. v» cauleria. 
rouge des teinturiers, franc., De Francheville, Art de teinture (dans Collect. 

acad., t. XII, 1774, p. 247). 
rubie d's teinturiers, fr., Cotgr., 1650. 
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rougelle sativedes teinturiers, anc. fr., Evon. Philiatre, Très. d. rem.. 1555, 

p. 51. 
grana, f., Nîmes au moy. â., Mém. de Vacad. de iV-, 1901, p. ÏÏ84. 
grana vermella, Perpignan, doc. du xivs., Soc. agr. d. Pyr.-OrimL^ 1S8tJ, 

p. 200. 
wadde, f., anc. fr., Mowat. 
wedde, f., Tournay, en 1364, Bull, de VAcad. roy. de Bruxelles^ 1845, 

2- partie, p. 392. 
rohje warance, f., anc. franc., Brandin. 
waide warancée, f., anc. fr., Du C. 
warance, war anche, warence^ warenche, varence, guarence, garence, 

garanJbhe, anc. fr. 
galance, f., anc. fr., doc. de 1358, Du C. 
grance, f., Montpellier, au m. â.. Du C. 
grant garance, f., anc. fr., Arnoul, 1517. 
grande garance, f., anc. f., De Blégny, 1688, passim. 
garànço, f., provenç. — langued. — gascon. 
garènço, f., Bords du Rhône, Mistr. 
garancîy m., ouascotte, f., wallon, c. p. M. J. Feller. 
vuarançM, f. , Aigle (Suisse), Brid. 
varance, f., Saint-Georges-des-Gros. (Orne), r. p. (Mot employé par les hor- 

boristes de la localité.) 
vorouno, f., Moustier-Ventadour (Corr.), r. p. 
garance teinturière, f., franc., Bastien, 1809. 
rancèbé, f., jargon deRazey près Xertigny (Vosges), r. p. 
teincturière rouge, f., anc. fr., Fayard, 1548. 
herbe aux taincturiers, f. , anc. fr., Cotgr., 1650. 
liMry, hanala de Smyrne, franc., Mém. de la soc. d'agrtc. de /î^we^, 

1763, p. 261. 
aliiari d'Orient, m., fr., Journal de pharmacie, 1836, p. 523. 
ali%ari turc, m., franc., Fraas. 

grisien rûz (= racine rouge), breton, Legontdec [E. E.]. 
grapp, milanais, Banfi. 
meecrapp, anc. néerlandais, Diefenb. 
krap^ hollandais. 
crapp, moyen haut ail., Pritz. 

2. — TOPONOMASTIQUE : 

Warenceriae, lat. de 774, Garanceriae, lat. de 1250, Garancié?^es, nu jour- 
d'hui, localité d'Eure-et-Loir, Merlet, Dict. top. d'E.-et-L. 



240 GALIUM APARINE 



Garenkères^ Garencères, nows anciens de certaines localités dans l'Eure, 
Blosseville, Dict. top. de VEure. 

3. — « La garance, préparée pour Tusage de la teinture, se distingue en 

différentes qualités. On appelle garance-grappe ^ celle qui provient 
des mères-racines, et non-grappe, celle qui est le produit des tiges qui 
ont été enfouies dans la terre, où elles se sont transformées en 
racines, et auxquelles on donne le nom de couchis. » Homassel, 
Cours sur Vart de teinture , 1818. 

4. — « Jaune garance = sorte de couleur. » Palsgb., 1530. — « Son visage 

est garance rouge, pour avoir bu. » Le Conteur^ vol. VI, 1836, p. 92. 

5. — a La garance est l'emblème de la calomnie. » Marie***, p. 189. 



RUBIA PEREGRINA, (Linné.) 

rubea minor, 1. du m. â., Dief. 

rubia erratica^ rubia silvesiris^ anc. nomencl., Bauh., 1671. 

heritrodadum yporis, 1. du xir s., Bibl. de Véc. d. chartes, 1869, p. 331. 

garànço folo^ f., Tarn-et-G., Lagr. 

garànço basiardo, f., A-vignon, Pal. 

petite garance, franc., Savary, 1741. 

rigalance, f., Char.-Inf., c. p. M. E. Lemarié. 

arapèlOy f., Moyen et Bas Dauphiné, Moutier. — Riez (Basses-Âlpes), HoNN« 

— Avignon, Palun. 
arraparèlOi f., Vaucluse, c. p. M. M. Recuis. 
rastélé, m., niç., Risso. — Var, Hanry ; Ame. — B.-du-Rh., Vill. 
rày*-7'éstéou. m., Var, Hanry. 

Cette plante porte habituellement les mêmes noms que le gratteron. Voir 
ci-dessous. 

« Un verre de tisane de cette plante enlève un verre de sang. » Vendée, 
c. p. M. Ph. TÉLOT. 

GALIUM APARINE (Linné) et GALIUM TRICORNE. 
(WiTH.) — LE GRATTERON. 

aparine, lat. de Pline. 

aperina, apirine, drauoca, 1. du m. â., Goetz. 

aparine, aporine^ apasine, aspergula^ ruella, 1. du m. â., Diëf. 
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lappa, filantropos (quia hominibus inhœrescat), omphalonjrpos (îiiad stmen 
umbilico simile habet), 1. du m. â., Kastner, Pxfudo-lJtoic., p. iVM. 
lappula, 1. du m. â., Mowat. 
rubea minor, 1. du xv s., J. Camus, Op. sal. p. 110. 
lapagOy lappa minor, 1. du xiii* s., Matth. Silv. 
spargula, 1. du xvr s., Gordus, 1535. 
lapparia, 1. du \\v> s., J. Agricola, 1539. 
ven'olium, 1. du xvie s., J. Camus, Livre d'h, 

laparion, 1. du xvr s., Du Mont-Verd, Thresor d. fleurs de médecine, I-Mk 
Untis vitium, 1. du xvi* s., Duchesne, 1544. 

aparine aspera^ asperula, asperugo, anc. nomeocl., Ahbrosim, îOGIk 
asprelle, f., franc, du xv s., J. Camus, Op. sal., p. 12(1. 
aspréUj f., Côte-d*Or, Royer. 

aspertuUf f., anc. franc., Ouv. de Serres, Th. d'agr., \U]^), |i, fitîy. 
lappes, f. pi., Allier, c. p. M. E. Olivier. — Chablis (Tonne, r, p, 
lapourdoun, m., Basses- Alpes, Avril. 
lapourdièy m., Bouches-du-Rh., Avril. 
napron, m., Saint-Clémentin (Deux-Sèvres), r. p. 
glou^, m., Neuvéglise (Cantal), r. p. 
petit ghuteron, m., anc. fr., Du Pinet, 1625, II, 307. 
glutron, m., Septeuil (S.-et-O.), r. p. 
glatteron, m., anc. fr., Mathee, 1559; Confect. arom., UjOS, — Mayenne, 

DOTT. 

gleteroriy m., tirelardon, m., poteron, m., anc. fr., Duchesni;» l'iji, 

glëttron, m., Orne, JoR. 

glatane, f., franc-comtois, Tabbé Besançon, 1786. 

glhèté, m., Thénésol (Savoie), r. p. 

Ihétala, f., canton de Vaud, Parterre demédec., Genève, HHk — Lavaux 

(Suisse), Brid. — Vallorbes (Suisse), Vall. 
lingo dé tcha (= langue rugueuse de chat), Saint-SulpLCQ-iie-Liiui iHaulc- 

Vienne), r. p. 
léngo-pi (= langue poisseuse de pic), f., Brive (Corr.), Lt,i'. 
herbe à gratter, f., Belâbre (Indre), r. p. 
grattes, f. pi., Guilly (Indre), r. p. — Isbergues (P.-dc-C.j, c. p- M. Eu, 

Edmont. 
gratoué, m., Arleuf (Nièvre), r. p. 
gratô, m. pi., Anjou, Desv. — Châteauneuf-sur-Ch. (Cbarenlii)^ r. ]k — 

Mauzé-s.-le-M. (Deux-Sèvres), r. p. 
gratâ, m. pi., Pamproux (D.-S.), c. p. M. B. Souche. 
grateu, m., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Télot. 
gratons, m. pi., Canisy (Manche), r. p. — Orne, Let. — Viie (f^iilv i, fier. 
TOME VI. 10 
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d. tr. pop., 1902. — Thaon (Calv.), Guerl. — Naintré (Vienne), r. p. 

— Anjou, Desv. — Bléneau (Yonne), r. p. — Aix-en-Othe (Aube), 

MoNCH. — Ghenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 
gratéon, m.. Aime (Savoie), r. p. 
créions, m. pi., Palaiseaa (S.-et-O.), r. p. 
gratteroHf m., grateron, m., franc., Bos, Chir. de Mond.; Brohon, 1539; 

Fayard, 1548 ; Junius, 1577 ; etc., etc. — Normandie. — Picardie. — 

Orléanais. — Bourgogne. — Champagne. 
gratiroUf m,, Saint-Georges-d.-Gros. (Orne), r. p. 
gratèy*rou', m., L'Argentière (Hautes- Alpes), r. p. 
grotorou, m., Moustier-Ventadour (Gorr.), r. p. 
cartarûy m., env. de Ghâteauroux (Indre), r. p. 
gratereauy m., anc. fr., J. Camus, Livre d'h. 
gratèré^ m., Xertigny (Vosges), r. p. 
grotày*ro, f., La Malène (Lozère), r. p. 
crétëro, f., Meymac ^Corr.), r. p. 
gripons, m. pi., Vendômois, Mart. — Anjou, Desv. 
gripes, f. pi., Doubs, Beauquier. 
grîpi, m., Condé-sur-Noir. (Galv.), JoR. — La Villette (Calv.). Rev. d. pari. 

pop., 1902, p. 88. 
grîpèf m., Orne, Jor. 
gripëriôy m., Izé (Mayenne), r. p. 
grépala, f., Suisse, Vicat, 1776. 
érbo dé los gropoulos, f., Haute-Loire, Derib. de Cheiss. 
grafignonSt m. pi., Auneau (Eure-et-L.), r. p. 
régoulOy f., Saint>Girons (Ariège), r. p. 
réboulOy f., Gard. — Hérault. — Tarn. — Tarn-et-G. — Lot. — Gorr. — 

Aude. — H^*-Gar. — Aveyr. 
arréhoula, f., Larboust (H.-Gar.), Sacaze. 
arréboulo, f., Luchon (H.-Gar.), c. p. M. B. Sarrieo. 
réboul, m., Lot, Soc. d'ét. du Lot, 1891. 
riboulo^ f., Limagne (P.-de-D.), Pomm. 
rébou-o, {.,romou-o, f.. Mur de Barrez (Aveyr.), Carb. 
régoulo, f., Aveyron, Vayss. 
rèmoulo, f., Montmorin (Haute-Gar.), r. p. 
rebbe, f., fr. du \ir s., BibL de Vée. d. Ch., 1869, p. 331. 
rèble, f., Eure, Calv., JoR. 

ai^éble, f., Arrens, Aucun (H. -P.), c. p. M. M. Camélat. 
reuble, f., rëble, f., Mayenne, Dott. 

rièble, f.. franc., Fayard, 1548; Olivier de Serres, 1600; etc., etc. 
rièbe, f., Centre, Jaub. 



...^ 
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rible, f., Allier, r. p. 
nibU, f.,.Calv., JoR. 
rabla, f., Vaudioux (Jura), Thévenin. 

rable, Anjou, Desvaux. 

rablh, Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Tf.lot. 

riblh, m., Char.-Inf., Jônain. 

réblhttj f., tiblha, f., Suisse, Bridel. 

rouablhCy Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. SouCHÉ. 

rëbtlia (av. th. angl.), f-, Bas-Valais, Gill. 

rètrCt Ëtrepagny (Eure), JoR. 

réle, Gérardmer (Vosges), Hàill. 

rile, wallon, Grandg. 

rûlCj ¥rallon, Lez. — Malmédy (Prusse yfa\\.)y c. p. M. J. FELLEm 

rude^ m,, Mayenne, Doit. — Centre, Jaub. 

reuyô, m., Offroicourt (Vosges), Haill. 

reuy\m., Romont (Vosges), Haill. 

rèpss, m., Domfront, Neauphe-s.-E. (Orne), r. p. 

rapéghé, m., Bouches-du-Rh., Vill. 

rapégo, f., rapé-kiéou, m., provenç., Aghard, 1785. 

gode (= chardon), f., wallon, c. p. M. J. Feller. 

gratte-cuy m., Normandie. — Picardie. — Artois. — HainauL — 

grètte-cou (= gratte-cu), m., env. de Liège, c. p. M. J. Felleb. 

grato-tiouy m.,Dord., r. p. 

graW-cloufo, env. de Valence (Drôme), r. p. 

grap^-touptë, f., Chomérac (Ardèche), r. p. 

accroche-cu, m., env. de Saint-Quentin (Aisne), r. p. 

pique-langue^ Clamecy (Nièvre), r. p. 

gratte-langue y m., Champagne. — Bourbonnais. — Berry. — Belgique wal- 
lonne. [Les enfants s'amusent à passer la plante sur la Languti de leurs 
camarades qui ne connaissent pas encore la plaisanterie.] 

grato-léngo, m., Lot, Dord., r. p. 

saigne-langue^ m., Guernesey. — S.-et-M. — Nièvre. — Loir-et-Cb. — 
Cher. — Indre. — Allier. — Aube. 

sanna-lhénga,, m., Pyr.-Or., Coup. 

saniW'léngOt m., Haute-G. 

saigne-nei^ m., Sarthe, Cher, r. p. [Les enfants s'en servent pour ae faire 
saigner le nez.] 

sanno-nas, m., Tarn, Tarn-et-G., L.-et-G., Aude. 

graU'~no%ô, m., Châtillon-de-Michaille (Ain), r. p. 

rapa-man, m., lyonnais, Puitsp. 

rapo-màn, m., èrbo sànnougo, f., T.-et-G., c. p. M. G. Lalaw^ie. 
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art^apa^mdn, m., arrapo-màn, m., Provence. — Gard. — Hérault. 

rapo-mô, m., Orcel (P.-de-D.), r. p. 

râpe -main, m., Lyon, Villefranche (Rhône), Pditsp. 

lape-doigts, m., Aube, Des Et. 

grapë-mô, m., Bergonne (P.-de-D,), r. p. 

prend-mainy m., Loire-Inf. — Ille-et-V. — Maine-et-L. — Indre-et-L. — 

Loir-et-Ch. — Charente-Inf. — Deux-Sèvres. — Vendée. — 
frum'-main, frém'-main^ frémin, bassemain, basswu, Vosges, Haill. 
gaho^màn (= qui colle la main), m., Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignes- 

TOUS. — Pays d*Albret, Ducomet. 
gahë~màn, m., Libourne (Gironde), c. p. M. Ddrand-Dégrange. 
gahèc, m., Lanne-Soubiran (Gers), c. p. M. J. Ducamin. 
érbo pégànto, f., Saint-Pons (Hér.), Barth. 
poisse-àtix-mains, Alençon, Carrouges (Orne), Let. 
pèssô, m., Château-du-L. (Sarthe), r. p. — lUe-etV., Or. 
pëssarSy m. pi., Vern (Ille-et-V.), r. p. 
pèy'ssars, m. pi., Saint-Brice (Ille-et-V.), r. p. 
pày'ssars, m. pi., Le Coglais (Ille-et-V.), Dagn. — Pléchatel (Ille-et-V.), 

DoTT. et Lang. 
pày*ssrotle, f., env. de Montfort (Ille-et-V.), r. p. 
pëss'roriy m., Lamballe (Côtes-du-Nord), r. p. 
pussra, m., env. de Redon (Ille-et-V.), r. p. 
gluons, m. pi., Ruffey près Dijon, r. p. 
herbe collante, f., collante^ f., Corbeil (S.-et-O.), r. p. — env. de Lille 

(Nord), r. p. — Loyat (Morbihan), c. p. M. Ed. Edmont. 
collants, m. pi., Oise et Seine-et-C, r. p. 
colle de mardi graSy f., Lorient, r. p. 

plaquant-tnoron, m., Laroche (Province de Luxembourg), c. p. M. J. Feller. 
plaquante- herbe, f., env. de Verviers, c. p. M. J. Feller. 
poisson d'avril, m., Ille-et-V., Or. 
épétans (= empâtants), m. pi., étéchans, m. pi., téchans, m. pi., Vosges. 

Haill. 
érbo estacàntOj f., env. de Carcassonne, c. p. M. P. Calmet. 
érba grôssa (= herbe grasse, poisseuse), f., Bourg-Saint-Maurîce (Sav.), 

r.p. 
herbe grasse, f., Loir-et-Ch., r. p. — Aube, Des Et. 
tenancière, f., Gisors (Eure), r. p. 
arêta, m., Anneville-sur-Mer (Manche), r, p. 
agafo-toutt (= accroche-tout), m., Tarn, Martr. 
gafarott, m., Gard, r. p. — Hér., Planch. 
rostonày'ro (= l'accrochante), Le Buisson (Dord.), r. p. 
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tir(hpéoUj m.. Aviron, Honnorat. 

hérissons, m. pi., C.-d'Or, Rot. — Aube, Baud. 

teigne, petit peignot, Haute-M., c. p. M. A. Daguin. 

épirCrôde, f., env. de Fougères (lUe-ct-V.), r. p. 

herbe grimpante, Fiers (Orne), r. p. 

grimpant, m., Crotelles (Indre-etrL.), r. p. 

traînasse, f., Ain. — Saône-et-L. — Cantal. — Yonne. — Aisne, — llle- 

et- Vilaine. 
trânèsse, f., Nièvre, r. p. 
trèyasse,(., Clary (Nord), r. p. 
traînante, f., Aubenton (Aisne), r. p. 
traînée^ f., Pouancé (Maine-et-L.), r. p. 
trégné, f., Mauron (Morbihan), r. p. 
trèn'rons, ni.pl., Gharlieu (Loire), r. p. 
granëlonSj m. pi., Blegny (Yonne), r. p. 
catola, f., lyonnais, Poitsp. 
catole, f., à Lyon, Poitsp. 
râche (= teigne), f., Loiret, r. p. 
jèrjèyë, m., Ghamplitte (H.-Saône), r. p. 
jarouitf, f., Vincelles (Yonne), r, p. 
herbe au diable, Anneville (Manche), r. p. 
herbe de serpent, Cubry (Doubs), r. p. 

herbe à la punaise, Berry, Bureau. — H^-Marne, c. p. M. À. DAGum^ 
herbe à cochon, Chenove (Côte-d'Or), r. p. 

bran d^ cière (= crottin de chèvre), Saint-Léger-de-Feug. (Nièvre)» r. p. 
herbe d la pourrie, Haute-Bret., Sébillot, Addit. 
rançon, m., franc-comt., l'abbé Besançon, 1786. — Montbéliard, Contej. — 

Jura, Beauq. 
ràçw^, m. (= sciure de bois), Clerval (Doubs), r. p. 
ràyoun, m., Valensolle, Fugeret (Basses-Alpes), Honn. 
rien, m., Var, Hanry. 
riôn, m., Nice, Colla. 
erbo lundzoj.y Marsac (Creuse), r. p. 
lyira, f., kyira^ f., Saint-Georges-de-Mons (P.-de-D.), r. p. 
fileû, m., env. de Rennes, r. p. 
Uanë, f., Cheylade (Cantal), r. p. 
sparine, f., env. de Reims, c. p. M. E. Macssenet. 
courante, f., Linas (S.-et-O.), r. p. 
traîne-queue, m. ^ Marquion (P.-de-C), r. p. 
queue de la mariée, f., Pontoise (S.-et-O.), r. p. 
belle desbois,(., Claye (S.-et-M.), r. p. 



i 
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robe, f.f Piron (Manche), r. p. 

^pei â iei^Tteux, franc., dialect., Loiseleur-Deslong. 

courùnncsj. pi., Ouilly-le-Basset (Calv.), r. p. 

tjuiriandts, f. pi., Barneville (Manche), r. p. 

gkirlàndù dé nôyo, f. (= guirlande de fiancée), Saint-Léonard (H. -Vienne)' 

r. p. 
rubans, m, pi., Rusières-aiix-Sal. (Meurthe), r. p. 
herbe aux poux, Golonges (C.-d'Or), r. p. (Les graines ressemblent à des 

peLiL«ï poux et quand on les écrase, imitent le bruit qu'on fait en tuant 

ces insectes.) 
erha de pm, f., Villette près Albertville (Sav.), r, p. 
poutj\ m. p[,, Ghaucenne (Doubs), r. p. 
pov^^ m. pin, Veudômois, Martell. — Mayenne, r. p. (On écrase les fruits avec 

bruit sur la tête d'un enfant et on dit quMl a des poux.) 
épucea, t pi., Attigny (Ardennes), r. p. 
crokno^ m., Aube^ Des Et. 
rad^sttLf m., Le Vigan (Gard), Bouger. 
régUtéiy m., Gard, Sadv. — Hér., Planch. 
rajusiét, m., Le Vigan (Gard), Bouger. 
pépinè, r., Saint-Symphorien (Indre-et-L.), r. p. 
solîoreL^i m. pi., Laguiole (Aveyron), r. p. 
v^rdons, nu pi., BufTey près Dijon, r. p. 
petiU ft^mages (lei fruits), Sermaises (Loiret), r. p. 
pinci-ùifieaUj Ponts-de-Gé (Maine -et-L.), r. p. 
herbe à Vierge^ Chàteau-Gontier (May.), r. p. 
fleur de la Vierge, Avon (S.-et-M.), r. p. 
fertét t, La Ghapelle-Graonnaise (Mayenne), r. p. 
ghignolè, m., Pissy-Poville (S.-Inf.), r. p. 
épimô, m. pl.,Tavaux (Jura), r. p. 
centaurée, f.^ Linas (S.-et-O.), (?), r. p. 
moron^ m. , Hautregard-La Beid (Belg.)* c. p. M. J. Feller. 
moumn charvatsi, m., Pierrefort (Gantai), r. p. 
mordun, m,, Gentre, Jaurert. 
héouzé (veuf), Bretenoux (Lot), r. p. 
cùuûn^ m., Orne, Joret. 

eanderk { .-. cousin, parent), bret. des env. de Lorient, r. p, 
sîageurtu& (= celle qui s'attache), breton de Pleubian (Gdtes-du-N.), c. p. 

M. Y. Kerlead. 
glei staq (=3 mouron qui s'attache), bret. de Gléden-Gap-Sizun (Finist.), c 

p. M. H. LeGarguet. 
tpegerg^ breton du Haut-Léon. [E.-E.] 



i 
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carante* (= amour), serjanted (= sergents), specq^ straguerès bihan^sara' 

gue%rès vihan, breton, P. Grégoire. [£. £.] 
seregen vikan^ krôgérg (= celle qui s'attache), fed(f-e(m (= langue d'oiseau), 

téôden (= langue), breton, Le Gonidec. [E. E.] 
paouranté {= pauvreté), breton de Tréguier. [E. E.] 
asprelldy Toscane, Càesalpinds, De plantis, 1583. 
asprinie, Vésuve, Pàsquale. 
raspela^ rasparela^ rasparola, piémontais, Colla. 
grapiôla, romagnol, Morri. 
ratta-linguaf sicilien, Bianga. 
reixi, reiû, Bordighera, près Gênes, Penzig. 
reiegkeUa, milanais, Cattakeo. 
resgûmy Parme, Malaspina. 
apegalôs, rébola, catalan, Vayreda. 
kluneskreppen, Grosbliderstroff (Lorraine)^ r. p. 
riesengrasj Àltkirch (Alsace), r. p. 
gesenkrôty env. de Luxembourg, r. p. 

« Propre comme un gratton. » Centre, Jaub. [Cette herbe est toujours 
propre parce qu'on ne peut s'en servir pour se torcher le derrière.} 

Cette plante très longue et très accrochante sert aux petites filles à Jouer 
à la mariée. Elles s'en font une couronne, une ceinture, des brace- 
lets et une robe toute entière avec une longue traîne, 

« Si une fillette joue à la mariée en s'habillant de guirlandes de gratons, 
cela lui portera malheur plus tard ; ou elle mourra avant d'être ma- 
riée ou, si elle vit, elle ne se mariera pas en blanc, c'est-à-dire sans 
être enceinte ou sans l'avoir été auparavant. » Naintré (Vienne), r. p. 

« Pour sçavoir si une fille est pucelle, faites-lui manger laparion ; s'elle 
n'est pucelle elle pissera tantost. » Du Mont-Verd, Thresor des fleurs 
de médecine^ 1586. 

« Le gratte-cu symbolise la trahison. » Belg., Semertier (dans Wallonia, 
1899, p. 20.) — « Un bouquet de cette plante mis extérieurement à 
la fenêtre d'une jeune fille indique symboliquement qu'elle est sou- 
vent demandée en mariage, mais qu'elle fait la difficile et refuse • 
constamment. » Ruff'ey près Dijon, r. p. 

« La racine de cette plante sert à teindre en jaune les œufs de Pâques. » 
Vendée, Ariège, r. p. 
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GALIUM CRUCIATA (Scopoli). - LA CROISETTE 

cruciata, nomencl. du xv« s., J. Camus, Livre d'h. 

crucialis, cruciata hirsuta^ cruciata hemiaria^ cruciata minor, àsperula 

aurea, anc. nomencl., Bauhin, 1671. 
èrucianella, nomencl. du xvuPs., Saint-Germain, 1784. 
croisée^ f., franc, du xv s. J. Camus, Livre dh. 
croisettCyt, franc., Saint-Germain, 1784. 
crou%éta^ f., Montpellier, Planchon. 
créy'jèta diône, f., fribourgeois, Savoy. 
érbo dous bréns (= h. de la furonculose), Auterrive (Gers), Alm. de Gasc, 

1903. 
amariy m., Àveyron, Vatssier. 
urinèttey f., herbe à miel, f., Dagny-Lambercy (Aisne), c, p. M. L.-B. Rio- 

MET. [Cette herbe est diurétique.] 
co (= caillette de veau), m., Larboust (H.-Gar.) Sac. 
savédje rëy\ m., Ban-de-la-RQche, H.-G. Oberlin. 



GALIUM VERUM (Linné.} — LE CAILLE-LAIT JAUNE 
gallium, galium, galatium, galerium, gallia muschata, lat. du moyen âge^ 

DiEF. 

gaUion, sanctae-Marise stramen, anc. nomencl., Bauhin, De plantis, 1591. 

spergula, lat. du xv s., J. Camus, Livre d'h. 

galium lateum, nomencl. du xvi* s., Mattirolo. 

caille-lait jauncy m., franc., Buisson, 1779. 

gaillet jaune, m., français, Nemnich, 1793. [Je ne trouve aucun exemple du 

mot gaiUet avant cette époque.] 
gaiUet des bois, m., franc., Bastien, 1809. 
càyè m., Côte-d'Or, Royer. — Marchenoir (Loir-et-Ch.), r. p. 
calhë, m., Savoie et Haute-Sav., Const. 
eayètV, f., Mayenne, Dott. 
càyOy f., Moustier-Ventadour (Corr.), r. p. 
cd'-lait, m., Saînt-Pol (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. 
càyô'léy m., Ravières (Yonne), r. p. 
calyo-lat^, m., La Malène (Lozère), r. p. 
calho-làj m., Corrëze, Lép. 

flour caoïdhèr&j f., Carcassonne, c. p. M. P. Galmet. 
herbe à cailler y français. 
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càtfhotVy f., Fougerolles (Mayenne), r. p. 

présuro, f., languedocien, Ddboul. 

fressure, f., Germigney (Haute-Saône), r. p, 

fraise de lait, f., Saint-Georges-des-Groseill. (Orae), r. p. 

lait répandu, m., Amilly (Loiret), r. p. 

petit muguet, m., franc., Fayard, 1548 ; L'Esclose, 1557. 

petit muguet jaune, m., franc., J. Fontaine, 1612. 

mouisséto, f., Aiglun (Basses-Alpes), Honn. 

mày*sséta j'aouna, f. ValensoUe (B.-Alpes), Honn. 

mèy^sséta jaouna, f., Montpellier, Planchon. 

erbo de laciéro, f., provenç., Pellas, 1723. 

erbo dé la cirOy f., Var, Hanrt. — Avignon, Pal. 

ciérouo, f., Var, Amic. 

brèdjou, m., Uzerche (Corr.), r. p. 

érbo dé mèl, f., Hérault. — Aude. [Cette herbe a le goût du miel méJaa^e 

à la cire.] 
érbodoou méou, f., Avignon, Pal. 
érbo d'abélho, f., Aveyron. — Gard. 
herbe à la Vierge, f., Orne, Let. — Eure, Jor. 
erbo dé sèn-Jan^ f., Gard, Pouz, — Hér., Lor. 
fleur dé sèn-Jan, f., Aveyron, Vayss. 
florable, anc. fr., Maison rustique, xvi^ s. 
garencelle, f., fr. duxv s., J. CkmiS, Livre d'h. 
glhotélay f., Valais, M. E. Favre. 

rossiyon, m., rossion, m., Vagney, La Bresse, Gerbamont (Vosges), HAiiLr 
rossonj m., Plancher-les-M. (H. -Saône), Poul. 
thé pour la jaunisse, m., Oneux (Belg.), c. p. M. J. Feller. 
bon sang, m.. Aube, Des Etangs. 

liac'hôn, breton de l'île de Sein, c. p. M. H. Le Garguet. 
gringa, gringh, reseghetta, milanais, Chérubin*. 
roAwla, lombard, Scannagatti. 
erba col, catalan, Lacavalleria, 1696. 
somerskletten, GrosbliderstrofT (Lorraine), r. p. 
raynrit%en, anc. haut allem., Dief. 



GALIUM MOLLUGO (Linné.) — LE CAILLE-LAIT BLANC. 

aperina levis, mollugo, nomencl. du xvr s., Mattirolo. 
galium album, mollugo montana, matrisylva, rubia sylvaticajSinc. nomencL, 
Baubin, 1671. 
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cailk'îûit blanc, franc., Boisson, 1779. 

gailtt'l bîanCy franc., Nemnich, 1793. 

a*éyjttû biantie^ f., fribourg., Savoy. 

gro&îit rroisette, cf^oisette noire, Anjou, Desvaux. 

màt/xaéiablânca^ f., VallensoUe (B.-Alpes), Honn. 

méy^sèio blànco, f., Montpellier, Planch. 

massélô blàncOy f., Apt (Vaucl.), Col. 

madjMouî'èlo, f., Brive (Gorr.), Lép. 

fleur du tonîre, f., El-Fagne-lez-Pépinster (Belg.), c. p. M. J. Fkller. 

tôrtanle ièbe, t., Oneux-Theux (Belg.), c. p. M. J. Feller. [Ainsi appelée 

parce qu'elle met les vaches en rut.] 
moieiie, f., anc. fr., Oudin, 1681. 

omodou, m., omodou blàn, m., omorou^ m., Mur-de-Barrez (Aveyr.), Garb. 
rëdon, m., Gentre, Jaub-I 
peiiie garance, f., franc., Bastien, 1809. 
vigne blanche^ f., Galvados, JoR. 

GALIUM SAXATILE (Linné.) 

frwîft mouron, m., Vosges, Baillant. 

anvie'k (= envies), breton. [On frotte avec cette herbe les envie$ ou naevi 

materni des femmes en récitant certaine prière. Voy. Sauvé (dans 

Rw. celtique, VI, 75.] 

GALIUM SACCHARATUM (Allioni.) 

ani^ nucré, m., franc., Lamarck et de G., 1815. 
èrho gravadOj f., rien gravày m., Var, Hanry. 

GALIUM PURPUREUM (Linné.) 

jïur'pured, lai. du moy. âge, Matth. Silvat. 
gtditim rubrum, anc. nomencl., Bauh., 1671. 

ASPERULA ODORAT A (Linné.) — LE PETIT MUGUET. 

herba ûùf'dialis, cardiana, cordiana, cordiaca, cordiara, cordigena,cordigera, 

h du m. â., DiEF. 
Oiterion, anc. nomencl., Apuleius Platonicus, 1543, 



ASPERULA ODORATA 3^ 



aparyne cardiaca, anc. nomencl., Le Lièvre, 1583. 

croseta lUialis, nomenclature du xvi* s., J. Camus, Livre d*h. 

muschelum minuSf anc. nomenclature C. Gesnerus, 1542. 

asperula^ asperula odorata, aspergula odorata, aparine sylveMris, tibjsaûs^ 

rubeola odorata, hepalica stellata, itellaria, caprifolium, mairisylva, 

anc. nomencL, BA.UH., 1671. 
aspéroulo, f., Pont-Charaud (Creuse), r. p. 
éspérulOy f., Laguiole (Aveyron), r. p. 
espérouno, f., La Malène (Lozère), r. p. 
aspérinètte, f., Camembert (Orne), JoR. 
aparinelle, f., franc., Saint-Germain, 1784. 
ôpérolo, f., Moustier-Ventadour (Cor.) r. p. 
éspadrale, f., Roye (Somme), r. p. 
aspércule^ f., aspèrflutej f., Saint-Georges-des-Groseill. (Ortie^ r, p, [Ces 

noms sont employés par les herboristes de la localité.] 
a$peru%ey f., aspèraté, f., jargon deRazey près Xertigny (Vosg-as}, r p. 
ôdorôto^ f., Moustier-Ventadour (Corr.), r. p. 
odorOf (., env. de Rennes, r. p. 
franc muguet, fr. du xvi« s., J. Camus, Livre d'h. 
muguet, m., franc., L'Esgluse, 1557. — Eure. — Seine-InT — Oi.^e. — 

Pas-de-C. — Aisne. 
meûghè, m., Champlitte (Haute-Saône), r. p. 
mughètte, Ruffey près Dijon, r. p. 
faux muguet y m., Golbey (Vosges), r. p. 
muguet vert, m., Haute-Marne, c. p. M. L. Aubriot. — SUvna, c jk 

M. E. Maussenet. 
petit mw^wc/, franc., Gesnerus,1542; Apuleius Platonicus, ! 5 i:i. —Norman- 
die. — Orléanais. — Allier. — Haute-M. 
p'ti mughi, m.. Ballon (Sarlhe) , r. p. 
p'ti muighè, m., les Andelys (Eure), r. p. 
mudyè à la Vierge, m., MoUiens-aux-Bois (Somme), r. p. 
fleur de la Sainte- Vierge, Ardennes, r. p. 
herbe d'estoile, franc., J. Fontaine, 1612. 
èthèyléta de hou (avec th angl. = étoilette des bois,) f., crérfjHa i^ troî- 

sette) f. ," biantie créy' (= blanche croix), fribourgeois^ Sav. 
belle étoile, Haute-Marne, c. p. M. L. Aubriot. 
hépatique étoilée, franc., Nemnigh, 1793. 
hépatique des bois, franc., Buisson, 1779. 
hépatique, f., canton de Vaud (Suisse), Galle t. 
garànço blànco, f., Hérault, Planch. — Le Buisson (Dordogne , f. |j 
gripo, f., Le Buisson (Dordogne), r. p. 
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lapey {., Allier, E. Outibr. 

pUthe (av. th. angl.), f., Cervant (Haute-Sav.), r. p. 

réboulo salbaljo, f.. Montauban, Gat. 

réboulo saouvajo^ („ Apt (Yaucl.)» Col. 

thé suisse^ m., Suisse, M. E. Favre. 

thé sapelet, m., Vailorbcs (Suisse), Vallott. 

minute, f., Ghenove (Gôte-d'Or). r. p. [La fleur a été ainsi appelée, m'a-fon 

dit, parce que placée dans un bouquet, elle tombe au bout de quelques 

instants.] 
tinette, f., Martragny (Galv.), Jor. 
reine des prés, f., Golonges (Côte-d*Or), r. p. 
reine des bois, f., Eure. — Oise. — Nord. — Aisne. — Belgique wall. — 

Vosges. — Haute-Marne. — Marne. — Jura. 
gré*iyotte^ f., Velorcey (H.-Saône), r. p. 
ftorable, anc. fr., DuEZ, 1678, 8.v« muguét, 

méytrank^ m., wallon, c. p. M. J. Feller. (Emprunté à l'allemand.) 
ménottétt, bret. des envir. de Lorient, r. p. 

ASPERULA ABVENSIS (Linné.) 

rapette, f., franc., Buisson, 1779. 

gré%Uhado dé terrOy f., Le Buisson (Dordogne), r. p. 

tehatcho, f., La Jonchère (Haute- V.), r. p. 

ASPERULA TA URINA (Linné.) 
grande croisette, fraoç., Buisson, 1779. 



ASPERULA TINCTORIA (Linné.) 

orcanette, t, franc., Buisson, 1779. 

petite garance, f., franc., E.-A. Duchesne, 1836. 



ASPERULA CYNANCHICA (Linné.) — L'HERBE 
A L'ESQUINANGIE 

squinancia, herba vitis^ nomcncl. du xv« s., J. Gamus, Op. sal. 

rubia cynanchica, synanchica, anc. uomencL, Bauh. , 1671. 

herbe de vigne, herbe à squinance, fr. du xv^ s.. J. Camus, Op. sal. 
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yarbe di vin^ yarbe pou fdre di vin^ Vagney (Vosges), Haillat^t. 

herbe d Vesquinancie, étrangle-cfUen, cynanchine d'AngltUiTA, franc,, 

Saint-Germain, 1784. 
èrba dé Véskinància, f,, Lodève (Hér.), ÀUBOUY. — Montpellier, Lûti. 
érbodé Véskilénç.o, f., env. d'Avignon, Palun. 
petite garance^ franc., Buisson, 1779. 
rubéole, f., herbe dévie, f., franc., Loiseleur-Deslongch. 
rèy\ m., Ban-de-la-Roche, H.-G. Oberlin. 

SHERABDIA AHVENSIS, (Linné.) 
petit gratteron, m., gratteron fleuri, m., Dagny-Lambercy (Aisne], c, p. 

M. L.-B. RiOMET. 

rapéghéf m., Var, Hanry. 
raspélino, f., provençal, Mistr. 

CRUCIANELLA {GENRE), (Linné.) 

crucialis, cruciata, anc. nomencl., Bauh., 1671. 

crucianelle, croisettej franc., Saint-Germain, 1784. 

croisetti velue, franc., Buisson, 1779. 

croix de Saint-André, éperonelle, franc., Lecoq, 1844. 

crous dé Sant- André, f., Forcalquier, c. p. M. E. Plaughud. 

croisée, f., franc., Lobelius, 1591. 

croisetle, f., demicroisée, f., franc., D'Auvergne, Secr. de méd-t lG(î8,p.25. 

crou%èto, f., Aude, c. p. M. P. Calmet. 

VALENTIA MURALIS (Linné.) 
croisette des murs, franc., Saint-Germain, 1783. 

SAMBUCÉES 

VIBURNUM TINUS (Linné.) — LE LAURIER-TrN. 

thynnus Theophrasti, laurus sylvestris, laurus delphica Plinii. irigox Lac- 

lantii Grammalici, nomencl. du xvp s., Mattirolo. 
tinus lusitanica, laurus linus, lentago, anc. nomeucl., Bauhin, !B7t, 
laurier-th-j ,*. »., Ir n;., P. MORIM, Rem. «. la cuit, d. pL, 16ai. 



] 
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laurier-tin, m., franc., Dict. de Trév., 1752; etc., etc. 

louriè'tïnj m., Forcalquier, c. p. E. Plàughdd. 

laurus'tin^ m., franc., Saint-Germain, 1784. 

tassigné, m., cévenol, Sauv., 1785. 

Ihaourè bord, m., Pyr.-Or., Companyo. 

laouriè fol, m., Axât (Aude), c. p. M. Ed. Edmont. 

laourériney f., Basses- Pyr., J. Bergeret. — Landes, c. p. M. J. deLapor- 

TERIE. 

laourino, f., Dourg^e (Tarn), r. p. 

laourine, f., Landes, c. p. M. J. de Laporterie. 

lôrière, f., Guernesey, Métivier. 

fatamoly m., Cévenol, Sauv., 1785. (? — Le mot 'fato signifié chiffon en 

provençal.) 
favèloun, m., env. d*Avignon, Pal. — La Crau (B.-du-Rh.), M. Girard, 

La Crau, 1894, p. 67. 
favélou, m., Montpellier, Gouan, 1765. 

VIBURNUM LANTANA (Linné.) — LA MANCIENNE. 

viburnum lentum, lat. de Virgile, Bue., 1,25. 

vibumunif vibumuSy bibumus, vibuma, 1. du m. à., Goetz. 

fluidoy rhù foemina, lantana, nomend. du xvi« s., Mattirolo. 

vibuma Gallorumy anc. nomend.^ Bauhin, 1671. 

vibome, f., Centre, Jaub. 

bigouèn\ f., Germigny (Cher), r. p. 

viome, f., franc., C. Gesnerus, 15^2; etc., etc. — • Chaussin (Jura),GROSJ. et 

BiR. — Dijon (C.-d'Or), c. p. M. M. Réguis. 
viëorme, Chenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 
vamë botordey f., Clonas (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. 
vièrne, f., Arleuf (Nièvre), r. p. 
viône, f. , Séez (Orne), r. p. — Eure, JoR. 
vin-ne, f., Germigney (Haute-Saône), r. p. 
liome, f., Asnelles (Calv.), JoR. 
lion', f., Fiers (Orne), r. p. 
bourdaine blanche, f., franc., Saint-Germain, 1784. — Indre-et-L., c. p. M. 

Ed. Edmont. 
bouordéne bianche, f . , Saint-Gerinain>le-Pr. (Vendée), c. p. M. Ed. Edmont. 
bourdaine, f., Anjou, Desvaux. 
éscobourdènos , f. pi., Laguiole (Aveyron), r. p. 
lantat^nay f.,Cant. de Vaud^ Brid. — fribourg., Sav. — Bas- Val., Gill. 
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lantana, f., Champorcher (Val d*Aoste), c. p. M. Ed. Edmont. 

IdnlanOy f., Var, Amic. 

lantinaj m., Saint-Geor^es-d.-Gros. (Orne), r. p. (Nom empl. par les her- 
boristes de la local.) 

mantan-na^ f., Cant. de Yaud (Suisse), Brid. 

mancin-nat f., Gant, de Yaud (Suisse), Brid. 

mancinrn, f., Gilley (Doubs), c. p. M. Ed. Edmont. 

manciana, f., Gant, de Yaud. Durh. 

manciane, f., Ghablis (Yonne), r. p. — Haule-M., c. p. M. A. Daguin. 

mancienne (mancièn'), f., franc., Buisson, 1779. — Eure. — Yonne, — 
Aube. — H. -Marne. 

mancme, f., anc. fr. de Lorraine, Le Bon, Etymol. fr., 1571. — Meuse^ 
Labourasse. — Yosges, Haill. — Aube, Des Et. — H.-M., c. p, 
M. A. Daguin. — La Mancine (H. -Marne), c. p. M. Ed. Edmont. — 
Oudan (Nièvre), c. p. M. Ed. Edmont. 

monchiènëf f., Ravières (Yonne), r. p. 

mancëne^ f., Glerval (Doubs), r. p. — Foissy (Gôte-d'Or), r. p. 

mancene, f., Langres, Mulson. •— Nièvre, Ghamb. 

mancèn\ f , Ghaucenne (Doubs), r. p. 

mincèn\ f.. Saint-Hippolyte (Doubs), c. p. M. Ed. Edmont. 

mancënéy m., Nièvre, Ghamb. 

mancégne, f., Aube, Des Et. — Haute-M.,c. p. M. A. Daguin. — ChâtiJioD- 
s.-Seine (G. -d'Or), c. p. M. F. Daguin. 

mancingnef f., Glairvaux (Aube), Baud. 

mancyin-ney f., Gruzy-le-Ghâtel (Yonne), c. p. M. Ed. Edmont. 

manciètfy f., Germigney (Haute-Saône), r. p. 

mancione, f., Gubry (Doubs), r. p. 

moncione, f., DainviUe (Pas-de-G.), r. p. 

mançôgne, f., Yille-sur-Illon (Vosges), r. p. 

mançune^ f., env. de Gy (H.-Saône), c. p. M. Ed. Edmont. 

manchion\ f., env. de Saint-Quentin (Aisne\ r. p. 

mouincine, f., Anjou, Desv. — Linas (S.-et-O.), r. p. 

manceraule, f., franc-comtois, L'abbé Besançon, 1786. 

man-hhôy\ f., Ghâtel (Vosges), Haill. 

mûMssane (môssan'), f., franc., A. Pinaeus, 1561. — Doubs, Beauo, — 
Anjou, Desv. 

môc\èn\ f., Marquion (Pas-de-G.), r. p. 

mocione, f., Stenay (Meuse), r. p. — Golonges (Côte-d'Or), r. p. 

mouacine, f., mouaci^ f., Issoudun (Indre), Jaub. 

mouaiine. f., Neuvy-Paiiloux (Indre), c. p. M. Ed. Edmont. 

mâçole, f., Brillon, Vignot (Meuse), Varl. 
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mâçaùule, t., Chattancourt (Meuse), Varl. 

màçày\ f., Gorniéville (Meuse), r. p. 

màçoHe, („ Meuse, Lab. 

môcièf m., AUigny (Ardennes), r. p. 

mdchôy\ f., Toul, Domgermain (Meurthe), Adam. 

mahëy\ f., env. de Baccarat (Meurthe), r, p. 

mahày'y Amelécourt (Meurthe), r. p. 

màhây\ f., Rémilly (Pays messin), r. p. 

ma8Sok% f., Rochefort (Belg.), Bull, de la Soc, bot. de Belg., 4883, 2- p., 
p. U. 

mâche, f., Pissy-Povillc (Seine-ïnf.), r. p. 

tnahh'r6y\ f., Pays messin, D. Lorrain. 

massault, m., anc. fr., G. Steprands, Vinetum, 1537, p. U; Duchksne, 
154i. 

macève, f., Pierrefonds (Oise), r. p. 

mancève^ f., Oise, Graves. 

marchèvre, f., env. d'Annecy (H'«-Sav.), Gomst. 

mën'cêvey f . , Montbéliard, Gont. — env. de Belfort, Vauth. 

màn'civa^ f., La Veveyse (Suisse), Sav. 

mërCçavre, f., Mandeure (Doubs), Vauth. 

léssérva^ f., env. d* Annecy (H*«-Savoie), Golla. 

èssârva^ f., env. d* Annecy (H*"-Sav.), Gont. 

mérëçula, f., Vallorbes (Suisse), Vall. 

tnarècèlho, f.. Les Fourgs (Doubs), TissoT. 
marcèl\ f., Boulogne-sur-Mer, Haign. 

marcèy', f., Samer (Pas-de-GaL), c. p. M. B. de Kerhervé. 

mérchuiQy f., Vaudioux (Jura), Thévenin. 

marcanèVy f., Villeneuve-sur-Fère (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 

marancièn\(.y Aube, Des Et. 

conbandèn* y f., Bruyères-s.-F. et Goincy-l'Abb. (Aisne), c. p. M. L.-B. 

Riomet. 
saule marçô, m., Anjou, Desv. 
biô d'mârsaihe (= osier de marsaul), (av. th angl.), m., màrsathey f., env. 

d'Annecy (H*«-Sav.), Const. 
bioclum^ m., bioston^ m., env. d'Annecy (H^«-Sav.), Gonst. 
viâlh\ f., env. de Ghambéry, Gonst. 
vouablha, f., canton de Vaud, Brid. 
viyante serrée, f., La Chapelle-Graonnaise (Mayenne), r. p. 
biraoughèrOf f., langued., Duboul. 
rëbëna^ L, Saint-Amour (Jura), c. p. M. £d. Edmont. 
hardeau (=:lien), m., franc., Molinaeds, 1587. 
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hardeaudes boiSy franc., Saint-Germain, 1784. 

kard, franc., G. Gesnerus, 1542. 

keudremancianey f., Nièvre, Gagnepain. 

coudre-mancièti*, f. (=noisetier-manc.),Aube, Des Et. — Centre, Jaub. 

coudre mouincine^ t, normand, Le Héricher cité par JoR. 

core'mancièn\ f., Lusigny, Brienne (Aube), Des Et. 

bianche core, f., Romont (Vosges), Haill. 

seû sauvage (= sureau s.), Maillezais 'Vendée), c. p. M. Ph. Télot. 

seuyonpuna, m., Aube, Des Et. 

saouou à rodjes peûs (= sureaji à rouges baies), m., wallon, c. p. M, J. 

Feller. 
sanghii roucitt (= sureau rouge), m., Moyen Dauphiné, Moutier. 
pudisSf m., Libourne (Gir.), c. p. M. L. Durand-Dégrange. [Le bois de cet 

arbuste sent mauvais.] 
pudiss tràrUanèou^ m., Forcalquier, c. p. M. E. Plaucbud. 
putt, m., Ribaute (Aude), c. p M. P. Calmet. 
blanche pute, f., franc, du xvi* s., Dalechamps cité par J. Camus, Livre dli. 

[pute et putain ont le sens de : objet qui sent mauvais.] 
blanche putain^ f., anc. fr., Solerids, 1549; J. Camus, L. d'h. ; MouNAEUt, 

1587. — Le Mans, Maulny. - Mayenne, Dott. 
putainy f., env. de Blois, Thibault. 

bô d* brin (= bois de merde), m., Saint-Pol (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmonî. 
valiniè, m., Aix-en-Pr., Garid., 1716. — B.-du-Bh., V. — Basses-Alpes, 

Annales d. B,-A., II, 280. 
calivié, m., provenç., Pellas, 1723. — Var, Hanrt. 
calaviOy f., provenç.. Castor. 
atié, m., H'^-Loire, Arn. — Hautes-Alpes, Chabr. — Préty (Saône -et- L.), 

c. p. M. Ed. Edmont. 
atatiéy m., Avignon, Pal. — Basses-Alpes, Annales de B.-A., 11,280. 
latatié^m., Guillestre (H.-Alpes),c. p. M. Ed. Edmont. 
latati-a, f., Barcelonnette (B.-Alpes), c. p. M. Ed. Edmont. 
tatouliery m., dauphinois, au xvi« s., Solerius, 1549. 
catolhé, m., Nantua (Ain),c. p. M. Ed. Edmont. 
tatiniéj m., Apt (Vaucl.), Col. 
tassigné, m., lang., Sauv., 1785. 

matéy m., Saint-Germain (Lot), SouL. — Lot, Soc. d'ét. dû Lot, 1891. 
blanche futaine, fr. du xvi*s., J. Camus, Livre d*h, 
pata mola (= chiffon mou), f . , Gard, Pouzolz. 
oriyo dé Isabro, t., Corrèze près Tulle (Corr.), r. p. 
gày*sso molo, f., Souillac (Lot), c. p. M. R. FouRÉs. 

arbre blanc, anc. fr., doc. de 1605, Joret (dans Rev. d. l. rom., 1894, p. 440). 

17 
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bois blanc, m., Anjou, Desvaux. 

bois bian, m., Dissay (Vienne), c. p. M. Ed. Edmoht. 

cokêne.m., Calvados, JOR. — Eure, ROB. 

cochêne, m., Eure, Jor. — Orne, Let. 

bè d' loupp, m., Mizoen (Isère), r. p. 

boua (Vchin, m., Larchamp (Mayenne), OoTT. 

boue (V leuvre, m., Pamproux (Deux-S.), c. p. M. B. SoncHÉ. 

boue d' pik, m., Trézelles (Allier), c. p. M. Ed. Edmont. 

miche à la chieuvre, f., Ferreuse (Yonne), Jossier. 

crankiy\ f., Somme, Jouancoux. 

crève-chien, m., normand, Dubois et Trav. [Probablement parce qu'on 

attelle les chiens avec les rameaux longs et flexibles.] 
éstiro^bièlho, f., Tarn-el-G., Lagr. — Castelnaudary, c. p. M. P. Calmet. 
[Probabl. parce qu'on en fait des bretelles pour le» hotte», ce qui 
fatigue les vieilles qui en portent.] 
charcouliè, m., Bar-sur-Aube(Aube),DEsET.— Haute-M.,c.p. M. A.Baguin. 

tchincouyon, m., Ban-de-la-Roche, H.-G. Oberlin. 

blardine, f., Tonnerre (Yonne), Des Et. 

capië bordé, m., Somme, Corblet. 

suissandièr m., Montreuil-Bellay (M.-et-L.), r. p. 

chobly m., Fougerolles (Mayenne), r. p. 

pieutfre, f., Vclorcey (Haute-Saône), r. p. 

ghignètV, f., Pissy-Poville (Seine-Inf.), r. p. 

sfgnd, m., (Paccent sur si), Veauchette (Loire), r. p. 

gloutiè, m., Palaiseau (S.-et-O.), r. p. 

barbari, m., Centre, Jaub. - Allier, c. p. M. E. Olivier. 

bois é:inde, m., Saint-Germain-du-Puite (Nièvre), r. p. [Us enfants s'en 
servent pour remplacer le bois dinde quand ils teignent les œufs de 
Pâques en jaune.] 

ptteré, m., YiUette (Sav.), r. p. [L'écorce pète, éclate avec bruit quand on 
tord les branches.] 

dévissage, m.. Chauffailles (SaÔne-ct-Loire), r. p. [Parce que les tiges sMn- 
sèrent Tune dans l'autre.] 

vigne de la Bonne-Dame, f., env. de Pithiviers (Loiret), r. p. 

mètdèie, f., jargon de Razey près Xertigny (Vosges), r. p. 

métallo, matallo, vavoma, ital., Targioni. 

viurna, Asti (Piémont), Colla. 

2. — Noms du fruit : 
mèvuroû% m., Damprichard (Doubs), Gramm. 
mèvuron, m., Montbéliard, Cont. 
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màvuron, m., Clerval (Doubs), r. p. 

meûroriy m., mëron, m., Doubs, Haute-Saône, Haute-M. 

mouron, m., muron, m., mourottc, f., Haute-M., c. p. M. A. Dagiis. 

fouin-nèl, m , Jura, Toubin, Siippl. aux pat. j'tir. [Le fruit n'est mnn^niihie 

pour les enfants que quand ils l'ont laissé longtemps mûrir dûm le 

foin.] 
tata, f., Oulx (Piémont), c. p. M. Ed. Edmont. 
tates, f. pi., Villefranche fRhône), c. p. M. Déresse. 
tatina, f., Hautes-Alpes, Jouglard ; Nicollet. — Basses-Alpes, Ammkit d^ 

B.-A., 111,60. 
tatinOy f., provenç.. Solerius, 1549. — Apt (Vaucl.), Col. 
atalina, f., attat, Basses-Alpes, Annales d. B.-A., III, 60. 
torlâla, f., env. d'Annecy, Const. 
tourtan, m., env. deChambéiy, Const. 
tap, m., tac, m., tari<jno, (., locino. f., Aveyron, Vatss. 
tap', m. pi., Belmont (Ave}ron\ c. p. M. Edmont. 
matt dé màtf, m., Var, Hanry. 
catoleri^ franc, du xvp s., J. Camls, Livre d'h. 
merde de chat, Savoie et H^-Sav., Const. 

crottes de chat, Marne, Heuii l. — Marne, c. p. M. E. Maussenet. 
cokemèrde, f., Les Riceys (Aube), Glémn. 
merde à Robin, Cousance, (Jura;, r. p. 
merde de Saint- Be}mard, Poligny (Jura), r. p. 

margois, f. pi., Côte-d'Or, Royer. — Runey-l.-Beaune (C.-d'Or), Jojgîi. 
mèrghë, m., Morey (C.-d'Or), c. p. M. Ed. Edmont. 
raisin au bon Dieu, Aube, Des Et. 

raisins de la Bonne Dame, env. de Pithiviers (Loiret), r. p. 
pain d^ oiseau, m., Loire- Inf., r. p. 
pàn (Coucéou, m., Forcalquicr, c. p. M. E. Plaichud. 
galino grasso, f., poulo blànco, f., Lauraguais (H. -Car.), c p. M. P- Fagot- 

« Les enfants font sécher les branches de cet arbuste, les luupent en 
morceaux de la longueur des cigares, qu'ils fument. » Ghenay 
(Marne), c. p. M. E. Maussenet. 

« Si l'on fait infuser un brin de cet arbuste dans l'eau et si par surprise 
on persuade à une jeune fille de s'y laver les mains, elle deviendra 
amoureuse. » Naintré (Vienne), r. p. 

« On prétend qu*&utrefois il était défendu de faire des iens ou hiitis 
avec les branches de cet arbuste, parce qu'ils étaient si bii^n liés, 
qu'on ne pouvait plus les défaire.... En cas d*incendie, on ne pouvait 
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défaire les toilures de chaume liées avec la marcellc et par con- 
séquent faire la part du feu. » Boulogne -sur-Mer, Haign. 



VIBURNUM OPULUS (Linné.) — L'OBIER. 

opului Mediolanensium, Ut. du i"' s. avant J.-C, Yarron. 

Qpuiuft. 1. du m. â., GoETZ. 

KambufMS rosea^ nomencl. du xm" s., Ratzenb. 

sambucus aquatica, sainbficus pilnstris, anc. nomencl., Badh., 1671. 

opter, m., anc. fr., L. Duchesne, 1539; Brohon, 1541. 

opiére, r.,anc. fr., L'Escluse, 1557. 

fihier, m., franc., L. Duchesne, 1539 ; Brohon, 1541 ; etc., etc. 

aoubék, m , aouhèr, m., Chalosse (Landes), c. p. M. J. de Laporterie. 

ûbié, m.,env. de Châteauroux (Indre), r. p. 

oubiijè, m., Saint-Georges-des-Gros. (Orne), r. p. 

ote, m,. Fiers (Orne), r. p. 

aobyè, m,. Mayenne, DoTT. 

ohiére, f , anc. fr., L'Escluse, 1557. 

bimboi*otino, f., La Malène (Lozère), r. p. 

birnur, m., Tavaux (Jura), r. p. 

viùrme, T, Coulomme (S.-ct-M.), r. p. 

}}iitartif m., Larboust (H.-Gar.), Sacaze. 

vordre^ f., vie, f., Arcis-s.-Aube, Thévenot. 

trJ*é/,' f., Centre, Jaub. 

coudre -mancine, f., franc, des Vosges, au xvi* s., Le Bon, Etym. franc., 

1571. 
ciiure-mancièn' sauvage, mancièrC bâtardey Aube, Des Et. 
manriéh' blanche, ï., Doubs, Beauq. 
fausse houle de neige, boule de neige sauvage, Aisne, c. p. M. L.-B. Hio- 

UËT. 

havougnùf m.. Doubs, Beauq. 

sureau d'mu, m., franc., Cariot. [Ed. Edmont.] 

frèTtiùn, m., Vosges, Haill. 

ablé, f., Vcxaincourt (Vosges), Haill. 

èfbéf m., Wissembach (Vosges), Haill. 

bianche putain, Sarthe, Mont. — May., Dott. 

cokéne, m., cokèn\ m., Eure, Jor. — Bray (S.-Inf.), Dec. 

cochén\ m., Mayenue, Doit. 

bi} d 'co, m., bàgô d' cô, m., Saint-Pol (P.-de-C.), c. p. M. Ed. Edmomt. 

tùumo, f.,Cévennes, Sauvages, 1820. 
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coulmon^ m., Montai^t-le-Blin (Allier), c. p. M. J Ddcmh de la Ja- 

ROUSSE. 

mousclamo, f., env. de Valence (Drôme), r. p. 

boule de neige sauvage y boule de neige des bois, frani;. 

yrày'cho molo, T, maté, m., Brive(Corr.), Lép. 

bois cornu, m., Domfront (Orne), c. p. M. Aug. Chevaiieb, 

bô fuma, m., Domèvre-s.-M. (Vosges), Haill. 

bois à fumer, Arcis-sur-Aubc, Thévenot. 

pèn*mann, brel. des env. de Loricnf, r. p. 

opi, Piémont, Zaili. 



VIBURNUM OPULUS STERILE. - Lk BOULE 
DE NEIGE. 

1. — Noms de l'arbuste : 

rosier de Gueldre, franc., Cl. Mollet, 1652, p. 171. 

matont, m., Spa, Lez. — Mons, SiG. 

caiUebolier, m., rose de Guérie, f., timbalier, m., franc. , Cahiot. [EJ, Edmont.] 

càyibotiè^ m., lUe-el-V., Orain. 

cày'botiè, m., Anjou, Desv. 

toumié, m.j Anduze (Gard), Viguier. 

suseau royal, fr., Dict. de Trév., 1752. 

matoner^ Vall de Nuria (Catalogne), Vayreda. 

2. — Noms de la fleur : 

rose de Gueldre^ franc., Le Jardinier françois, 1654, p^ 85 ; eiCt etc. 

rose-gueldre, franc., Richelet, 1710. 

rose de ghé, t.. Vallée de l'Oison (Eure), Coquerel. 

pelote de neige, franc., Duhamel duMoxc, Traité des arbrfs, t7r>5, II. Î^O, 

boule de neige, franc., Saint-Germain, 17S4 ; etc., ctc- 

boulo dé néou, f., bolo dé néon, f., provençal, languedocien. 

botile-lêne, f., (= boule-neige), Palaiscau (S.-et-O.), r. pn 

boulara, f., jargon de Razey, près Xertigny (Vosges), r, p. 

floks, m. pi., Montauban, Gat. 

toufe blanche^ f., Sarthe, Montesson. 

blan fromache, m., Valcncicnnes, HÉc. 

toumo, r, Gard, r. p. 

matons {= grumeaux de lait), m. pi., wallon, c. p. M, J, Fellek, 

caillebotle, f., franc., Duhamel du Mokc, TV. des arbustes ^ I7&5, il, &i>. 



r 
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pain blanc, m., franc., Duhamel du Mono.. Tr. d. arbustes, 1755, II, 90. 

rose à mille fleurs, Anneville-sur-Mer (Manche), r. p. 

mila-flours, Die (Drôme), Mont. 

mila-flous, Le Vigan (Gard), Roue. — Lodève, AuB. 

fiiur de la Sainte-Vierge^ Pierrefonds (Oise), r. p. [On en met aux autels 

de la Sainte-V.) 
fleur des anges, Pissy-PovMle (Seine-Inf.), r. p. 
rose de Jéricho, Clécy (Calvados), r. p. 
easse-museaUy Anjou, Desv. 
valino, f., poun blàn, m., Var, Hanry. 

ti Si par hasard vous marchez sur une boule de neige cela présage que 
vous serez écrasé quelque temps après. » Naintré (Vienne), r. p. 

Langage des fleurs, « La boule de neige symbolise : ennui, fatigue. » 
E. Faucon. — a Elle symbolise : calomnie. » Belg., Semerher (dans 
WaUonia, 1899, p. 21.) 

SAMBUCUS NIGBA (Linnb.) — LE SUREAU. 

sambucus, latin. 

sabucus, lat. du iii« s. ap. J.-C, Serenus Samonicus cité par Meter, Gesch. 

d. Bot. — 1. du m. â., Goetz. 
sambicus, sabuncus, saucus, aclis, 1. du m. â., Goetz. 
sambuccuSj sambulcus, sembucus, riscuSy ristus, rixus, risius, ruscus, 

rascus, blatanus, blantanusy bolatanuSy 1. du m. â., Dief. 
sambussus, 1. du m. â , Du Gange. 
tamsucus, 1. du m. â., Holthausen. (Cf. le nom du sureau en grec. mod. : 

<ra|:x^yyo;, selon Bentoth, 1790.) 
aeus, 1. du m. à., Mo>\at. 

ttcter, 1. d. m. â., Zeilsch. f. d. Alterth., 1872, p. 283. 
riscus^ 1. du m. â., Aldeutsche Blàlter, 1836, p. 350; Anieig, f. Kunde d. 

deutsch. Vorz., 1836, col. 463;Graff. 
liseuSy 1. du m. â., Germania^ 1888, p. 295. 
^ambuca, 1. du m. â., Tijdsch. v. nederl. Taalk, 1894, p. 278; W. Stores, 

Welsh plant-n. 
sambucus magnus, anc. nomencl., Guinter, 1532. 
sambucus major, anc. nomencl., Solerids, 1549. 
acie, anc. nomencl., Duchesne, 1544. 
(Titoêiîjv, celtique, DioscoRiDE, IV, 171. 
sambuCi m., anc. prov., Rayn. : Solerius, 1549. —anc. fr., Philiatke, 
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Très, des rem., 1555, p. 162 (Philia.tke, orthographie samhucÀ)^ p. 5; 

Renou, 1626. 
îàmbuk, m., Montpellier, Lor. — Lodève, AuB. — Luael Viel, r. p, — Le 

Vigan (Gard), PouG. — Menton, Andr. — Saorges (Alpes- MariL), c. p. 

M. Ed. Edmont. 
sanbuk, m., Moyen et Bas Dauph., Alpes dauph., Moût. — LArf^entière 

(Hautes-Alpes), r. p. 
tômbukt m., La Malène (Lozère), r. p. — Aveyr., Yayss. 
tan-mbëk, m., Les Matelles (Hérault), c. p. M. Ed. Edmom. 
sàmbukiè, m., provenç., Solerius, 1549 (Sol. orthographie sambttcquier) ; 

Ganges (Hérault), La Harpe^ Revue, Cette, 1897, n** du %ïi m^i. 
sàmbutt, m., Pézenas, Maz. — Montpellier, Lor. 
tàmbuss, masc. singul., Perloz (Val d Aoste), r. p. 
tàmbluk, m., niçois, Sutterl. 
tàmblukié, m., niçois, Mistral. 
tàmghuk, m., Charpey (Drôme), Bellon. 
sàmbikié, m., Ampus (Yar), r. p. 
tàmbékiè, m., Aix-en-Prov., Gar. — La Ciotat (B.-du>Rh.), BouU-nbauso^ 

journal, 1842, II, no64. —Marseille, Rég. delà Col. —Api (Vaacl.)., 

Col. — Toulon, Pat. — Yar, Hanrt ; Amic. 
sàmpikiéf m., Apt (Yaucl.), Col. 
sanpéchié, m., Alpes dauphin., Moutier. — Forcalquier, c. p. H. £, Plau- 

CHUD. 

samicquier, m., anc. provenç., Solerius, 1549. 

singhutè, m., Condat (Cantal), r. p. 

sénkè, m., béarnais, Annuair'B de Saint-Pé, 1890. 

saumbu, franc. d'Anglet. du xiii* s., P. Meyer (dans Romania, 19V3, p, 86)* 

sàmbUf m., Apt, Col. — Avignon, Pal. — Nimes, Vuic. — Anduze, 

YiG. — Portes (Gard), r. p. — Arles, L. de Ch. — Marti^ues (B^-du-Rh,), 

c. p. M. Ed. Edmont. 
chàmbu, m., env. de Saint-Jean-de-Maur., GoNST. 
chandebu, m., sandebu, m., env. de Saint-Jean-de-Maur., CoNST. 
tsonbu, m., Champs (Cantal), r. p. 

sanghiif m., Livron (Drôme), c. p. M. E.-H. Sibourg. — Cantal, Dei!. de Ch. 
séngu (ou sénghii), m., Les Yans (Ardèche), r. p. 
singhu, m., sin'ghii, m., Trizac, Laveissière, Dienne (Gantal)yr. p. 
sanglu, m., Moyen Dauph., Moutier. 
êonglu, m., Die (Drôme), Boissier. 
sinjeurôj f.. Somme, Corblet. 
sinjiéj m., Oise, Graves. 
iabutiSy anc. franc., Du C. 
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sèvutî, m., Saint-Hippolyte (Doubs), c. p. M. Ed. Edmokt. 

sabutié, m., sahutiéj m., Villefranche de Lauraguais (H.-Gar.), c. p. 

M. P. Fagot. 
sabuk, m., Aveyr., Vayss. — Aude, Laff. — Doargne (Tarn), r. p. — • 

Pamiers (Ar.), Car. — Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous. — 

Cologne (Gers), c. p. M. A. PEftBOSC. — Ghalosse (Landes), c. p. M. J. de 

Laporterie. 
sobuk^ m., Soustons (Landes), c. p. M. Y. Foix. 
sabuhiè, m., Luchon, Sac. 
sahuhèj m., Cassaigne, Montmorin (Haute-Gar.), r. p. — Luchon (H.-G.), 

c. p. M. B. Sarrieu. — Monléon-Magn. (H^»-P.), r. p. 
saoubuk, m., Lectoure, r. p. — Dunes (Tarn-et-G.), r. p. 
soùubtikè, m., Dunes (Tarn-et-G.), r. p. 
sénikày\ m., Lozère, c. p. M. Paul Le Blanc. 
sénkouè, m., B.-Pyr., Annuaire de Saint-Pé, 1890. — Argelès (H.-Pyr.), 

c. p. M. P. Tarissan. 
chànkouèj m.^ Argelès (H.-Pyr.). c. p. M. P. Tarissan. 
sà-uk, m., Fougerolles (Mayenne), r. p. 
sou-ukf m., Laluque (Landes), r. p. 
saou-ûkt m., La Teste (Gironde), MouR. — Landes, Arnaudin, Contes land, 

p. 157. — Pays d'Albret, Ducomet. — Parentis (Gironde), c. p. 

M. Ed. Edmont. 
sauc, m., saugj m., anc. provenç., Rayn. 
sahuCy m., sud-ouest, au moy. âge, Archives ftist. de la Gir.^ t. XI, ?• p., 

p. 101 ; A. Landric, Arf d'enter^ Bordeaux, 1580. 
sa-iiky m., Gironde, Landes, Gers, B.-Pyr., H.-Pyr., Ariège, Pyr.-Or., Tarn, 

Aude. 
sehuc, m., anc. fr., Bull, de la soc. bot., 1860 ; Vertus des eaux, s. d. (vers 1500) ; 

CoRBiCHON, Prop. d. ch„ 1525; etc., etc. 
sohuk, m., Castelnau de Médoc (Gir.), c. p. M. Ed. Edmont. 
sé-iik, m., Haut-Dauph., Moui. 

sàyuk, m., Comberouger (Tam-ct-Gar.), c. p. M. A. Perbosc. 
choouk, m., choou, m., Hémérence (Valais), Lavall. 
souc, m., normand, doc. du xvi" s., Bull, de l'fiist. du comité, 1896, p. 498. 
sàyuk, m., Auvillar (T.-et-G.), c. p. M. G. Lalanne. 
séy'k, m., Lauzerte (Tarn-et-G.), r. p. 
sà'ik, m., Labarthe (T.-et-G.), c. p. M. Ed. Edmont. 
suk, m., Saint-Clémentin (Dcux-S.), r. p. — Bressuire (D.-S.), Lal. — 

Sainte-Geneviève, Yiilefranche-de-R. (Aveyre, r. p. 
sukr, m., Issc (Loirc-Inf), c. p. Ed. Edmont. 
sugh^ m.,-Orchamps (Jura), r. p. 
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chuk, m., Pieurefort (Cantal), r. p. 

seuCy anc. fr., UArholayre (vers 1490) ; Jardin de santé, 1539. 

sëk, m., île de Serk, c. p. M. Ed. Edmont. 

sup, m., supiè, m., M.-et-L., Desvaux. 

saou-iiké^ m., Labouheyre (Landes), c. p. M. F. Arnaddin. 

chaoukè, m., Larboust (H. -G.), Sac. — Béarn., Lespy. 

chaoukièy m., Bagnères-de-B. (H.-P.), c. p. M. P. Tarissan. 

saouk, m., chéouk, m., séoukè, m., béarn., Lespy. 

séoukère, f., Vallée d'Aspe, Lespy. 

saoukè, m., Gers, r. p. 

séoukéj m.. Morlaas (B.-Pyr.), c. p. M. L. Batcave. 

saoukiè, m., toulousain, Tocrkon. — Tarbcs (H.-Pyr.), c. p. M. Ed. KDBOirr. 

chéy'cary m., Salignac (Dord.), r. p. — Corrèze près Tulle (Corr.), r. p. 

chèy'cal, m., Brive(Corr.), Lép. 

séy'car, m., env. de Tulle, Lép. 

sioucar, m., sècar, m., env. d*Ussel, Lép. 

siocar, m., chëoucar, m., Eygurandes (Corrèze), c. p. M. Ed. Edmout. 

cliéy'ca, m., env. de Tulle, LÉp. — Le Bugue (Dord.), c. p. M. Ed. Edmost, 

siéy'car, m., env. de Tulle, Lacohbe. 

séy'cà, m., Lanouaille (Dordogne), r. p. — Saint-Ybars (Corr.), La Rocbe. 

sucréy m., Laguiole (Aveyron), r. p. 

chugày*, m., Thérondels (Aveyr.), r. p. 

sékyé, m., Bessin (Calv.), Bull. d. pari, normands, 1901. 

sécàf m., Atoire(Lot), r. p. 

chécotiè, m., Baladou (Lot), c. p. M. R. Fourês. 

sagutt, m., Tarn, Gary ; Couz. — Monde (Loz.), r. p. ~ env. d'Agen, r, p. 

— Luz (Hautes-Pyr.),r. p. 
soghuU, m.,Lieutadès (Cant), r. p. — Salelles (Loz . ), r. p. — Aveyr. ^ Vatss. 
séghûtty m., Lozère, Bull, de la Soc. d^agr. de la L., 1850. 
issagutéy\ m., issaghUy m.. Courpière (P.-de-D.), Pomm. 
sogutiè, m., Aveyr., Vayss. 

saghû, m., Saint-Chely (Lozère), c. p. M. Ed. Edmont. 
sahut, m., agenais, au xv» s., Bull. hist. du comité., 1889, p. 119. 
sa-utty m., Albi(Tarn), r. p. ~ Belmont (Aveyr.), c. p. M. Ed. EDMONt^ 
sa-Utyôy m., Lille, Desrousseadx, Chans, lill., 1865, IV, 267. 
së-iitt, m., Saint-Michel en Maur. (Sav.), c. p. M. Ed. Edmont. 
sO'Uttj m.,so-ûtiè, m., so-ûtiô, m., osso-mW, m., Aveyron, Vayss. 
so-itt., m., Sebrazac (Aveyron), r. p. — Mur-de-Barrez (Aveyr.), CaîiB. — 

Espalion (Av.), c. p. M. Ed. Edmont. 
sé-itt, m., Mur-de-Barrez (Aveyr.), Carb. 
seult, ra., env. de St-Jean-de-Maur., Const. 
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seut^ m., anc. fr. du N. E., Willems^ Elnonensia^ 1845. 

tëtOj, m., Prisse (Deux-Sèvres), c. p. M. Ed. Edmont. 

sëtèy m., Gbef-Boutonne (D.-S.), c. p. M. Ed. Edmont. 

teûtch, m., neur seûtch, m., Saulxures-s.-M. (Vosges), r. p. 

seuch, m., anc. fr. duN.-E., J. Camus, ^a/». nam.\ Michelant, 1875. — Ger- 

bamont (Vosges), Uaill. 
titf, m., Anjou, Desv. — Vienne, Lal. 
iëft m., Vienne, Deux-Sèvres, Lal. 

sinju, m., Saint-Martin-Longueau (Oise), c. p., M. Ed. Edmont. 
SH/'d, m., Saint-Maixent (Deux-Sèvres), Feuille du cultivât., 22 frim. an VIL 

— Pamproux (D.-S.), c. p. M. B. Souche. — Vienne, Lal. 

sa-ii, m.. Fougères (lUe-et-V.), Dagn. — Guernesey, r. p. — Lille, Desrous- 
SEAUX, Chans, tilL, 1865, IV, 267. — montois. Sic. — franc.-comt.. 
Dart. ~ Genève, Homb. — canton de Vaud, Ddrh. — Gervant (H*«- 
Savoie), r. p. — env. de Saint-Jean-de-Maur., GoNST. — Gilhoc (Ar- 
dèche), Glugn. — Marsac(Greuse), r. p. 

eha-u, m., env. de Thonon (Hte-Savoie), Gonst. 

«o-ti, m., Haute-L., Der. de Gh. — Ardèche, r. p. 

cko-Uy m., Bretenoux (Lot), r. p. 

iehUy m,y sehuf, fchwky anc. fr., Gachet, Gloss, du xv* s.; Arnoul, 1517; 
Thibaiilt, Rem. de peste, 1531 ; etc., etc. 

séiiy m., séuj m., «eu», anc. fr.. Et. rom. déd. à g. Paris, 1891, p. 258; 
Barbazan, Fabl., 1«08, I, 319; Romania, 1889, p. 575. 

së'ii, m., Fougères, Le Goglais (lUe-ct-V.), Dagn. 

sé-ii, m.. Somme, r. p. — Pas-de-C., r. p. — Nord, r. p. — montois, Sig. 

— Aisne, r. p. -»Aube, Des Et. — Vosges, Haill. — Meurthe. r. p. 

— Franc.-Gomt., Dart. — env. deMelle (Deux-S.), r. p. 
së-eu, m., Oise, Graves. 

sa-eûy m., Echassières (Allier), r. p. 

savu, m., Bas-Val., Gill. —Savoie et Haute-Sav., Gomst. — Planeher-l.-M. 

(Haute-Saône), Poul. 
savû-ë, f.,cnv. de Bonneville (Hte-Sav.), Gonst. 
thavu (av. i/iangl.), m., env. d'Annecy et de Ghambéry, Gonst. 
saveû, m., Thénésol (Savoie), r. p. 
tavou, m., Boyeux (Ain), Annales de la soc, d^émulat. deVAiriy 1885, p. 79. — 

Nantua (Ain), c. p. M. £d. Edmont. 
saviUf m., env. de Ghambéry et Moûtiers de Tarentaise, Gonst. 
savui, m., env. d'Annecy, Gonst. — Aime (Sav.), r. p. 
savouiy m., env. d'Albertville et de Moûtiers de Tarent., Gonst. 
savou-u, m., env. de Bonneville (Hte-Sav.), Gonst. 
tsavi, m., env. de Ghambéry, Gonst. 
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tovi, m., env. de Bonneville (Hte-Sav.), Const. 

souavUf m., env. d'Annecy et de Chambéry, GoifST. 

sebu, m., anc. franc., A. Mizauld, Jardin médicinal^ 1605, p. 206. 

sèvu, m., env. de Vigneulles (Meuse), r. p. -r Vosges, Haill. — env. de 

Belfort, Rev, d'Alsace, 1887, p. 557. ~ Doubs, Hte-Saôoe, Jura^ r p. 
saou-u, m., Flumet (Savoie), r. p. 
tava, fém., Martigny (Valais), r. p. 
savon, m., Gerdon (Ain), Philipok. 

chëiin, m., Moreuil (Somme), Sûtterun (dans Ztilsch f, rom. Phil., 1903,) 
«àt/u-é\ m., Grémine (Suisse), Degen. 
sàyu, m., Ath (Belg.), Annuaire d. trad. pop., 1887, p. 55. — namurois, 

PiRS. — montois, SiG. — Isbergues (P.-de-G.), c. p. H. Ed. Edhont. 

— Ban-de-la-Roche, Oberl. — Vosges, Haill, — Genève, Humb. — 

HauteL., Vin. — Limagne, PoVM. — Lozère, r. p. 
issàyu, m., Vinzelles (P.*de-D.), Dadzat. 
sàyé, m., La Poutroye (Alsace), Simon. 
séyu, m., Somme, Pas-de-G.,r. p. — Maubeuge, Beoge. — monlds, SiG-— 

Ramecourt (P.-de-G.), c. p. M. Ed. Edmokt. — Mesnay (Jura), Uev. 

dephiloL fr., 1900, p. 52. - Vosges, Haill. 
tiyu, m., Roy-fioissy (Oise), SiItterlin (dans Zeilsch. f.rom. PhiloL, 1903). 
suyu:, m., franc., du XTi* s., J. Gamus, ffi$t. des herb,, 1895, p. 27. 
sâyou, m., Mezères (Haute-Loire), r. p. 
éssàyouy m., Estandeuil, Issertaux (P.-de-D.), r. p. 
sàyôt m., Plainfaing (Vosges), r. p. — Fraize (Vosges), Haill . 
sàyi, m., lyonnais, Puitsp. — Gelles (Vosges), Haill. 
sëyi, m., Lent (Ain) et Douvaine (H. -Saône), c. p. M. Ed. Edmont, 
sàyë, m., sèyë, m., sàyë, m., Vosges, Hai^l. 
sôyiy m., lyonn., Puitsp. 

soyer, m., anc. fr., Secrets d* Alexis Piémontois, 1573, p. 741. 
sàyé, m., Ghampoly (Loire), c. p. feu Duhas-Damon, « Saiat-Germaln (Lot), 

Soûl. 
souyét m., anc. fr., Secrets, à la suite des Voyages de Monconts, 16B5, IJI, 

89. — Saint-Haon (Loire), c. p. M. Ed. Edmont. 
soyou, m., Saint-Etienne, Eloyes (Vosges), Haill. 
souàyi, m., env. d'Arbois (Jura), r. p. 
sououyi, (prononcez swouyi), m., env. de M&con (S.-et-L.), c. p. M. Ed-Eo- 

MONT. 

chouêkiy m., env. de Thonon H**-Sav.), Gonst. 

chouyi, m,, Bagé-le-Châtel (Ain), c. p. M. Ed. Edmont. 

seûyèy', m., Petit-Noir (Jura), Richçket. 

seûyê, m., Bresse-Gh. (S.-et-L.), Guill. — Petit-Noir (Jura), Ricç. — M\ï$ 
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(C.-d*Or),GAKif. — Ruffey-l.-Beaune{C.-d*Or), JoiGN. - Foissy (C.-d'Or). 
r. p. — Langres, MOLS. 

ièyë^ m.. Saint- Priest (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. 

s£ûéy\ TH., Bains (Vosges), r. p. 

teûyùt m., Ghaussin (Jura), Grosj. etBR. 

suygr, m., anc. fr., L. FocHS, Comment., 1558; Pinaeds, 1561; Linocier, 
1584; MouNAEOS, 1587;Wecker, 1663. 

sityéj m., Semur (C.-d^Or), r. p. 

suyégej m., Mirebeau-sur-Bèze (C. d'Or), c. p. M. Ed. Edmont. 

tiiyô^ m,, Allier, E. Olivier. 

snyày^ m., Bourberain (Gôte-d'Or), E. Rabiet. 

méy\ m.,Saint-Georges-de-Mons (P.-de-D.),r.p. — Mur-de-Barrez (Aveyr.), 
Gàrb. 

chdOftn,, Dompierre (Suisse), Gàuchat. 

thdûu (av. th. angl.), m., env. de Thonon (H.-Sav.), Gonst. 

sioUj m., Puy-I'Évêque (Lot), r. p. 

échèou, m., béarnais, Lespy. 

9ëlhf m», Montinorillon (Vienne), Lal. 

Sf^\ m,. Joué (Indre-el-L.), r. p. — Saint-Savin (Gironde), c. p. M. Ed. Ed- 
mont. 

$eûy\ m., est de la Greuse, À. Thomas (dans Arch. d. miss., 1879, p. 445.) 

— Val d'Ajol (Vosges), r. p. — Méharicourt (Somme), r. p. — Roy 
(Somme), Corel. 

sèy\ m,, Aurillac, Vermenouze, Flourdebr., 1896. — La Gourtine (Greuse), 

r. p. 
choQu^ m., Saint-Projet (Lot),c. p. M.-R. Fodrês. ~ Hérémence (Valais), Lav. 
iéy\ m,, Aubin, Gampagnac (Aveyr.), r. p. — Lot, ,5oc. d'ét. du Lot, 1891. 

— Montauban, Gat. — env. de Thonon (H^-Sav.), Gonst. 
chày\ m., Gourdon (Lot), c. p. M.-R. Fourés. — Saint-Géré (Lot), r. p. 
soiioy\ m., Lot, PuEL. 

ehuéy' (monosyllabe), m., Limoges (H.-V.), c. p. Ed. Edmont. 
ehoiië (chtvëy monosyll.), fémin., Donzenac (Gorrèze), r. p. 
choué, m., Eymoutiers (Haute-V.), r. p. 

soué, m., Saint-Bonnet-de-Joux (S.-et-L.), c. p. M. Ed. Edmont. 
sûhL m„ Orcet (P.-de-D.), r. p. 

suéy\ m,, Saint-Ybars (Corr.), La Roche. — lyonn., Puitsp. 
,i(dy\ m., Tarn-et-Gar., Ducomet. 
sué, m. (dissyllabe), Verdes (L.-et-Gh.), r. p. — Guilly (Indre), r. p. — Bué 

(Cher), c. p. M. Ed. Edmont. 
9Ué, m,, (dissyllabe), Laurières (Haute- Vienne), r. p. — Juillac (Corr.), r.p. 

^Ineuil(Gher),r. p. 
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«Ml, m., Montrcuil-Bellay {M.-et-L.}, r. p.— Pierrefonds (Oisii), r. p, — Orî- 
gnJt-en-Th. (Aisne), r. p. — Arleuf, Corbigny, St-Martîn-du-P. (Micvre), 
r. p. — Liinagne, PoMM.--Orcines(P.-de-D.), c. p. feu DunAs-nAMuit. 

chui, m., Noyon (Oise), r. p. — Nesle (Somme), r. p. = CliAteau-Ghinon 
(Nièvre), c. p. M. Ed. Edmont. 

chu-ë, m., Charavines (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. 

sûé'y m., Saini-HiIaire-des-Gombc8 (Corr.), r. p. 

suiriy m., tuyn, m , anc. fr., L'Escluse, 1557; Secrets (VAUxii PietHonlois^ 
1573; LoBELius, 1591. ~ Montcornet (Ain), r. p. — L« Cli^ieL^l [hr- 
dennes), c. p. M. Ed. Edmont. 

suivin, m., env. d'Aubenton (Aisne), c. p. M. Ed. Edmont. 

chuan, m., Béru (Yonne), Tarbé. 

chyué, m., Puybarraud (Charente), Rev. d, pat, II, 276. 

siUy féminin, Aubeuton (Aisne), r. p. 

chiôy m., chiày m., fribourg., Sav. 

chao, m., Belfaux (Suisse), c. p. M. Ed. Edmont. 

«ttcft, m., anc. fr.. Grand herbier en franc., (vers 1520). 

sus, m., anc. fr., Palsgrave, 1530; etc., etc. 

su, m., sûy m., Normandie. — Bretagne franc. — Maine. — Anjou. -^ Poi- 
tou. — Aunis. — Touraine. — Berry. — Orléanais. — iJauphïnè. — 
Lyonnais. — Savoie. — Auvergne. — Bourgogne. 

chu, m., chû, m., Vaudioux (Jura), Thévenin. — Calvados, JoEt. 

su", m., Séez (Orne), r. p. 

sèuiiy m., Baizieux (Somme), SOtterlin (dans Zeitsch f. rom^ ifhthlr, 1902J 

chiy m., Meillerie (Uaute-Sav.), Const. 

ciië, m., Jujarieux (Ain), Philipon. — Mont-Dore (P.-de-D.), c. p. M. Ed. 
Edmont. 

sou, m., Mont-sur*Monnet (Jura), r. p. 

chou, m., Goncelin (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. 

«d, m., Vallorbes (Suisse), Vall. 

«d, m., Suisse, Parterre de médecine, Genève, 1745. 

eha, m., Saint-Gingolphe (Suisse), Catalogue, 

seuc%, m., anc. fr., Controverses du sexe masctil., 1536. 

seu, m., seû, m., anc. fr. — Normandie. — Maine. — Beauce. — Orléa- 
nais. — Touraine. — Poitou. — Saintonge. — Berry. ~ Manche. — 
Auvergne. — Dauphiné. ~ Savoie. — Franche-Comté. — Houp^ûgne. 

se, m., Grandserre (Drôme), c. p. M. Ed. Edmont. 

séf m., Croq, Pont-Charaud, Vallières (Creuse;, r p. — Sornac, E.vgumttde 
(Corr.)r. p. 

se, m., Les Fourgs (Doubs),Tiss. — Bourg-d'Oisans fisère), c. p. M Ed. Ei*M(*!1t . 

isseû, m., Thiers (Puy-de-D.), r. p. 
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s^v^gntsn. m., Mailly (Meurthe-et-M.), c. p. M. Ed. Edmont. 

tancv'gnofii m,, Amélécourt(Meurthe), r. p. 

iay^gnon, m., Mease, Lab. 

téy'gnûn, m., env. de Toul, Adam. 

iottgnMn, m., Valleroy (Meurthe^et-M.), c. p. M. Ed. Edmont. 

taougnon, m.. Pays messin, D. Lorrain. 

Boougnon, m., Landremont (Meurthe), Adam. 

tognon, m., Haute-M., c. p. M. A. Daguin. 

ioûgnon^ m.. Pays messin, Jaclot. 

KÛgnoTt, ra., seugnon, m.. H.-M., c. p. M. A. ^àguim. — Vignon (Meuse), 

Varl. — Stenay, Corniéville (Meuse), r. p. 
ségnont , m., Vosges, Haill. — Ardennes, Tahbé. — Florent (Marne), Jancl. 

— Audincourt (Doubs), r. p. 

MÛgium. m., sugnony m., Vosges, Haill. — Chattancourl (Meuse), Varl. — 
Troyon (Meuse), Bull, de la soc. d. L, de Bar-le-Duc, 1896, p. 469. 

— Aubréville (Meuse), c. p. M. Ed. Edmont. — Bulson (Ardennes), c. p. 

M. GOFFABT. 

iungnon, m., Brillon (Meuse), Varl. 

suglon, m., anc. lorrain, LeBon, Etym. fr., 1571. 

fwffon, m., Montmirail (Marne), Hedile. 

teûyon, m,, seuyon, m., Aube, Des Et. —Marne, Hedill. —Hante -M., c. p. 
M. A. Daguin. — Vosges, Haîll. — Meuse, Lab. 

téyou.f m., Marne, Tarbé. 

smyQrij m., Grancey (Aube), c. p. M. Ed. Edmont. 

iuyon^m.j Esternay (Marne), Piétr. — Arcis-sur-Aube, ThéveNet. — Clair- 
vauU (Aube), Baud. 

tavur^ ra., Bergonne (P.-de-D.), r. p. 

saouâr^ u\.,saouër, m., saoueûr, m., VïsMony Mélanges wall.^i%9i, p. 63. 

aa^ër, m., Plainval (Oise), c. p. M. Ed. Edmont. 

Bëyar, m., Belleville (Rhône;, c. p. M. Ed. Edmont. 

siiOr^ m^, Suisse, Vicat, 1776. 

itiar, m . Ouérande (Loire-Inf.), c. p. M. Ed. Edmont. 

stur.nx., &cûr\ (') m., anc. fr., Gloss. de l' anc. th. fr.; Hist. litt. delaFr. 
1888, p. 350; Jehan de Brie, Bon berger; h. Bruand, Droits d'us., 
1875; Du C. ; Corbichon, 1525. — Sarthe, r. p. — Mayenne, Dott. — 
Alhcr, r. p. — Cellefroiiin (Char.), Rev. des pat. gallo-r., 1892. 

sér, ra.p Vimarcé (Mayenne), r. p. 

sièr. m-, Coincy (Aisne), r. p. — Romeny (Aisne), c. p. M. Ed. Edmont. 

sè-urt ^■' Lanchères (Somme), c. p. M. Ed. Edmont. 

(>> VOf. sur l'étymol. de C6 mot G. Nigra (dans Romania, 1897, p. 562.) 
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sur, m., «tîr, m., anc. franc., Sainctyoii> Edits des eaux et for., 1610. — 
Sarthe, r. p. ~ Mayenne, Doit. — Orne, Let. — Arqaes (S.-Inf.), 
r. p. — Eure, Calv., JoR. — Dauphiné, Solerius, 1549. 

suh, anc. fr., Rabelais. 

seul, m., Brûlon (Sarthe), r. p. — Nièvre, Gagk. 

soi, m., Sarthe, r. p. 

solj m., YiUefranche-de-Rouergae(Av.),r. p. 

soûl, m., env. d*Àgen, f. p. 

suri, m.,Fresnoy-Folny (S.-Inf.), JoR. 

sëlh, m., Char.-Inf., Jonain. 

sëlô, m., Cours (Rhône), c. p. M. Ed. Edmont. 

churô, m., Morestel (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. 

euro, m., (sic), Pierrefonds (Oise), r. p. 

vurôy m., Saint-Georges-des-Groseill. (Orne), r. p. 

savourî, m., Gilley (Doubs), c. p. M. Ed. Edmont. 

saououri (sawouri), m., Laroche (Prov. de Luxembourg), c. p. M. J. Fellbr. 

sévurî, m., Clerval, Cubry, Chaucenne (Doubs), r. p. 

sévuré^ m., Villers-le-Sec, Courcuire (Haute-Saône), r. p. 

sèyuré, m., Echenoz (H.-Saône), c. p. M. Ed. Edmont. 

suvré, m., Haybes (Àrdennes), c. p. M. Ed. Edmont. 

séy'rë, m., Izé (Mayenne), r. p. 

seûrèy\ m., Germigney (Haute-Saône), r. p. 

surèy', fém., Clary (Nord),r. p. 

suraut, m„ anc. fr., doc. de 1359, DuC. 

surott, m., Givrand (Vendée), c. p. M. Ed. Edmont. 

sureau, m., îtwaç., Paslgr., 1530; Fayard, 1548; etc., etc. 

set^eau, m., anc. fr., Nouv. fabric, d. tr. de vér., éd. de 1853. 

suriô, m., Coulomme (S.-et-M.), r. p. — Fougerolles (May.), r. p. — Se- 
mentron, Saint-Sauveur, Pont-sur-Y. (Yonne), r. p. 

suriô, m., Eure-et-L., r. p. — Ezy (Eure), r. p. — Septeuil (S.-et-O.), r. p. 
-> Javron (Mayenne), c. p. M. Ed. Edmont. 

souriô, m., Tavaux (Jura), r. p. 

sourô, m., Cercy- la-Tour (Nièvre), r. p. 

sourô, m., Dives (Calv.), r. p. — Ravières (Yonne), r. p. 

sëriô, m., Montaigut-le-Blin (Allier), c. p. M. J. Ddcron de le Jarousse. 

seûrô, m„ Saône-et-L., Fert. 

sërô, m., Naintré (Vienne), r. p. — env. de Redon (ille-et-V.), r. p. — 
Meuse, r. p. — Avon (S.-ct-M.), r. p. — Châteauroux (Indre), r. p. 

suërô, m., Guilberville (Manche), r. p. 

surô, m., Yitteaux (C.-d*Or), Rev, de la phUol. fr. (1900), p. 52. 

churô, m., Gheylade (Cantal), c. p. — Magnicourt-s.-C. (P.-de-G.), r. p. 
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«trd, m., Vigny (S,-et-0.), r. p., — Bossée (Indre-et-L.), r. p. — Bclâbre 
(Indre), r. p. — Suisse, Vicàt, 1776. — Saint-Jean-en-R. (Drôme), c. p. 
M. Ed. Bdmont. 

chiràj m., Moustier-Yentadour(Cor.), r. p. 

^urùiU, f., env. de Valenciennes, r. p. 

^uraou, m., env. de Pamproux (D.-S.). c, p. M. B. Souche. 

mréa. m,, Saligny (Vendée), c. p. M. Ed. Edmont. 

surti, m., Roye (Somme) r. p. — Pont-Chàteaii (Loîre-Infér.), c. p. M. Ed. 

RïiMONT. 

sera, m., Besné (Loire-lnf.), c. p. M. Ed. Edmont. 

mrtû^ . m., Ghamplitte (Haute-Sadne), r. p. — Golonges (C.-d'Or), r. p. 

sturé, m.f seûré, m.,eiïw. de Beaune (C.-d'Or), r, p. — Marnay, Vesoul, 

Velorcey (Haute-Saône), r. p. — Yonne, JossiER. 
sicurié^ m., Romenoy (Aisne), Rodault. 
^aouéri^ m., Grupont (Belg.)» c. p. M. Ed. Edmont. 
iaouri, m., Verviers, Lez. 
turi, m., Bastogne (Belg.), c. p. M. Ed. Edmont. 
mriau^ m., Veauchette (Loire), r. p. 
snràn, m., Aveyron, Vàyss. 
sHUj m., env. de Fougères (llle-el-V.), r. p. 
srë^ m., lies Ponts-de-Martel (Suisse), c. p. M. Ed. Edmont. 
chalu, m, Fléaux (Cantal), r. p. 
sëyure, T., Bresles, Bulles (Oise), Sûtterun (dans Zeitsch, f. rom. PhiloL 

i903.) 
aêrm(J,in., Gron (Yonne), r. p. — Soucy (Yonne), Joss. 
chw^jè, m., Uzerche (Corrèze), r. p. 

tuiur, m., Seinc-lnf . , Delb. — Pays de Bray, Derg.nt, I, 96. 
tutier, m., anc. (t., Vocab. quat. ling., 1516; Lqbelius, 15U1. 
suite, ni., Charlèves (Aisne), c. p. M. Ed. Edmont. 
«u%ér m.. Guernesey, c. p. M. Ed. Edmont. 
«Nï^av, m., anc. fr . Gesner, 1542; Duchesne, 15U ; etc., etc. 
iMïta, m^, Beauraing (province de Namur), c. p. M. J. Feller. 
suiio, m., Charobon (Loiret), r. p. — Bléneau (Yonne), r. p. 
tk^é, m., Blégny, Viocelles (Yonne), r. p. 
iuion^ m,, Thélonne (Ardennes), c. p. M. Goffart. — Cauroy 1. M., Le 

Cbesne ^Ardennes), c. p. M. A. Guillaume. — Àttigny (Ardennes), r. p. 

— Marne, Tarbé. 
ahony m.. Saint-Hubert tLuxemb. belge), Rev. de philol. fr., 1890, p. SM. 
iUMii^ m., Marne, Tarbé. — Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. — 

Quincy-sous-le-Mont (Aisne), r. p. 
/usjn, m., Chenay (Marne), c. p. M. £. Maussenet. 
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furiôy m., Jussy, Tnissy (Yonne), Joss. 

fuseau, m., anc. fr., Gh. de Savignt, Tableaux des arts lib,, 1610. 

fuziô, m., Olivet (Loiret), r. p. — Saint-Julien-du-Sault (Yonne), r, p. -^ 

Chenou (S.-et-M.), c. p. M. Ed. Edmont. 
fluûôf m., env. de Pithiviers (Loiret), r. p. 
fuyô, m., Aillant-sur-Tholon (Yonne), r. p. 
faoukiè, m., Puydarrieux (H.-Pyr.), c. p. M. M. Camélat. 
lancignéj m., Forêt du Gavre, sur les bords de la Vilaine, E. SauvesTHE^ 

Derniers paysans j p. 26!2. 
haut'boué, m., Côtes-du-Nord, Sébillot, Trad, de la Haute-Bret., 188'*, 

p. 112. 
ho-bouéy\ m., Plouvara (C.-du-N.), c. p. M. Ed. Edmont. 
bou à chubiè (= bois à sifflet), m., bou de pèta, m., fribourgeois, Satot. 
bois de pafètte^ m., Malmédy (Prusse wallonne), c. p. M. Ed. Edhoht. 
tape, {., Louhans (S.-et-L.), Guillemaut. 
boumbardiéj m., Yar, Hanrt. — Cuges (B.-du-Rh.), Honn. 
boumbardélie, m., provençal, Gargim. 
couloubrigné, m., cévenol, Sauv., 1785. 
çolombrOy f., dauphinois, Gharbot. 
cëlômbro, m., Sassenage (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. 
éscarbutiéy m., provençal. Mistral. 
igoroutiéy m. , Gras (Ârdèche), r. p . 
sëringhiè, m., Ghauflailles (S.-et-L.), r. p. ' 
pétarouiié, m., Gard, c. p. M. P. Fesquet. 
épëtâr, m., éptâr^ m., env. de Chambéry, Constant. 
pouéta, m.. Tournus (S.-et-L.), c. p. M. Ed. Edmont. 
Ihaki, m., Saint-Âmour(Jura), c. p. M. Ed. Edmont. — Gousance (Jura), r, p. 
hollend^rej {., ancien français, J. Camus, Seconde traduct. de la chirurgie 

de MondeviUe, 190S, p. 5. (Cf. les noms allemands du sur&aa.) 
réssô, m., jargon de Razey près Xerttgny (Vosges), r. p. 
bërss, m., Mayenne, Dott. 

2. — La fleur est appelée : 

ctc/tm, 1. du m. â., Sainte-Hildegarde citée par Meter, Gesch. der B. 
antitrotus, anticocus, atrapassà^ atropassa, astropassa, astropasta^ atlpotia 
adrarnasca, 1. du m. â., Dief. [Quelquefois c'est le nom des Cruits.J 

3. — Le fruit est appelé : 

siâouy m., Juillac (Corr.), r. p. 

rë:kun à bran (= raisin à merde), m., Bourg-Saint-Maurice (Savoie), r. p. 
TOME VI. 18 
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raitin de teinte, m., Chenay (Marne), c. p. M. Ed. Maussenet. 
boutdé, m., Saint-Martin-du-Puits (Nièvre), r. p. 

4. — La moelle de Tarbuste est appelée : 

can(i}nis, canopium, 1. du m. ft., Du G. et Dief. 

canabion, 1. du. m. â., Mowat. 

canopin, 1. du m. â., De Bosco, Lum. maf., 1496, f^» 39, r. 

mé^oulho, f., Aude, c. p. M. P. Galmet. 

méouU, m., Arrens (H.-Pyr.), c. p. M. M.'Gamélat. 

5. ^ — Un lieu planté de sureaux est appelé : 

iambucelum, 1. du m. â., Dief. 

séoufiére, f., Vallée d'Aspe, Lespy. 

$aùkéil, m., Arrens (H.-Pyr.), c. p. M. M. Gamélat. 

ti. — Toponomas tique : 

Le Sambuc, le Sahuc, le Suieau, le Suioy, noms de nombreuses localités et 

par suite noms d'hommes. 
La Sambugey doc. de 1173, La Sambue, doc. de 1173, Sabouyon, aujour- 

■rhui, nom d'une localité, Brun-Durand, Dict. top, de la Drôme, 1891 . 
Lo Sambuguède, localité. Thomas, Dict. top. de VHérault, 1865. 
Sahtti, doc. du moy. âge, Sahurs, aujourd'hui, local., Blosseville, Die. top. 

de VEurey 1878. 

?. — Les fleurs vertes mêlées au vinaigre lui donnent un goût aromatique. 
On appelle ce vinaigre : 

vinaigre 8u%at, m., anc. fr., Rabelais. — Valenciennes, HÉc. 

vinaigre surar, m., franc., Millin, Annuaire du républicain, an H, p. 283. 

8, — Les enfants font avec un brin de sureau vidé de sa moelle une espèce 
de sîirbacane. Ils se servent pour cela d'un morceau de bois faisant l'office de 
pîatoii. L'air se trouve comprimé entre deux tampons d'étoupe ou de papier 
mâchù. L'un des deux tampons chassé par la pression de Tair sort avec 
bruit. On appelle ce jouet : 
pétadou, m. Marseille, Régis de la Col., 18t)8, p. 78. — Tarascon-sur-Rhône, 

c. p. M. M. RÉGUis. — Orange (Vaucl.), c. p. M. M. RÉGUIS. — Aude, 

c. p. M. P. Galmet . 
pëiôr, m., lyonnais, Puitsp. 
pélâ^ m., Ëymoutiers (Haule-V.). r. p. 
pëitl, m,, Esternay (Marne), Piétrem. 



J 
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pétard, pétarj Belgique wallonne. — Normandie. — Berry. — Chân)|iagFïen 

— Dauphiné. — Suisse. — Gascogne. — Langueiloc. 
patar, m., Val d'Ajol (Vosges), r. p. 
pétarô, m., Pleaux (Cantal), r. p. 
pèlonière, (., Pays de Bray (S.-Inf.), Dec. 
péteuse, f., £ure-et-L., Ghapiseau, FolkL de Beauce, i^lOS. 
pot7*é, f., Cosne (Nièvre), r. p. 
pétrole, f., Maillezais (Vendée), c. p. Ph. Télot. 
cannepetoirej f.. Le Mans, Ménage, 1750. 

cane pëtouëre, f., pëtouëre, f., Mayenne, Doit. — Sertîie, Ille-el-V^ff, p. 
pétoire, f., pétouère, f., Deux-Sèvres, Beauch. — Atinia, L.-E. Meyer. — 

Orae, r. p. — Vendée, r. p. 
péto-garrot, m., Vaucluse, Gard, c. p. M. M. Réguis. 
chicarrot, m., Vaucluse, c. p. M. M. Béguis. 
pétO'rêbo, f., Puybarraud (Charente), Rev. d. pat., III, J9t. [On ae sert de 

ronds de raves coupés à Temporte-pièce, en guiec de projecULcs.] 
pëtt-rabe, Cellefrouin (Char.), Rev. d.pat., 1892, p. ÎG3. 
pét(h-bars, m. pi., sonnètos, f. pi., Mur-de-Barrez (Aveyr.), Carb. 
pèto-pruè^ m. (= pète-prunier), Gers, r. p. 
véta-curros, Lozère, c. p. M. P. Le Blanc. 
tapo, f., Arbois (Jura), r. p. 

tope^ f., Sancey (Doubs), Rev. de philol. fr., 1900, p. 53, — Ghaiissio(Jiira), 
c. p. M. A. Briot. 

iapar, m., Louhans (S.-et-L.), Guillemaut. 

taiprè, m., Langres, Mulson. 

topré, m., Broye-l.-P. (H.-Saône), Perron. 

tapriô,m., Troyes, Grosley. — S.-et-L., Fért. 

tapoure, f., Bourberain (C.-d'Or), Babiet. 

taprale, f., Petit-Noir (Jura), Bichenet. 

taclou, m., Gaye (Marne), Heuillard. 

taponouère, f., taconouère, f., Haute-Bret., SébilloTh Trad. de la /f^- 
Bret., II, 324. 

tanponière, f., Ouilly-le-Basset (Calv.), r. p. 

claeô, m., Douai, ëscallier, Rem. — Lille, Debuire. 

Ihake^ f., Ain, Ph. Le Duc, Chans. bress., 1881, p. lOil — Sahit-Amour 
(Jura), c. p. M. Ed. Edmont. 

tiret, m., Fournès (Gard), c. p. M. M. Béguis. 

canon de seux, anc. fr., Rabelais, Panlagr., 1533^ ch. xm. « Tîrjat un 
grant son comme quant les petitz garsons tirent d'un^ canon d^ seqx 
avec belles rabbes. » 

canonière de sureau, français, La guerre comique, Paris, 1668, p. 5d. 
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canon, m., canonnière, (., français. 

cagnon^ m., ealonnière, f., français populaire. 

pislole, (., pistale, f., Sarthe, Mont. 

bûumhardo, f., provençal, languedocien. 

boambardièro, f., boumbardèlo, f., provenç., Avril. 

coîitoubrino, f., cévenol, Sauv., 1785. 

couioumbrino, f., B.-du-R., Avril. 

escliqUet, m., Languedoc, Bullet, 1754, II, 320. 

èsclafidou^ m., Béziers, Az. — Env. de Narbonne, c. p. M. P. Gàlmet. — 

Pézenas, Maz. 
sdoupooUy m., L'Argentière (Hautes- Alpes), r. p. 
escarbuto, f., Basses-Alpes, Avril. 
avUitjuUy m., Auvillar (T.-et-G.), c. p. M. G. Lalankr. 
maquebute, Normandie, Ménage, 1750. 
saibuiej f., env. de Cherbourg, Duméril. 
aihiiU, f., Valenc. HÉc. — Mons, SiG. — Maubeuge, Bedge. 
arhute, f., Quarouble (Nord), M. L.-B. Riomet. 
akhukfy f., Villeneuve-s.-F. (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
itfuîiop, m., provenç., Honn. 
tiràyo, m., Quincy-sous-le-M. (Aisne), r. p. 
inaro^ f., Drôme, c. p. M. M. Réguis. 
igoj^Of f., Gras (Ardèche), r. p. 
butouar, m., Samer (P.-de-C.), c. p. M. B. de Kerhervé. — Saint-Pol (P.-de-C), 

c. p. M. Ed. Edmont 
bicouay m., Le Ghesne (Ardennes), c. p. M. A. Guillaume. — Dagny-Lam- 

bercy (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
boufa^ m., namurois, Pirsoul. 
boiihale^ {., wallon, c. p. M. J. Feller. 
bfiii. m., env. d'Annecy, Const. 

tiro-houchon^ m., Comberoussc (Tarn-et-Gar.), c. p. M. A. Perbosc. 
pournhënètë, f., Saint-Symphorien (Indre-cl-L.), r. p. 
déhùnreûie, f., Xertigny (Vosges), r. p. 
pifltiurè, m., env. de Gap, c. p. M. M. Réguis. 
piaiolêun-scao (= pistolet de sureau), breton, P. Grégoire. [E. E.] 

y, — Avec un brin de sureau simplement privé de sa moelle, les enfants 
soufflent des graines dures au nez des passa.its. C'est ce qu'on appelle : 

soiifîète, f., bucôy m., Valenciennes, IIécart. 

htitnna7^y m., Somme, Gorbl. 

buconare. f., Seine-Inf., Delb. — Boulogne-s.-M., Haign. 
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poulo, m., Nancy, Michel, Dict. d. expr. de Lorr., 1807. 
polo^ m., Metz, r. p. 

10. — Avec un brin de sureau vidé de sa moelle, de Tétoupe moaiUée 
et un piston les enfants se confectionnent une seringue dont ils se servant 
pour lancer de Teau. Cette seringue porte les noms suivants : 

éclissey f., Florent (Marne), Jan. — Peuvillers (Meuse), Yarl. 

ékicke, f., Somme, Gorbl. 

kissôy t., Sancey (Doubs), Journ. dephilol. franc., 1900, p. 50. 

églisset f., Troyes, Grosl. 

égliche, f., Somme, Corel. — Chattancourt (Meuse), Yarl. 

églusse, f., Brillon (Meuse), Yarl. 

îdyiise, f., îgh^isse^ f., env. de Belfort, Yauth. 

éclife, f., Genève, Humbert. 

ékiflë, f., env. d'Annecy, GoMST. 

éclhipe, f., Manche, Fleury. 

chicle, f., franc-comtois, Bullet, 1754, II; 3^0. 

chicli, m., bourguignon, Dict. de Trév.^ 1752, s. v», clifoire. 

chicOf f., Aveyron, Yayss. 

diikio, f., Mesnay (Jura), Journ. de philol. /r., 1900, p. 50. 

diëclho, f., Les Fourgs (Doubs), Tissot. [^/séci/<c == faire jaillir Teau avec une 

seringue.] 
d%ëcléj m., env. de Moûtiers-de-Tarent., Const. 
giselé, m., Gard, Yaucluse, c. p. M. M. Réguis. 
gispo, f., Saint-Girons (Ariège), r. p. 
gicle, f., Ghaussin (Jura), Grosj. et Br. — S.-et-L., Fert. — frihourg., 

Grang. 
gigle d iô, f., Yilleneuve-s.-F. (Aisne), c. p. M. L.-B. Riomet. 
bielcj f., fribourg., Grang. 
giclotUj f., Bresse Ghâl., Guillemin. 
gikiotte, f., Autet (Haute-Saône), God. 
giy\ f., Yonne, Joss. 
chiclouar, m., Luzy (Nièvre), r. p. 
éclistouarej f., Deux-Sèvres, Beauch. 
clissouare, f., Anjou, Méniere. 
éclichouaret f.. Somme, Lëdieu. — Boulogne-s.-M., Haign. — Seîne-fnf., 

Delb. 
églissouare, f., Yonne, Cornât. 

ékichouare, f., Saint-Pol (P.-de-C), c. p. M. Ed. Ebmont. 
ghichouare^ f., Chef-Boutonne (Deux-Sèvres), Beauch. 
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difoire, f.^ Anjou et Berry, Ménage, 1750. 

clifùua^ m,f Dagay-Lambercy (Aisne), c. p. M. Ed. Edmont. 

gUfouare^ T., Ceatre, Jaub. 

clifoitéi^c, r.^ Orae, r. p. 

kifouare. T. blaisois, Thib. 

likottart, f., La Mée (Haute-Br.), A. Leroux. 

(tikouare, f., fiikouère, t., Yonne, JossE. — Eure-et-L., Vallerange. — 

Veudâme, M art. 
^ichûu^ ut; Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 
fikQuare, (,, Eure-et-L., Chapiseau, Folkl. de B., 1902, II, 47. 
flocur, m., Chartres, Vallerange. 
fiakouère, f.j Etampes (S.-et-C), r. p. 
fiachouare^ f., Esternay (Marne), inÉTREMENT. 
pichùu, m. y Boine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 
ciife, r, Le Chesne (Ardennes), c. p. M. A. Guillaume. 
diche. à iau, f., Ghenay (Marne), c. p. M. E. Maussenet. 
dcïère, f,, Montreuil-Bellay (M.-et-L.), r. p. 
gùciây>é, m., langued., AzAïs. 

chikfouèrt, t, /ikfottére^ (.,flikfouérey f., chifouére,f., Berry, Jaub. 
fjigouére, f., Mauron (Morbihan), r. p. 
gigoué^e^ f., Chablis (Yonne), r. p. 
gigotté, t. . gigloué, (., Yonne, Joss. 

gigtouéret L, Pierrefonds (Oise), r. p. — Nemours, Avon (S.-et-M.), r. p. 
digtouére, f , Gron (Yonne), r. p. 
gilouére, T, Orne, r. p. — Sarthe, Mont. 
gilouère, f., ûone gilouërt, f., Mayenne, Dott. — Pléchatel (IHe-èt-V.), 

DoTT. et Lang. 
Mûnglita^ f., nanlhèlùff., lyonnais, Puitspelu. 
mnghéio^ t., Lozère, c. p. M. Paul Le Blanc. 
gitéit, iii.> Aveyron, Yatss. 
éspouscàtj'ré, m., cévenol, Azaïs. 
pmouérty f., Vendée, r. p. 

pmatouêrfj L, Pamproux (Deux-Sèvres), c. p. M. B. Souche. 
cômpmo-cà, m., pisso-cô, m., Aveyron, Yayss. 
piche-cane, f., piche-couay m., Mauzé-s.-le-M. (D.-S.), r. p. 
$protiichalh^ m., Hautes-Alpes, Ghabr. 
i^siriklhay f., env. d* Annecy, Gonst. 
sutritche, ty &Aint-Hubert (Belg.), Marchot. 
sitriiche^ f., namurois, Pirsoul. 
éacouria, L^ env. de Saint-Julien (Haute-Sav.), Gonst. 
éihiirû^ m. (av. th an^L), élhëtrë, m., étrëkëy m., Haule-Sav., Gonst. 
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éktrë, m., këtrë, m., environ d'Albertville (Sav.) Gonst. 
ékfètt, m., toufètty m., env. de La Chambre (Sav.), r. p. 
séringOy (., provençal, c. p. M. M. Réguis. 
chéringle, f., Arrens (H.-Pyr.), c. p. M. M. Gamélat. 
tirO'^tfgo, m., Comberou^er (T.-et-G.), c. p. M. A. Perbosc. 
Uisaeûte, f., Val d*Ajol (Vosges), r. p. 
chuch'pattey f., La Poutroye (Alsace), Simon. 
plachevile^ f., Gaye (Marne), Heuillard. 
cracheûzey f., Xertigny (Vosges), r. p. 
dardoire, f., Champagne, Dict. de Trév.^ 1752. 
dadoure, f., For. de Clairvaux (Aube), Baud. 
strinqu^eau, gallo du Morbihan, L*àrmeriX. [E. E.] 
strinquell, breton vannetais, L*Armerie. [E. E.] 

11. — Avec un brin de sureau débarrassé de sa moelle et bouchot aus 
deux bouts avec des peaux d'oignons on fait des mirlitons appelés : 
rôle, f., Nièvre, Chahs. 
tutoUy m., tute, f., béarnais, Lespy. 
nunu, m., Sarthe, Montesson. 
merlit(m, m., Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 
caramélo, f., Aude, c. p. M. P. Galmet. 

Dans une pièce de théâtre, Cyprien le Vendu, par Dautrevaux, 1840, un 
personnage qui joue du fifre est dédaigneusement traité de houl de 
sureau. 

10. — Une petite figure en moelle de sureau, avec un peu de plomb au 
pied, qui se redresse brusquement, de quelque façon qu'on la pose, est une 
arausette bien connue. On la nomme : 

saltatoTy parapharagaraus (i), lat. d. m. â., Diefenb, s. v'» sambucus et 
parapharagaraus. 



(î) Du moins je sappose que ce mot a ce sens. Voici la glose : « parapharagarana ^ cï- 
robeus, galliee seuron. » Carobeus semble être pour canobeus = moelle du a, — 
C'était sans doute une parole qu'on devait prononcer avant que le jouet se n^levil. — 
Aujourd'hui le mot légèrement modifié : parapharagaramus est employé. 1° oiaiiuc mot 
difficile à répéter qu'on fait prononcer aux jeunes enfants; S» au jeu de saute monLon„ \\aim 
une des figures; le premier sauteur le dit, les suivants sont obligés de le répéter exacicin4.Dt, 
sous peine de prendre la place du patient (Lorraine) ; 3° dans une comédie-parade, Arirquin 
— Pygmalion, par DossiON, au II, il y a un personnage appelé le magicien Parafaruuarmiti. 

Voici, pour comparaison, des mots qu'on est obligé de répéter très vite, au jeu de £aut 
de mouton, quand on a son tour de sauter : falicoco t faliboulettel — C'est l'usage dans 
le départ, du Nord, selon Desroussbaux, Mœurs de la FlandrCy 1889. 
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sautertauy anc. fr., DuEZ, 1678. 

virvolant, m., anc. fr., Oudin, 1681. 

bilboquet de sureau, m., xvi' s., Fournier, Var. histor., lY, 231 ; Estreine 

de Pierrot à Margot, 16U, p. 6. 
quiUe itorcière, (., Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 
sorcière, f., montois, Sigart. 
sorcier^ m., Jura, Echo du Jura du S4 févr. 1S44. 
murcié^ m., H.-Gar., c. p. M. P. Fagot. 
muer aie (= sorcière), f., wallon, Semertier. 
rampmineau, prussien, français de Belgique, Sigart, s. v« sorcière, 
soldat, m., houdik, m., Metz, r. p. 
prëssièn^ m., Aude, c. p. M. P. Calmet. 
saltomartinOy ital., Duez, 1678. 
steh aufy sleh-mànncheny allemand de Saxe^ r. p. 

C'est sans doute à cette amusette que se rapportent les mots bavarois : 
hoUermàule = homme méprisable, hoUerstock ou holderstock = la 
bien-aimée, donnés par Schmeller. On fait de nos jours, à Paris, des 
poupées peintes, en caoutchouc, qui se relèvent de même que le 
joujou en sureau. On les appelle clowns sauteurs. 

lî. — ^ La moelle de sureau est appelée par les écoliers gomme à effacer 
parce qu'ils s*en servent pour enlever les traces de crayon et 
d encre. » Avon (S.-et-M.), r. p. 

i3. — it Avec la moelle de sureau découpée en petits morceaux on fait des 
Lettres d*alphabet qu'on colle sur un carton, h Etrelles (Ille-et-V.) r. p. 

44. — .( De bordir son fa%endiers, Depromessas sonbobancier, Al rendre 
sauves e saucx =de jouer ils sont industrieux, de promesses ils sont 
prodigues, au rendre ce sont saules et sureaux, bois sur lesquels il ne 
faut pas compter, à cause de leur fragilité. » Anc. prov., Ratn. 

M Foîs plus caus d'un sanbuc = fou plus creux qu'un s. » Âne. prov., 
Rayn. — a Dedins iest plus caus d'un sauc. » Id. 

<( Oo d'échéou = cœur de sureau, cœur lâche. » B.-Pyr., Lespt. — o Penn 
scaw = tête de sureau, tète légère, en parlant d'un homme. » breton, 
K. Roulleaux, Le paon de Bréhat, 1865, p. 27. — « Hort conme û 
couraou de sahuc = fort comme un cœur de s., se dit ironiquement. » 
Arrens (H.-Pyr.), c. p. M. M. Gamélat. — «c Hort coume û couraou 
dé séncouè^mèmesens. » Bagnères-de-Biforre, c. p. M. J.-J. PÉPOunr. 
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tt Franc comme une rotte {lien) de seû = faux ; sur qui on ne peut 
compter, les branches de cet arbuste cassant comme du verre. » Loir- 
et-Cher, Thib. ; Mart. — « Franc comme une hart de sureau, t* 
Normandie. 

15. — « Croître comme un sureau = croître vite. » Belg. wall., c. p* M. J* 

Feller. 

16. — « Quand tu verras fleurir le sureau, huit jours après tu verras d«£ 

raisins en fleurs. » Meurthe, Adam. — « Si le sureau donne beaucoup 
de fruits, il y aura beaucoup de raisins. » Aisne, Marne, c. p. M. A. 
CuiLLAUME. — i( Année de suzin, Année de raisin.» Beine (Marne], 
c. p. M. A. Guillaume. 

17. — u Quand qu'i potu8*ro des pronnet (prunes) à chés séus siamaîs )t. 

Saint-Pol (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. 

18. — « Se sabé ço qui baou ère flou d'et sènkè, et boue [le bouvier) que 

pourtaré ne gulhade d*or. » Bèam, Annuaire de Saint- Pé, 18^0. 

ti Si Dieu lèvent, un malade, rien que de toucher au sureau, se porte 
mieux. » Naintré (Vienne), r. p. 

19. — « On croit que le sureau annonce les sources souterraines et chasse 

le mauvais air. » Mayenne, Dottin. 

« Dans les étables qu'on vient de nettoyer on place des branches^ en 
croix, par terre aux quatre coins, pour chasser le mauvais air. » 
Guernesey, r. p. 

20. — « Quand les abeilles ont essaimé, pour les empêcher de revenir à leur 

ancienne ruche, on y met des feuilles de sureau froissées, i* Aisne, 
c. p. M. L.-B. Biomet. 

21. — <( Chaque fois que l'on enlève le fumier des étables, il est d'usage, 

presque partout^ de placer sous les litières neuves une branche de 
sureau, afin d'éloigner les couleuvres, les sourds (salamandre!^) et 
les crapauds. » Basse-Bret., c. p. feu L.-F. Sauvé. 

fi. — Pour que la fleur de s. soit utile dans les maladies, il faut qu'elle ait 
été cueillie la veille ou le jour de la Saint-Jean (Normandie, Pi- 
cardie, Bretagne) ; entre les deux Fête-Dieu, Octave de la FiU-Dieu 
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(Berry. Orléanais, Maine) ; entre la Saint-Pierre et la Saint-* Jean 
(Gât0s-du-N., Finistère). 

K Lou jour de sént-Gla (Saint-Clair, 1" juin) caou amassa (cueiUir) la lou 
dé sa-kic {{leur d« «.). » Pays d'Albret, Dardt, I, 256. 

^. — «La tisano dé sahutié Eitrétfto las tripos coumo dé papié = la 
tbane de s, rétrécit les boyaux comme du papier. » H. -Car., P. Fagot, 
Foikl., ], p. 284. 

a Les aeurs de s. sont très employées en médecine sous forme de fumi- 
galioua, on les appelle alors hlourighè, m. » Bagnères - de - Bigorre, 

C. p. M, J.-J. PÉPODEY. 

a Quiconque frotte un porion {verrue) la veille de St-Jehan de la feuille 
d'un sebus et puis la boutte parfont en terre, à mesure que cette 
feuille pourrira, le porion seichera. » xv* s., Evangiles des que- 
nûuiUeSu 

«I Pour la maladie du mouton appelée le bouchet on lui met dans la 
gueulle un bâton de sureau vert fendu au bout en croix ; quand le 
bâton a touché le mal on le met sécher quelque part et à mesure qu^il 
sèche, le mouton guérit. » xvr s., Jehan de Brie, Le bon berger, éd. 
Laeroix, p. 139. 

n Porter sur mï une branche de sureau dont la moelle est remplacée par 
un papier sur lequel on inscrit son nom et le jour de sa naissance 
^érît des fièvres. » Yaucluse, BÉGuis, Mat. méd,, p. 47. 

^. — {X Un petit sorcier des environs de Besançon avait le pouvoir de donner la 
diarrhée. Mais il avait besoin de se procurer pour cela des excréments 
dti J'Indjvjdu ou de Tanimal qu'il voulait grever {^). Voici comment il 
opérait. Il introduisait un peu de ces matières dans un bâton de 
sureau dont il avait vidé la moelle ; puis l'appareil ainsi garni, il lé 
fixait dans une eau courante en disant une prière ; une tant que Teau y 
paisaii ta personne ou la bète avait le flux du ventre. » Démocratie 
franc-comtoise du 13 oct. 1878. 

n Pour désensorceler une fille malade un guérisseur lui ordonne de faire 
couper, par une vierge, une branche de sureau avant le lever du so- 



£1) Unâ pervoniu au une bète à qui Ton a jeté an sort est dite grevée» 
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leil, d*en mettre un morceau à chaque croisée et sous cTia^ne porte (^)^ » 
Saint-Ld, Ga%eUe des tribunaux du 13 déc. 1834. 

25. — « Le jour de la Fête-Dieu on dispose deux branches de sureau sur le 
passage de la procession. Ces branches sont partagée» par Los Kabi^ 
tantsqui les portent sur leurs pommiers pour écarter I&s chenilles. j> 
Viviers (Yonne), MoiSET, Usages de l'Yonne, 1888, p- IJô. 

« D'autres fois, il allait disputer un morceau de la croix <ll^ SanLeo, de 
cette petite croix de sureau garni de fleurs que le pt être Lucice au mi- 
lieu de la foule. Plus de dix paroisses se réunissent ^aur ^e le dii- 
puter avec fureur... Chacun veut emporter un débri de Ea potite rroîx, 
qui assure une belle moisson pour Tannée suivante, >i Basse 'Bret,^ 
Kerardven, Guionvac% 1835, p. 60. 

!26. — « Ustasse Marcade, officiai de Gorbie, au xv* siècle, cl aulcur d'un 
mystère de la Passion, conservé aujourd'hui à Arms, 5ûU5 lo u" l>25, 
fait dire à Lucifer, parlant de Judas : 

Ung maleureux et faulx trahitre, 
A qui ne faulra (manquera) jamais mittre : 
A ung sehut le feray pendre. 
<( Adônc (Judas), monte sur un sehut et se pent et les deEiLle^ Itii^ effon- 
drent la pance. » La Fons Meligogq (dans BuUet. du htniffuinijitû, 
1862, p. 561). — « Par desespoir, le col Judas sanglrï; Ei d'une corde 
soubz un sehuz l'estrangliz Où les diables luy crevèrent la pânee^ » 
Controverses du sexe mascul:, 1536, I, f-** 20, v. — Cf. H. de la 
YiLLEMARQUÉ, Poèmes bretons du moy.-âge, 1879, \k IU6, 

On raconte encore aujourd'hui, en divers endroits, que Judas après son 
forfait, est allé se pendre à un sureau. 

« Aux petites filles eflfrontées, on récite cette formulette ; 
Effrontée, 

Votre mère est brûlée, 
Votre père est pendu 
Par unecossette (2) de séyu. » 

Harou, Folkl. de GodarvUle (Belfj). 1833, p. 88. 



(1) Suit une longae liste d'autres conjurations et de foromles magiqu»^. r>~ reiivirk |$ 
lecteur. 

(2) Branche de sareaa. 
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27. ~ « Une personne pour évoquer le diable monte sur un sureau. » 

Vallée d'Àspe, au xiv* s., Bascle de Lagrêze, Monogr. de Saint- 
Savin, 1850, p. 135. 

28. ^ c Quand on a reçu quelque maléfice de la part d'un sorcier qu^on 

nec^pnnatt point, qu'on pende son habit à une cheville, et qu'on frappe 
dessus avec un bâton de sureau ; tous les coups retomberont sur 
réohine du sorcier coupable, qui sera forcé de venir, en toute hâte, 
41er le maléfice. » Migne, Dict. des Sciences occultes, col. 625. 
[£d. Edm.] 

« Dernièrement, deux armaillis, dans un chalet de la Gruyère, ne réus- 
«is&alent pas dans la fabrication de leur fromage. De suite, ils soupçon- 
nèrent qu'ils étaient victimes d un maléfice quelconque. Alors on eut 
natarellement recours au grand secret: l'un des deux pendit son 
habit à une cheville, et se mit à taper dessus avec un bâton de 
sureau. Arrête, lui cria bientôt son camarade, qui avait bon cœur, 
Arrête, malheureux, tu vas tuer le pauvre sorcier. » Le diable et ses 
cûrjus, Fribourg, 1876, p. 42. 

<ï Je fais sentir les coups aux sorciers, pourvu qu'on les batte avec un 
bâton de sureau. » xvi» s., Cyrano de Bergerac, éd. Jacob, p. 50. 

SO. " K Frapper une vache avec une branche de s. l'empôche de donner du 
lait. » Ineuil (Cher), r. p. — <( Dans ce cas elle devient malade et 
meurt dans Tannée. » Basse-Bret, Rev. d. tr'. pop, y 1905, p. 354. 

30. — v IL ne faut pas brûler du bois des., autrement la poule cesse de faire 
de« œufs. » Aude, A. de Chesnel, Usages de la Mont, noire, 1839. 

3L — <( Celui qui casse une branche de s. dans le jardin d'un ami, lui fera une 
trahison dans le cours de Tannée sans le savoir ou sans le vouloir. » 
Naintré (Vienne), r. p. 

33. — « A Vottem, lorsqu'un jeune garçon allait entrer en apprentissage, il 
montait au plus haut d^un sureau et là, mordant à belles dents dans 
un petit gâteau, il criait de toutes ses forces : Adyè, bon tin! adyè, 
bon tin! « adieu, bon temps! ». Cet usage a disparu depuis une 
trentaine d^années, mais on dit encore aux gamins intraitables : 
vochal li tin ki v* montre so V sawou « voici (= bientôt sera) le 
temps que (= où) vous monterez sur le sureau. » E. Monseur, Folkl, 
wallon, p. 39. 
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33. ~ (( La ville de Quimper repose sur trois colonnes de sureau. Quand 

celles-ci viendront à manquer la ville disparaîtra sous les eaux de la 
mer.» c p. feu L.-F. Sauvé. 

34. — Langage des fleurs. — « Elle dit que la nuit Saint Nicolay il Favoit 

esmayée (il lui avait mis un mai) et mis sur leur maison une 
branche de seur, qu'il n*avoit mie bien fait de ce faire et qa^elle 
n'estoit mie femme à qui Ten deust faire telz esmayemens ne tek 
dérisions et que elle n*estoit mie puante ainsi que ledit seur le aif ni- 
fioit. » Document de 1367, Du Gange, s. v maium. 

Mis au l«r mai devant la maison d'une jeune fille le sureau a] la si^nifi^ 
cation suivante : « Du séyu, té pues. » Ramecourt (P.-de-C), c, p. 
M. Ed. ËDMONT. — « Sé-u, tu pues. » MoUiens-aux-B. (Somme), r. 
p. ; Lacres (P.-de-C), c. p. M. B. de Kekhervê. — « Moi d' aé ii, je 
ne t'aime plus. » Somme, Jouancoux. — « Moi de chëy', ch'est euiie 
trëy' {truie). « Somme, Ledieu. — Mày' du saou, on ne t*a nin volou 
= on ne Va pas voulu. » Sart (Belg.), Wallonia, 1899, p. 193. — 
Mày' di saou, y va qui vont (veut). » Env. de Liège, /îe». de ti\ p.^ 
1902, p. 600. — Lou sambu, es un embut = tu es un biberon^ un 
sac à vin. » Prov., Mistral. — a Suzin, putain ou vieille câlin. j> 
Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 

(( C'est un symbole de consolation, parce que la tisane de s. est un cal- 
mant. » France, Semertier (dans Wallonia, 1899, p. 24). — « CaUe iille 
aurait besoin de prendre de la tisane de sureau pour calmer ses sens, m 
Authon (Eure-et-L.), r. p. - Cest un symbole d'insejuibUUé. 
Dauphiné, Annuaire de la Cour royale de Grenoble, 1841, p. 40, — 
C'est un symbole de manque de franchise. Blaisois, Thib. — *i On 
en met devant la maison d'une fille qui a eu un enfant. » Seine-lof. , 
Delb. 

« Un mai de sureau indique que la jeune fille a les bras creux, c.-k-à. qu'elle 
est mauvaise ouvrière. « Rebourseaux (Yonne), G. Moiset, Usages de 
VYmne, 1888, p. 45. 

t On lit dans le ms. n*> 103 (Sermones Gaufredi Galvi qui, suo tempore 
[1453] fuit vicancellarius parisiensis) : Est enim mundus similis 
sambuco, cuius flos odoris suavitaie détectât, sed fructus est immun^ 
dus ; vero quidem sambuci flores sambaco 8unt*meliores, sic etiatn 
mundus florèt prosperitatibusque delectat, sed f fructus eius^ est inl- 
quitas, ruina et immundicia. » Bull, de la soc. bolan., 1858, p. fXiS. 
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SAMBUCUS EBULUS. (Linnb.) — LTEBLE. 

thulu9^ ebolu», aevulus, ebucone, albuconis, odicus, odecutj educu, actis, 

chamasacteUf chamecaton, cameacti, camoactus, eomiactiSf canue, 

minôum,\, du m. &., GOBTZ. 
ebituSf tteluSt ebula, ebedus, tbeia, elleus^ nigeUa, meatrix, 1. du m. â., 

Bief. 
txctts terrenus, 1. du m. &., Matth. Silyat. 
cameUoitis, l. du m. ft., Bibl. de Véc. d, chartes, 1869, p. 332. 
Jof-ex, forme populaire latinisée, De Bosco, Lum. maj., 1496, f«* 66, v*. 
aclt agiia, a ne. noraencl., Brunfels, 1534. 
sambncui minor, anc. nomenclature, Solerius, 1549. 
sambucus kumiHSj parva sambuctis, anc. nomencl., Badh., 1671. 
^ouxubÉ, gaulois, DioscoRiDE, IV, 172. 
odocos^ gauloia, Margellus Burdigal., 7, 13. 
evûl, m-, ûboric, m., anc. prov., Rayn. 
ébouU m., ébûuh, m. plur. (le plus ordinair. au plur.), Pyr.-Or., Comp. — 

Béziera, Az. — > Lot, Soc. d'ét du Lot, 1891, p. 49. — Montauban, 

Gat. 
nèhoul^ m.^ Aveyron, Vatss. 

iblottf m. (accent sur la première syllabe), Vaudioux (Jura), Thévenin. 
ntblsy fi albigeois, docum. de 1485, Revue du Tarn, I, 40. 
eble, r, anc. fr., Mowat ; Earle; Dorveaux, Antid. 
eibie, r, anc. fr., Dorveaux, Antid., p. 59. 
éble^ r, Dotjbâ, Beauq. 
èblej t, Anjou, Desv. — Le Mans, Madlny. — Vienne, Deux-S., Lal. — 

MaîtlcMis (Vendée), c. p. M. Ph. Telot. 
éblès^ f. pL, Tarn, Martrin. 
yble, f., ^ble&, f. pi., anc. fr., Bibl. de Véc. d. ch., 1869, p. 332; L'arba- 

laifrc (vers 1490) ; Fayard, 1548. 
M, ibt (musc, ou fém., il est difficile de savoir lequel ; le mot est souvent 

employé au plur.), env. de Vi^^euUes (Meuse), r. p. — Marnay 

(H. -Saône), r. p. — Orchamps (Jura), r. p. — Chaucenne (Doubs), 

r. p. 
%ibl, lîbi. , m.t Bresse Ghftl. (S.-et-L.), Guill. — Gonlie (Sarthe), c. p. M. £d. 

EbMOST. 

ubi, r. pi-, Berry, Jaub. — Mauzé-s.-le-M. (D.-S.), r. p. 

yéble, yèbles, ièblCj hyèble, hieble (tantôt au raascul., tantôt au fémin.; 

tantôt au sing., tantôt au plur.), anc. fr. et fr. mod. 
yëblt Otne, r. p. 
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yabl, champenois, Tarbé. 

y obi, m., Nièvre, Ghamb. 

uèbl, m. pi., Sementron (Yonne), r. p. 

%ièbl, m. 00 f., sing. ou pi., Normandie. — Maine. — Orléanais. — Berry. 

Champagne. — Bourgogne. 
Mobl, f. pi., Aube. — Allier. — Cher. 

yèblon, m., Saint-Pierre-le-Moûtier (Nièvre), c. p. M. Ed. Edmont. 
yègloti, m., Grand-Serre (Isère), c. p. M. Ed. Edmont. 
égouls, m. pi., Vazerac (T.-et-G.), c. p. M. A. Perbosc. 
yëvr, Eure, JoR. 

%ièbr, m. sing., Fresnay-sur-Sarthe (Sarthe), r. p. 
yépr, m., Mirebeau-sur-Bèze (C.-d'Or), c. p. M. Ed. Edmont. 
èblh', f., Ghantonnay (Vendée), c. p. M. Ed. Edmont. 
ëblhy m., Guesnes (Vienne), c. p. M. Ed. Edmont. 

ëby, f., Maillezais (Vendée), c. p. M. Ph. Télot. — Deux-S., Vienne, Lkl, 
ab^, t, Ghamplitte (Haute-Saône), r. p. 
ib^, f., Glerval (Doubs), r. p. — Bournois (Doubs), Rouss. — - Montbéliard, 

Gontej. — Velorcey (H.-Saône), r. p. 
ôby, m., Bocé (M.-et-L.), c. p. M. Ed. Edmont. 
ub^, f., Saint., JÔN. — Deux-S., Vienne, Lal. 
*ubjy („ Gelles (Deux-S.), Lal. 
%ub*y f., Saint-Pierre-d'Oléron, c. p. M. Ed. Edmont. 
iblhOf f., vaudois, Brid. 

t6i^, Gellefrouin (Gharente), Rev. d. pat, 1892, p. 268. 
îby m., Gonflans-sur-Lantane (H.-Saône), c. p. M. Ed. Edmont. 
ébou, m., ébous, m. pi., Montpell., Gouan, 1762. — Béziers, Az. — Péienaa, 

Maz. — Le Vigan (Gard), Roue. 
bouns, m. pi., Arrens (H.-Pyr.), c. p. M. M. Gamélat. 
ib, f. pi., Goulomme (S.-et-M.), r. p. 

hiebeSj f. pi., anc. fr., Louyse Bourgeois, Obs. s. la stériL, 1609. 
yëb, f. pi., Ghâtenay (S.-et-M.), r. p. 
%yëby f. pi., Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 
zièb, f. pi., Aube, Baud. 
ub, m., Gharost (Cher), Gouderead. — Saint-Benolt-du-Sault (Indre), c. p. 

M. Ed. Edmont. 
yob, m., Nièvre, Ghamb. 
yèv, Pont-Âudemer (Eure), Rob. 
ëv, m., riëb, m., riëv, m.. Centre, Jaub. 
lièpe, f., Orglandes (Manche), Jor. 
Zapia, f., Les Allues (Savoie), c. p. M. Gh. Joret. 
apt*aUy*ra, t, Suisse, Bridel. 
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gèblf Centre, Jaub. — Haute-M., c. p. M. A. Daguin. 

gièbl, Tj Vendômois, Mart. — Bessin, JOR. 

ghiebl, m., ghèbr, m., Vendômois, Mart. 

ghèb\ t, bLaisois, Thib. 

dièbl, m., Saitit-Ay (Loiret), c. p. M. Ed. ëdmont. 

jobl r pL, Nièvre, Gagnep. 

ièbr,n\. piur, Vesoul (H*»-Saône), r. p. 

éoula, r, Larboust (H.-Gar.), Sac. 

éoulé, m., éiiulés, m. pi., Lot, L.-et-G., Tarn, Tarn-et-G., Haute-G., Gironde, 

Anè]^H 
iôulé, f., Corrèze, LÉP. 
iêouUj f.j iéoué, f., Aveyron, Vayss. 
tsiûulès^ t pL, tsioués, f. pi., Mur-de-Barrez (Aveyr.), Carb. 
zioulé, m., Salt^aac (Dord.), r. p. 
iûU, (., Câla-d^Or, Royer. 
neaulle, t, aoc. fr., Harlequin, Nouv. jard. d. vertus d. Acr6e«, 1624, p. 11. 

[Faute d'impression pour neaulle.] 
nièl, m., Bosey (S.-et-L.), c. p. M. Ed. Edmont. 

niole^ f. , Morvan autunois (S.-et-L.), Mém. de la Soc. éduenne 1892, p. 358. 
niôie, f., Allier, r. p. — Ennezat (P.-de-D.), c. p. M. Ed. Edmont. 
viole j r, Las*on (Yonne), Joss. 
^ioiej f., ficâuae, Bigarn. 
ind^ulëy (., Vinaelles (P.-de-D.), Dauzat. 
il, IL maac. ou fém. pi., Ban-de-la-R., Oberl. — Pays mess., D. Lorrain. — 

PoJigny (Jura), r. p. 
i^i zig\ f^ pi r Rémilly (Pays messin), r. p. 
i,t pL, Vosftîs, Haill. 
oteijue^ m., anc, prov., A. Thomas, Nouv. ess, dephilol. fr., 1905, p. 305. 

(M. A. TflOMAS étudie l'origine de ce mot, pp. 305-310). 
oQulghè, m., provenç., A. Constantin, Traicté de la pharm. provinc., 1597, 

p. 12p 
dyéoulét m., cévenol, Sauv., 1785. 

oottghé^ m,t provenç. et dauph., Solerius, 1549. — Sisteron, Honn. — Avi- 
gnon, Pal. — Apt, Col. 
oghé, m., ArleS'Sur-Rhône (B.-du-Rh.), c. p. M. M. Réguis. 
égoti, m., egotiss, m. pi., cévenol, D'Hombres. — Lodève, Aubouy. 
ëghû, va.. Saint -Jean-en-Royans (Drôme), c. p. M. Ed. Edmont. 
ugadéûussés^ m pi., Montagne-Noire (Aude), c. p. M. P. Calmet. 
agnéou, ai., dyéoUf m.. Landes, c. p. M. V. Foix. 
éou^sé, m,,éoiissé8y m. pi., Aveyr., Vayss. — Gard, Pooz. — Carcassonne, 

c. p. M. P. Calmet. — Castres, Az. 
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aoussié, m., Labruguière (H^-Gar.), A. de Chesmbl, tfjajM 4e ta Mùntaijne 

Noire, 
éoufo, î., Nîmes, Vincens. 
Jèou, m., Lanne-Soubiran (Gers), c. p. M. J. DoCAurrr. — - Goadrin (fiers)» 

c. p. M. H. Daignestous. — Luchon (H.-Gftr), Sakrikïi. 
yéou, m., Chalosse (Landes), c. p. M. J. de Lai'outlrie. — fitij^crea-dé- 

Bigorre, c. p. M. J.-J. Pépouey. 
yèj\ m., env. de Le Blanc (Indre), c. p. M. Ed. Kdmont, 
alidiô, m., vaudois, Yicat, 1776. 
alidrô, m., vaudois, Bridel. 
térô, m., Saint-Georges-d.-Gros. (Orne), r. p. 
yérl. Nuits (C.-d'Or), Ph. Garnier. 
ziérl, Ruffey-les-B . (C.-d'Or), Joign. 
meugres, pi., Montrêt (S.-et-L.), Gaspard. 
hfiôdrèl', f. pi., Plainfaing (Vosges), r. p. 
brouyà, m., Eure-el-L., r. p. 

teint-viriy m., Vosges, r. p. (On s*en sert pour fabîiuir h couleur du vin.) 
herbe à V aveugle^ Bretagne franc., Bourbonnais, Rerry. 
herbe aux yeux, Bretagne franc., Sébillot, Add^ 
sàmbu bastar, m., sàmbu /ë, m., provenç., c. p. M, M. Réolus. 
sdmbuénèrbo (= sureau en herbe), m., Domazan {(lard), c, ji. MM. TîÈ- 

GUIS. 

petit su7^eau, sureau bâtard, franc. 

petit sureau, anc. fr.,OL. de Serres, 1600, p. %%% 

sàvadge saouou, m., sâvadge saou, m., neûr mwu, m., pUt ^wfntou^ m., 

wallon, c. p. M. J. Feller. 
petit sUf m., Orne, Let. 

petit sëy\ m., Saint-Antoine-du-Rocher (Indre-et-î/l, c. p. M, VA. ttmti^r. 
suseau bas, suseau femelle, anc. fr., Cotgr. 165t>. 
suèl, f.,Clécy (Calv.), r.p. 
sàmbékéy'ré, m., Var, Amic. 
sévurà, m., Cubry (Doubs), r. p. 
sôvàyô, m., Broye-les-P. (H^-S.), Perron. 
saouètHf m., Ardennes belges, Grandg. 
sàyë vôhh (= sureau verd), Vosges, H aillant. 
saou pudèn (= sureau puant), Aix-en-Pr., Garïdll. — Avîgiiwii, Pm.. — A|iL 

Col. 
saou pudèn, saou padou, Var, Hanry. 

herbe à punaises, f., Dun-le-Pelleteau (Creuse), c. p. M. Ed. Edmi^wt- 
yèbe pour les nuandions, f. (= chasse-punaises], Yervicrs (Bdjî.jp r. p. 

M. J. Feller. 

TOME VI. W' 



\ 
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saou du cu^u. f., Gueuzaine (Prusse wallonne), c. p. M. J. Feller. — 
(LiLtér. sureau de eoffin. Les faucheurs en mettent dans leur coffin, 
en giiiâc de vinaigre, pour faire mordre la pierre.) 

ubl, fttfb/, ïïîoyen breton, Ernault, Gloss. moy. bret. 

TOPONOMASTIQUE. 

Les YèbleSi localité du Haut-Rhin, Stoffel. 

Les Hyébtes, loc. de l'Oise, Desjardins, Arch. eccL de TOwe, 1878, I, 174. 
Les ZeUes^ loc. de l'Eure, Blosseville. 

VYebittfM^Ki-Aii au moy. â., sur la commune de Brétigny-s.-Orge (S.-et-O.), 
Bebtmsdy, Brétigny, 1885, I, 12. 

^ l'H riche aveugle voulut un jour acheter une terre qu^on lui disait être 
dt bcinne qualité. Il s'y fit conduire à âne et arrivé sur place il dit à 
son domestique : attache mon âne à une hiéble. — Mais il n'y en a 
pas^ lui fut-il répondu. — Alors c'est quela terre est mauvaise, je n'en 
vKua; pas, dit l'aveugle et il s'en alla. » Conte connu partout. 

H Allacher ton âne aux hiébles et non pas aux fougères ; Thyèhle sent 
[iiauvatiî, mais il vient dans la bonne terre ; la fougère est une belle 
plante mais elle vient dans la mauvaise terre; se dit aux jeunes gens 
à marier en leur conseillant de ne pas se fier aux apparences. » Sain- 
tonge, JÔNAIN. 

« McltG2 du yèble dans le poulailler et les poux des poules disparaîtront. )> 
iSeauco, Ghapiseau, Folkl. de la B. ; Marne, c. p. M. E. Maussenet. 

« Quand les paysans ont un animal malade de quelque plaie vermineuse, 
ils se rendent auprès d'un pied de yèble et tordant une poignée de cette 
plante dans leurs mains, ils lui font un grand salut en lui disant : 
afJiousif's, mousu VaoussiéySé né trasés pas lous bers de moun bèrbé- 
nier, vous coupi la gambo, may lou pèy = bonjour, monsieur l'yèble, 
ai tu DE retires pas les vers de mon verminier, je te coupe la jambe 
et le pied. » Labruguière (Tarn), A. de Chesnel, Usages de la Mont. 
Noire. 

« Quand un feu de Saint-Jean devient bien ardent, on y jette une grande 
quantité d'yèbles pour obtenir une fumée très épaisse. » Lot, Delpon, 
StaL dTfLo^,1831. 

Langage des fleurs. « Sâvadge sawou {nom wallon de Vyèble), Dji m' 
fèye à vous. » wallon, Semertier (dans Wallonia, 4899, p. 24.). 



VALERIANA OFFICINALIS 291 



SAMBUCUS RACEMOSA. (Linné). - LE SUREAU 
A GRAPPES. 

sabukiè rougé, m., Larboust (H.-Gar.), Sac. 

roge sëyë, m., sëûroge, m., bianséyë, m., bian sàyë, m.. Vosges, Haill. 

sureau rouge, sureau à grappes^ franc., Fillassier, 1791. 

SAMBUCUS LACINIATA. (Linné.) 

sureau d'Italie^ sureau découpe^ sureau a feuilles de persil j franc., Fillas- 
sier, 1791. 



VALÉRIANÉES. 

VALERIANA OFFICINALIS. (Linné).— LA VALÉRIANE. 

valentia, lat. deDioscoRiDE sel. Stadler, Nachtr. 

valeriana, erba benedicta, benedicta, fuy 1. du m. â., Goetz. 

portentilla, martha, marturella, amantilla, veneria, nardum agreste, 1. du 

m. â., MowAT. 
valentiana, amantilia, amatiUay amatilia, amadlla, amaritilla, amarilla, 

antUla, nancilla, marcinella, marcorella, maturesia, matucella, 

maura cotella, potentUlaj dania, fil, 1. du m. â., Dief. 
morsus diaboli, 1. dumoy. â., L. Diefenb., Deutches Wœrtenb. s. v" abbisz. 
marinella, genicularis, theriacaria, 1. du m. â., Gerarde cité par Mowat. 
amantisia, h du m. â., Germania, 1888, p. 299. 
valentina, marcineUa, genicularis, serpillum majus, herba gattae, sistar, 

1. du m. â., Matth. Silvat. 
herba sanctœ Clarae, 1. du m. â., Descemet, p. 13, annote. 
matureUa, anc. nomencl., Cokdus, 1535. 
sanctinGeorgii herba, phu germanicum, anc. nomencl., Bauhin, De plantis, 

1591. 
cardiaca, anc. nomencl., Mattirolo. 
valeriana minor, phu minus, anc. nomencl., Ratzenb. 
nardus sylvestris, anc. nomencl., Linocier, 1582. 
vaUrUma, f., valériano, f., midi de la France. 

valériane, f., anc. fr., Mowat; J. Camus, Lop. sal., p. 68. — franc, mod. 
balérianOf f., Tarn. — Aude. 
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balériane, f., Mimbaste (Landes), r. p. 

bolériam^ f., Lot. — Aveyron. 

volarianOf f., Croq (Creuse), r. p. 

baînriano^ f., Tarn, Haute-Gar. 

malérianû, f., Lalbenque (Lot), c. p. M.R. FouRÉs. 

wUrane, f., Orchamps (Jura), r. p. 

varèlmne, f., Château-Renault (Indre), r. p. 

6fl^oH/ïo, f., Villefranche-de-R. (Aveyr.), r. p. 

vûli^rme.f.f Velorcey (Haute-Saône), r. p. 

valérifiutië, f., Palaiseau (S.-et-O.), r. p. 

vuléi'ienuef f., anc. fr., Vmrbolayre^ s. d. (vers 1490) ; Brohon, 1541 ; etc., 
etc. — franc. popuL mod. employé couramment dans toute la France 
(1m Nord. 

v&lérime^ f., Chiny, Oneux-Theux, Baneux (Belg.), c. p. M. J. Feller. 

vélèi^nne, f., Marnay (Haute-Saône), r. p. 

volèrienne^ f., Châteauroux (Indre), r. p. 

voiér\j%n-i]e, f., Clerval (Doubs), r. p. 

iyQnèr^èn\ f., Laguiole (Aveyr.), r. p. 

ifaïéfffô. m., env. de Rennes, r. p. 

vai'ion^ m., Pierrefonds (Oise), r. p. 
valèU\ f.< vusslô, m., Ruffey près Dijon, r. p. 

herlfe attx chats, herbe à chats y franc. [Le mot est employé presque partout 
sous des formes dialectales différentes, sans importance à notre point 
de vue. Il vient de ce que le chat aime à se roulersur cette plante.] 
clCiét f., La Craonnaise (Mayenne), r. p. 
merde au chat, f, Doubs, Roussey. 
htrbe a\Lc coupures^ français très répandu. 
ker^be-coupure, Saint-Pol (P.-de-C.) g. p. M. Ed. Edmont. 
tchotîe iU côpure, f., Ban-de-la-Roche, Oberl. 
iitrbt fi la meurtrie, Centre, Jaub. - Haute-Bret., Sébillot, Add. 
tj^bii déi/ in/innarié, provenç., Rev. hort. d. Bouclies^du-Rh., 1854, p. 182. 
passa-men'dio (= passe-médecin), vaudois, Vicat, 1776. — fribourg., Sav. 
guérii'tout, Eure, Manche, Jor. 
herbe d douleurs, f., Aisne, c. p. M. L.-B. Riomet. 
lanuae. d'oie, Eure,NiEL. — Orne, Let. 
herbe du loup, Haute-M., c. p. M.A. Daguin. 
racinclovo, f., env. de Valence (Drôme), r. p. 
chasse-puce, Calvados, Jor. 
chognoh, r. Le Buisson (Dordogne), r. p. 
herbe de Saint-Sébastien, Vosges, Haill. 
herbt Noire-Dame, Valenciennes, Hég. 
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mô à dial, Montbéliard, Gontej. 
Symbolique. « La valériane symbolise la force. » E. Faucon. 

VALERIANA PHU. (Linné). — LA. GRA^NDE VALERIANE. 

fu ponticum, lat. du iv© s. ap. J.-C, Oder. 

nardus cretica, anc. notnencl., Duchesne, 1544. 

vertentretumy anc. nomencl., G. Gesnercs, 1542. 

nardus ponticum, valeriana pontica, valeriana major, anc. nomencl. j 

Ratzenb. 
valeriana hortensis, phu majus, carpesium, anc. nom., Bauh., 1671. 
grande valériane, f., franc., Duchesne, 1544; etc., etc. 
grande valérienne, f., anc. fr., Mathee, 1559. 
valeriene des jardins, anc. fr., Confections aromat., 1568, 
vert entret, m., anc. fr., G. Stephanus, Sylva, 1538. 
uhriago, f., Apt (Vaucl.), GoL. 

VALERIANA DIOICA. (Linné.) 

valeriana paluslris, valeriana minor, anc. nomencl., Bauh., 1671. 

érba dès vérmés, Montpellier, Planch. 

erbo dé vérps, Saint-Pons (Hér.), Barth. 

tone-marte, Ban-de-la-Roche, Oberlin ; (de l'allemand donnmarck), 

VALERIANA TRIPTERIS. (Linné.) 
fortséta (= fourchette), f., fribourgeois, Sav. 

VALERIANA CELTICA. (Linné). 

nardus gallica, lat. de Pline et de Golumelle. 

nardus celtica, nardoceltica, celtica, fasce galicus, fu de gallius (liacz fu 

de Gallis = valériane des Gaulois), salviola, saliunca, saliunmia, 

1. du m. â., Goetz. 
salvicula, 1. du xp s., Meyer, Gesch. d. 5., III, 495. 
spica celtica, 1. du m. â.,DiEF. ; J. Gamus, Op. sal., p. 121. 
spica romana, 1. du m. â., Bauhin, De plantis, 1591. 
nardusminor, anc. nomencl., Duchesne, 1544. 
spic celtique, saliunce, salvince, fr. du xv« s., J. Gamus, Op. sal.^ p. 1:E1, 
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CENTHANTHUS RUBER, (de Candolle). - LA VALE- 
RIANE ROUGE. 

vahriana rubra^ nomencl. de Linké. 

vaîérmne rouge, franc., Fillassier, 1791. 

valériane éperonnée^ valériane des jardins, valériane des parterres^ franc., 

Bastien, 1809. 
bèhen rouge, barbe de Jupiter^ franc., Lamarcket de Cand., 1815. 
îilas de terre, m., franc., E.-A. Duchesne, 1835. 
Ulas de jardin y m., Vendée, c. p. M. Ph. Telot. 
litae d'Eapagno, lilac de Nostro-Damo, langued., Duboul. 
lilu$ d'Espagne, m., env. de Paris. — Poitou. 
liias de^ murs, m., Manche, Jor. 
pan de cougkuou^ m., Apt, Col. — Var, Amic. — Forcalquier, c. p. M. E. 

Plauchud. 
pan-Côughou, m., Gard, c. p. M. P. Fesouet. 
mugtiei de Chine, m., Beine (Marne), c. p. M. A. Guillaume. 
grosso ubriago, f., Var, Hanry. 
tibriaga^ î,, Bouches-du-Rh., Villen. 
émbHafjo, f., provençal, Réguis. 
camaccia^ t., Nice, Colla. 
coraU^ m., malice des hommes (la var. rouge), malice des femmes (la var. 

blanche), Haute-M., c. p. M. A. Daguin. 
céntaouréyo dé jardin, f., entre Cette et Montpellier, c. p. M. M. Réguis. 



VALERIANELLA OLITORIA. (Pollini). — LA MACHE. 

locuaiaj lat. dumoy. âge, Dief. 

gaUina grassa, lactuca agnina, anc. nomencl., Guy de Chauliac, édit. Ni- 

caUe, 1890, p. 677. 
raponticum^ anc. nomenclature, Pritz. et Jess. 
phu minimum, album olus, anc. nomenclature, Bauh., 1671. 
valeriana tocusta, nomenclature de Linné. 

douicélo^ f., Rodez, Villefr.-de-R.,Sébrazac, Sainte-Genev. (Aveyr.), r. ;. 
Otticéfû, f*, Laguiole (Aveyr.), r. p. 
doucèîa^ f.r Montpellier, Lodève. 
doucëia^ f., Saint-Antoine (Isère), r. p. 
doucéio, t\, doucèto, f., midi de la France. 
dousstuf i\j Sainte-Colombe près Pontarlier, r. p. 
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douehéto^f., dottckèto, f., Dordogne. — Lot. — Corrèze. 
douchito,{., Pierrefort (Cantal), r. p. — Corrèze près Tulle (Corr.) r. p» 
doucette (i) (doucètt*), f., franc., Z)c/tces de la campagne.— Normandie, — ^Ile- 
de-Fr. — Champagne. — Bourgogne. — Lorraine. — FrancUe-Comté, 

— Berry. — Bourbonnais. — Forez. — Saintonge. 
douchètte, f., Calvados. — Somme. — Nord. 

douçotte, f., Doubs. — Haute-Saône. — Vosges. — Meurthe. 

douçatte, f., Vosges. — Meurthe. 

doMpa^te dé moa, f.,Vallée-de-Cleurie (Vosges), Thir. 

dont cette f., Montaigut-le-Blin (Allier), c. p. M. J. Duchon de la j4naussE. 

dothata (av. th angl.), f . , Montluel (Ain), r. p. 

pommette (pomètf), f., Chaussin (Jura), c. p. M. A. Briot. — Bletterans^ 

Cousance (Jura), r. p. — Vaudioux (Jura), Thevenin. 
pômèt\ f., Poligny (Jura), r. p. 
poum*to, f., Arbois (Jura), r. p. 
poumotte, f., Orchamps (Jura), r. p. — Dôle (Jura), Gascon, Esrpr. mit. a 

Dole, 1870. 
pomàche, f., Saint- Léger-s.-Dh. (S.-et-L.), r. p. — Saint-Julien-du-S. (Yoiine)^ 

r. p. 
pomâche, f., Nuits (Côte-d'Or), Ph. Garnier. — Ruffey-l.-B. (C-d'Or) , 

JoiGN. — Beaune (C.-d'Or). r. p. — Montrât (S.-et-L.), Gasp.— Nièvre, 

Chamr. — Yonne, r. p. 
pômache^ f.,Troyes, Grosl. — Chaussin (Jura), Grosj. et Br. 
pomàche^ f. , Petit-Noir (Jura), Rich. — Colonges (C.-d'Or), r. p. 
poumatcho, f., Figeac (Lot), c. p. M. Ed. Edmont. 
poumacho, f., Aveyron, Vayss. 
poumâchCyf., Yonne, r. p. — Montsauche (Nièvre), r. p. — Foissy (C.-cl'ûr), 

r. p. 
salate de ponpon, f., env. de Valcnciennes, HÉc. 
mâche, f., franc.. Ecole du fleuriste, 1767, p. 420; etc., etc. 
mâche, f., franc., Oddin, 1681. — S.-et-O. — Oise. — Côte^nlu-K. — 

Haute-Saône. — Somme. — Ain. — cant. de Vaud (Suisse). — Eure. 

— Calv. 

mâche, f., Saint-Mars-la-Br. (Sarthe), r. p. 
moche, f., Bulle (Suisse), r. p. 
mèche, f., Champlitte (Haute-Saône), r. p. 
messe, f., Arleuf (Nièvre), r. p. 



0) Les bcrbes qui se mangent en salade sont en général d'un goût piquant uu amir*, 
celle-ci au contraire est douçdtre. 
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matso, f., Figeac (Lot), Puel. — L.-et-G., Ducomet. — Albi, Arfons (Tarn), 

r. p. — Sornac (Corr.), r. p. 
mâtchOf f., Celles (P.-de-D.), r. p. 

matcho, f., Fournels (Lozère), r. p. — Vallières (Creuse), r. p. 
manlho (avec th angl.), Meymac (Cor.), r. p. 
ntOfiixë^ f. , Trizac (Cantal) , r. p. 
mâOBy t, Saint-Ceorges-des-Croseilliers (Orne), r. p. 
tlénkéto, f., Puy-l'Evêque (Lot), r. p. 
hlaniiîfiutâ, f., Mezéres (Loire), r. p. 
blaniséin, f., BuUy (Rhône), c. p. M. Ed. Edmont. 
btanchéta, f., Jons (Isère), Ferrand. 
Hancheile^ f., franc., Fur., 1708. — Lyon, r. p. 
clairette^ herbe de Sainte-Claire^ fr., Loiseleur-D. 
clerièW (^), f. , Bléneau, Saint-Valérien (Yonne), r. p. — Chambon (Loiret), 

r. p. — Samoreau (S.-et-M.), r. p. — Rouvray-St-Denis (Eure-et-L.), 

c* p. M. J. PoQUET. — Vendômois, Mart. — Eure, JoR. — Aubigny 

(Cher), r. p. 
darièli\ f., Eure, JoR. 
ctèriotV, f., Gron (Yonne), r. p. 
êelèriéil\ f., Loiret, r. p. 
écleriaiV, f., Pont-sur- Yonne (Yonne), r. p. 

éclérioH', f.. Provins (S.-et-M.), BouRQ. — Montmirail (Marne), Heuill. 
elé^ieWy f., cliiiètV, f., env. de Pithivicrs (Loiret), r. p. — Gien (Loiret), 

Û. p. M. J. POQUET. 

èeié%ièlV, f., Bouilly (Loiret), c. p. M. J. Poquet. 

écHUètV, f., Sermaises (Loiret), r. p. 

éclé%ioil\i., Lisines (S.-et-M.), r. p. 

rësponca, f., Besse (P.-de-D.), r. p. 

réhh^ponchè, f., Champs (Cantal), r. p. 

T^jfy'poîïfo, f., Bourg-Lastic (P.-de-D.). r. p. 

rèponi^û, f., Condat (Cantal), r. p. — Saint-Georges-de-M. (P.-de-D.), r. p. 

répou^ço^ f., Croq, La Courtine, Pont-Charaud, Saint- Georges- Lap. (Creuse), 

r. p. — Saint-Léonard (H. -Vienne), r. p. 
répon£.o, f., Estandeuil (P.-de-D.), r. p. 
réponcho, f., Gentioux (Creuse), r. p. 
répûncë,{.j Dienne, Laveissière (Cantal), r. p. 
répotn:&, f., Saint-Pol (P.-de-C), c. p. M. Ed. Edmont. — Marquiou (P.-de 



i)Cii: mot et les suivants sont ordinairement employés au pluriel. 
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C), r. p. = Aube, Dis Et. — français de la ville de Bêziera, r. p. 

— franc. d'Annonay (Ardèche), r. p. 
rëpounçou, m., Lavoute-Chilhac (Haute-Loire), r. p. 

rëponchon, m., r'ponchon, m., Haut-Dauph., Moût. — Sainl-Jean-de-Bourn. 
(Isère), r. p. — Clonas (Isère) et Grand-Serre (Drôine), c. p. M. Ed. 
Edmont. 

répountchoun^m., Gondrin (Gers), c. p. M. H. Daignestous, 

répountchu, m., env. de Valréas (Vaucl.), r. p. 

ranpounùy f., Thénésol (Sav.), r. p. 

ranpona, f., Moûtiers (Sav.), r. p. 

ranpônay f., La Chapelle (Sav.), r. p. 

ranpon-na àépt, f., fribourg., Savoy. 

ranpna, f., canton de Moûtiers (Sav.), r. p. 

ranpoUy m., Fribourg (Suisse), Grangier. — Vaudois, Call* —Genève, 
HoMB. — Martigny (Valais), r. p. — Culoz (Ain), r. p. — Bourg- 
Saînt-Maur., Samoëns, Vimines, La Motte-Servolex, Cervant, Cham* 
béry, Moûtiers-de-Tar., Savoie et Haute-Savoie, Const, 

raponë, m., Villette (Sav.), r. p. 

ranponë^ m., Sallanches (H'® Sav.), r. p. — Annecy, Chamlièr}-, Moùtiera- 
de-Tar., Const. 

ranpnë, m., Annecy, Albertville, r. p. 

malade de blé, t. y franc., Le bon jardinier pour Van XIII. — Arqu**s, Varen- 
geville-s.-M. (S.-Inf.), r. p. — Daimville (P.-de-C.), r. p. — S^lnt- 
Pol (P.-de-C.), c. p. M. Ed. Edmont. — Cambrai, Caleau-Cambréais, 
Yalenciennes, Avcsnes, Saint-Aubert (Nord), r. p. — montois, SiG * 

— namurois, PiRS. — Nord du dép. de l'Aisne, c. p. M. L.^B* 

RiOMET. 

Mlade verte, f., Orléanais, Dubois. 

saradétOfî., L*Argentière (Hautes- Alpes), r. p. 

salade de pauvres, f., Haute-Marne, c. p. M. A. Daguin. 

malade de poule, Seine-Inf . , Delb. 

salade de chanoine, franc., Lobelius, 1591. — S.-Inf., Delb. 

arbëlèttes (= petites herbes), f. pi.. Aube, Mém. de la soc. acad. de VAubef 

1893, p. 268. — Gaye (Marne), Heuil. 
salade royale, t., Fontenay-le-Marm. (Calv.), r. p. — Bissiéreâ (Calv.), 

Bull. d. pari, norm., 1900, p. 259. — Eure, Ro«. — Vareagevtlte- 

s.-M. (S.-Inf.), r. p. 
herbes royales, f. pi., franc., Ecole du fleuriste, 1767, p. 420. 
herbe royale, f., Pissy-Poville (S.-Inf.), r. p. — Calv., Jon. 
royale, f., toute la Normandie. 
lachéto, f.. Le Vigan (Gard), Roug. 

19* 
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lachugkèta, f., Montpellier, Gouan, 1762; Bull, de la soc, d'agr. de VHé- 

raidi, 1831, p. 108. 
laçhughèlOt t, cévenol, Sauv., 1785. fSAUV. ayant donné par erreur chu- 

guéto comme synonyme, ce mot a été répété depuis religieusement 

dans, les vocabulaires ; LrrrRÉ lui-même le donne comme nom fran^ 

tais ! sous la forme chuguette.] 
lailue de brebis, Haute-M., c. p. M. À. Daguin. 
taùue des chèvres, franc., Cotgr., 1650. 
mui" d' oUi' (= museau, morceau friand de brebis), m., Mimbaste (Landes)^ 

r. p, 
moucété (^ petit morceau, morceau friand), m., Apt, Col. — Avignon,. 

Pai.. — Valensolle, Mézel (Basses- A.), Honn. 
mottcéloti^j m., provenç., Gaut. 
lëvrétt\ f. {= friandise de lièvre), Ain, r. p. — lyonn., Puitsp. — S.-et-L.,. 

Guir.LEMADT. 

tëvërte, r., Replonges (Ain), c. p. M. £d. Edmont. 

rvrQtt', f., Fareins (Ain), r. p. 

agneUij m., Moyen -Dauph., Mont. 

uffnalhét m . , Ghabeuil (Drôme), c. p. M. Ed. Edmont. 

iïgnélé^ m.,Vion (Ardèche), c. p. M. Ed. Edmont. 

pa^ fourme^ {= pain de blé froment c.-à-d. morceau délicat), m., Les 

Vans (Ardèche), r. p. — cévenol, Sauv. — Montpellier, Loret. 
pmi-[roumén, m., Haute-L., Vinols. 
pàn doôu bouàn Dièou, m , provenç.. Castor. 
cm^au, m., Saint-Chely-d'Apcher (Loz.), c. p. M. Ed. Edmont. 
/;r^y'^se/é;o,f., Mur-de-Barrez (Aveyr.), Carbonel. 
gréy^néta, f., Gard, Pouz. 
grasséio^ f., toulousain, Tournon. 
gramotte, f., franc-comtois du xviii' s., Beauq. 
gûiline grasse, f., franc, du moy. â., Guy de Chauliac, éd. Nie, 1890,. 

p. 617. 
poule grasse, f., franc., Saint-Germain, 1784. — Loire, Gras. — Lyon, 

E. Molard. — Chauflfailles (S.-et-L.), r. p. 
fjrasso poiilo, f., Aveyr., Vayss. 
grasse poule, f., Loire, Gras. 
grô^xi polalhi, f., lyonnais, Puitsp. 
pmlaille grasse, f., Néronde (Loire), c. p. M. Ed. Edmont. 
djënëîotU {= petite poule), Montbél., Conte J. 
raspftû, r, cévenol, Sauv., 1785. 
raghdV, T, Aube, Des Et. 
irotiëta, f^, fribourg., Sav. 
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touriëta, t., trout%ëta, f., Vallorbes (Suisse), Vall. 

sallade delà couille a Vevesque, xvi» s., Rabelais. 

coûV-évêque, t, Anjou, Desvaux. 

coV-avéque^ f., Vivonne (Vienne), c. p., M. B. Souche. 

herbe à Vevesque, franc., Délices delà camp., 1665, p. 109. 

bourse à Vévêque, f., Bretagne franc., Le Gonidec (dans Mém. de la soc. 

des antiquaires, t. IV. 1823). 
bourse, f., Périer, Ouville (Manche), r. p. 
boûërse, f., Anneville-sur-Mer (Manche), r. p. — La Hague (Manche), 

J. Fleur Y. 
boursette, f., franc., Dict. de Trév., 1752. — Normandie. — Maine. — An- 
jou. — Bretagne franc. — Poitou. — Saintonge. — Touraine. — 

Berry. — Orléanais. — Beauce. ' 

bouorsètV, f., Guilberville (Manche), r. p. 
bouarsett\ f., Pirou (Manche), r. p. 
broussètt', f., François (Deux- Sèvres), r. p. — Orne, r. p. — Mézières 

(Indre), r. p. — Saint-Brieuc, c. p. M. E. Ernault. 
bouchèto, f., Brive (Corr.), Lép. 
bouchètë^ f., Donzenac (Corr.), r. p. 
bourètt\ f., Mauves (Orne), Jor. 
oriyètles, f. pL, Aube, Marne, Ardennes. 
ourouàyottes, f. pL, Marnay (Haute-Saône), r. p. 
oreilles de /iét^re, Belgique, Lez.; Lej., For. — Saint-Georges-d. -Gros. (Orne), 

r.p. 
oreilles de ratte (= o. de souris), Poncin, Châtillon-de-Mich. (Ain), r. p. 

— Jujurieux (Ain), Phil. 
coquille, (., S.-Inf. — Somme. — Pas-de-Cal. — Oise. 
cohiVy f., Somme, Jouanc. 
côkil, (., Méharicourt (Somme), r. p. 
cot^ir, f., MoUiens-aux-B. (Somme), r. p. — Warloy-Baill. (Somme), c. p. 

M. H. Garnoy. 
àmpoulétas, f. pi., Montpell., Gouan, 1762. — Saint-Georges (Hér.), Alb. 

Fabre. — Le Vigan (Gard), RouG. 
àmpouUtos, f. pi., Anduze (Gard), ViG. — Campagnac, Saint-Geniez (Aveyr.), 

r. p. — Florac (Lozère), c. p. M. Ed. Edmont. 
àtnpoulétosy f. pi., Aveyr., Vayss. 

émpoulétosy f. pi., Mende, Salelles (Lozère), r. p. — Aveyr., Vayss. 
bouné décapélàn^ m., Apt, Col. 
acroMpe, fém., Verdes (L.-et-Ch.), r. p. — Fresnay-l'Évôque (E.-et-L.), c. p. 

M. J. Poquet. 
agomiô, m., Coulommiers(S.-et-M.), A. Fourtier, />tc^onsde5.-c/-iW., p. 46. 
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poitarandsou, m., Langeac (H. -Loire), r. p. (?) 

choutètte^ t, çhoulotte, f.,Doubs, Beauquier. 

pijtû. f., Thiers (P.-de-D.), r. p. 

pouchîà, m., Charmes-U-Côte (Meurthe), r. p. 

tftfêiA (Paouiétty m., Vic-Bilh (B.-Py.), Lespy. — Ghalosse (Landes), c. p. 

M. J. de Laporterie. 
margaridétas, f. pL, Pyr.-Or., Coup. — Vall de Nuria (Catalogne), Vayr. 
rapuyne, Silésie, Pritz. etJss. 
rapànt%€ley moyen haut ailem., Pritz. et Jess. 
schafmàHkheriy Suisse ail., Pritz. et Jess. 

<i Apres la responce faut manger de la pomache. » Le Roux de Lincy, 
Prov., I, 201. 

^ Cest de la salade de blé, ce n'est point de la raiponce^ se dit à quelqu'un 
qui ne répond pas à une question ou à un reproche. Ici le mot rai- 
ponce désigne l'espèce de salade appelée en latin Campanula rapun- 
cuhis. » Valenciennes, Hécart. — « SaUide de blé ! = alors, c'est 
tout ce que tu as à dire ! » Mons, SiG. 

VALEIîIANELLA COHONATA. (De Cand.) — LA MACHE 
D'ITALIE. 

groise mâche, mâche d'Italie, franc., L.-B.***, Traité des jard., 1775. 
mdch^ à la régence, franc., Tollard, 1805. 

tndche régence, mâche parisienne, franc., L'horticulteur lyonnais, 1872, p. 254. 
pûs&érmn, m., Forcalquier (B.-Alpes), c. p. M. E. Plauchud. 
pû^sémus^ m. pi., Montpellier, Godan, 1762. 

FEDIA CORNUCOPIAE. (Gaertner). 

valériane d'Alger, fr., Vilmorin, Semis de fleurs, 1851. 

valériane corne d'abondance, fr., Vilmorin, Fleurs de pleine terre. 
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